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Introduction 
Les atteintes graves à l'environnement pourraient être l'équivalent moderne de 

la piraterie, soit parce qu'elles se produisent en haute mer, soit parce que, 
même si elles se produisent concrètement sur le territoire d'un État particulier, 

leur impact est mondial. 

~Frédéric Mégret 

Le droit pénal international et le droit humanitaire international ont 
traditionnellement servi de boucliers à l'humanité pendant les conflits armés. Ils 
se sont attachés à protéger les combattants sur le champ de bataille et à protéger 
les civils des actes de violence les plus graves, en préservant leur vie et leur santé 
et en réduisant au minimum la destruction des habitations et des moyens de 
subsistance. Pour de nombreuses violations, le préjudice est clair — une maison 
bombardée a un propriétaire spécifique qui peut demander justice pour sa perte. 
Contrairement à une maison détruite, l'environnement n'a pas de propriétaire 
clairement défini ; il relève plutôt de la responsabilité partagée de l'humanité tout 
entière. Il s'agit de notre héritage collectif, d'un réseau complexe de vie qui nous 
soutient tous. 

Le bilan environnemental des conflits armés est une dure réalité. Si certains 
dommages sont inévitables, dans certains cas, les atteintes à l'environnement 
peuvent dépasser les simples dommages collatéraux. Ils peuvent avoir des 
répercussions dévastatrices et durables sur le bien-être de l'espèce humaine, qui 
peuvent se répercuter sur plusieurs générations. Les conséquences immédiates 
peuvent être catastrophiques : perturbation des écosystèmes, déplacement de 
communautés entières et de populations d'animaux sauvages, contamination de 
ressources vitales. Cependant, les dommages vont au-delà de l'immédiat. Les 
catastrophes telles que la rupture du barrage étudiée dans ce rapport peuvent 
avoir des effets à long terme en cascade. Il s'agit notamment de la perte de terres 
fertiles, de perturbations du débit d'eau entraînant une insécurité alimentaire et 
un déséquilibre écologique, et de la destruction d'habitats aquatiques, avec une 
chute des populations de poissons et l'assèchement de zones humides vitales. 

Les blessures environnementales, contrairement aux frontières nationales, ne 
connaissent pas de limites. Elles constituent une menace mondiale pour la santé 
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humaine, la sécurité alimentaire et l'accès à l'eau potable. L'urgence de traiter les 
crimes contre l'environnement pendant les conflits armés n'est pas seulement 
une question de propriété, mais touche au fondement même de l'épanouissement 
de l'homme sur une planète saine. L'environnement est un héritage commun. Les 
dommages qui lui sont infligés exigent une réponse collective, un appel à 
l'ensemble de l'humanité pour qu'elle mobilise des ressources et demande justice 
pour les crimes qui lui portent atteinte. La Terre étant notre foyer permanent, la 
protection de l'environnement n'est pas seulement un impératif juridique, mais 
une question d'avenir commun — un avenir qui nous concerne tous. 

Lorsque la centrale hydroélectrique de Kakhovka ("Kakhovka HPP", "HPP", 
"barrage de Kakhovka" ou "barrage") a explosé le 6 juin 2023, de nombreux 
observateurs ont craint que la rupture du barrage ne provoque une catastrophe 
écologique. Toutefois, une question se pose : le droit international humanitaire ou 
le droit pénal international traitent-ils explicitement de tels actes ? En outre, quelle 
a été l'expérience des civils ordinaires qui ont supporté le poids de cette 
catastrophe, et comment leur vie a-t-elle changé ? L'identité des auteurs et le 
mode opératoire de l'attaque soulèvent d'autres questions. Compte tenu des 
limites du statut de Rome, la Cour pénale internationale ("CPI") sera-t-elle en 
mesure d'enquêter avec succès sur cette affaire et de créer un précédent en 
matière de lutte contre les crimes contre l'environnement au niveau international? 

Truth Hounds et Project Expedite Justice ("TH et PEJ" ou "nous") se penchent 
sur ces questions et les questions connexes, et présentent une analyse détaillée 
ainsi que des preuves du crime de guerre environnemental commis par la Russie 
à la centrale hydroélectrique de Kakhovka. Le rapport offre une perspective 
complète sur la catastrophe et ses impacts sur les écosystèmes, la vie civile, le 
secteur agricole et la justice internationale. 
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Résumé 
La section I du rapport présente au lecteur la région, son histoire et sa culture, la 
nature, ainsi que l'histoire de la construction de la centrale hydroélectrique de 
Kakhovka. Le barrage est apparu dans les années 1950 dans le cadre des 
ambitieux projets hydrauliques de l'Union soviétique et a joué un rôle crucial dans 
la production d'électricité, l'irrigation et l'amélioration de la navigation le long du 
fleuve Dnipro. Stratégiquement situé, le barrage est devenu un point central du 
conflit entre la Russie et l'Ukraine, qui a dégénéré en une invasion à grande 
échelle par les forces russes en février 2022. 

La section II décrit comment la destruction du barrage semble avoir été un acte 
délibéré des forces russes qui contrôlaient la région au moment de cette 
destruction. Les preuves à l'appui de cette conclusion comprennent des données 
sismiques indiquant des explosions, des témoignages de résidents locaux qui ont 
entendu de multiples explosions, et des images satellite montrant des dommages 
significatifs compatibles avec une détonation interne. Trois théories principales 
sont étudiées concernant la destruction du barrage : l'usure naturelle, les 
bombardements ukrainiens et la démolition délibérée par les forces russes. 
L'analyse nous permet d'écarter les deux premières théories, en soulignant qu'il 
est peu probable que des dommages aussi importants résultent d'une usure 
naturelle ou d'un bombardement externe. Les enregistrements sismiques ont 
confirmé l'existence de multiples explosions sur le site du barrage, et les images 
satellites ont révélé une brèche dans la structure du barrage, indiquant une 
explosion interne. En outre, des témoignages locaux ont corroboré le moment et 
l'impact de ces explosions, étayant ainsi la théorie d'une démolition délibérée par 
les forces d'occupation russes. 

La section III décrit les principaux vecteurs des dommages consécutifs à 
l'effondrement du barrage de Kakhovka : les inondations importantes en aval du 
barrage et l'assèchement en amont du barrage. Elle se concentre sur la zone 
située à l'intérieur du réservoir de Kakhovka. 

La section IV décrit les graves conséquences de la destruction du barrage de 
Kakhovka. L'inondation a touché plus de 600 kilomètres carrés, inondant plus de 
80 localités, déplaçant des milliers de résidents et causant des dommages 
considérables aux habitations, aux infrastructures et aux terres agricoles. 
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L'impact écologique a été profond, avec une perturbation importante des habitats 
locaux, la contamination des masses d'eau et des effets négatifs à long terme sur 
la flore et la faune de la région. Sur le plan économique, les destructions ont 
entravé la production agricole, perturbé les économies locales et causé des 
pertes financières considérables en raison des dommages causés aux 
infrastructures et du coût des efforts de reconstruction et de secours. Les 
inondations ont également eu un impact sur de nombreux sites culturels situés 
dans les régions touchées. Les conséquences évaluées dans cette section sont 
résumées dans le tableau ci-dessous. 

 

Enfin, la section V se livre à un examen minutieux de la doctrine juridique et à 
l'analyse de nombreuses décisions de tribunaux internationaux afin d'établir la 
présence de tous les éléments constitutifs du crime de dommage excessif à 
l'environnement, tel qu'il est défini à l'article 8, paragraphe 2, point b) iv), du Statut 
de Rome. L'attaque du barrage de Kakhovka était de nature à causer des 
dommages environnementaux disproportionnés et à infliger de graves 
souffrances aux civils. 

La destruction du barrage de Kakhovka nous rappelle brutalement l'impact 
dévastateur que les conflits armés peuvent avoir sur l'environnement et les 
populations civiles. Ce rapport fait la lumière sur les causes et les conséquences 
de l'événement et explore les ramifications juridiques potentielles, appelant à une 
approche globale et collective des parties prenantes nationales et internationales 
afin d'obtenir justice et de protéger l'environnement.  
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Méthodologie 
La destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka est l'un des 
événements les plus complexes que les auteurs de ce rapport aient tenté 
d'analyser jusqu’à présent. En effet, le barrage était le pivot d'un système 
hydraulique colossal comprenant un réservoir d'eau (2 155 km2 ) et un réseau de 
canaux d'irrigation traversant le sud de l'Ukraine. Ce système a été "implanté" 
dans l'environnement naturel, transformant le fleuve Dnipro et les écosystèmes 
adjacents pour le bénéfice de l'homme. La destruction délibérée du barrage a 
entraîné l'effondrement du système hydraulique, déracinant ce qui était devenu 
une partie intégrante de l'environnement naturel. Les conséquences de cet 
événement, qui s'est produit il y a seulement un an, sont déjà évidentes et risquent 
de persister pendant une période indéfinie, étant donné que le barrage s'étend 
sur des milliers de kilomètres carrés. 

La complexité de la question a influencé notre approche de la préparation de ce 
rapport. Ce qui était à l'origine une initiative juridique visant à analyser la légalité 
de la destruction du barrage au regard du Statut de Rome s'est rapidement 
transformé en un effort interdisciplinaire mené par des personnes issues de 
différents domaines : juristes, hydrogéologues, analystes de données, experts 
agronomes, analystes de l'observation de la terre, experts en biodiversité, experts 
militaires, et bien d'autres encore. C'est pourquoi un large éventail de méthodes 
et d'approches a été utilisé pour rédiger ce rapport, allant de l'analyse en 
laboratoire d'échantillons d'eau à l'analyse de sources juridiques. 

Pour guider notre enquête, nous avons analysé une pléthore de rapports 
"rapides" ou "préliminaires" fournis par diverses organisations immédiatement 
après la destruction du barrage. Dans un premier temps, nous avons effectué 
deux missions sur le terrain en septembre-octobre 2023 afin d'interroger les 
habitants des communautés touchées le long de la rive droite du fleuve Dnipro. 
Les entretiens ont été menés sans interprétation dans la langue préférée des 
interlocuteurs. Chaque personne interrogée a été informée de l'objectif de notre 
recherche et a accepté de fournir des récits personnels à cette fin. Les noms et 
les informations d'identification des personnes interrogées ont été édités pour 
des raisons de sécurité. Nous avons également effectué une mission d'experts 
dans la même région en mars 2024 afin d'évaluer les changements hydrologiques 
liés à l'altération du cycle de l'eau après la vidange du réservoir de Kakhovka. 
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La zone la plus touchée, la rive gauche du fleuve Dnipro,1 reste inaccessible car 
elle est toujours sous occupation russe. C'est pourquoi une grande partie de ce 
rapport s'appuie sur des enquêtes de renseignement en open source ("OSINT"). 
Par exemple, l'analyse OSINT a facilité une exploration complète de toutes les 
explications potentielles de la destruction de la centrale électrique de Kakhovka, 
ce qui nous a permis de déterminer le facteur de causalité le plus pertinent. En 
outre, nous avons recueilli des images satellite et les avons traitées à l'aide d'une 
base de données géographiques des mouvements d'eau résultant de la rupture 
du barrage de Kakhovka. Cet ensemble de données est présenté sous la forme 
d'une série de cartes dans la section 3.2. du présent rapport et peut être examiné 
plus en détail sous la forme d'une base de données SIG.2 

Au final, l'une des approches les plus cruciales employées au cours de ce projet 
a été les discussions constantes sur le sujet entre les contributeurs. Alors que 
nous présentons nos résultats à un public plus large, nous encourageons tous les 
lecteurs à se joindre à cette discussion et à partager leurs points de vue avec 
nous.  

                                                                  
1 L'eau du réservoir de Kakhovka s'est dirigée vers les basses terres de la rive gauche. De plus, la 
plupart des systèmes d'irrigation concernés sont également situés sur la rive gauche. 
2 L'ensemble des données est disponible sur le lien suivant : 
https://drive.google.com/drive/folders/1cORDTv1g54QTJq7-ehT-MvUJ-dMY4zxk?usp=drive_link 
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І. La région : Histoire, culture, nature, 
économie 
La centrale hydroélectrique de Kakhovka, située dans l'oblast de Kherson en 
Ukraine (46°46′34″N 33°22′18″E), nommée d'après P. S. Neporozhniy, a été 
construite entre 1951 et 1955. La centrale est entrée en service industriel en 1959 
avec une capacité de 312 mégawatts ("MW"). (Au début de l'année 2022, la 

capacité avait atteint 334,8 MW).3 

Elle a été construite dans le cadre du "Plan de Staline pour la transformation de la 
nature" (1948), qui visait à améliorer les conditions agricoles dans les zones 
arides de l'Union des républiques socialistes soviétiques ("URSS" ou "Union 
soviétique"). Ce plan comprenait des initiatives telles que la plantation de brise-
vent et la construction d'étangs, de réservoirs et de canaux d'irrigation, entre 
autres mesures. À la suite de sa mise en œuvre, plusieurs résolutions ont été 
adoptées pour la construction de structures hydrauliques et de systèmes 
d'irrigation. C'est ce qu'on a appelé les "grands projets de construction du 
communisme". Parmi ces résolutions figure celle du 20 septembre 1950, intitulée 
"Sur la construction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka sur le fleuve 
Dnipro, du canal sud-ukrainien, du canal nord-crimée et sur l'irrigation des terres 
dans les régions méridionales de l'Ukraine et dans les régions septentrionales de 

la Crimée".4 Parmi ces projets, le canal sud-ukrainien n'a finalement jamais été 

construit.5 

La création de la centrale hydroélectrique de Kakhovka visait à atteindre de 
multiples objectifs, notamment la production d'électricité, l'irrigation des zones 
arides du sud de l'Ukraine et l'amélioration de la navigation sur le fleuve Dnipro. 

En outre, des considérations géostratégiques concernant la protection de la 
Crimée contre d'éventuelles menaces militaires provenant du nord ont également 
                                                                  
3 Ukrainehydroénergie. Centrale hydroélectrique de Kakhovskaya du nom de P. Neporozhnyi. URL. 
4 URSS. Conseil des ministres de l'URSS, (1950). La construction de la centrale hydroélectrique de 
Kahovsky sur la rivière Dnipro, le canal d'Ukraine du Sud, le canal de Crimée du Nord et l'irrigation 
des terres dans les régions du Sud de l'Ukraine et du Nord de la Crimée. Résolution du Conseil des 
Ministres de l'URSS. URL. 
5 Histoire gratuite. À l'histoire de la construction de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya et 
du canal de Crimée du Nord. Projets, documents, photos. URL. 

https://web.archive.org/web/20240501134656/https:/uhe.gov.ua/filiyi/kakhovska_hes_imeni_p_s_neporozhnoho
https://web.archive.org/web/20231029163203/https:/istoriya.com.ua/постанова-ради-міністрів-срср-і-цк-вкп/
https://web.archive.org/web/20240502104342/https:/istoriya.com.ua/до-історії-будівництва-каховської-ге/
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joué un rôle important, même si elles n'ont pas été décisives.6 Le contrôle du 
fleuve Dnipro près de la ville de Kakhovka était stratégiquement important, car il 
permettait de faciliter les offensives contre la Crimée, la région de la Volga et le 
Caucase. C'est notamment dans cette zone que les unités de l'Armée rouge ont 
traversé le fleuve Dnipro en 1920 pendant la guerre soviéto-ukrainienne et que 
les troupes allemandes l'ont franchi en 1941 pendant la Seconde Guerre mondiale. 
Selon la stratégie du commandement soviétique, en cas d'hostilités potentielles, 
le barrage aurait pu être dynamité, ce qui aurait créé des obstacles à la traversée 
du Dnipro par l'ennemi en aval du barrage. Simultanément, le réservoir de 

Kakhovka aurait empêché la traversée rapide du Dnipro en amont du barrage.7 

 

L'artiste ukrainien Albin Havdzynskyi travaille sur l'une de ses peintures consacrées à la 
construction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. Source : Istorychna Pravda : 
Istorychna Pravda8 

La construction de la centrale hydroélectrique a nécessité la mise en place de tout 
un ensemble d'installations autour de celle-ci. L'ensemble du complexe 
                                                                  
6 Savtchouk Ier, (2022). Réservoir Kakhov. la structure du communisme en Ukraine. Histoire locale. 
URL. 
7 Ibid. 
8 Vérité historique, (2023). Comment la centrale hydroélectrique de Kakhovska a été construite. 
Peintures d'Albin Gavdzinsky. URL. 

https://web.archive.org/web/20231211022136/https:/localhistory.org.ua/texts/statti/kakhovske-vodoskhovishche-ostannia-velika-budova-komunizmu-v-ukrayini/
https://web.archive.org/web/20240406110241/https:/www.istpravda.com.ua/artefacts/2023/06/8/162776/
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hydroélectrique de Kakhovka se compose d'un barrage en terre, d'un barrage 
déversoir comportant 28 travées, d'une centrale hydroélectrique, d'un barrage en 
terre entre l'écluse et la centrale hydroélectrique, d'une écluse de navigation, 
d'un barrage en terre de plaine d'inondation et d'un barrage en terre de surplomb 
(par la suite, tous ces barrages seront désignés collectivement sous le nom de 
"barrage de Kakhovka"). (Par la suite, tous ces barrages seront désignés 
collectivement comme le barrage de Kakhovka).9 En outre, au sommet du barrage 
de Kakhovka se trouvent une voie ferrée et une autoroute. L'ensemble 
architectural du complexe hydroélectrique de Kakhovka est unique en Ukraine, 
combinant une architecture monumentale avec des éléments du modernisme 
soviétique.10 

 

Schéma du complexe hydroélectrique de Kakhovka. 

La construction du complexe HPP s'est accompagnée de la création du réservoir 
de Kakhovka, communément appelé "mer de Kakhovka" par les habitants de la 
région. Il s'agit du deuxième réservoir d'Ukraine par sa superficie (2 155 km²) et 

                                                                  
9 Ukrainehydroénergie. Centrale hydroélectrique de Kakhovskaya : 65 ans en charge de la sécurité 
énergétique. URL. 
10 Ettinger E., (2023). Architecture de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. Oiseau en vol. URL. 

https://web.archive.org/web/20230325015006/https:/uhe.gov.ua/media_tsentr/novyny/kakhovska-ges-65-rokiv-na-varti-energetichnoi-bezpeki
https://web.archive.org/web/20231002171419/https:/birdinflight.com/en/architectura-2/arhitektura-kahovskoyi-ges.html
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du premier par son volume d'eau (18,18 km³).11 Il s'étend sur trois oblasts 
ukrainiens : Zaporizhzhia, Dnipro et Kherson, sur une longueur de 240 kilomètres. 
Le réservoir était une source essentielle d'approvisionnement en eau potable 
pour de nombreuses localités de la région, il a joué un rôle crucial dans l'irrigation 

de près de 6 000 km2 de champs,12 et a fourni de l'eau au bassin de 
refroidissement de la centrale nucléaire de Zaporizhzhia pour évacuer la chaleur 

résiduelle des réacteurs et du combustible usé de la centrale.13 

La création du réservoir a nécessité l'inondation de plus de 250 000 hectares des 
plaines inondables du Dnipro, connues sous le nom de Grand Meadow (ukrainien 
: Великий Луг, Velykyi Luh) — le territoire qui occupait une partie des Oblasts 
modernes de Dnipropetrovsk, Zaporizhzhia et Kherson. Cette région revêt une 
importance historique car elle a abrité de nombreux Sichs zaporozhiens, centres 
administratifs et militaires des Cosaques entre le XVIe et le XVIIIe siècle. On y 
trouve également des forteresses cosaques, d'anciens tumulus (kurgans) et des 
champs de tombes, de nombreux villages, ainsi qu'une flore et une faune très 

diversifiées.14 

                                                                  
11 Kubijovyc, V., éd. (1988). Encyclopédie de l'Ukraine. Presses de l'Université de Toronto. Vol. 2 G-
K, p. 401. 
12 Ukrhydroénergie. Oleg Pashchenko, directeur de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya : 
« Nous allons reconstruire la station après l’attaque terroriste " URL. 
13 Robinson J., (2023). Explainer : Quelle menace pose la destruction du barrage Kakhovka pour la 
centtrale nucléaire de Zaporizhzhia ? Chemistry World. URL. (article en Anglais) 
14 P. Solodko et al., (2024). Carte de la Grande Prairie : six Siches, l'étang du Khan mongol et 
d'autres lieux intéressants Texty.org.ua - articles et journalisme de données pour les gens. URL. 

https://web.archive.org/web/20240502082610/https:/uhe.gov.ua/media_tsentr/novyny/direktor-kakhovskoi-ges-oleg-paschenko-mi-vidbuduemo-stanciyu-pislya-teraktu
https://web.archive.org/web/20240421193123/https:/www.chemistryworld.com/news/explainer-what-threat-does-the-kakhovka-dam-breach-pose-to-the-zaporizhzhia-nuclear-plant/4017601.article
https://web.archive.org/web/20240415160855/https:/texty.org.ua/projects/111574/karta-velykoho-luhu-pyat-sichej-stavka-monholskoho-hana-ta-inshi-cikavi-miscya/
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Croquis des portes d'origine de l'écluse de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. 
Photo : Archives de l'État de la région de Kharkiv : Archives d'État de la région de 
Kharkiv. Source : Oiseau en vol15 

 

Centrale hydroélectrique de Kakhovka. Photo : Société Nova Kakhovka pour la protection 
du patrimoine culturel. Source : Oiseau en vol16 

                                                                  
15 Ettinger E., (2023). Architecture de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. Oiseau en vol. URL. 
(Article en Anglais) 
16 Ibid. 

https://web.archive.org/web/20231002171419/https:/birdinflight.com/en/architectura-2/arhitektura-kahovskoyi-ges.html
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La construction de barrages hydroélectriques a un impact négatif sur 
l'environnement, car elle implique généralement l'inondation des terres et la 
perturbation des cours d'eau naturels. Toutefois, la pollution associée à la 
production d'électricité par l'hydroélectricité est généralement moins importante 
et moins nocive que celle provenant des combustibles fossiles et de l'énergie 

nucléaire.17 

Malgré les impacts culturels et environnementaux négatifs causés par la 
construction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka et du réservoir, 
l'écosystème de la région s'est progressivement adapté à ces nouvelles 
conditions au fil des ans. En outre, de vastes zones du sud de l'Ukraine 
dépendaient des systèmes d'irrigation alimentés par le réservoir et bénéficiaient 
de l'électricité produite par la centrale. 

Nous allons maintenant explorer l'importance de la centrale nucléaire de 
Kakhovka et nous plonger dans l'histoire, la culture, la nature et l'économie des 
régions touchées par la destruction de la centrale le 6 juin 2023. Nous nous 
concentrerons plus particulièrement sur les quatre oblasts méridionaux les plus 
touchés : Dnipro, Kherson, Mykolaiv et Zaporizhzhia. 

1.1. Énergies renouvelables et rôle de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka 
Au début de l'année 2022, les régions de Dnipro, Kherson, Mykolaiv et 
Zaporizhzhia occupaient une place prépondérante dans le secteur des énergies 
renouvelables de l'Ukraine en termes de capacité totale installée de sources 
d'énergie renouvelables. Ces oblasts étaient également parmi les premiers pour 
le nombre de nouvelles installations d'énergie renouvelable construites en 2021.18 

L'agression à grande échelle de la Russie a causé des dommages importants aux 
installations d'énergie renouvelable de l'Ukraine. Selon les estimations des 
associations spécialisées dans les énergies renouvelables, en août 2022, 30 à 40 

                                                                  
17 Meadows D. et al, (2018). Les limites de la croissance: La mise à jour de 30 ans. Pabulum, p. 167. 
18 Omelchenko V, (2022). Secteur des énergies renouvelables de l'Ukraine avant, pendant et après 
la guerre. Centre Razoumkov. URL. 

https://web.archive.org/web/20240422092232/https:/razumkov.org.ua/statti/sektor-vidnovlyuvanoyi-energetyky-ukrayiny-do-pid-chas-ta-pislya-viyny
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% de ces installations dans le sud de l'Ukraine avaient été touchées par les 
hostilités.19 

Le développement durable de l'hydroélectricité joue un rôle crucial dans la 
"transition verte" en raison des nombreux avantages qu'il offre. Il s'agit 
notamment de la flexibilité, des émissions minimales de dioxyde de carbone, de 
la capacité de renouvellement et de la longévité de l'utilisation.20 

En Ukraine, les centrales hydroélectriques ("HPP") et les systèmes de stockage 
d'énergie hydroélectrique par pompage ("PHES") contribuent collectivement à 
11,9 % de la capacité installée totale du système énergétique ukrainien.21 Parmi 
les centrales hydroélectriques de la plus grande cascade de Dnipro en Ukraine, 
la centrale de Kakhovka s'est classée troisième en termes de production annuelle 
moyenne d'électricité.22 

Les centrales hydroélectriques et les centrales de production d'électricité jouent 
un rôle particulièrement important dans le système électrique ukrainien pendant 
les heures de pointe, lorsque la consommation d'électricité est maximale. Elles 
équilibrent le système électrique en fournissant de l'électricité supplémentaire 
pendant les périodes de forte demande.23 Dans ce contexte, le rôle de la centrale 
de Kakhovka était particulièrement important pour les régions méridionales de 
l'Ukraine, qui ont une forte concentration d'autres installations d'énergie 
renouvelable telles que les centrales éoliennes et solaires. Ces sources 
renouvelables ne peuvent toutefois pas produire de l'électricité en continu, ce qui 
rend le rôle de la centrale de Kakhovka d'autant plus essentiel pour assurer un 
approvisionnement énergétique fiable et continu.24 

                                                                  
19 Ibid. 
20 Perspectives de l'hydroélectricité dans le monde. Possibilités de progresser vers la 
carboneutralité, (2023). Association internationale de l'hydroélectricité, pp. 4-14, URL. 
21 Rapport sur l'évaluation de la conformité (suffisance) des capacités de production, (2019). 
Société nationale de l'énergie "Ukrenergo", p. 20, URL. 
22 Rapport sur l'état actuel, les problèmes et les perspectives du développement de l'hydroélectricité 
en Ukraine (2014). Institut National d'Etudes Stratégiques, p. 48, URL. 
23 Rapport sur l'évaluation de la conformité (suffisance) des capacités de production, (2019). 
Société nationale de l'énergie "Ukrenergo", p. 22. URL. 
24 Note scientifique et analytique sur les conséquences socio-économiques de la destruction du 
barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). Université d'État "Institut 
d'économie et de prévision de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine", p. 3. 

https://web.archive.org/web/20240409214255/https:/indd.adobe.com/view/4201016f-a51a-4f6f-998b-ec85219d1dfd
https://web.archive.org/web/20240502131034/https:/www.ukrenergoexport.com/sites/default/files/2020-03/zvitotcinkividpovidnosti-generuyuchyh-potugnostey-2019-200313120710.pdf
https://web.archive.org/web/20221022062702/https:/niss.gov.ua/sites/default/files/2014-06/GES-993ae.pdf
https://web.archive.org/web/20240502131034/https:/www.ukrenergoexport.com/sites/default/files/2020-03/zvitotcinkividpovidnosti-generuyuchyh-potugnostey-2019-200313120710.pdf
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Complexe hydroélectrique de Kakhovka. Vue aérienne. Source : Ukrhydroenergo25 

1.2. Histoire et culture 
Le territoire des quatre oblasts du sud de l'Ukraine mentionné dans le présent 
rapport est historiquement connu sous le nom de région septentrionale de la mer 
Noire. Il comprend des terres de steppe et de forêt-steppe habitées par des 
nomades de la steppe, ainsi que des territoires sédentaires le long de la côte de 
la mer Noire.26 Elle est principalement connue pour abriter de nombreux sites 
archéologiques, notamment des vestiges d'établissements de diverses cultures 
archéologiques, des tumulus scythes et cimmériens, ainsi que des vestiges de 
villes et d'établissements grecs antiques. 

De nombreux historiens contemporains estiment que l'histoire de cette région doit 
être envisagée selon la méthodologie pluridisciplinaire des études frontalières. 
L'adoption de cette perspective est motivée par le riche paysage historique de la 

                                                                  
25 Ukrhydroénergie. Kakhovskaya HPP - développement durable et soutien de la région, (2019). 
URL. 
26 O. Galenko, (2014). L’histoire de l’Ukraine commence au Sud, elle y culmine et doit être réécrite 
depuis le Sud. Historians.in.ua Réseau Internet des humanitaires en Ukraine et dans le monde. URL. 

https://web.archive.org/web/20230101172834/https:/uhe.gov.ua/media_tsentr/novyny/kakhovska-ges-stiykiy-rozvitok-ta-pidtrimka-regionu
https://web.archive.org/web/20240501135053/https:/www.historians.in.ua/index.php/en/dyskusiya/1297-oleksandr-halenko-istoriia-ukrainy-pochynaietsia-z-pivdnia-tam-ii-
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région, marqué par diverses interactions culturelles, ethniques, sociales et 
religieuses sur ce territoire à différentes époques. 

De sa protohistoire jusqu'à la fin du Moyen-Âge, la région a été largement habitée 
par différents pasteurs nomades, et la côte de la mer Noire était contrôlée par des 
communautés méditerranéennes. Le déclin de l'empire mongol dans la seconde 
moitié du XIVe siècle a entraîné un afflux important de colons slaves dans la 
région, ce qui a favorisé le développement de l'agriculture dans les steppes 
nomades. Cette expansion agricole a ensuite constitué la base de la croissance 
économique de la région. Au début de la période moderne, la région est devenue 
une zone d'établissement pour les Cosaques. C'était également un territoire 
d'interaction entre les Ukrainiens et les Tatars de Crimée. 27 

Après la dissolution du Sich zaporozhien à la fin du XVIIIe siècle, l'Empire russe a 
réinstallé dans cette région des habitants de différents gouvernorats de l'empire 
afin d'accélérer la colonisation des riches terres du sud de l'Ukraine.28 Les 
chercheurs notent qu'en dépit de la réinstallation de nombreux individus issus de 
divers groupes ethnoculturels, les données statistiques de la fin du XIXe siècle 
indiquent que la majorité absolue de la population de la région était composée 
d'Ukrainiens, ce qui met à mal le récit russe de la "russité" de ces terres. 29 

L'histoire de la première moitié du XXe siècle a laissé des traces importantes dans 
la région. Elle a été marquée par des événements tels que la Première Guerre 
mondiale, la guerre soviéto-ukrainienne de 1917-1921, l'Holodomor et la Seconde 
Guerre mondiale. 

Pendant la période soviétique, le territoire de la région a été fortement marqué 
par l'industrialisation et le développement d'infrastructures destinées à soutenir 
l'agriculture, ce qui a largement contribué à façonner l'économie moderne de la 
région. Cela a notamment conduit à la construction de la centrale hydroélectrique 

                                                                  
27 O. Galenko, (2014). L’histoire de l’Ukraine commence au Sud, elle y culmine et doit être réécrite 
depuis le Sud. Historians.in.ua Réseau Internet des humanitaires en Ukraine et dans le monde. URL. 
28 Vynarchuk T, (2014). Frontières intérieures au sud de l'Ukraine (fin 19e - début 20e siècle) // Est et 
sud de l'Ukraine : temps, espace, société. Institut d'histoire de l'Ukraine NAS d'Ukraine, Vol. 1, p. 
164. 
29 Turchenko F, (2004). Le sud de l’Ukraine à la veille de la Première Guerre mondiale. Chapitre 17, 
p. 12. 

https://web.archive.org/web/20240501135053/https:/www.historians.in.ua/index.php/en/dyskusiya/1297-oleksandr-halenko-istoriia-ukrainy-pochynaietsia-z-pivdnia-tam-ii-
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de Kakhovka et de la ville associée de Nova Kakhovka, qui a été construite sur le 
site d'un petit village appelé Kluchove.30 

 

La ville de Nova Kakhovka en 1960. Source : Zaborona31 

En 1991, la population des quatre oblasts a voté massivement en faveur de 
l'indépendance de l'Ukraine, avec plus de 89 % d'opinions favorables.32 

                                                                  
30 0 Interdiction. Que savez-vous de l’architecture des villes industrielles ? Elle est belle. Découvrez 
comment Nova Kakhovka a changé en 70 ans (2021). URL. 
31 Ibid. 
32 TsDAVO d'Ukraine. Informations sur les résultats du référendum panukrainien du 1er décembre 
1991 URL. 

https://web.archive.org/web/20231202155006/https:/zaborona.com/podivitsya-yak-za-70-rokiv-zminilasya-nova-kahovka/
https://web.archive.org/web/20220306234420/https:/old.archives.gov.ua/Sections/15r-V_Ref/index.php?11
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1.3. La nature 
La région est connue pour sa diversité naturelle. L'importance des sites et des 
zones naturelles de la région est reconnue au niveau international. 

Le delta du Dnipro est désigné comme site protégé par la Convention de Ramsar 
sur les zones humides. Selon le Fonds Mondial pour la Nature, cette zone humide 
abrite une grande biodiversité, avec 376 espèces de vertébrés, dont 68 sont 
répertoriées dans le Livre rouge de l'Ukraine, ce qui indique leur importance en 
termes de conservation.33 Le livre rouge de l'Ukraine fournit une liste officielle des 
espèces considérées comme menacées ou en voie de disparition en Ukraine. Il 
englobe les animaux, les plantes et les champignons et sera mentionné ci-après 
dans les discussions sur les impacts environnementaux de la destruction du 
barrage. 

Cet écosystème vital sert de frayère à diverses espèces de poissons, dont le 
sterlet, l'esturgeon, l'esturgeon stellaire, le béluga et d'autres encore. En outre, il 
constitue un habitat pour des animaux rares et menacés tels que le vison 
d'Europe, la loutre de rivière, le pygargue à queue blanche, le héron cendré et 
l'ibis chauve. Pendant les saisons de migration, le delta attire chaque année 
jusqu'à 30 000 oiseaux aquatiques. 34 

Le delta du Dnipro est également un sanctuaire pour les espèces végétales 
figurant dans le livre rouge de l'Ukraine, telles que la plante à roue hydraulique, 
le nénuphar à franges et l'helléborine des marais, entre autres. 35 

Dans la région, deux autres sites sont protégés par la Convention de Ramsar : les 
Velyki et Mali Kuchugury — un archipel d'îles de bancs de sable et de bas-fonds 
adjacents dans la partie nord-est du réservoir de Kakhovka ; et la plaine inondable 
de Sim Maiakiv, située au confluent des rivières Mayachka et Dnipro sur le 
territoire de l'Oblast de Zaporizhzhia. 

Les lacs Velyki et Mali Kuchugury sont des lieux de nidification importants pour 
les communautés d'oiseaux des zones humides, y compris des espèces rares 
                                                                  
33 WWF-Україна. Le WWF-Ukraine a élaboré une carte unique des sites Ramsar du pays, (2020). 
URL. 
34 Ibid. 
35 Ibid. 

https://web.archive.org/web/20240502144452/https:/wwf.ua/?364458/wwf-rozrobuv-unikalnu-mapu%2A
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telles que la spatule blanche, le canard ferrugineux et le pygargue à queue 
blanche. Ils constituent également le plus grand site de reproduction des poissons 
dans le réservoir de Kakhovka et servent de filtre naturel pour l'eau potable dans 
le réservoir.36 

La plaine d'inondation de Sim Maiakiv comprend un système karstique unique 
avec une flore et une faune diversifiées, dont 137 espèces d'oiseaux, 47 espèces 
de poissons et 11 espèces d'algues, entre autres. Ce site est l'une des plus 
grandes voies de migration transcontinentale pour les oiseaux en Europe de 
l'Est.37 

La zone d'environ 100 000 hectares située entre l'estuaire de Dnipro-Bug et la 
mer Noire est également connue pour sa biodiversité et constitue la réserve de 
biosphère de la mer Noire, qui est incluse dans le réseau mondial de réserves de 
biosphère de l'UNESCO.38 Cette réserve constitue une zone de transition 
particulière entre la steppe et la mer. Elle abrite environ 3 000 espèces 
d'invertébrés, près de 80 espèces de poissons et plus de 60 espèces d'animaux. 
Reconnue comme une zone importante pour les oiseaux et la biodiversité,39 son 
territoire abrite 306 espèces d'oiseaux, y compris celles qui sont protégées par 
l'Accord sur la conservation des oiseaux d'eau migrateurs d'Afrique-Eurasie, 
comme le pélican frisé, l'échasse à ailes noires et d'autres.40 En outre, la région 
compte un nombre important de plantes endémiques ou rares en Ukraine, telles 
que le thym de Dnipro, le flocon de neige d'été, la kovyla dniprovska, et d'autres.41 

Les régions comprennent également un certain nombre de sites naturels qui font 
partie intégrante du réseau Emeraude,42 un réseau écologique qui vise à protéger 
les espèces et les habitats menacés en Europe. Lancé par le Conseil de l'Europe 
et guidé par la Convention de Berne, ce réseau sert de pierre angulaire aux efforts 

                                                                  
36 La Convention sur les zones humides. Ukraine, (1991). URL. 
37 Ibid. 
38 UNESCO : Construire la paix par l'éducation, la science et la culture, la communication et 
l'information. Chernomorskiy. URL. 
39 BirdLife. Zone de données. URL. 
40 Fonds de réserve naturelle d'Ukraine. Réserve de biosphère de la mer Noire. URL. 
41 Ibid. 
42 Conseil de l'Europe, (2023). Liste actualisée des sites du réseau Emeraude officiellement adoptés. 
URL. 

https://web.archive.org/web/20240115032828/https:/www.ramsar.org/country-profile/ukraine
https://web.archive.org/web/20231229123607/https:/www.unesco.org/en/mab/chernomorskiy
https://web.archive.org/web/20230104210923/http:/datazone.birdlife.org/country/ukraine/ibas
https://web.archive.org/web/20231004160955/https:/wownature.in.ua/en/black-sea-biosphere-reserve/
https://web.archive.org/web/20240306084141/https:/rm.coe.int/draft-list-of-adopted-emerald-network-sites/1680ad54a1
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de conservation.43 Parmi les sites du réseau dans les régions, on peut citer le 
Dnipro inférieur, la vallée de la rivière Inhulets inférieure, l'estuaire du Dnipro-Buh, 
la flèche de Kinburn, le parc naturel national Biloberezhzhia Sviatoslava, le 
réservoir de Kakhovka et d'autres.44 

 

La flèche de Kinburn. Vue aérienne. 
Vue aérienne : Pavlo Pashko 

 

                                                                  
43 Convention relative à la conservation de la vie sauvage et du milieu naturel de l'Europe. Réseau 
Émeraude de zones d'intérêt spécial pour la conservation. URL. 
44 UNCG. Application Web ArcGIS. URL. 

https://web.archive.org/web/20240314040945/https:/coe.int/en/web/bern-convention/emerald-network
https://web.archive.org/web/20240326214943/https:/carto-lab.maps.arcgis.com/apps/webappviewer/index.html?id=1cbd73653a3a405b9702625c839b93f4
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1.4. L'économie 
Les données économiques du Comité national des statistiques pour 2021 font 
apparaître des contributions distinctes au PIB de l'Ukraine selon les régions. 
L'oblast de Kherson a contribué à hauteur de 1,6 % au PIB national, tandis que 
l'oblast de Mykolaiv a contribué à hauteur de 2,3 %. L'oblast de Zaporizhzhia a 
contribué à hauteur de 4,2 %, et l'oblast de Dnipro se distingue par sa contribution 
la plus importante en Ukraine (après Kiev), représentant 10,7 % du PIB total de 
l'Ukraine.45 

Les principaux secteurs de l'économie de l'oblast de Kherson sont l'agriculture, 
l'industrie de transformation et le commerce.46 En 2021, l'oblast représentait plus 
de la moitié de la production ukrainienne de riz (57,7 %), ainsi qu'une part 
importante de la production d'aubergines (39,6 %), de melons (33,5 %) et de 
tomates (27,7 %).47 L'oblast de Mykolaiv, connu pour son industrie mécanique, 
son agriculture et son industrie alimentaire,48 avec l'oblast de Kherson, joue un 
rôle important dans la culture des céréales, en particulier dans la production de 
blé et d'orge.49 

L'oblast de Zaporizhzhia se distingue par le développement de la fabrication de 
machines, de la production métallurgique et de l'agriculture. En 2021, l'oblast se 
classait au 7e rang en Ukraine pour la production de céréales et contribuait à 
hauteur de 8,3 % aux ventes de produits industriels du pays.50 

L'oblast de Dnipro est réputé pour son industrie lourde et possède plus de 50 % 
des réserves minérales totales de l'Ukraine. Elle produit près d'un cinquième de 

                                                                  
45 Produit régional brut, (2023). Service national des statistiques d'Ukraine, p. 34, URL. 
46 Shevchenko P. et al., (2022). Pas seulement les pastèques. Pourquoi le retour de Kherson est 
important pour l'Ukraine — 7 faits sur les affaires dans la région. Actualités des affaires, de 
l'économie, de la finance, des marchés et des entreprises — NV Business. URL. 
47 APC-Informer. La part de la région de Kherson dans la production agricole de l'Ukraine. URL. 
48 Svitsukha D., (2021). Préférences politiques et développement économique : comment a changé 
l’Oblast de Mykolaïv pendant l'indépendance. Communauté de Mykolaïv. URL. 
49 AgroPortal. #IndexAPK. Contrairement aux conditions d'une agriculture à risque, l'oblast de 
Mykolaïv est en tête en termes de production, (2021). URL ; АРК Inform. La part de la région de 
Kherson dans la production agricole de l'Ukraine, (2023). URL. 
50 Administration régionale de l’État. À propos des principaux résultats du développement socio-
économique de la région de Zaporizhia / État du développement socio-économique de la région de 
Zaporizhia sur 16.12.2021. URL. 

https://web.archive.org/web/20230525052523/https:/ukrstat.gov.ua/druk/publicat/kat_u/2023/05/zb_vrp_2021.pdf
https://web.archive.org/web/20230518072056/https:/biz.nv.ua/ukr/economics/herson-ce-ne-lishe-kavuni-shcho-oznachaye-povernennya-mista-dlya-ukrajini-novini-ukrajini-50283552.html
https://web.archive.org/web/20230613155700/https:/www.apk-inform.com/en/infographics/1534471
https://web.archive.org/web/20240502160013/https:/suspilne.media/mykolaiv/157860-politicni-vpodobanna-ta-ekonomicnij-rozvitok-ak-zminilasa-mikolaivsina-za-casiv-nezaleznosti/
https://web.archive.org/web/20230322161359/https:/agroportal.ua/publishing/analitika/indeks-apk-vopreki-usloviyam-riskovannogo-zemledeliya-nikolaevshchina-lidiruet-po-pokazatelyam-proizvodstva
https://web.archive.org/web/20230613155700/https:/www.apk-inform.com/en/infographics/1534471
https://web.archive.org/web/20221209155729/https:/www.zoda.gov.ua/news/58772/stan-sotsialno-ekonomichnogo-rozvitku-zaporizkoji-oblasti-na-16.12.2021.html
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tous les produits industriels vendus en Ukraine et possède un secteur agricole 
important, contribuant à environ 6 % de la production agricole du pays en 2020.51 

Avant l'invasion russe à grande échelle de l'Ukraine,52 les villes de Kherson et de 
Mykolaiv servaient de centres logistiques cruciaux pour les exportations de 
céréales grâce à leurs ports fluviaux. Les produits à base de plantes dominent les 
volumes d'exportation de ces oblasts,53 trouvant des marchés à travers l'Europe, 
l'Asie et l'Afrique.54 Toutefois, l'occupation et les hostilités en cours ont 
considérablement réduit la superficie des terres cultivées et la capacité des 
régions à exporter des céréales et d'autres produits agricoles par voie maritime. 
Cela a entraîné une augmentation notable du coût des exportations.55 

Tous ces oblasts sont caractérisés par des climats arides et dépendent donc 
fortement des systèmes d'irrigation pour l'agriculture. Ces systèmes 
s'approvisionnent principalement en eau à partir de la rivière Dnipro, ce qui 
souligne la forte dépendance de la région à l'égard de la qualité et de la pureté de 
la rivière. En outre, le fleuve Dnipro fournit de l'eau potable aux communautés de 
toute la région, ce qui souligne le rôle essentiel du fleuve dans le maintien des 
activités agricoles et des établissements humains dans ces zones arides. 

                                                                  
51 Administration d'État régionale de Dnipropetrovsk. Potentiel économique, (2020). URL ; 
Administration d'État régionale de Dnipropetrovsk. Passeport régional, (2021). URL. 
52 L'invasion russe de l'Ukraine a commencé le 24 février 2022, marquant une nouvelle phase de la 
guerre russo-ukrainienne, qui dure depuis 2014, lorsque la Russie a occupé la péninsule de Crimée 
dans le sud de l'Ukraine et les territoires des oblasts de Donetsk et de Louhansk dans l'est. 
53 Département principal des statistiques de l'oblast de Mykolaïv (2022). Collection statistique 
"Commerce extérieur de la région de Mykolaïv" en 2021. YouTube, timecode : 00:58, URL (consulté 
le 2 mai 2024) ; Département principal des statistiques à l’oblat de Kherson, Structure des produits 
du commerce extérieur de la région de Kherson en 2021. URL. 
54 Département principal des statistiques de la région de Kherson. Dynamique de la structure 
géographique du commerce extérieur de marchandises (1996-2021). URL AgroPortal. #IndexAPK. 
Contrairement aux conditions d'une agriculture à risque, l'oblast de Mykolaïv est en tête en termes 
de production, URL. 
55 O. Nekrashchuk, (2022). Bonne nouvelle du sud. La libération de Kherson ouvre les exportations 
de céréales des ports de Mykolaïv - entretien. Actualités des affaires, de l'économie, de la finance, 
des marchés et des sociétés — NV Business. URL. 

https://web.archive.org/web/20240414221832/https:/adm.dp.gov.ua/pro-oblast/dnipropetrovshina/ekonomichnij-potencial
https://web.archive.org/web/20240427145301/https:/adm.dp.gov.ua/pro-oblast/dnipropetrovshina/pasport-oblasti
https://www.youtube.com/watch?v=gd0WV4mAJhg
https://web.archive.org/web/20230607200912/http:/www.ks.ukrstat.gov.ua/arkhiv-2021-roku/2629-tovarna-struktura-zovnishnoji-torgivli-oblasti-u-sichni-2021-roku/8852-tovarna-struktura-zovnishnoji-torgivli-khersonskoji-oblasti-u-2021-rotsi.html
https://web.archive.org/web/20211017191855/http:/www.ks.ukrstat.gov.ua/ekonomichna-statistika/2171-2-2-zovnishnoekonomichna-diyalnist-ta-platizhnij-balans/zovnishnya-torgovlya/1003-geografichna-struktura-zovnishnoi-torgivli-2.html
https://web.archive.org/web/20230322161359/https:/agroportal.ua/publishing/analitika/indeks-apk-vopreki-usloviyam-riskovannogo-zemledeliya-nikolaevshchina-lidiruet-po-pokazatelyam-proizvodstva
https://web.archive.org/web/20230404113544/https:/biz.nv.ua/ukr/markets/herson-eksport-pshenici-yachmenyu-ovochiv-novini-ukrajini-50283542.html
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La maison-musée de Polina Raiko à Oleshky, dans la région de Kherson — une artiste 
ukrainienne connue pour ses œuvres dans le genre de l'art naïf. Le site a été 
partiellement détruit en raison des inondations causées par la destruction du barrage de 
Kakhovka. Source : Ukraїner56 

En résumé, la centrale hydroélectrique et le réservoir de Kakhovka ont été créés 
sur des terres historiquement et culturellement riches du sud de l'Ukraine. Après 
leur construction, l'écosystème, l'agriculture et l'économie de la région en sont 
devenus très dépendants. Ces infrastructures ont fait partie intégrante de 
l'identité et des moyens de subsistance de la région, façonnant sa trajectoire de 
développement et favorisant l'interdépendance entre les activités humaines et les 
ressources naturelles.  

                                                                  
56 Ukraїner. L'art de Kherson, ou inspiré de Polina Raiko, (2021). URL. 

https://web.archive.org/web/20240313180835/https:/www.ukrainer.net/kherson-art/
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II. La vérité : la destruction du barrage 

2.1. Comment la centrale de Kakhovka a été 
occupée 
L'invasion à grande échelle de l'Ukraine par la Russie a été lancée en partie depuis 
la péninsule de Crimée, occupée par la Russie depuis 2014. Le matin du 24 février 
2022, des colonnes de matériel militaire russe ont franchi les points de contrôle 
ukrainiens sur l'isthme de Perekop et la péninsule de Chongar. Les troupes russes 
ont avancé rapidement le long des routes principales de l'oblast de Kherson en 
direction de ses plus grandes villes. Dans l'après-midi du 24 février, 
l'administration régionale de Kherson a signalé la présence de forces 
d'occupation dans les cinq districts administratifs de l'oblast. Plus précisément, 
l'administration régionale a déclaré que les forces d'occupation avaient pris le 
contrôle de la centrale hydroélectrique de Kakhovka et du passage du canal de 
Crimée du Nord.57 Le même jour, le ministère ukrainien de l'énergie a précisé qu'à 
11 h 28 le 24 février, "des inconnus armés ont pénétré sur le territoire de la 
centrale hydroélectrique" et que "des chars sans insigne" étaient "stationnés sur 
le barrage".58 

Des open sources contiennent des preuves photographiques et vidéo de la 
présence de troupes russes à la centrale de Kakhovka le premier jour de l'invasion 
à grande échelle.59 Depuis lors, elles ont gardé le contrôle de la centrale, comme 
le confirment régulièrement les observations et les photographies. 

                                                                  
57 Administration d'État régionale de Kherson, (02.24.2022), Facebook, URL (consulté le 2 mai 
2024). 
58 Ministère de l'Énergie de l'Ukraine, (02.24.2022), Facebook, URL (consulté le 2 mai 2024). 
59 @flackelf, (2022). Prendre Kakhovskaya HPP. 24.02.22. обл. YouTube, URL (consulté le 2 mai 
2024). 

https://www.facebook.com/khoda.gov.ua/posts/317708397057663
https://www.facebook.com/minenergoUkraine/posts/318323260325627
https://www.youtube.com/watch?v=YUx3sklvNSk


24 
 

  

Capture d'écran d'une vidéo téléchargée sur Youtube le 24 février 2022. 
Source : @flackelf via Youtube60 

Depuis les premiers jours de l'occupation, les résidents locaux ont signalé 
l'établissement de points de contrôle russes près de la station.61 Le 24 février, les 
premières victimes civiles furent abbatues à l'un de ces points de contrôle, les 
forces russes ayant tiré sur une voiture avec 5 membres d'une famille à l'intérieur, 
dont 2 enfants.62 

Le 25 février 2022, le ministère ukrainien de l'énergie a indiqué que la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka fonctionnait en normalement.63 Cependant, début 
septembre 2022, l'ingénieur en chef d'Ukrhydroenergo, la principale société de 
production d'énergie hydroélectrique d'Ukraine, a déclaré que la centrale ne 
fonctionnait qu'aux deux tiers de sa capacité installée. Il a également indiqué qu'il 
n'y avait pas de communication directe avec la centrale à ce moment-là. 
                                                                  
60 Ibid. 
61 D. Kuryshko, (2022). Nova Kakhovka. Qu'est-ce que ça fait de passer cinq jours sous 
l'occupation de la Russie ? BBC News Ukraine, URL. 
62 Kubai I., (2022). Cinq anges gardiens du policier Oleg Fedek. L'histoire de la famille que les 
Russes ont tuée près de Novaya Kakhovka. Vérité ukrainienne. Vie URL. 
63 Le système énergétique poursuit son fonctionnement stable, - Ministère de l'Énergie, (2022). 
Ministère de l'Énergie de l'Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20221030084938/https:/www.bbc.com/ukrainian/features-60568566
https://web.archive.org/web/20240502163812/https:/life.pravda.com.ua/society/2022/09/2/250207/
https://web.archive.org/web/20240502164153/https:/www.mev.gov.ua/novyna/enerhosystema-prodovzhuye-svoyu-stabilnu-robotu-minenerho
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Ukrhydroenergo contactait le personnel deux fois par jour pour coordonner les 
modes de fonctionnement, que les employés devaient coordonner avec les 
forces d'occupation.64 

Selon diverses sources, à la fin de l'été ou au début de l'automne 2022, les forces 
russes ont licencié le personnel ukrainien de la station et l'ont remplacé par du 
personnel russe.65 Depuis lors, des rapports réguliers font état du minage de la 
station par les militaires russes. En particulier, la Direction principale du 
renseignement du ministère ukrainien de la défense a indiqué que les forces 
d'occupation avaient miné la centrale de Kakhovka en avril 2022, et qu'en octobre 
2022, elles avaient commencé à miner les vannes et les supports.66 Dans le même 
temps, des chercheurs de l'Institute for the Study of War ont estimé qu'il était très 
probable que la Russie préparait une attaque sous fausse bannière contre le 
barrage de Kakhovka afin de l'ébranler après son retrait de l'oblast de Kherson 
occidental.67 

En novembre 2022, les militaires russes ont été contraints de se retirer de la rive 
droite de la rivière Dnipro, mais ils ont gardé le contrôle de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka. De nombreux éléments de preuve provenant 
d’open sources confirment la présence de la 205e brigade séparée de fusiliers 
motorisés russes dans la station. Par exemple, en décembre 2022, un reportage 
vidéo a été publié, détaillant les activités de la brigade sur la station de 
Kakhovka.68 

La participation de la 205e brigade à l'invasion totale de l'Ukraine remonte au 
moins à février 2022, selon les informations disponibles. Avant de prendre 
position à l'intérieur et autour de la centrale hydroélectrique de Kakhovka en 

                                                                  
64 L. Rzheutska, (2022). Dans les conditions d'occupation : que sait-on du fonctionnement de la 
centrale hydroélectrique de Kakhovskaya ? Deutsche Welle, URL. 
65 Adyuk O., (2023). "Expiré depuis l'automne 2022." Le Conseil de l'Union européenne a décidé de 
ne pas commenter le projet de loi de finances de l'année en cours. Radio Liberté, URL Les Russes 
ont transformé la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya en installation militaire, (2023). UAinfo, 
URL. 
66 En avril, les occupants ont miné la centrale hydroélectrique de Kakhovka et s'emploient 
actuellement à miner les vannes et les supports, (2022). Renseignement de défense du ministère de 
la Défense de l'Ukraine, URL. 
67 Lawlor K., et al. (2022). Évaluation de la campagne offensive russe, 19 octobre. ISW, URL. 
68 Enquêtes et portraits, (2022). Comment se mobilisent-ils pour protéger la centrale hydroélectrique 
de Kakhovskaya ? YouTube, URL (consulté le 2 mai 2024). 

https://web.archive.org/web/20240502164650/https:/www.dw.com/uk/kahovska-ges-v-umovah-okupacii-so-vidomo-pro-robotu-stancii/a-63034760
https://web.archive.org/web/20230703221858/https:/www.radiosvoboda.org/a/novyny-pryazovya-shcho-zruynuvalo-kakhovsku-hes/32452044.html/
https://web.archive.org/web/20240502203226/https:/uainfo.org/blognews/1679062513-rosiyani-peretvorili-kahovsku-ges-na-viyskoviy-ob-ekt.html
https://web.archive.org/web/20240502203438/https:/gur.gov.ua/en/content/okupanty-shche-v-kvitni-zaminuvaly-kakhovsku-hes-i-narazi-provodiat-roboty-z-minuvannia-shliuziv-ta-opor.html
https://web.archive.org/web/20240506073758/https:/understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-october-19
https://www.youtube.com/watch?v=zT_tW5nAtog
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2022, cette brigade était engagée dans des combats près de Snihurivka dans la 
région de Mykolaiv (à environ 50 kilomètres du barrage).69 Cependant, des 
preuves provenant d’open sources suggèrent que les membres de la brigade ont 
participé au conflit depuis 2014.70 

2.2. Versions : Qu'est-il arrivé au barrage de 
Kakhovka le 6 juin 2023 ?  
Dans la nuit du 6 juin, des informations faisant état de la destruction du barrage 
HPP de Kakhovka ont fait surface sur les chaînes Telegram russes. Ces 
informations ont rapidement attiré l'attention des médias ukrainiens et 
internationaux. Le matin du 6 juin, les autorités ukrainiennes ont officiellement 
déclaré la destruction complète du barrage HPP de Kakhovka, précisant 
immédiatement que sa restauration était jugée impossible.71 

La réaction de la communauté internationale a été fortement influencée par les 
incertitudes liées au brouillard de la guerre et aux difficultés immédiates à 
déterminer la réalité et l'étendue de l'incident et à établir les responsabilités. Les 
premières réactions des organisations internationales, des acteurs des médias et 
des dirigeants étrangers ont donc été pour la plupart empreintes de retenue dans 
leurs commentaires sur l'incident.72 Cette prudence ne s'est pas étendue aux 
parties impliquées dans le conflit et à leurs alliés les plus proches, qui ont 
rapidement échangé des accusations mutuelles concernant la destruction du 
barrage. 

Pendant ce temps, les territoires ukrainiens situés en aval de la rivière Dnipro 
étaient inondés par l'eau libérée du réservoir de Kakhovka à la suite de la 
destruction du barrage. Dans la soirée du 7 juin, les autorités locales ont signalé 
que 1 802 bâtiments avaient été inondés à Kherson, la plus grande agglomération 

                                                                  
69 Qu'est-ce qu-est la 205e brigade de fusiliers motorisés de l'armée russe qui a fait exploser la HPP 
de Kakhovskaya (2023). Defense Express, URL. 
70 205e brigade d'infanterie (unité militaire 74814, Budyonnovsk) et autres "Apalchens" à Horlovka, 
(2015). Le Stabilizec, URL. 
71 Ukrainehydroénergie, (06.06.2023), Facebook, URL (consulté le 2 mai 2024). 
72 Myre G., (2023). L'Ukraine accuse la Russie d'avoir fait sauter un important barrage dans le sud. 
NPR, URL ; Ukraine : La destruction du barrage est une "catastrophe humanitaire, économique et 
écologique monumentale" : Guterres, (2023). UN News, URL ; @tcbestepe, (06.07.2023), X, URL. 

https://web.archive.org/web/20240502204323/https:/defence-ua.com/army_and_war/scho_tse_za_205_ta_motostriletska_brigada_armiji_rf_jaka_pidirvala_kahovsku_ges-11803.html
https://web.archive.org/web/20240502204603/https:/stabilizec.wordpress.com/
https://web.archive.org/web/20240502204603/https:/stabilizec.wordpress.com/
https://www.facebook.com/Ukrhydroenergo/posts/pfbid02TDUcKTzPKsa4y7EfvTmoe6aFSXhWufHU8GebXue1wndVBcDZHFnxtw4Yh3hGx9ayl
https://web.archive.org/web/20240506074409/https:/www.npr.org/2023/06/06/1180345954/kakhovka-dam-southern-ukraine-damaged-russia
https://web.archive.org/web/20240506074440/https:/news.un.org/en/story/2023/06/1137372
https://web.archive.org/web/20230617072657/https:/twitter.com/tcbestepe/status/1666420178144440324
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située sur la trajectoire de l'eau.73 Des mises à jour ultérieures dans la matinée du 
8 juin ont révélé que 600 km2 de l'oblast de Kherson avaient été inondés, 32 % 
de la zone touchée se trouvant sur la rive droite et 68 % sur la rive gauche de la 
rivière Dnipro.74 

La destruction du barrage de Kakhovka est sans aucun doute l'un des 
événements les plus marquants de la guerre russo-ukrainienne. Les tentatives 
d'établir ou de dissimuler la vérité sur les causes exactes de sa destruction ont 
abouti à trois hypothèses :  

1. Le barrage de Kakhovka a été détruit par l'usure ; 
2. Le barrage de Kakhovka a été détruit par les tirs d'obus de la partie 

ukrainienne ; ou 
3. Le barrage de Kakhovka a été détruit par les Russes. 

Nous avons procédé à une analyse approfondie des trois scénarios à l'aide 
d'éléments recueillis auprès d’open sources. Notre analyse démontre que le 
scénario le plus plausible est que le barrage de Kakhovka a été intentionnellement 
détruit de l'intérieur par les forces russes. Nous examinerons chaque scénario ci-
dessous. 

  

                                                                  
73 Administration d'État régionale de Kherson [@khersonskaODA], (06.07.2023), Telegram, URL. 
74 Oleksandr Prokoudine - page officielle [@olexandrprokudin], (06.08.2024), Telegram, URL. 

https://web.archive.org/web/20240502205205/https:/t.me/khersonskaODA/6496
https://web.archive.org/web/20240502205014/https:/t.me/olexandrprokudin/614
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2.2.1. Le barrage de Kakhovka a été détruit par l'usure 
Cette version a été initialement proposée par l'enquêteur de Bellingcat, Aric Toler, 
sur sa page X. Il a toutefois rapidement retiré son message. Simultanément, une 
opinion similaire a été exprimée par l'enquêteur russe OSINT Ruslan Leviev, qui a 
maintenu son opinion. 75  

  

Captures d'écran des messages de Toler et Leviev sur X. 
Sources : @AricToler et @RuslanLeviev via X 

La version est principalement issue de la comparaison de deux images satellites 
du barrage de Kakhovka : l'une prise le 28 mai 2023 et l'autre le 5 juin 2023, la 
veille de l'explosion.76 Cette dernière image montre qu'une partie de la route et 
des vannes (vannes mobiles permettant à l'eau de s'écouler) ont été récemment 
endommagées ou détruites. Au moment de la catastrophe, le niveau d'eau dans 
le réservoir de Kakhovka était exceptionnellement élevé : 17,26 mètres.77 Les 
images satellites montrent que l'eau du réservoir déborde des écluses. Ces faits 
ont été utilisés comme preuve que le barrage aurait pu s'effondrer 
progressivement sous la pression extrême de l'eau.78 

                                                                  
75 Ruslan Leviev [@RuslanLeviev], (06.06.2023), X, URL. 
76 Evan Hill [@evanhill], (06.06.2023), X, URL. 
77 Lac Kahovka - Niveau d'eau, (2023). Hydroweb, URL. 
78 Ruslan Leviev [@RuslanLeviev], (06.06.2023), X, URL. 

https://web.archive.org/web/20231214030818/https:/twitter.com/RuslanLeviev/status/1665953657458769922
https://web.archive.org/web/20231214030812/https:/twitter.com/evanhill/status/1665933276647772160
https://web.archive.org/web/20240502205638/https:/hydroweb.theia-land.fr/hydroweb/view/L_kakhovka?lang=en
https://web.archive.org/web/20231214030818/https:/twitter.com/RuslanLeviev/status/1665953657458769922
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Barrage de Kakhovka le 28 mai 2023. Source : @evanhill @evanhill via X 

 

Barrage de Kakhovka le 5 juin 2023. Source : @evanhill @evanhill via X 

Cependant, cette théorie néglige plusieurs faits cruciaux. Par exemple, les 
stations sismiques NORSAR d'Ukraine et de Roumanie ont enregistré des 
impulsions d'énergie focalisées, typiques d'une explosion. Les données révèlent 
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des signaux clairs le 6 juin 2023, à 2h35 et 2h54.79 Selon les scientifiques, les 
deux explosions ont été localisées dans la zone du barrage, avec une incertitude 
d'environ 20 à 30 kilomètres. Cette incertitude est due à des facteurs tels que la 
distance entre le barrage et les capteurs (environ 500-600 kilomètres), la 
disposition des capteurs utilisés pour la localisation, les incertitudes de mesure et 
les inconnues liées à la propagation des ondes sismiques dans la Terre. 

 

La magnitude a été estimée entre 1 et 2 heures du matin le 6 juin. Source : Norsar 

Les données de NORSAR correspondent à ce que les habitants ont déclaré avoir 
entendu cette nuit-là. Le New York Times, ainsi que le journaliste ukrainien Oleh 
Baturin, ont documenté le fait que les résidents ont entendu au moins plusieurs 
explosions à peu près au même moment.80 En particulier, M. Baturin, qui a travaillé 
à Kakhovka au début de l'occupation et a passé 9 jours en captivité en Russie, a 

                                                                  
79 Signaux sismiques enregistrés lors d'une explosion au barrage de Kakhovka en Ukraine le 6 juin 
2023, (2023). NORSAR, URL. 
80 Glanz J. et al, (2023). Pourquoi les preuves suggèrent que la Russie a fait sauter le barrage de 
Kakhovka. The New York Times, URL ; Oleksandr Yankovskyi et Olena Badiuk, (2023). Ce que les 
habitants ont entendu habitants, lorsque la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya a été détruite 
? | Nouvelles de la région d'Azov. Radio Svoboda, URL. 

https://web.archive.org/web/20240502210015/https:/www.norsar.no/in-focus/seismic-signals-recorded-from-an-explosion-at-the-kakhovka-dam-in-ukraine
https://web.archive.org/web/20240502210036/https:/www.nytimes.com/interactive/2023/06/16/world/europe/ukraine-kakhovka-dam-collapse.html
https://web.archive.org/web/20240502210432/https:/www.radiosvoboda.org/a/novyny-pryazovya/32457117.html
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mentionné que les habitants de Beryslav (à 6 kilomètres du barrage) ont entendu 
trois fortes explosions du côté de la centrale hydroélectrique. Des explosions ont 
également été signalées dans des discussions locales sur Telegram vers 2 h 18 
du matin.81 En outre, certains propagandistes russes ont confirmé l'heure de la 
première explosion à la centrale hydroélectrique à 2 h 35.82 

Le nombre exact d'explosions à la centrale de Kakhovka cette nuit-là ne peut pas 
être déterminé à partir d’open sources. Cependant, il est évident qu'il y a eu des 
explosions de magnitude variable, dont deux ont été suffisamment importantes 
pour être enregistrées par des capteurs sismiques. La combinaison des données 
scientifiques et des témoignages des résidents indique clairement que la 
destruction du barrage de Kakhovka a été causée par une explosion. 

Il a également été rapporté que des satellites américains équipés de capteurs 
infrarouges ont détecté une signature thermique correspondant à une explosion 
majeure juste avant l'effondrement du barrage.83 Aucun autre détail concernant 
cette observation n'a été divulgué au public, ce qui nous prive des moyens de 
vérifier l'exactitude de ces données. 

Gregory Baecher, professeur d'ingénierie à l'université du Maryland, a souligné 
dans un commentaire au New York Times que lorsque les barrages s'effondrent 
en raison d'importants débits d'eau qui les "dépassent", la rupture commence 
généralement sur les sections en terre du barrage, sur l'une ou l'autre des rives.84 
Dans le cas du barrage de Kakhovka, la rupture ne s'est pas produite sur les côtés, 
mais au milieu du barrage, à côté du bâtiment de la centrale électrique. C'est ce 
que montre bien l'une des premières vidéos de l'après-destruction disponibles 
sur Internet, qui indique également que le bâtiment de la centrale électrique était 
encore intact à 2 h 46 du matin.85 

                                                                  
81 Shabaev G. et al, (2023). "ILS NE PEUVENT PAS SORTIR, TOUT EST INONDÉ". CE DONT 
PARLAIENT LES OCCUPANTS LORS DE L'EXPLOSION DU BARRAGE DE KAKHOVKA : 
INTERCEPTIONS TÉLÉPHONIQUES. Slidstvo.info, URL. 
82 @voenacher, (06.06.2023), Telegram, URL. 
83 Schmitt E., (2023). Un responsable américain affirme que des satellites espions ont détecté une 
explosion juste avant l'effondrement du barrage. The New York Times, URL. 
84 Glanz J., Santora M. et Pérez-Peña R., (2023). Une explosion interne a probablement brisé le 
barrage ukrainien, disent les expert (Prudence). The New York Times, URL. 
85 Canal à usage spécial [@okspn], (06.06.2023), Télégramme, URL. 

https://web.archive.org/web/20240502210406/https:/www.slidstvo.info/english-stories/they-can-t-get-out-everything-is-flooded-what-the-occupiers-were-talking-about-during-the-blowing-up-of-the-kakhovka-dam-telephone-intercepts/
https://web.archive.org/web/20240502210505/https:/t.me/voenacher/45973
https://web.archive.org/web/20240502210514/https:/www.nytimes.com/2023/06/09/world/europe/ukraine-dam-collapse-explosion.html
https://web.archive.org/web/20240502210843/https:/www.nytimes.com/2023/06/06/world/europe/ukraine-kakhovka-dam-russia.html?smid=nytcore-ios-share&referringSource=articleShare
https://t.me/novosti_efir/31311
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Captures d'écran d'une vidéo enregistrée par un soldat russe à l'aide d'une caméra 
thermique. Source : @okspn via Telegram : @okspn via Telegram 

La vidéo montre également la détonation d'un engin explosif, qui aurait été placé 
par l'armée russe sur le barrage, ou, plus probablement, d'une mine emportée par 
un cours d'eau. Au vu des caractéristiques visuelles de l'explosion, les 
enquêteurs n'ont aucune raison de penser qu'elle a été provoquée par l'impact 
d'un obus ou d'un missile. De nombreuses vidéos provenant d’open sources 
montrent des explosions similaires, suggérant que la zone autour de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka était fortement minée.86 

Une autre vidéo décrivant les conséquences de la destruction du barrage de 
Kakhovka montre l'effondrement du bâtiment de la centrale hydroélectrique : la 
partie centrale de la structure est entièrement détruite, et la partie nord est 
gravement inclinée.87 Cette destruction est probablement due aux dommages 
causés aux fondations du bâtiment par la seconde explosion (2:54 AM). 

L'heure exacte d'enregistrement de cette vidéo n'est pas connue, mais étant 
donné que le soleil dans la vidéo est sous l'horizon, nous pouvons supposer 
qu'elle a été enregistrée à l'aube. Selon le service SunCalc, l'aube du 6 juin 2023 
a duré de 4h15 à 4h53.88 Cela implique que cette vidéo a été enregistrée 90 à 128 
minutes après celle capturée avec une caméra thermique. Ce laps de temps ne 
semble pas suffisant pour qu'un écoulement d'eau ait pu causer de tels 

                                                                  
86 @novosti_efir, (06.06.2023), Telegram, URL. 
87 @voenacher, (06.06.2023), Telegram, URL. 
88 Calcul de la trajectoire du soleil pour Novokakhovska miska hromada, Kherson Oblast, UKR, 06 
Jun 2023, (2023). SunCalc, s.d., URL. 

https://web.archive.org/web/20240503120443/https:/t.me/novosti_efir/31311
https://web.archive.org/web/20240502211019/https:/t.me/voenacher/45983
https://www.suncalc.org/#/46.7745,33.3703,10/2023.06.06/04:15/1/3
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dommages au bâtiment de la centrale électrique. De plus, si le bâtiment s'était 
effondré sous l'effet de la pression de l'eau, l'effondrement aurait été initié dans 
la partie nord du bâtiment, près du site de la première brèche, car c'est là que 
l'écoulement d'eau aurait exercé la plus grande pression sur la structure. 

 

Capture d'écran d'une vidéo de la destruction du barrage de Kakhovka. 
Source : @voenacher via Telegram : @voenacher via Telegram 
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Capture d'écran de la même vidéo montrant l'absence du soleil au-dessus de l'horizon. 
Source : @voenacher @voenacher via Telegram 

 

Position du soleil le 6 juin 2023. Source : SunCalc 
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Dans la soirée du 6 juin, Planet Labs a publié une image satellite de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka, montrant que la quasi-totalité du territoire de la 
station était déjà inondée.89 

 

Image satellite de la centrale nucléaire de Kakhovka prise le 6 juin. 
Source : @Planet @Planet via X 

Les ingénieurs ukrainiens et étrangers notent qu'une simple rupture des vannes 
ou même l'effondrement de quelques piliers sous la pression de l'eau 

                                                                  
89 Planète [@planet], (06.06.2023), X, URL. 

https://web.archive.org/web/20230617114340/https:/twitter.com/planet/status/1666116252090388480
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n'entraînerait pas de destructions importantes90 et d'inondations.91 Ils sont 
convaincus que ces destructions ont très probablement été causées par des 
charges placées profondément dans la structure du barrage. L'emplacement le 
plus approprié pour les explosifs est un passage technique longeant la base en 
béton du barrage. Ce passage n'est accessible que depuis la salle des machines, 
qui était sous contrôle russe.92 

 

Schéma du barrage de Kakhovka et emplacement du passage. 
Source : New York Times 

Cette version est également corroborée par le fait que l'une des vidéos montrant 
l'après-coup révèle l'absence de la partie supérieure de la fondation en béton à 
l'endroit où la brèche initiale s'est produite. Une destruction d'une telle ampleur 
n'aurait pu être causée que par une explosion dans les profondeurs du barrage. 
Si le barrage avait simplement été percé, seuls les écluses et les piliers auraient 
été touchés, laissant le sommet de la fondation en béton intact. 

                                                                  
90 Андрійчук А., (2023). Таки підрив ? "La liste des personnes à contacter" "La liste des personnes 
à contacter" "La liste des personnes à contacter" "La liste des personnes à contacter" "La liste des 
personnes à contacter" "La liste des personnes à contacter" "La liste des personnes à contacter" 
"La liste des personnes à contacter" "La liste des personnes à contacter" "La liste des personnes à 
contacter" "La liste des personnes à contacter" "La liste des personnes à contacter Радіо Свобода, 
URL. 
91 Glanz J. et al, (2023). Why the Evidence Suggests Russia Blew Up the Kakhovka Dam, (2023), The 
New York Times, URL. 
92 Ibid. 

https://web.archive.org/web/20240502211700/https:/www.radiosvoboda.org/a/vysnovky-zakhidnykh-vchenykh-pro-prychyny-ruynuvannya-kakhovskoyi-hes/32467511.html
https://web.archive.org/web/20240502210036/https:/www.nytimes.com/interactive/2023/06/16/world/europe/ukraine-kakhovka-dam-collapse.html


37 
 

 

Source : New York Times 

Mykola Kalinin, ingénieur en chef d'Ukrhydroproject, la plus grande société 
d'ingénierie d'Ukraine spécialisée dans la construction de centrales 
hydroélectriques et la gestion de l'eau, a déclaré que le barrage présentait une 
résistance extraordinaire aux forces agissant sur lui de l'extérieur, mais pas de 
l'intérieur. 93 

Les faits analysés ci-dessus suggèrent que la destruction complète non 
seulement du barrage mais aussi de la centrale hydroélectrique n'a pas pu être 
causée uniquement par la pression extrême de l'eau ou l'usure naturelle de la 
structure. 

2.2.2. Le barrage de Kakhovka a été détruit par les tirs 
d'obus de la partie ukrainienne  
Cette version est apparue dans des sources russes immédiatement après 
l'incident. Elle a été affirmée par le chef de l'administration d'occupation de la ville 

                                                                  
93 Garasym A., (2023). La centrale nucléaire de Kakhovka a été conçue pour résister à une attaque 
nucléaire. Il n'est pas question de son autodestruction, Texty.org.ua, URL. 

https://web.archive.org/web/20240502211729/https:/texty.org.ua/fragments/109844/kakhovka-hpp-was-designed-withstand-nuclear-attack-there-no-question-its-self-destruction/
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de Nova Kakhovka, Volodymyr Leontiev,94 , par le secrétaire de presse du 
président russe Vladimir Poutine, Dmitry Peskov,95 par le représentant permanent 
de la Russie auprès des Nations unies, Vasily Nebenzya,96 et d'autres encore. 
L'administration d'occupation de Nova Kakhovka a même affirmé que le barrage 
avait été détruit après avoir été touché par une roquette lancée par le MLRS 
(système de roquettes à lancements multiples) ukrainien Vilkha.97 

Les troupes ukrainiennes ont attaqué la route du barrage à de nombreuses 
reprises, car il s'agissait de l'une des principales artères logistiques russes reliant 
les rives droite et gauche de la rivière Dnipro. Ces frappes n'avaient pas pour but 
de détruire le barrage lui-même, mais seulement d'endommager la voie ferrée et 
la route qui s'y trouvent. Dans le même but stratégique, les forces armées 
ukrainiennes ont régulièrement pris pour cible les ponts routiers et ferroviaires 
d'Antonivskyi, deux autres artères logistiques sur la rivière Dnipro, situées à 
environ 50 kilomètres au sud-ouest du barrage.98 Cette tactique visait à perturber 
la capacité de la Russie à approvisionner ses forces sur la rive droite du fleuve 
Dnipro, et elle s'est finalement avérée fructueuse. 

La première attaque confirmée contre le barrage a eu lieu le 18 juillet 2022.99 Ce 
jour-là, Sergey Kiriyenko, premier chef d'état-major adjoint de l'administration 
présidentielle russe, et Volodymyr Saldo, chef de l'administration d'occupation de 
la région de Kherson, visitaient la centrale électrique de Kakhovka.100 Les tirs 
d'obus ont endommagé plusieurs bâtiments sur le territoire de la centrale et la 
chaussée à côté de l'écluse. La destruction du système de guerre électronique 
Repellent-1 a également été signalée.101 Une vidéo confirmant l'attaque a été 
publiée en open source le 30 juillet 2022.102 La vidéo montre également les 
dommages causés aux routes et aux voies ferrées sur le territoire de la centrale 
électrique par les tirs d'obus de juillet. Si la route principale n'a pas été touchée 

                                                                  
94 Nevoenkor Kurlaeva [@KotNaMirotvorze], (06.06.2023), Télégramme, URL. 
95 @rian_ru, (06.06.2023), Telegram, URL. 
96 НNebenzya a qualifié l'incident de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya de crime 
inimaginable de Kiev (2023). Izvestia, URL. 
97 @rian_ru, (06.06.2023), Telegram, URL. 
98 @zvezdanews, (04.27.2022), Telegram, URL. 
99 @rian_ru, (04.19.2022), Telegram, URL. 
100 @wargonzo, (04.18.2022), Telegram, URL. 
101 @rezident_ua, (04.19.2022), Telegram, URL. 
102 @RtrDonetsk, (04.30.2022), Telegram, URL. 

https://web.archive.org/web/20240502211746/https:/t.me/KotNaMirotvorze/16568
https://web.archive.org/web/20240502212339/https:/t.me/rian_ru/204849
https://web.archive.org/web/20240502212143/https:/iz.ru/1524596/2023-06-06/nebenzia-nazval-intcident-na-kakhovskoi-ges-nemyslimym-prestupleniem-kieva
https://web.archive.org/web/20240502212153/https:/t.me/rian_ru/204801
https://web.archive.org/web/20240502212251/https:/t.me/zvezdanews/87044
https://web.archive.org/web/20240502212903/https:/t.me/rian_ru/171601
https://web.archive.org/web/20240502212814/https:/t.me/wargonzo/7589
https://web.archive.org/web/20240502212927/https:/t.me/rezident_ua/13300?single
https://web.archive.org/web/20240502212839/https:/t.me/RtrDonetsk/8034
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de manière significative, la voie ferrée a été détruite. La surface sous les voies 
s'est effondrée dans l'écluse sous le pont. 

 

Capture d'écran de la vidéo montrant les dommages causés à la route et à la voie ferrée, 
ainsi que la destruction de Repellent-1. Source : @RtrDonetsk via Telegram  

Le 10 août 2022, les forces ukrainiennes ont à nouveau pris pour cible les ponts 
du barrage,103 compliquant encore leur utilisation comme artères logistiques.104 
Cependant, l'attaque n'a pas eu d'impact sur le barrage lui-même ou sur sa 
fonctionnalité. 

                                                                  
103 Portail militaire vidéo, (2022). Nova Kakhovka, oblast de Kherson, 10 août 2022. YouTube, URL 
(consulté le 2 mai 2024). 
104 Operational Command "South", (08.10.2022), Facebook, URL Administration régionale d'État de 
Kherson, 
 (08.10.2022), Facebook, URL. 

https://www.youtube.com/watch?v=WWtGs9lxJtM&t=1s
https://www.facebook.com/watch/?v=995006067836432
https://www.facebook.com/khoda.gov.ua/posts/pfbid026WymcAg4k5VxPR61pQbEXbEY6QHRu23but1A6aL3fVva9D9E1JZduJe7v8wwPYEyl
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Résultat des grèves du 10 août 2022. Source : @supernova_plus via Telegram105 

Selon les médias russes, en 2022, les forces armées ukrainiennes ont attaqué le 
barrage de Kakhovka à 12 reprises.106 

En septembre 2022, les ponts du barrage ont été rendus inopérants par des 
frappes de haute précision, les rendant inutilisables pour la logistique.107 
L'imagerie satellite du barrage révèle que la plupart des attaques visaient les 
ponts, c'est-à-dire les sections de la route et de la voie ferrée les plus éloignées 
des vannes et du corps du barrage.108 Ce fait suggère que les forces armées 
ukrainiennes n'avaient pas l'intention de détruire le barrage et qu'elles ont 
stratégiquement planifié leurs attaques afin de minimiser les dégâts. Le fait que 
les forces d'occupation aient construit des ponts temporaires de remplacement 
témoigne des difficultés considérables que ces attaques des forces armées 
ukrainiennes posent à la logistique russe.109 

                                                                  
105 Supernova+ [@supernova_plus], (08.10.2022), Télégramme, URL. 
106 Sokolov A., Solopov M., (2023). Kakhovskaya HPP après le début de l'opération militaire 
spéciale. Avis, URL. 
107 Les envahisseurs tentent de reconstruire le passage du barrage de Kakhovka, (2022). Militarnyi, 
URL ; Schémas [@cxemu], (09.19.2022), Telegram, URL. 
108 Schémas [@cxemu], (19.09.2022), Télégramme, URL ; Une partie du pont s'est effondrée près de 
la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, 
 (2022). Militarnyi, URL. 
109 Schémas [@cxemu], (09.19.2022), Télégramme, URL. 

https://web.archive.org/web/20240502213958/https:/t.me/supernova_plus/8736
https://web.archive.org/web/20240502214035/https:/www.vedomosti.ru/politics/articles/2023/06/07/978998-skolko-raz-vsu-obstrelivali-kahovskuyu-ges
https://web.archive.org/web/20240502214045/https:/mil.in.ua/en/news/the-invaders-are-trying-to-rebuild-the-crossing-at-the-kakhovka-dam/
https://web.archive.org/web/20240502214053/https:/t.me/cxemu/2582
https://t.me/cxemu/2582
https://web.archive.org/web/20240503114718/https:/mil.in.ua/uk/news/bilya-kahovskoyi-ges-obvalylasya-chastyna-mostu/
https://t.me/cxemu/2582
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Image satellite des ponts détruits. Images de la planète du 2 septembre 2022. 
Source : @mil.in.ua 

 

Imagerie du pont principal détruit et des nouveaux ponts temporaires russes. Images de 
la planète du 18 septembre 2022. Source : @cxemu via Telegram 
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L'Ukraine a utilisé des roquettes de haute précision de 227 mm M31A1 et M31A2 
lancées à partir de M142 HIMARS et/ou M270 pour mener à bien ces attaques. 
Chaque munition est équipée d'une ogive unitaire de 90,7 kg.110 Quant au MLRS 
ukrainien Vilkha, dont l'administration d'occupation affirme qu'il a été utilisé pour 
détruire le barrage, il lance des roquettes R624 et leurs modifications, avec des 
ogives de 170 à 250 kilogrammes.111 Il est très probable que de telles roquettes 
aient été utilisées pour frapper le pont de Chongar en juin 2023. Les 
conséquences de cette attaque n'ont pas été beaucoup plus graves que celles 
observées sur le pont Antonivskyi ou le pont du barrage de Kakhovka, qui ont été 
bombardés avec des HIMARS.112 On peut donc en conclure que les roquettes 
dotées d'une telle gamme de poids d'ogives sont incapables de causer des 
dommages comparables à un objet tel que le barrage de Kakhovka. En outre, 
l'attaque russe de missiles multiples contre la centrale hydroélectrique de 
Zaporizhzhia le 22 mars 2024, réalisée à l'aide de missiles Kh-101 dont la masse 
de l'ogive est d'environ 400 kg,113 , démontre une fois de plus l'impossibilité de 
détruire de tels objets, même avec l'utilisation d'armes à missiles 
conventionnelles. En outre, nous avons trouvé une vidéo en open source dans 
laquelle un soldat russe filme la destruction du HPP de Kakhovka et affirme qu'elle 
n'a pas été précédée d'un bombardement ukrainien.114 

Ihor Syrota, PDG d'Ukrhydroenergo, a déclaré en août 2022 que "la centrale et le 
barrage ont été conçus pour résister à des frappes de missiles surpuissants".115 Il 
a également souligné que les frappes des forces armées ukrainiennes sur le 
barrage "ne pouvaient en aucun cas provoquer une catastrophe à l'usine ou au 
barrage".116 

Peu après l'explosion de la centrale de Kakhovka, plusieurs experts militaires et 
propagandistes russes ont exprimé des points de vue similaires. Par exemple, le 
7 juin, lors d'une émission sur la chaîne de télévision fédérale russe "NTV", le soi-

                                                                  
110 GMLRS : le round de référence des tirs de précision, (2024). Lockheed Martin, URL. 
111 L'aulne : arme fantôme ou gamechanger ?, (2023). Militarnyi. URL. 
112 Le pont de Chongar a explosé en Crimée, (2023). Militarnyi. URL. 
113 La centrale hydroélectrique Dnipro de Zaporizhzhia est touchée par l'attaque russe contre les 
infrastructures énergétiques, (22.04.2024). The Kyiv Independent. URL ; Colonel GSH 
[@war_home], (22.03.2024), Telegram, URL. 
114 OSINTtechnical [@Osinttechnical], (06.06.2023), X, URL. 
115 Actualités de la région d'Azov, (2022). Sous le feu. Quelles sont les menaces ? Radio Svoboda. 
URL. 
116 Ibid. 

http://web.archive.org/web/20240407100654/https:/lockheedmartin.com/en-us/products/guided-mlrs-unitary-rocket.html.
http://web.archive.org/web/20240227163209/https:/mil.in.ua/uk/articles/vilha-zbroya-pryvyd-chi-gamechanger/
https://archive.ph/jz1LZ
https://web.archive.org/web/20240515093833/https:/kyivindependent.com/russia-launches-large-scale-missile-drone-attack-against-ukraine/
https://web.archive.org/web/20240515093600/https:/t.me/war_home/849?single
https://web.archive.org/web/20230925191951/https:/twitter.com/Osinttechnical/status/1665923667027542018?t=jZLSP3fpZTjN2C3XWq_ZsA&s=31
https://web.archive.org/web/20230212041114/https:/www.radiosvoboda.org/a/novyny-pryazovya-kakhivska-hes-obstrily-zahrozy/31992277.html


43 
 

disant expert militaire Aleksey Leonkov a affirmé qu'il était impossible de détruire 
le barrage par une frappe extérieure parce qu'il a été construit pour résister même 
à une guerre nucléaire et qu'il ne pourrait être démoli qu'en plaçant 
stratégiquement des explosifs sur le corps du barrage pour diriger la force de 
l'eau contre les nœuds d'écluse.117 Il a également déclaré que les bombardements 
précédents "n'ont causé aucun dommage" au barrage.118 

En octobre 2022, l'Institute for the Study of War a signalé que les forces russes 
pourraient mener une attaque sous fausse bannière contre la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka afin d'empêcher ou de retarder les avancées 
ukrainiennes sur le fleuve.119 Le président ukrainien Volodymyr Zelenskyi a 
également averti la communauté internationale que les troupes russes pourraient 
faire exploser le barrage de Kakhovka,120 , qui a été fortement miné depuis avril 
2022.121 

En novembre 2022, alors que les forces russes se retiraient de la rive droite de la 
rivière Dnipro, elles ont fait sauter trois tronçons de la route et de la voie ferrée.122 
Une vidéo de l'explosion a été publiée dans le média russe "Izvestia" le matin du 
12 novembre. 123  

                                                                  
117 Point de rendez-vous/Remise des diplômes à partir du 7 juin 2023. NTV, timecode 26;13, URL. 
118 Ibid. 
119 Évaluation de la campagne offensive russe, 19 octobre (2023). Institut pour l'étude de la guerre. 
URL. 
120 Bilefsky, D., (2022). Zelensky affirme que la Russie prévoit de faire sauter un grand barrage dans 
le cadre d'une attaque "sous fausse bannière", inondant le sud de l'Ukraine. The New York Times. 
URL. 
121 En avril dernier, les occupants ont exploité la centrale hydroélectrique de Kakhovka et travaillent 
actuellement sur des passerelles et des supports d'exploitation minière. Renseignements sur la 
défense de l'Ukraine. URL ; Axe, D., (2023). L'automne dernier, une brigade russe a failli faire sauter 
le barrage ukrainien de la rivière Dnipro. Huit mois plus tard, les Russes ont finalement appuyé sur la 
gâchette. Forbes. URL. 
122 Une vidéo de surveillance de novembre 2022 montre des explosions au barrage de Kakhovka, 
(2023). NBC News. URL. 
123 IZ.RU [@izvestia], (12.11.2022), Télégramme, URL. 

https://www.ntv.ru/peredacha/Mesto_vstrechi/m52562/o730460
https://web.archive.org/web/20240404203147/https:/www.understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-october-19
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Le moment de l'explosion le 12 novembre. Source : @izvestia via Telegram124 

Des images satellites ultérieures montrent que, malgré la puissance de 
l'explosion, le corps du barrage près du site de l'explosion est resté intact ; 
cependant, l'explosion a endommagé les vannes125 , ce qui a eu un impact sur la 
fonctionnalité générale et la charge de travail du barrage.126 À elle seule, cette 
explosion n'a pas pu provoquer l'effondrement de l'ensemble du barrage.127 Ce 
fait démontre de manière convaincante l'impossibilité d'endommager gravement, 
et surtout de détruire, le barrage en le bombardant avec des MLRS ou en plaçant 
des explosifs à l'extérieur du barrage.  

                                                                  
124 IZ.RU [@izvestia], (12.11.2022), Télégramme, URL. 
125 Une écluse est une vanne mécanique mobile utilisée pour contrôler le niveau et le débit de l'eau 
dans les cours d'eau. 
126 Maxar Technologies [@Maxar], (11.11.2022), X, URL. 
127 Ibid. 

https://archive.ph/t8UrX
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Barrage de Kakhovka le 28 mai 2023. Source : @Maxar @Maxar via X 

L'absence de nouveaux dommages visibles au barrage et aux ponts environnants 
après la désoccupation de la rive droite de l'oblast de Kherson suggère que les 
forces ukrainiennes se sont abstenues de nouvelles frappes sur le barrage de 
Kakhovka, car l'objectif de ces frappes avait déjà été atteint. En outre, la 
destruction d'une partie du pont routier mentionnée dans la sous-section 
précédente résulte probablement des dommages importants subis pendant les 
bombardements de l'été et de l'automne. Dans le même temps, des frappes ont 
été menées périodiquement à proximité de la centrale de Kakhovka, car des 
équipements et des positions militaires russes se trouvaient sur le territoire de la 

centrale et aux alentours.128 De plus, les militaires russes ont affirmé avoir tiré 
depuis le territoire de la centrale de Kakhovka, y compris à partir de chars.129  

                                                                  
128 LIVE,(2022). Soloviev EN DIRECT, (2022). Comment vit et combat la 205e brigade motorisée 
défendant la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Rutube. [consulté le 3 mai 2024]. URL. 
129 Nevoenkor Kurlaeva [@KotNaMirotvorze], (02.09.2023), Telegram, timecode : 09:18, URL. 

https://rutube.ru/video/094a6574cf443f436f7e5697b367e7e0/
https://web.archive.org/web/20231011084345/https:/t.me/KotNaMirotvorze/17466


46 
 

2.2.3. Le barrage de Kakhovka a été détruit par les Russes 
Les informations disponibles suggèrent fortement que le barrage de Kakhovka a 
été détruit par les troupes russes. Ces informations comprennent les données 
scientifiques disponibles, les témoignages des résidents et le contrôle russe sur 
le barrage. En outre, nous avons déjà conclu qu'il serait impossible qu'une telle 
destruction résulte d'une simple usure. Nous avons également exclu la possibilité 
d'un bombardement ukrainien. 

Plusieurs éléments indiquent que les autorités russes ont pris des mesures avant, 
pendant et après la destruction pour à la fois la planifier et nier toute implication. 

Tout d'abord, avant le 6 juin, le 30 mai 2023, le gouvernement russe a adopté la 
résolution n° 873, qui stipule que jusqu'au 1er janvier 2028, aucune enquête 
technique ne sera menée sur les accidents survenus dans les installations de 
production dangereuses et sur les accidents impliquant des structures 
hydrauliques dans les territoires de la République populaire de Donetsk ("RPD"), 
de la République populaire de Louhansk ("RPL"), de Zaporizhzhia et des Oblasts 
de Kherson, résultant d'actions militaires, de sabotage et d'actes terroristes.130 
L'adoption d'un tel document indique que les dirigeants politiques et militaires 
russes pourraient avoir prémédité une attaque contre le barrage de Kakhovka et 
créé les conditions pour entraver toute enquête future potentielle sur cet incident. 

Deuxièmement, malgré cette résolution, le comité d'enquête de la Fédération de 
Russie a annoncé l'ouverture d'une procédure pénale pour "acte de terrorisme" 
consistant en la destruction du barrage.131 Il est peu probable que cette affaire soit 
fiable et impartiale. Par exemple, en juillet 2023, le Comité d'enquête a indiqué 
qu'il interrogeait des employés de l'usine de production d'électricité et des 
militaires russes qui gardaient l'installation en tant que témoins.132 Les conclusions 
de l'enquête russe s'appuieront donc probablement sur le témoignage de 
militaires qui pourraient avoir été impliqués dans l'explosion du barrage de 

                                                                  
130 Gouvernement de la Fédération de Russie, (2023). Sur les particularités de l'application dans les 
territoires de la République populaire de Donetsk, de la République populaire de Lougansk, de la 
région de Zaporizhzhya et de la région de Kherson des dispositions de la législation de la Fédération 
de Russie dans le domaine de la sécurité industrielle des installations de production dangereuses et 
de la garantie de la sécurité des structures hydrauliques, Résolution No. 873, 30 mai. URL. 
131 Disciple [@sledcom_press], (06.06.2023), Telegram, URL. 
132 SC a confirmé la mort de 55 personnes après la destruction de la centrale hydroélectrique de 
Kakhovskaya, (2023). РИА Новости. URL. 

https://web.archive.org/web/20230930000413/http:/publication.pravo.gov.ru/document/0001202305310067
https://web.archive.org/web/20240503115321/https:/t.me/sledcom_press/7096
https://web.archive.org/web/20240122021509/https:/ria.ru/20230725/ges-1886083564.html
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Kakhovka ou qui, à tout le moins, pourraient avoir reçu l'ordre de souscrire à la 
version officielle. 

Troisièmement, à partir de février 2023, les forces russes ont commencé à élever 
le niveau de l'eau dans le réservoir de Kakhovka.133 Les données altimétriques du 
fournisseur français de données terrestres Theia, combinées aux informations du 
Foreign Agricultural Service du ministère américain de l'agriculture, indiquent que 
le 21 mai 2023, le niveau de l'eau a atteint une hauteur record de 17,54 mètres en 
30 ans.134 Cette augmentation soudaine du niveau de l'eau peut correspondre à 
une intention de générer un effet de "bombe à eau", maximisant le débit de l'eau 
et les dommages qui en résulteraient après la détonation du barrage. De tels 
exemples peuvent être trouvés dans l'histoire militaire/judiciaire, avec des actions 
similaires entreprises par l'Armée populaire yougoslave ("JNA") en septembre 
1991. Ils ont artificiellement augmenté le niveau d'eau du réservoir sur la rivière 
Cetina en Croatie avec l'intention de faire exploser le barrage "Peruča" pour créer 
un effet de "bombe à eau". L'objectif était de stopper l'avancée croate en 
inondant la ville de Sinj et ses environs.135 

Les forces russes ont maintenu ce niveau d'eau critique de la fin avril 2023 
jusqu'au moment de la détonation du barrage, le 6 juin 2023. Ces actions ont eu 
pour effet d'inonder les zones situées à proximité du barrage avant même sa 
destruction, y compris les zones résidentielles136 et les positions côtières et 
fortifications russes sur la rive gauche du fleuve Dnipro.137 Bien que contre-
intuitive, cette situation pourrait s'expliquer par la poursuite d'un plan à long terme 
et par le fait géographique que la rive gauche est plus basse que la rive droite, 
avec des positions russes établies directement sur le rivage. 

                                                                  
133 Témoin n° 18957 ; Témoin n° 19226 ; Témoin n° 19218 ; Témoin n° 19065 ; Témoin n° 18982 ; 
Témoin n° 19276 ; Témoin n° 19585 ; voir également Mellen, R. et Willis, H., (2023). Un barrage 
contrôlé par la Russie risque de provoquer des inondations dans le sud de l'Ukraine. The New York 
Times. URL. 
134 Global Reservoirs and Lakes Monitor (G-REALM) - Lac Kakhovskoye (000873) Variations de 
hauteur d'après l'altimétrie, (2023). USDA, URL. 
135 Cour internationale de justice, (2001). Mémoire de la République de Croatie. Vol. 1, para. 5.233. 
URL. 
136 Hinnant L., Stepanenko V., (2023) Les dommages causés au barrage occupé par la Russie 
submergent la communauté insulaire du réservoir ukrainien. URL. 
137 Centre d'études journalistiques. Une nouvelle vidéo de la centrale nucléaire de Kakhovskaya 
montre la poursuite du déversement incontrôlé d'eau. La côte submergée de Novaya Kakhovka et 
les positions des occupants, (2023). Centre d'études journalistiques. URL. 

https://web.archive.org/web/20230521133927/https:/www.nytimes.com/2023/05/17/world/europe/dam-flood-ukraine-kakhovka.html?unlocked_article_code=UgqGFm_l-HDY9W0IeXEiUVJpYIRZmf7fPw_SXutxYnTNV64FXoAOJixCx7GYunM6cKKXEM0ZRiJY2vXswCmwkaidp76LMbpmr-S_tWJAkkf8MqHWeUGDH1BPZrqq27wy8SbhSZGY-vqXrf-x4sEDN1zzREJEtWQ45StbGXHiiI_MIt_E7xCLPd3cR-t3fm0e_3IKfBVdtXQfsXV8HEnNvsqu6B69DwNHty0INqcfJhid_mGmCz4qzYCbZ5yP88FjsPs3ft0iw8OOe4KCb8B76jGzI_sHM54Gx1uk6_GZ7-Qhgw2vPz8sn72GTYABIHKbO5ZrRhKJ_MtT8-foTZFXofC2soJvGZE45g&smid=tw-share
https://web.archive.org/web/20240301051001/https:/ipad.fas.usda.gov/cropexplorer/global_reservoir/gr_regional_chart.aspx?regionid=up&reservoir_name=Kakhovskoye&lakeid=000873
https://www.icj-cij.org/sites/default/files/case-related/118/18172.pdf
https://web.archive.org/web/20230621143003/https:/apnews.com/article/ukraine-russia-nuclear-dnipro-river-flood-df2aaa99cab8b0e0d7a4b26bd77cad0f
https://web.archive.org/web/20231227171802/https:/investigator.org.ua/ua/news-2/254655/
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Dynamique des niveaux d'eau de décembre 2022 à juillet 2023. Source : Hydroweb138  

 

Les positions russes inondées sur la rive gauche de la rivière Dnipro 
Source : Centre d'études journalistiques, 16 mai 2023139 

                                                                  
138 Lac Kahovka - Niveau d'eau, (2023). Hydroweb. URL. 
139 Une nouvelle vidéo de la centrale nucléaire de Kakhovskaya montre la poursuite du déversement 
incontrôlé d'eau. La côte submergée de Novaya Kakhovka et les positions des occupants, (2023). 
Centre d'études journalistiques. URL. 

https://web.archive.org/web/20240502205638/https:/hydroweb.theia-land.fr/hydroweb/view/L_kakhovka?lang=en
https://web.archive.org/web/20231227171802/https:/investigator.org.ua/ua/news-2/254655/
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а) Unités militaires impliquées et auteurs éventuels 

De nombreuses sources en ligne indiquent que la 205e brigade séparée de 
fusiliers motorisés était responsable de l'entretien et de la défense du barrage de 
Kakhovka au moment de sa destruction. Nous n'avons pas été en mesure 
d'identifier d'autres informations ou des informations contradictoires qui nous 
amèneraient à penser qu'ils ne sont pas responsables de l'explosion. 

A l'inverse, nous avons trouvé une vidéo publiée fin novembre 2022, où l'on voit 
un journaliste russe interviewer des représentants de la 205ème Brigade à la HPP 
de Kakhovka.140 Le journaliste et les soldats russes déclarent explicitement qu'il 
incombe à la 205e brigade de défendre la centrale de production d'électricité de 
Kakhovka. D'après la vidéo, aucune autre unité militaire n'était présente à ce 
moment-là. 

 

"Exercices" des soldats russes sur le toit d'un des bâtiments de la centrale de 
Kakhovka141 

                                                                  
140 Enquêtes et Portraits, (2022). Comment les soldats mobilisés défendent la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya. YouTube. [consulté le 3 mai 2024]. URL. 
141 Ibid, timecode 03:00 [consulté le 3 mai 2024]. URL. 

https://www.youtube.com/watch?v=zT_tW5nAtog
https://www.youtube.com/watch?v=zT_tW5nAtog


50 
 

Une autre vidéo, téléchargée en décembre 2022, montre les positions de la 
Russie près du barrage de Kakhovka et contient également des preuves du 
contrôle exercé par la 205e brigade sur ce barrage.142 

 
 
Une inscription "205th Brigade" a pu être remarquée sur le mur.143 

Par la suite, les observateurs OSINT qui suivent les mouvements des unités 
militaires ukrainiennes et russes ont confirmé que la 205e brigade avait été 
déployée sur le site de Kakhovka. En particulier, en avril 2023, le moniteur OSINT 
@JominiW a partagé des informations sur le déploiement de la 205e brigade dans 

la région de Nova Kakhovka.144 

                                                                  
142 Soloviev EN DIRECT, (2022). Comment vit et combat la 205e brigade motorisée défendant la 
centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Rutube. [consulté le 3 mai 2024]. URL. 
143 Soloviev EN DIRECT, (2022). Comment vit et combat la 205e brigade mobilisée défendant la 
centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, [consulté le 3 mai 2024]. URL. 
144 Jomini de l'Ouest [@JomminiW], (07.04.2023), X. URL. 

https://rutube.ru/video/094a6574cf443f436f7e5697b367e7e0/
https://rutube.ru/video/094a6574cf443f436f7e5697b367e7e0/
https://web.archive.org/save/https:/X.com/JominiW/status/1644436116232106029/photo/1
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Localisation des unités russes et ukrainiennes du 20 février au 7 avril 2023. 
Source : @JominiW via X 

La veille de l'explosion, un moniteur OSINT français, @Pouletvolant3, a mis à jour 
les emplacements des unités russes et ukrainiennes dans la région de Kherson. 
La carte qu'il a publiée montre que la zone autour de Nova Kakhovka était toujours 
contrôlée par la 205e brigade.145 

                                                                  
145 Poulet volant [@Pouletvolant3], (06.06.2023), X. URL. 

https://web.archive.org/save/https:/twitter.com/Pouletvolant3/status/1666009321610551296
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Localisation des unités russes et ukrainiennes le 5 juin 2023. 
Source : @Pouletvolant3 via X 

Les journalistes ukrainiens de "Slidstvo Info" et "Skhemy", l'un des plus grands 
projets d'information indépendants en Ukraine, ont publié un fragment de la 
conversation interceptée entre deux représentants de la 205e brigade, qui a été 
fournie aux journalistes par une source militaire ukrainienne. (La conversation a 
eu lieu entre 2h20 et 2h34 le 6 juin.)146 Le contexte de la conversation suggère 
que les soldats russes se préparaient à faire quelque chose "sur commande" juste 
au moment où les premiers rapports de l'explosion sont apparus. Une autre 
conversation interceptée entre des soldats russes a été rendue publique par le 
service de sécurité ukrainien. Cette conversation a eu lieu quelques jours après 
l'explosion et indique à nouveau que le HPP a été déclenché par des troupes 
russes. 147 

                                                                  
146 Shabaev G., Ovsyany K. et d’autres, (2023). "Ils ne peuvent pas sortir, tout est inondé". Ce dont 
parlaient les occupants lors de l'explosion du barrage de Kakhovka : interceptions téléphoniques, 
(2023). Slidstvo.info URL. 
147 Service de sécurité de l'Ukraine [@SBUkr], (09.06.2023), Telegram, URL. 

https://web.archive.org/save/https:/www.slidstvo.info/english-stories/they-can-t-get-out-everything-is-flooded-what-the-occupiers-were-talking-about-during-the-blowing-up-of-the-kakhovka-dam-telephone-intercepts/
https://archive.ph/bYfhb
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Les journalistes de "Slidstvo Info" et de "Skhemy" ont identifié des membres de 
la 205e brigade qui pourraient être impliqués dans la destruction du barrage.148 
Selon les documents, le colonel Roman Titov est le commandant de la 205e 
brigade. Les journalistes ont également publié une liste de personnes servant 
dans le bataillon de sapeurs du génie de la 205e brigade. En outre, des 
responsables ukrainiens ont également accusé la 205e brigade d'avoir joué un 
rôle dans la destruction du barrage.149 

 

La liste du bataillon de sapeurs du génie de la 205e brigade. Source : Slidstvo.Info 

La 205e brigade motorisée séparée fait partie du groupe de troupes russes 
"Dniepr" opérant dans la région de Kherson. À l'époque, le commandant du 

                                                                  
148 LIVE,(2022). Comment vivent et combattent les 205e brigades mobilisées défendant le HPP de 
Kakhovskaya. Rutube. [consulté le 3 mai 2024]. URL Savchuk, M., Ivleva, O., Shabaev, G. et 
Ovsyany, K., (2023). "Prêt ! Tout est prêt !" Les militaires qui contrôlaient la HPP de Kakhovskaya 
ont été identifiés. interception Radio Svoboda. URL. 
149 Officiellement, le barrage de Kakhovka a été détruit par la 205e brigade motorisée russe : Le 
barrage de Kakhovka a été détruit par la 205e brigade de fusiliers motorisés de Russie, (2023) The 
Kyiv Independent. URL. 

https://rutube.ru/video/094a6574cf443f436f7e5697b367e7e0/
https://web.archive.org/web/20240305035554/https:/www.radiosvoboda.org/a/skhemy-kakhovska-hes-identyfikovani-viyskovi-perekhoplennya/32480831.html
https://web.archive.org/web/20231003030140/https:/kyivindependent.com/official-kakhovka-dam-was-blown-up-by-russias-205th-motorized-rifle-brigade/
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groupe "Dniepr" était le colonel général Makarevich Oleg Leontievich.150 Le site 
web "Russian Torturers", développé avec le soutien des services de 
renseignement ukrainiens, affirme que Makarevich faisait partie de ceux qui ont 
donné l'ordre de faire exploser le barrage de Kakhovka.151 

 
Colonel général Makarevich 
Oleg Leontievich. Source : dzen.ru 

Il est très peu probable que Makarevich ait agi seul pour décider et orchestrer 
l'explosion. Il est plus probable que l'opération ait impliqué d'autres officiers 
russes de haut rang parmi ceux qui ont planifié l'invasion à grande échelle de 
l'Ukraine. 

 

                                                                  
150 Le commandement des troupes russes renforce la défense en direction de Crimée, coordinateur - 
IS (2023), sprotyv.info. URL ; Vladimir Poutine a visité le quartier général du groupement militaire 
"Dniepr" et de la garde nationale "Vostok" (2023). Chaîne de télévision de Krasnodar. URL. 
151 Makarevich Oleg Leontyevich. Le livre des bourreaux. URL; Eugène Barkhanov 
[@evgenii_barkhanov], (29.10.2023), Zen, URL. 

https://archive.ph/nDKfD
https://web.archive.org/save/https:/tvkrasnodar.ru/obshchestvo/2023/04/18/vladimir-putin-posetil-shtaby-gruppirovki-voysk-dnepr-i-natsionalnoy-gvardii-vostok/
https://web.archive.org/web/20231201184324/https:/russian-torturers.com/en/profile/1734
https://web.archive.org/save/https:/dzen.ru/a/ZT6pKxb8-3N2TjeK
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b) Chaîne de commandement 

 

Niveau le plus élevé de la hiérarchie militaire russe (au 6 juin 2023) 

Dans la hiérarchie militaire russe, le commandant suprême des forces armées est 
le président de la Fédération de Russie, Vladimir Poutine.152 M. Poutine 
communique fréquemment avec les commandants qui supervisent les forces 
russes en Ukraine.153 

La personne suivante dans la hiérarchie militaire est le ministre de la défense. Au 
moment de l'explosion, il s'agissait de Sergei Shoigu.154 Il y a également le chef 
de l'état-major général (qui est en même temps le premier adjoint du ministre de 

                                                                  
152 Commandant en chef suprême des forces armées. Président de la Russie. URL. Ministère de la 
Défense de la Fédération de Russie : Guide. Ministère de la Défense de la Fédération de Russie. 
URL. 
153 Labyak, I., (2023). Poutine s'est soudainement rendu au « quartier général du SVO » : ce que l'on 
sait (photos, vidéo). TSN. URL. 
154 Ministère de la Défense de la Fédération de Russie : Guide. Ministère de la Défense de la 
Fédération de Russie. URL. 

http://www.kremlin.ru/structure/president/authority/commander
https://web.archive.org/web/20111011045622/https:/pda.mil.ru/pda/head.htm
https://web.archive.org/web/20231027172055/https:/tsn.ua/ru/politika/putin-vnezapno-posetil-shtab-svo-chto-izvestno-foto-video-2433409.html
https://pda.mil.ru/pda/head.htm
https://pda.mil.ru/pda/head.htm
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la défense), Valery Gerasimov, qui était subordonné au ministre de la défense155 
au moment de l'explosion. 

Valery Gerasimov a pris le commandement du "Groupe des Forces Unies en 
Ukraine" le 11 janvier 2023.156 Avant lui, ce poste était occupé par Sergey Surovikin 
depuis le 8 octobre 2022.157 Le commandant du Groupe des forces unies en 
Ukraine exerce son autorité sur les commandants des groupes ("Zapad", 
"Tsentr", "Yug", "Vostok" et "Dnipro"). 

Les membres des réunions du "Groupe uni" comprenaient des fonctionnaires de 
haut rang, tels que le ministre de la défense de l'époque, M. Shoigu, ses adjoints, 
le chef de l'état-major général de l'époque, M. Valery Gerasimov, des chefs de 
département de l'état-major général, des commandants des trois branches des 
forces armées russes et des commandants des groupes déjà mentionnés qui 
combattent en Ukraine.158 

Outre l'organigramme de la hiérarchie militaire, l'existence d'un lien direct entre 
le commandant suprême Poutine et le commandant du groupe "Dniepr" ressort 
de la visite de Poutine à Henichesk, dans la région de Kherson, où se trouve le 
quartier général du groupe.159 Il y a rencontré les commandants en avril 2023, 
deux mois seulement avant l'explosion du barrage de Kakhovka. Cela démontre 
au moins une implication directe et une connaissance directe des opérations 
militaires du groupe dans la région au cours de la période concernée. 

                                                                  
155 "Questions relatives à l'état-major général des forces armées de la Fédération de Russie (ainsi 
que le règlement relatif à l'état-major général des forces armées de la Fédération de Russie), 
(2013). Décret du Président de la Fédération de Russie n° 631, 23 juillet. URL. 
156 Ministère russe de la Défense [@mod_russia], (02.07.2022), Télégramme, URL. 
157 Choïgou a nommé pour la première fois le commandant des troupes chargées des opérations 
spéciales, (2022). РБК. URL. 
158 Ministère russe de la Défense [@mod_russia], (02.07.2022), Télégramme, URL; Ministère russe 
de la Défense [@mod_russia], (16.07.2022), Télégramme, URL; Ministère russe de la Défense 
[@mod_russia], (18.07.2022), Télégramme, URL; Ministère russe de la Défense [@mod_russia], 
(20.07.2022), Télégramme, URL. 
159 Zvezdanews [@zvezdanews], (18.04.2023), Télégramme, URL. 

https://web.archive.org/web/20221013060736/http:/www.consultant.ru/document/cons_doc_LAW_149773/5e6454e6de6bd32e4da05537de489be843380df7/
https://web.archive.org/web/20240423171012/https:/t.me/mod_russia/23355
https://web.archive.org/save/https:/www.rbc.ru/politics/08/10/2022/63416a959a7947a652f10e55?from=from_main_1?utm_source=telegram&utm_medium=messenger
https://web.archive.org/web/20230602195117/https:/t.me/mod_russia/17331
https://web.archive.org/web/20231213194138/https:/t.me/mod_russia/17707
https://web.archive.org/web/20231213194133/https:/t.me/mod_russia/17751
https://web.archive.org/web/20231213194143/https:/t.me/mod_russia/17792
https://web.archive.org/web/20230903045523/https:/t.me/zvezdanews/115881
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Vladimir Poutine lors de la réunion avec les commandants du groupe "Dniepr" 
(Makarevich à gauche), avril 2023. Source : VoTTak160 

 

À gauche de Poutine, le colonel général Mikhail Teplinsky ; à droite, le colonel général 
Oleg Makarevich. Source : AKIpress News : AKIpress News161 

                                                                  
160 Le Kremlin a rapporté que Poutine avait visité le groupe de troupes du Dniepr. Elle existait 
auparavant - selon les renseignements britanniques, la structure a été créée en raison de lourdes 
pertes (2023). vot-tak.tv. URL. 
161 AKIpress news, (2023). Poutine a visité le quartier général du groupe de troupes Dniepr et le 
quartier général de la Garde nationale Vostok." YouTube. [consulté le 3 mai 2024]. URL; 

https://vot-tak.tv/novosti/20-04-2023-gruppirovka-vojsk-dnepr
https://www.youtube.com/watch?v=9cL5SQES2KM
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Compte tenu de la structure du commandement des forces armées russes et de 
cette réunion publique avec les commandants du groupe "Dniepr" deux mois 
seulement avant l'explosion, au cours de laquelle le barrage avait déjà été miné, 
il y a des raisons de penser que Poutine a pu être au courant des plans visant à 
détruire le barrage de Kakhovka pour gêner les forces ukrainiennes. En outre, il 
convient de noter dans ce contexte que l'article 4 de la loi fédérale russe "sur la 
défense" habilite le commandant suprême à prendre des décisions concernant la 
participation des forces armées russes et d'autres formations militaires à 
l'exécution de tâches au moyen d'armes autres que celles pour lesquelles elles 
ont été conçues.162 

Sur la même base, il est tout aussi plausible que Gerasimov et Shoigu aient tous 
deux participé à la planification de la destruction du barrage. Toutefois, sur la 
base des open sources, il est impossible de déterminer qui a finalement donné 
l'ordre. Valery Gerasimov, en tant que chef d'état-major général, était chargé de 
coordonner la planification des activités de déploiement opérationnel des 
troupes, y compris dans les territoires que la Russie considère comme les siens, 
tels que l'oblast de Kherson.163 Shoigu, quant à lui, exerçait son contrôle sur les 
forces armées par l'intermédiaire du ministère russe de la défense.164 On ne 
connaît pas l'étendue de l'autorité de Gerasimov en tant que commandant du 
Groupe des forces unies en Ukraine à cette époque, mais il est concevable qu'il 
ait exercé un commandement opérationnel et stratégique complet sur toutes les 
troupes impliquées dans l'invasion. Par conséquent, il serait probablement 
impliqué dans l'exécution de tout ordre lié à la destruction du barrage, que ce soit 
en sa qualité de chef d'état-major général ou de commandant du Groupement des 
forces unies en Ukraine. 

L'hypothèse de l'implication de Shoigu et de Gerasimov dans l'explosion de la 
centrale de Kakhovka est étayée par des rapports émanant des chaînes de 
télégrammes russes, selon lesquels ils auraient ordonné au commandant du 

                                                                  
Remaniement des généraux. Ce qui a été révélé dans les territoires occupés de l'Ukraine et 
pourquoi les marches du Régiment Immortel ont été annulées en Fédération de Russie" - ISW, 
(2023). NV. URL. 
162 Fédération de Russie. Douma d'État, (1996). Sur la défense, Loi fédérale n° 61-ФЗ, 31 mai. URL. 
163"Questions relatives à l'état-major général des forces armées de la Fédération de Russie (ainsi 
que le règlement relatif à l'état-major général des forces armées de la Fédération de Russie), 
(2013). Décret du président de la Fédération de Russie n° 631, 23 juillet URL. 
164 Pouvoirs du Ministre de la Défense de la Fédération de Russie (2011). Ministère de la Défense de 
la Fédération de Russie, URL. 

https://web.archive.org/web/20230419105457/https:/nv.ua/ukraine/events/putin-v-okkupirovannoy-ukraine-zachem-diktator-smenil-generalov-analiz-vizita-novosti-ukrainy-50318724.html
https://web.archive.org/web/20231021172352/http:/kremlin.ru/acts/bank/9446
https://web.archive.org/web/20221013060736/http:/www.consultant.ru/document/cons_doc_LAW_149773/5e6454e6de6bd32e4da05537de489be843380df7/
https://web.archive.org/web/20210422181425/https:/doc.mil.ru/documents/extended_search/more.htm?id=10912180@egNPA
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groupe "Dniepr" de défendre la rive gauche de la région de Kherson.165 Cela 
indique que de telles décisions sont prises au moins au niveau du ministre de la 
défense et du chef d'état-major général, tandis que la visite de Poutine à 
Henichesk avant l'explosion suggère sa connaissance potentielle de la 
destruction imminente du barrage. 

En résumé, il existe une base raisonnable pour croire que la destruction de la 
centrale hydroélectrique de Kakhovka résulte directement de la détonation 
d'explosifs placés par le personnel militaire russe à l'intérieur de la structure du 
barrage. Aucune information convaincante ne permet d'envisager 
raisonnablement d'autres scénarios. En outre, il existe une forte probabilité que 
l'ordre de détruire la centrale ait été donné par des représentants du plus haut 
commandement politico-militaire russe. 

 

  

                                                                  
165 Forces aéroportées pour l'honnêteté et la justice [@vdv_za_chestnost_spravedlivost], 
(20.11.2023), Télégramme, URL. 

https://t.me/vdv_za_chestnost_spravedlivost/731
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III. Véhicules de dommages : Inondations 
et assèchements 
Cette section décrit tout d'abord les deux principaux processus qui ont résulté de 
la rupture du barrage et qui ont entraîné toutes les conséquences désastreuses, 
à savoir (3.1) le mouvement de l'eau à partir du réservoir de Kakhovka et (3.2) la 
vidange166 du réservoir. Ensuite, la section IV présentera une étude de la façon 
dont les processus d'inondation et d'assèchement ont eu ou auraient pu avoir un 
impact sur les personnes, l'environnement, l'économie et l'agriculture, ainsi que 
sur les objets culturels. 

Pour évaluer l'étendue maximale des eaux de crue en aval de la rupture du 
barrage de Kakhovka et la modification de la zone en amont, y compris la vidange 
ultérieure du réservoir de Kakhovka, les chercheurs de la TH et du PEJ ont obtenu 
des images satellites, des renseignements open sources et des données 
provenant de la base de données de l'Observatoire de la Terre ("EOS"). 

Une explication détaillée des données, de la méthodologie et des résultats de 
l'analyse des mouvements d'eau figure à l'annexe A, jointe au présent rapport.  

3.1. Mouvement de l'eau à partir du réservoir de 
Kakhovka 
La rupture du barrage de Kakhovka le 6 juin 2023 a déclenché une inondation 
massive sur un vaste territoire de l'Ukraine, affectant à la fois les vies humaines 
et l'environnement. Cette sous-section se concentre sur les inondations résultant 
de la rupture du barrage de Kakhovka et englobe les processus de retrait de l'eau 
des zones inondées et de drainage de certaines zones. Nous l'avons divisée en 
deux parties principales. La première partie (3.1.1.) donne un aperçu général de 
l'étendue des mouvements d'eau à partir du réservoir de Kakhovka grâce à la 
cartographie de la zone inondable. Elle est principalement basée sur l'imagerie 
satellite traitée par EOS pour la TH et la PEJ. La deuxième partie (3.1.2.) propose 
un examen détaillé de l'écoulement de l'eau. Elle présente des images satellite à 
                                                                  
166 Le terme "vidange" est utilisé pour désigner le processus d'écoulement de l'eau du réservoir de 
Kakhovka et de certaines zones situées en aval du barrage détruit, tandis que le terme "drainage" 
désigne le résultat de l'écoulement d'une vaste zone à l'intérieur du réservoir et de certaines zones 
situées en aval du barrage détruit. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/annex-a.-remote-sensing-research-and-analysis.pdf
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haute résolution d'agglomérations spécifiques sur les deux rives et est complétée 
par les conclusions des chercheurs de terrain de la TH et du PEJ ainsi que par 
des informations en open source. 

3.1.1. Aperçu général des mouvements d'eau à partir du 
réservoir de Kakhovka 

 

 
Plan général de l'ensemble de la zone d'intérêt avec des masques d'eau pour toutes les 
dates disponibles, montrant le mouvement de l'eau pour la période du 5 juin 2023 au 29 
août 2023. L'inondation la plus importante de la zone située en aval du barrage est 
observée sur l'image du 9 juin 2024, puis l'eau se retire progressivement. Dans le même 
temps, on observe une baisse progressive du niveau d'eau dans le réservoir.  

Vous pouvez voir ci-dessous la cartographie de l'ensemble de la zone d'intérêt à 
une grande échelle de 1:1 000 000 pour différentes dates : (i) 5 juin 2023 ; (ii) 9 
juin 2023 ; (iii) 5 juillet 2023 ; et (iv) 29 août 2023. Toutes les cartes sont 
présentées en très haute résolution (1200 dpi) et représentent la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka (HPP), ainsi que les zones en amont et en aval. Les 
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limites de la ville sont également indiquées pour permettre une estimation plus 
précise de l'étendue de la zone inondée. 

 

Masque de l'eau pour l'ensemble du territoire d'intérêt (périmètre géographique de 
l'analyse des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 juin 2023  
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Différence dans le masque de l'eau pour l'ensemble du territoire d'intérêt (périmètre 
géographique de l'analyse des mouvements d'eau) sur la base de l'image du 9 juin 2023, 
troisième jour après l'explosion du barrage 

La différence dans le masque de l'eau167 pour l'ensemble du territoire d'intérêt ci-
dessus montre que l'inondation la plus importante sur les deux rives du fleuve 
Dnipro après la rupture du barrage de Kakhovka a eu lieu le 9 juin 2023. En 
particulier, des inondations importantes ont été observées dans la zone tampon 
de la rivière Inhulets, dans la zone en aval du barrage et dans la zone proche de 
Kherson et de l'Oleshky. En outre, la cartographie présentée ci-dessus montre 
clairement que la zone située en amont du barrage détruit, dans le réservoir de 
Kakhovka près de Zaporizhzhia, se vidait lentement. 

Plusieurs évaluations de l'étendue des inondations ont été faites le 9 juin 2023. 
L'administration militaire de Kherson a indiqué qu'environ 600 km² de terres 

                                                                  
167 Le masque de différence d'eau est une couche numérique ou un ensemble de données qui 
identifie et délimite les masses d'eau telles que les rivières, les lacs, les réservoirs, les océans et les 
zones humides dans l'imagerie satellitaire. 
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avaient été inondées entre le 6 et le 9 juin 2023.168 Le Centre satellitaire des 
Nations Unies (UNOSAT), utilisant l'imagerie satellitaire cumulative, a estimé la 
zone submergée à environ 620 km².169 Des évaluations similaires ont été faites 
conjointement par l'ONU et le gouvernement ukrainien,170 , tandis que NASA 
Harvest a fait état d'un terrain inondé légèrement plus petit de 410-420 km².171 

L'analyse conjointe de PEJ et TH, basée sur l'imagerie satellite de différents 
types, y compris l'imagerie satellite optique, radar et particulièrement à haute 
résolution (voir annexe A), a révélé qu'au 9 juin 2023, 405,4 km² de terres 
avaient été inondées en raison de la rupture du barrage de Kakhovka, soit 
l'équivalent d'environ 56 700 terrains de football. 

                                                                  
168 APD de Kherson (ОВА) [@khersonskaODA], (08.06.2023), Telegram, URL. 
169 Eaux et impacts cumulés détectés par satellite au-dessus de l'Oblast de Khersonska en Ukraine 
entre le 06 et le 09 juin 2023, (2023). UNOSAT, URL. 
170 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka, (2023). Nations 
Unies et gouvernement ukrainien, p. 10, URL. 
171 L'effondrement du barrage de Kakhovka : Le NASA Harvest Consortium évalue les impacts sur 
l’agriculture grâce à l’imagerie satellite (2023). NASA Harvest, URL ; Ministère de la Défense : 32 
personnes sont mortes et 39 ont disparu à la suite d'une explosion à la centrale hydroélectrique de 
Kakhovskaya (2023). Ukrinform, URL. Au total, 612 kilomètres carrés ont été inondés, dont 32 pour 
cent sont des territoires désoccupés. ». 
 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/annex-a.-remote-sensing-research-and-analysis.pdf
https://archive.ph/MbBxD
https://archive.ph/LIUhH
https://web.archive.org/web/20240503155102/https:/ukraine.un.org/en/248860-post-disaster-needs-assessment-report-kakhovka-dam-disaster
https://web.archive.org/web/20231207224630/https:/nasaharvest.org/news/navigating-kakhovka-dam-collapse-nasa-harvest-consortium-assesses-agriculture-impacts
https://web.archive.org/web/20231206080947/https:/www.ukrinform.ua/rubric-regions/3757244-minoboroni-cerez-pidriv-kahovskoi-ges-zaginuli-32-ludej-39-znikli-bezvisti.html
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Différence de masque hydrique pour l'ensemble du territoire d'intérêt (périmètre 
géographique de l'analyse des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 
juillet 2023 

L'inondation causée par la destruction du barrage s'est progressivement dissipée 
au cours du mois de juin et des mois suivants. La différence du masque de l'eau 
pour l'ensemble du territoire concerné, basée sur l'image satellite du 5 juillet 
2023, montre une baisse substantielle du niveau de l'eau dans la zone en aval du 
barrage détruit de Kakhovka, revenant presque aux niveaux d'avant la 
catastrophe. La cartographie montre également une baisse considérable des 
niveaux d'eau dans la zone supérieure du cours d'eau, conduisant à 
l'assèchement du réservoir de Kakhovka et du lit de la rivière Dnipro en amont du 
barrage de Kakhovka. 
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Différence de masque hydrique pour l'ensemble du territoire d'intérêt (périmètre 
géographique de l'analyse des mouvements d'eau) sur la base de l'image du 29 août 
2023  

La comparaison finale du masque d'eau pour l'ensemble de la zone d'intérêt, 
basée sur l'image satellite du 29 août 2023, près de 3 mois après la catastrophe, 
montre une nouvelle baisse des niveaux d'eau en aval et en amont. Cependant, 
plus de 17,8 km² de terres sont restées submergées. Un drainage important est 
évident dans la zone en amont, avec le réservoir de Kakhovka et le lit de la rivière 
Dnipro notamment drainés, laissant une grande partie du réservoir vide. 

Le tableau ci-dessous fournit des informations sur la superficie totale des eaux à 
différentes dates pour l'analyse de l'étendue spatiale (à savoir la portée 
géographique du calcul de la superficie des inondations) et la superficie des 
inondations à différentes dates (calculée comme la différence entre les masques 
d'eau pour les dates après l'explosion et avant l'explosion). 
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Date Capteur 
Surface du masque 

d'eau, km2 
Diff zone 

d'inondation, km2* 

05.06.2023 Sentinelle-2 812,8749 0 

09.06.2023 Sentinelle-2 1284,9199 +405,4131 

05.07.2023 Sentinelle-2 825,7846 +19,8006 

29.08.2023 Sentinelle-2 817,048 +17,8368 

 

* Comparé à l'état avant l'explosion du barrage (image du 5 juin 2023) 

 

D'autres images satellites sur l'étendue des inondations sont disponibles dans les 
documents complémentaires de ce rapport (voir annexe A). 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/annex-a.-remote-sensing-research-and-analysis.pdf
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3.1.2. Aperçu détaillé des mouvements d'eau à partir du 
réservoir de Kakhovka 
Dans cette partie du rapport, le mouvement de l'eau du réservoir de Kakhovka 
sera analysé en détail, comprenant (i) le processus d'inondation en aval du 
barrage de Kakhovka qui s'est rompu ; et (ii) la décrue des eaux de crue et le 
drainage de certaines zones à la fois en aval et en amont du barrage. 

Respectivement, une cartographie complète des zones en aval et en amont du 
barrage détruit de Kakhovka pour différentes dates : (i) le 5 juin 2023 ; (ii) le 9 juin 
2023 ; (iii) le 5 juillet 2023 ; et (iv) le 29 août 2023, sera incluse. Des images haute 
résolution de haute qualité et sans nuages de certains endroits de la zone inondée 
seront également montrées, décrivant l'étendue de l'inondation sur les deux rives. 

а) Le processus d'inondation en aval du barrage de Kakhovka qui 
s'est rompu 

 

 
Masque de l'eau pour la zone aval (périmètre géographique de l'analyse des 
mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 juin 2023 
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Masque de l'eau pour la zone amont (périmètre géographique de l'analyse des 
mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 juin 2023 

La rupture du barrage de Kakhovka le 6 juin 2023 a déclenché une vague d'eau 
effrénée du réservoir de Kakhovka vers l'aval dans la basse rivière Dnipro 
jusqu'au Dnipro-Buh Lyman (estuaire), après quoi une certaine quantité d'eau a 
pénétré dans la mer Noire. En raison de l'arrivée rapide de l'eau à Dnipro, le niveau 
de la rivière a commencé à monter brusquement, provoquant l'inondation des 
agglomérations situées le long des deux rives. En particulier, à 7h30 du matin le 
6 juin 2023, le chef de l'administration militaire de Kherson a signalé de 
nombreuses localités de la rive droite touchées par l'écoulement en aval : 
Tiahynka, L'vove, et Odradokamianka dans le district de Beryslav ; Ivanivka, 
Mykilske, Tokarivka, Poniativka, et Bilozerka dans le district de Kherson ; et le 
quartier Ostrov de la ville de Kherson.172 A la fin de la journée, plusieurs autres 
zones sur la rive droite de la rivière Dnipro ont été inondées, en particulier la zone 
industrielle de la ville de Kherson. 

                                                                  
172 Oleksandr Produkin - Page officielle [@olexandrprokudin], (06.06.2023), Télégramme, URL. 

https://web.archive.org/web/20231012102348/https:/t.me/olexandrprokudin/600
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Dans le même temps, la rive gauche de l'oblast de Kherson, occupée par les 
Russes, a été beaucoup plus touchée par le cours d'eau. Les localités touchées 
comprenaient, entre autres, Krynky, Korsunska, Oleshky et Hola Prystan.173 
L'impact plus important sur la rive gauche peut s'expliquer par les différences 
topographiques entre les deux rives du Dnipro, la rive gauche étant beaucoup 
plus basse que la rive droite.174 

En outre, l'augmentation significative du niveau de l'eau dans le Dnipro inférieur 
a entraîné une augmentation du niveau de l'eau dans ses affluents, à savoir les 
rivières Inhulets et Pivdennyi Buh. Par exemple, le premier jour de l'inondation, 
une hausse du niveau de l'eau a été observée dans la rivière Inhulets près du 
village de Fedorivka (Oblast de Kherson), situé à environ 12 kilomètres de 
l'embouchure de la rivière Inhulets qui se jette dans le Dnipro à environ 43 
kilomètres du barrage qui s'est rompu. 

 Selon un employé de l'administration des canaux de la rivière Inhulets, "le 
6 juin 2023, [il] a reçu un appel téléphonique vers 6 heures du matin. [Il a 
appris l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. [Il s'est 
rendu au travail, est allé au village avec son directeur, Fedorivka. Là, [lui 
et son responsable] ont observé la montée du niveau de l'eau et procédé 
à une analyse opérationnelle de la qualité de l'eau. Ce jour-là, après le 
déjeuner à Fedorivka, l'eau d'Inhulets s'était déjà déversée et avait atteint 
les jardins extérieurs du village.175  

                                                                  
173 Surveillance des dommages causés par le barrage de Kakhovka et des inondations à l'aide de 
données satellitaires, 6 juin 2023, (2023). REACH, URL. 
174 Carte topographique de l'Oblast de Kherson, élévation, terrain. Cartes topographiques, URL. 
175 Témoin n° 19151. 

https://web.archive.org/web/20231227004935/https:/repository.impact-initiatives.org/document/reach/e9bb8afc/REACH_UKR_Map_DRR_Kherson_Nova_Kakhovka_Damdamage_08JUN2023_A3.pdf
https://web.archive.org/web/20240503170307/https:/en-us.topographic-map.com/map-cx6wcz/Kherson-Oblast/?center=46.61161%2C33.32205&zoom=13
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Plan général avec des zones désignées pour lesquelles des images haute résolution de 
haute qualité et sans nuages sont disponibles. Certaines des zones (lieux) sont 
présentées en détail ci-dessous (sous forme d'image RVB). Les images de toutes les 
zones sont fournies à l'annexe A 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/annex-a.-remote-sensing-research-and-analysis.pdf
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Image Geosat des deux rives, avant l'inondation, à proximité de L'Vove (point 10), 
résolution 0,75 m 

 

Inondations sur les deux rives près de L'Vove (localité 10), image Geosat du 6 juin 2023, 
résolution 0,75 m 



73 
 

 

Image Geosat de Tianhynka sur la rive droite de l'Oblast de Kherson (localisation 7), 
avant inondation, résolution 0,75 m 

 

 

Inondation à Tiahynka sur la rive droite de l'Oblast de Kherson (localisation 7), image 
Geosat du 6 juin 2023, résolution 0.75 m 
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Image Geosat de Krynky sur la rive gauche de l'Oblast de Kherson (emplacement 6), 
avant les inondations, résolution 0,75 m 

 

Inondations à Krynky sur la rive gauche de l'Oblast de Kherson (localisation 6), image 
Geosat du 6 juin 2023, résolution 0.75 m 
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Image Geosat de Korsunska sur la rive gauche de l'Oblast de Kherson (emplacement 9), 
avant les inondations, résolution 0,75 m 

 

Inondations à Korsunka sur la rive gauche de l'Oblast de Kherson (localisation 9), image 
Geosat du 6 juin 2023, résolution 0.75 m 



76 
 

Le 7 juin 2023, au moins 51 localités étaient touchées par le flux d'eau provenant 
du réservoir de Kakhovka.176 En particulier, l'imagerie satellite du 7 juin 2023 
montre que le flux d'eau a atteint des zones aussi éloignées que Yelyzavetivka, 
Hrechanivka sur la rive droite et Velyka Kardashynka et Kokhany sur la rive 
gauche de la région de Kherson. 177 

 En outre, un habitant de Novovasylivka interrogé par la PEJ et la TH a 
déclaré que dès le 7 juin 2023, l'eau a atteint Novovasylivka, qui est située 
en amont de Yelyzavetivka et à 35 000 mètres de l'embouchure de la 
rivière Inhulets : "Dans la soirée de ce jour-là [6 juin 2023], l'eau de 
l'Inhulets a atteint notre pont, puis l'eau de la rivière est montée jusqu'à 
un mètre. Le matin du 7 juin 2023, à 4 heures, l'eau avait déjà inondé le 
pont, et un peu plus tard, les maisons des rues Naberezhna et Myru ont 
été inondées."178 

L'UNOSAT a ajouté que le 7 juin 2023, environ 20 % de la ville de Kherson était 
inondée,179 , ce qui est corroboré par l'imagerie satellitaire haute résolution sans 
nuage traitée par EOS pour la TH et la PEJ (voir ci-dessous) ainsi que par 
l'imagerie en open source. D'autres images satellite des localités inondées sur la 
rive gauche de la région de Kherson sont fournies ci-dessous, avec Hola Prystan 
et Oleshky. 

                                                                  
176 Évaluation rapide : Impact de la destruction de la centrale hydraulique de Kakhovka 9 June 2023, 
(2023). Yale Humanitarian Research Lab, p. 4, URL ; Surveillance des dommages et des inondations 
du barrage de Kakhovka à l'aide de données satellite, (2023). REACH, URL. 
177 Surveillance des dommages causés par le barrage de Kakhovka et des inondations à l'aide de 
données satellitaires, (2023). REACH, URL. 
178 Témoin n° 19114. 
179 Évaluation des dommages au-dessus de la ville de Kherson, région de Khersonskyi, Oblast de 
Khersonska, Ukraine, au 7 juin 2023 ; 08:19 UTC, (2023). UNOSAT, URL. 

https://web.archive.org/web/20240229052614/https:/hub.conflictobservatory.org/portal/sharing/rest/content/items/16db8c2fd61e4959a18094183396202c/data
https://web.archive.org/web/20231227004935/https:/repository.impact-initiatives.org/document/reach/e9bb8afc/REACH_UKR_Map_DRR_Kherson_Nova_Kakhovka_Damdamage_08JUN2023_A3.pdf
https://web.archive.org/web/20231227004935/https:/repository.impact-initiatives.org/document/reach/e9bb8afc/REACH_UKR_Map_DRR_Kherson_Nova_Kakhovka_Damdamage_08JUN2023_A3.pdf
https://archive.ph/s2iuv
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Image Geosat de la zone du port de Kherson avant l'inondation (emplacement 2), 
résolution 0,75 m 

 

Inondations dans la zone du port de Kherson (emplacement 2), image Geosat du 7 juin 
2023, résolution 0,75 m 
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Image Geosat de la zone du port de Kherson avant l'inondation (emplacement 3), 
résolution 0,75 m 

 

Inondations dans la zone du port de Kherson (emplacement 3), image Geosat du 7 juin 
2023, résolution 0,75 m 
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Image satellite de la place Kherson Korabelna le 15 mai 2023 et le 7 juin 2023 (à gauche). 
Photo de la place Kherson Korabelna avant et après les inondations du 7 juin 2023 (à 
droite). Source : Planet Labs : Planet Labs et REUTERS/Alina Smutko180 

                                                                  
180 Leatherby L., (2023). Des images satellites montrent l'ampleur des inondations provoquées par 
l'effondrement du barrage en Ukraine. New York Times, URL ; Smutko A., (2023). À l'ombre de la 
guerre, les Ukrainiens fuient les villes submergées par l'éclatement du barrage. Reuters, URL 
(consulté le 3 mai 2024). 

https://web.archive.org/web/20230805001357/https:/www.nytimes.com/2023/06/08/world/europe/ukraine-dam-flooding-satellite-images.html
https://www.reuters.com/pictures/shadow-war-ukrainians-flee-towns-submerged-by-dam-burst-2023-06-15/EBPT57DPGFPMZOGPDOAA3PZCEE/
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Image Geosat de Hola Prystan sur la rive gauche de l'Oblast de Kherson (localisation 1), 
avant inondation, résolution 0,75 m 
 

 

Inondation à Hola Prystan sur la rive gauche de l'Oblast de Kherson (localisation 1), image 
Geosat du 7 juin 2023, résolution 0.75 m 
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Image Geosat d'Oleshky (emplacement 5) avant l'inondation, résolution 0,75 m 

 

Inondation d'Oleshky (emplacement 5), image Geosat du 7 juin 2023, résolution 0,75 m 
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Le pic des inondations dans les oblasts de Kherson et de Mykolaiv a été observé 
entre le 8 et le 9 juin 2023. Le 8 juin, le niveau de la rivière Dnipro dans la ville de 
Kherson a atteint 5,68 mètres, ce qui est considérablement plus élevé que le 
niveau d'avant les inondations (0,31 mètre).181 De même, les 8 et 9 juin, le niveau 
de la rivière Inhulets a atteint 12 à 14 mètres, doublant le niveau normal d'environ 
6 mètres. Alors que le chef de l'administration militaire civile de Snihurivka (district 
de Bashtanskyi, Oblast de Mykolaiv), Ivan Kukhta, a fait état d'une augmentation 
de 6 mètres du niveau de l'eau dans la rivière Inhulets par rapport à la norme,182 
les personnes interrogées par TH et PEJ ont mentionné une augmentation de 7 à 
8 mètres par rapport à la valeur indicative : 

 L'employé du bureau régional des ressources en eau de Mykolaiv a 
indiqué que l'institution était responsable de la surveillance horaire du 
niveau de l'eau dans les rivières Inhulets et Pivdennyi Buh au cours des 
trois premiers jours de l'inondation. Cet employé a indiqué : "Dans les 
années 80, ce chiffre [le niveau de l'eau] était de 10,25 mètres ; c'était le 
résultat de phénomènes naturels — la montée de la rivière due aux 
précipitations et à la crue des eaux. Cette année, il [le niveau de l'eau] a 
atteint 13,65 mètres. Cela a déjà provoqué l'inondation de zones habitées 
; en outre, il s'agissait d'un flux d'eau qui a tout emporté, d'une vague 
rapide, et non d'une simple montée des eaux. Avant l'inondation, le 
niveau moyen de l'eau était d'environ 6 mètres".183 
 

 L'employé de l'administration du canal de la rivière Ingulets a déclaré : "En 
général, la plus forte montée des eaux à notre station de pompage 
principale près de Novovasylivka était d'environ 6 mètres — c'est-à-dire 
que le niveau total de l'eau dans la rivière Ingulets atteignait alors 13,6 
mètres".184 

 
 Un habitant du village de Mykilske, sur la rive droite de l'oblast de 

Kherson, a déclaré : "Le niveau de l'eau était mesuré toutes les heures. 

                                                                  
181 Recueil des principales conséquences de l'agression russe sur l'environnement de l'Ukraine du 17 
au 23 juin 2023 (2023). Ministère de la protection de l'environnement et des ressources naturelles 
de l'Ukraine, URL. 
182 Ivan Koukhta [@Snihyrivkachannel], (06.06.2023), Telegram, URL. 
183 Témoin n° 19122. 
184 Témoin n° 19151. 

https://web.archive.org/web/20240503174304/https:/ecozagroza.gov.ua/news/122
https://web.archive.org/web/20230726133001/https:/t.me/Snihyrivkachannel/403


83 
 

Le 8 juin 2023, nous [le témoin] sommes allés chercher de l'eau à 
Inhulets... L'eau est montée de 7,8 mètres."185 

Les inondations dues à la rupture du barrage ont touché des zones aussi 
éloignées que le village de Yevhenivka (communauté de Snihurivska), situé à près 
de 50 kilomètres de l'embouchure de la rivière Inhulets et à 12 kilomètres en 
amont du village de Novovasylivka.186 Plusieurs personnes interrogées par TH et 
PEJ ont parlé des ponts de Snihurivska Hromada (communauté locale) qui ont été 
submergés. 

 Un habitant de Snihurivka (district de Bashtanskyi, Oblast de Mykolaiv) 
raconte : " Les 7 et 8 juin [2023], l'eau de la rivière Ingulets a commencé 
à monter ; 2 ou 3 jours plus tard, le champ a commencé à être inondé. Il 
a littéralement été inondé en deux heures. Même le pont en face de 
Snihurivka qui traverse l'Ingulets n'était pas visible. Je me suis déplacé 
avec difficulté, mais j'ai sorti les voitures qui étaient bloquées au passage 
à niveau. Le jardin a également été complètement inondé. L'eau est 
montée d'environ 7 mètres.187 

Certaines de ces personnes ont mentionné en particulier la submersion des ponts 
reliant le village d'Afanasiivka à la ville de Snihurivka : 

 "Le matin du 7 juin 2023, nous avons constaté que l'eau avait tellement 
monté que les ponts restaient sous l'eau ; aucun d'entre nous ne pouvait 
quitter le village.188 
 

 "Nous n'avons pas pu nous rendre à la station [centrale solaire de 
Snihurivska] car toute la route était inondée, ainsi que les ponts".189 

                                                                  
185 Témoin n° 19596. 
186 Témoin n° 19122. 
187 Témoin n° 19258. 
188 Témoin n° 19235. 
189 Témoin n° 19249. 
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Afanasiivka vue d'un satellite avant le 6 juin 2023. Source : Google Earth : Google 
Earth.190 Images d'Afanasiivka prises par un drone après la rupture du barrage de 
Kakhovka. Source : Suspilne, 10 juin 2023 Suspilne, 10 juin 2023191 

L'un des nombreux autres ponts qui ont été submergés dans la région de 
Snihurivska Hromada est le pont Novovasylivksyi, nouvellement construit dans le 
village de Novovasylivka, comme nous l'avons mentionné plus haut. En novembre 
2022, lorsque les forces armées russes se sont retirées du territoire de la 
communauté locale, elles ont endommagé le pont. Moins de quatre mois plus tard, 
le pont a été reconstruit grâce aux efforts des habitants et de la plateforme 
United24.192 

                                                                  
190 Afanasiivka (Oblast de Mykolaiv). Google Earth 
191 Société de Mykolaïv, (2023). Dans la communauté territoriale Sniguriv, 13 villages sont toujours 
sous les eaux. YouTube, timecode : 00:16, URL (consulté le 3 mai 2024) ; Inondé. Sur le sort des 
personnes piégées dans l'eau dans la région de Kherson, (2023). Radio ukrainienne, URL. 
192 Svystukha D., (2023). Il y a deux ponts détruits par les troupes russes dans l'oblast de Mykolaïv. 
Société Mykolaïv, URL. 

https://www.youtube.com/watch?v=hO1bmTZs6Kc&t=16s
https://web.archive.org/web/20240101200458/https:/ukr.radio/news.html?newsID=101626
https://web.archive.org/web/20240503184553/https:/suspilne.media/mykolaiv/415242-na-mikolaivsini-vidnovili-dva-mosti/
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Le pont Novovasylkivskyi après la reconstruction. Source : Ivan Kukhta : Ivan Kukhta, 15 
mars 2023.193 Le pont Novovasylkivskyi lorsque l'eau a déjà commencé à se retirer. 
Source : Ivan Kukhta : Ivan Kukhta, 17 juin 2023194 

Les chercheurs de terrain de la PEJ et de la TH ont également enregistré des 
séquences vidéo aériennes du champ inondé près du village d'Evgenivka, dans 
la région de Mykolaiv (coordonnées : 47.094897, 32.898625). 

Dans le même temps, le flux d'eau provenant du réservoir de Kakhovka a entraîné 
une augmentation du niveau des rivières Dnipro et Inhulets, mais aussi de la 
rivière Pivdennyi Buh. Une hausse du niveau de l'eau a notamment été enregistrée 
à Nova Odesa, à environ 70 kilomètres de l'embouchure de la rivière Pivdennyi 
Buh, qui se jette elle-même dans la mer Noire et dans la rivière Dnipro, à plus de 
100 kilomètres du barrage de Kakhovka qui a été détruit.195 

                                                                  
193 Ivan Koukhta [@Snihyrivkachannel], (15.03.2023), Telegram, URL. 
194 Ivan Koukhta [@Snihyrivkachannel], (17.06.2023), Telegram, URL. 
195 Témoin n° 19122 

https://web.archive.org/web/20230531123501/https:/t.me/Snihyrivkachannel/297
https://web.archive.org/web/20230625070704/https:/t.me/Snihyrivkachannel/456
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Nova Odesa depuis une vue satellite. Source : Google Earth196 

Comme pour les autres rivières, la rivière Pivdennyi Buh a connu sa plus forte 
augmentation de niveau d'eau les 8 et 9 juin 2023. Le 8 juin, le maire de la ville de 
Mykolaiv a signalé une augmentation de 104 cm du niveau de la rivière,197 
dépassant même le record historique d'une augmentation du niveau de 91 cm.198 

 Un employé du bureau de l'Agence d'État pour la mise en valeur des terres 
et la pêche dans l'oblast de Mykolaiv a fait état d'une montée des eaux 
encore plus importante : "Dans le centre de la ville de Mykolaiv, près de 

                                                                  
196 Nova Odesa (Oblast de Mykolaiv). Google Earth 
197 Sienkovitch Online [@senkevichonline], (08.06.2023), Telegram, URL. 
198Centre régional d'hydrométéorologie de Mykolaïv, (8.06.2023), Facebook, URL (consulté le 3 mai 
2024). 

https://web.archive.org/web/20230629235101/https:/t.me/senkevichonline/4650
https://www.facebook.com/mykolaivhmc/posts/pfbid033ULWZ5ANqLSJ3QpV6RoVSQC4xjbnYSTE476BANcgcjNMLpoAEBSFWbVxTbZvH4PWl
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la rivière, l'eau est montée d'environ 1,5 mètre. Ce phénomène a pu être 
observé en de nombreux endroits dans les quartiers de la ville. Par 
exemple, le district de Namyv, Nyzhnya Naberezhna, le district du Yacht 
Club".199 

 

Mykolaiv Yacht Club area en 2021 et le 8 juin 2023200 

Comme indiqué ci-dessus (voir 3.1.1.), l'imagerie satellitaire optique, radar et à 
haute résolution moyenne TH et PEJ obtenue d'EOS a révélé qu'au 9 juin 2023, 
405,4 km² de territoires du sud de l'Ukraine étaient inondés en raison de la 
rupture du barrage de Kakhovka. Une cartographie plus détaillée des zones en 
aval et en amont du barrage détruit est présentée ci-dessous, avec une différence 
dans le masque de l'eau à une échelle moyenne de 1:400 000, en très haute 
résolution (1 200 ppp). Une fois de plus, les limites des villes sont incluses pour 
une meilleure compréhension de l'étendue des zones inondées. 

                                                                  
199 Témoin n° 19115 
200 L'avenir de Mykolaïv, (2020). Mykolaïv est touristique №1 ЯХТ-КЛУБ. YouTube, timecode : 00:57 
, URL (consulté le 3 mai 2024) ; A Mykolaïv, le territoire du yacht club a été pratiquement inondé, 
(2023). СВІДОК.info, URL. 

https://www.youtube.com/watch?app=desktop&v=zb2XXeg9FHw
https://web.archive.org/web/20240503202335/https:/svidok.info/uk/news/71720
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Différence de masque hydrique pour la zone aval (périmètre géographique de l'analyse 
des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 9 juin 2023 

Une comparaison du masque de l'eau pour la zone en aval, basée sur l'image 
satellite du 9 juin 2023, montre que 3 jours après l'effondrement du barrage, le 
niveau d'eau de la rivière Dnipro a augmenté de façon critique, provoquant de 
graves inondations dans plusieurs zones sur les deux rives de la rivière. En 
particulier, la carte détaillée montre l'inondation complète de la zone industrielle 
de Kherson et de ses environs, jusqu'aux localités de Biolzerka et Komyshany. On 
observe également une inondation beaucoup plus importante sur la rive gauche 
occupée par les Russes, notamment dans les villes d'Oleshky et de Hola Prystan. 
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Différence de masque hydrique pour la zone amont (périmètre géographique de l'analyse 
des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 9 juin 2023 

En plus d'illustrer l'assèchement de certaines zones en amont du barrage, la 
différence dans le masque de l'eau pour la zone en amont, basée sur l'image 
satellite du 9 juin 2023, confirme les conclusions précédentes sur l'augmentation 
significative du niveau de l'eau dans la rivière Inhulets, qui a entraîné l'inondation 
de zones bien plus éloignées que la seule localité de Snihurivka dans l'Oblast de 
Mykolaiv. 

b) La décrue et l'assèchement de certaines zones en aval et en 
amont du barrage 

Après le 8 juin 2023, les eaux de crue émanant du réservoir de Kakhovka en 
raison de la rupture du barrage de Kakhovka ont commencé à se retirer (voir 
3.1.1.). En particulier, à partir du 9 juin 2023, le niveau de la rivière Dnipro à 
Kherson a commencé à baisser, atteignant presque son niveau d'avant 
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l'inondation le 23 juin 2023, avec un niveau de 0,37 m.201 Après la baisse du niveau 
de l'eau le 16 juin 2023, la rivière Dnipro est retournée dans son canal, tandis que 
les zones basses du terrain restaient encore inondées.202 De même, à partir du 10 
juin 2023, le niveau d'eau de la rivière Inhulets a commencé à baisser,203 , et le 20 
juin 2023, on n'a enregistré qu'un excédent de 22 cm par rapport à la valeur de 
référence.204 De même, à partir du 9 juin 2023, le niveau d'eau dans la rivière 
Pivdennyi Buh, près de Mykolaiv, a commencé à baisser et, le 26 juin 2023, il n'y 
avait plus qu'un excédent de 5 cm par rapport à la valeur de référence.205 

Cela corrobore les conclusions des chercheurs de terrain du PEJ et de la TH, qui 
ont visité les territoires inondés dans le sud de l'Ukraine : 

 Un habitant du village de Novovasylivka (district de Bashtanskyi, Oblast 
de Mykolaiv) a déclaré : "L'eau est montée pendant 3 jours, du 6 au 9 juin 
2023. Puis elle a commencé à baisser à peu près au même rythme qu'elle 

était montée."206 
 L'employé du bureau régional des ressources en eau de Mykolaiv a 

déclaré : "Pendant les trois jours où la masse d'eau s'est écoulée, nous 
avons surveillé l'afflux d'eau, observé la vague à mesure qu'elle 
approchait, enregistré le moment de l'inondation massive et jusqu'au 

moment où l'eau a commencé à se retirer".207 
 Le chef des bases de Yuriivka et Afanasiivka (district de Bashtanskyi, 

Oblast de Mykolaiv) a déclaré : "Du 10 au 11 juin 2023, le niveau de l'eau 
a commencé à baisser".208 

Près d'un mois après la rupture du barrage de Kakhovka, le 5 juillet 2023, sur les 
405 km² de territoires inondés dans les oblasts de Kherson et de Mykolaiv au 9 

                                                                  
201 Recueil des principales conséquences de l'agression russe sur l'environnement de l'Ukraine du 17 
au 23 juin 2023 (2023). Ministère de la protection de l'environnement et des ressources naturelles 
de l'Ukraine, URL. 
202 Recueil des principales conséquences de l'agression russe sur l'environnement de l'Ukraine du 
17 au 23 juin 2023 (2023). Ministère de la protection de l'environnement et des ressources 
naturelles de l'Ukraine, URL. 
203 Ivan Koukhta [@Snihyrivkachannel], (10.06.2023), Telegram, URL. 
204 Ivan Koukhta [@Snihyrivkachannel], (20.06.2023), Télégramme, URL. 
205 Senkevich Online [@senkevichonline], (09.06.2023), Télégramme, URL ; Senkevich Online 
[@senkevichonline], (26.06.2023), Télégramme, URL. 
206 Témoin n° 19114. 
207 Témoin n° 19122. 
208 Témoin n° 19123. 

https://web.archive.org/web/20240503174304/https:/ecozagroza.gov.ua/news/122
https://web.archive.org/web/20240503174304/https:/ecozagroza.gov.ua/news/122
https://web.archive.org/web/20231108075955/https:/t.me/Snihyrivkachannel/420
https://archive.ph/TcuoY
https://web.archive.org/web/20230725141913/https:/t.me/senkevichonline/4673
https://web.archive.org/web/20231107174129/https:/t.me/senkevichonline/4808
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juin 2023, 19 km² étaient encore sous l'eau. La différence de masque de l'eau 
pour la zone en aval du barrage détruit montre que le niveau de l'eau a 
considérablement baissé, et que les niveaux d'eau d'avant la catastrophe ont été 
presque atteints. Par exemple, le 5 juillet, l'eau s'était retirée de la zone industrielle 
d'Oleshky et de Kherson City, auparavant submergée, bien qu'une certaine 
inondation ait persisté dans la ville de Hola Pystan. Une cartographie détaillée 
démontre en outre l'assèchement de plusieurs zones en aval du barrage. 

Dans la zone amont, les différences de masque d'eau montrent que le 5 juillet, les 
zones autour de la rivière Inhulets sont restées inondées, s'étendant bien au-delà 
de la ville de Snihurivka. En outre, la comparaison des masques d'eau révèle un 
assèchement important du réservoir de Kakhovka et du lit de la rivière Dnipro en 
amont du barrage de Kakhovka. 

 

Différence de masque hydrique pour la zone aval (périmètre géographique de l'analyse 
des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 juillet 2023 
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Différence de masque hydrique pour la zone amont (périmètre géographique de l'analyse 
des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 juillet 2023 

Comme indiqué précédemment, le 29 août 2023, près de 3 mois après la chute 
du barrage, 17,8368 km² de terres dans les oblasts de Mykolaiv et de Kherson 
restaient inondés. Un examen plus approfondi des niveaux d'eau dans les zones 
en aval et en amont à travers la comparaison des masques montre une diminution 
significative dans les rivières Inhulets et Dnipro et dans le lit de la rivière Dnipro. 
Une vaste zone drainée est visible dans le réservoir de Kakhovka lui-même, ce 
qui sera décrit plus en détail dans la sous-section 3.2 ci-dessous. 
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Différence de masque hydrique pour la zone aval (périmètre géographique de l'analyse 
des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 29 août 2023 

  

Différence de masque hydrique pour la zone amont (périmètre géographique de l'analyse 
des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 29 août 2023 
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Globalement, la rupture du barrage de Kakhovka, le 6 juin 2023, a libéré un flux 
d'eau rapide dans le bas Dnipro, jusqu'au Dnipro-Buh Lyman (un estuaire), après 
quoi une certaine quantité d'eau a pénétré dans la mer Noire. 

Le débit sortant du réservoir de Kakhovka a provoqué des hausses critiques du 
niveau d'eau dans le Dnipro et ses affluents, entraînant l'inondation de 80 villes 
et villages.209 Simultanément, le débit sortant a entraîné un assèchement 
important en aval et en amont du barrage. 

Pour une analyse détaillée du drainage de la zone amont, à savoir le réservoir de 
Kakhovka, voir la sous-section 3.2. ci-dessous. 

3.2 Vidange du réservoir de Kakhovka 
Cette sous-section particulière du rapport fournira une analyse du drainage du 
réservoir de Kakhovka causé par la destruction du barrage HPP de Kakhovka le 6 
juin 2023. Un certain nombre d'images satellites seront fournies ci-dessous pour 
illustrer le drainage des terres du réservoir sur une ligne de temps. 

En outre, l'impact de la vidange du réservoir sur la sûreté nucléaire dans la région, 
à savoir les risques potentiels et atténués découlant d'un manque 
d'approvisionnement en eau du réservoir à la centrale nucléaire de Zaporizhzhia, 
sera mentionné ci-dessous. Cet impact est analysé en détail à l'annexe B. 

                                                                  
209 Ukrainian Recovery Digest : édition spéciale du KSE Institute, (2023). Institut KSE, p. 11, URL. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-b.pdf
https://web.archive.org/web/20240503192047/https:/kse.ua/wp-content/uploads/2023/07/KSE-Digest-Special-June-2023.pdf
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Masque de l'eau pour le réservoir de Kakhovka (périmètre géographique de l'analyse des 
mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 juin 2023 

Le réservoir de Kakhovka, formé dans les années 1950, couvrait une superficie 
de 2155 km² et contenait un volume de 22,6 km³.210 À l'origine, le réservoir 
contenait plus de 18 km³ d'eau, mais au cours des quatre premiers jours qui ont 
suivi la rupture du barrage de Kakhovka HPP, il a perdu plus de 14,7 km³ d'eau.211 

                                                                  
210 Vyshnevskyi V. et al, (2023). La destruction du barrage de Kakhovka et ses conséquences. 
Water International, p. 3 
211 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka. Nations unies en 
Ukraine, p. 9, URL. 

https://web.archive.org/web/20240503155102/https:/ukraine.un.org/en/248860-post-disaster-needs-assessment-report-kakhovka-dam-disaster
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Différence dans le masque de l'eau pour le réservoir de Kakhovka (périmètre 
géographique de l'analyse des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 9 
juin 2023 

Les autorités ukrainiennes ont procédé à une surveillance spécifique du niveau 
de l'eau afin d'évaluer la baisse du niveau de l'eau dans les zones en aval et en 
amont du réservoir de Kakhovka. 

NB : Par rapport à l'analyse précédente, les termes "amont" et "aval" sont utilisés 
dans cette partie du rapport pour décrire deux zones distinctes à l'intérieur du 
réservoir et non pas en dessous/au-dessus du barrage détruit. 

Dans la zone aval, avant la catastrophe, le niveau de l'eau à la station de 
surveillance de Nikopol était de 16,76 mètres au-dessus du niveau de la mer 
("masl").212 Le niveau d'eau record enregistré à la station de Nikopol était de 16,46 
m à la fin du mois de novembre 2023, et le niveau minimum était de 14,18 m le 4 

                                                                  
212"Masl" est utilisé comme abréviation de mètres au-dessus du niveau de la mer. 
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avril 1968.213 Après la rupture du barrage, les niveaux d'eau ont commencé à 
baisser, tombant à 16,13 mètres le 6 juin 2023, puis à 14,48 mètres le 7 juin. Le 11 
juin, le niveau d'eau a chuté de façon spectaculaire, à 9,04 m, ce qui a conduit la 
station à cesser d'enregistrer le niveau d'eau, la majeure partie du volume du 
réservoir ayant été perdue. Historiquement, avant la construction du réservoir, le 
niveau d'eau standard à la station de Nikopol était d'environ 6,0 mètres. 

De même, dans la zone amont, le 7 juin 2023, le niveau d'eau a été mesuré à 17,05 
mètres. En l'espace de 2 semaines, le 15 juin 2023, le niveau de l'eau est 
descendu à 13,4 mètres, et le 20 juin, il s'est stabilisé à 12,6 mètres, soit une 
baisse totale de plus de 4,5 mètres. Un tel niveau d'eau était insuffisant pour le 
bon fonctionnement des turbines de la centrale électrique de Kakhovka ; leurs 
vibrations ont augmenté et leur puissance a diminué.214 

Sur la base de ces observations, à la fin du mois de juin 2023, le réservoir de 
Kakhovka s'était presque entièrement vidé dans le réseau du bras de la rivière, et 
il ne pouvait plus être considéré comme un réservoir.215 Au lieu de cela, le réseau 
original du bras de la rivière Dnipro est réapparu dans la zone où le réservoir 
existait auparavant.216. 

Le drainage du réservoir de Kakhovka a eu un impact négatif sur le 
fonctionnement du système d'irrigation par canaux dans le bassin versant du 
réservoir. Les 8 et 9 juin 2023, 3 des 4 principaux réseaux de canaux alimentés 
par le réservoir de Kakhovka ont été déconnectés : (i) l'entrée du canal près de 
Marianske, (ii) l'entrée du canal le plus au nord près de Balky,217 et (iii) l'entrée du 
canal de Crimée du Nord. Dans les prochains jours, (iv) la prise d'eau du canal 

                                                                  
213 Vyshnevskyi V. & Shevchuk S., (2024). La destruction du barrage de Kakhovka et l'avenir du 
réservoir de Kakhovske. International Journal of Environmental Studies, p. 5. 
214 Vyshnevskyi V. et al, (2023). La destruction du barrage de Kakhovka et ses conséquences. 
Water International, pp. 10-11 ; Vyshnevskyi V. & Shevchuk S., (2024). La destruction du barrage de 
Kakhovka et l'avenir du réservoir de Kakhovske. International Journal of Environmental Studies, pp. 
9-10. 
215 Les canaux en Ukraine s'assèchent, (2023). NASA Earth Observatory, URL ; Kakhovka : Les 
données d'Hydroweb montrent qu'un réservoir a été transformé en rivière, (2023). Hydroweb, URL. 
216 Vyshnevskyi V. et al, (2023). La destruction du barrage de Kakhovka et ses conséquences. Water 
International, pp. 10-11. 
217 Comparé aux canaux près de Marianske et au canal de Crimée du Nord qui ont été déconnectés 
le 9 juin 2023, le canal près de Balky a été déconnecté le 8 juin 2023. 

https://web.archive.org/web/20240208111145/https:/earthobservatory.nasa.gov/images/151622/canals-in-ukraine-are-drying-up
https://web.archive.org/web/20230926064838/https:/www.theia-land.fr/en/kakhovka-hydroweb-data-shows-a-reservoir-turned-river/
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Kakhovsky devrait être déconnectée.218 Une semaine plus tard, l'imagerie satellite 
a montré que la dernière entrée du canal Kakhovsky, qui assurait auparavant 
l'approvisionnement en eau, était complètement déconnectée du réservoir. Ci-
dessous, vous pouvez voir l'imagerie satellite des 4 entrées déconnectées du 18 
au 20 juin 2023. 

  

(i) Image satellite de l'entrée du сanal près de Marianske depuis le réservoir de Kakhovka 
le 5 juin 2023 (à gauche) et le 18 juin 2023 (à droite). Source : Sentinel-2 L2A : Sentinel-2 
L2A.219 

                                                                  
218 L'effondrement du barrage de Kakhovka : Le NASA Harvest Consortium évalue les impacts sur 
l'agriculture grâce à l'imagerie satellite, (2023). Harvest, URL ; Les canaux en Ukraine s'assèchent, 
(2023). Observatoire de la Terre de la NASA, URL. 
219 Image satellite du canal Marianske depuis le réservoir de Kakhovka, (05.06.2023). 
Sentinentelhub, URL (consulté le 7 mai 2024) ; image satellite du canal Marianske depuis le 
réservoir de Kakhovka, (18.06.2023). Sentinentelhub, URL (consulté le 7 mai 2024). 

https://web.archive.org/web/20231207224630/https:/nasaharvest.org/news/navigating-kakhovka-dam-collapse-nasa-harvest-consortium-assesses-agriculture-impacts
https://web.archive.org/web/20240208111145/https:/earthobservatory.nasa.gov/images/151622/canals-in-ukraine-are-drying-up
https://sentinelshare.page.link/tgKT
https://sentinelshare.page.link/g5jq
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(ii) L'image satellite de l'entrée du canal le plus au nord près de Balky le 5 juin 2023 (à 
gauche) et le 20 juin 2023 (à droite). Source : Sentinel-2 L2A220 
 

  

(iii) Image satellite de l'entrée du canal de Crimée du Nord à partir du réservoir de 
Kakhovka le 5 juin 2023 (à gauche) et le 18 juin 2023 (à droite). Source : Sentinel-2 L2A 
Sentinel-2 L2A221 

                                                                  
220 Image satellite du canal le plus au nord près de Balky, (05.06.2023). Sentinentelhub. URL 
(consulté le 7 mai 2024) ; Image satellite du canal le plus au nord près de Balky, (20.06.2023). 
Sentinentelhub. URL (consulté le 7 mai 2024). 
221 Image satellite du canal du nord de la Crimée depuis le réservoir de Kakhovka, (05.06.2023). 
Sentinentelhub. URL (consulté le 7 mai 2024) ; image satellite du canal de Crimée du Nord depuis le 
réservoir de Kakhovka, (18.06.2023). Sentinentelhub. URL (consulté le 7 mai 2024). 

https://apps.sentinel-hub.com/eo-browser/?zoom=14&lat=47.41191&lng=34.86503&themeId=DEFAULT-THEME&visualizationUrl=https%3A%2F%2Fservices.sentinel-hub.com%2Fogc%2Fwms%2Fbd86bcc0-f318-402b-a145-015f85b9427e&datasetId=S2L2A&fromTime=2023-06-05T00%3A00%3A00.000Z&toTime=2023-06-05T23%3A59%3A59.999Z&layerId=1_TRUE_COLOR&demSource3D=%22MAPZEN%22
https://sentinelshare.page.link/RaKz
https://sentinelshare.page.link/gSqL
https://sentinelshare.page.link/wBXj
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(iv) L'imagerie satellite de l'entrée du canal Kakhovsky depuis le réservoir de Kakhovka le 
5 juin 2023 (à gauche) et le 18 juin 2023 (à droite). Source : Sentinel-2 L2A : Sentinel-2 
L2A222 

La destruction du barrage de Kakhovka et l'assèchement consécutif du réservoir 
de Kakhovka ont eu un impact direct sur les dangers et les risques pour la sécurité 
de la centrale nucléaire de Zaporizhzhia (ZNPP), située à Enerhodar, dans l'oblast 
de Zaporizhzhia.223 La centrale nucléaire de Zaporizhia dépend du réservoir de 
Kakhovka pour son approvisionnement en eau. Un approvisionnement régulier en 
eau est essentiel pour le refroidissement des réacteurs de la centrale, du 
combustible usé et des équipements liés à la sécurité. Le barrage avait également 
la capacité de servir de puits de chaleur vital en cas d'urgence nucléaire. La 
centrale nucléaire de Zaporizhzhya utilise un système de refroidissement à cycle 
fermé dans lequel l'eau utilisée pour le refroidissement est pompée des 
condenseurs de vapeur du réacteur vers le bassin de refroidissement via le canal 
de sortie. Comparé à son alternative, le système de refroidissement direct, le 
système de refroidissement à cycle fermé a une consommation d'eau plus élevée 
en raison des pertes dues à l'évaporation.224 Ces pertes d'eau sont remplacées 

                                                                  
222 Image satellite du canal Kakhovsky depuis le réservoir de Kakhovka, (05.06.2023). 
Sentinentelhub. URL (consulté le 7 mai 2024) ; image satellite du canal de Kakhovsky depuis le 
réservoir de Kakhovka, (18.06.2023). Sentinentelhub. URL (consulté le 7 mai 2024). 
223 Agence internationale de l'énergie atomique, Communication datée du 6 juin 2023, reçue de la 
Mission permanente de l'Ukraine auprès de l'Agence, INFCIRC/1093, URL. 
224 E. V. Giusti et E. L. Meyer , Consommation d'eau par les centrales nucléaires et certaines 
implications hydrologiques, Geological Survey Circular 745, Département de l'Intérieur des États-
Unis, 1977, voir https://pubs.usgs.gov/circ/1977/0745/report.pdf. 

https://apps.sentinel-hub.com/eo-browser/?zoom=14&lat=46.81924&lng=33.60701&themeId=DEFAULT-THEME&visualizationUrl=https%3A%2F%2Fservices.sentinel-hub.com%2Fogc%2Fwms%2Fbd86bcc0-f318-402b-a145-015f85b9427e&datasetId=S2L2A&fromTime=2023-06-05T00%3A00%3A00.000Z&toTime=2023-06-05T23%3A59%3A59.999Z&layerId=1_TRUE_COLOR&demSource3D=%22MAPZEN%22
https://apps.sentinel-hub.com/eo-browser/?zoom=14&lat=46.81924&lng=33.60701&themeId=DEFAULT-THEME&visualizationUrl=https%3A%2F%2Fservices.sentinel-hub.com%2Fogc%2Fwms%2Fbd86bcc0-f318-402b-a145-015f85b9427e&datasetId=S2L2A&fromTime=2023-06-18T00%3A00%3A00.000Z&toTime=2023-06-18T23%3A59%3A59.999Z&layerId=1_TRUE_COLOR&demSource3D=%22MAPZEN%22
https://web.archive.org/web/20240511123245/https:/www.iaea.org/newscenter/pressreleases/update-185-iaea-director-general-statement-on-situation-in-ukraine
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par le flux d'eau provenant du réservoir de Kakhovka via le canal d'entrée de la 
centrale thermique de Zaporizhzhia (ZTPP). 

En raison de la rupture du barrage de Kakhovka et de l'assèchement subséquent 
du réservoir, le canal d'entrée de ZTPP et le bassin de refroidissement de ZNPP 
(qui avait été construit en coupant une partie du réservoir par un barrage de sable 
alluvionnaire) ont commencé à s'assécher.225 Alors que la hauteur standard de 
l'étang de refroidissement était de 22 mètres, le 8 juin 2023, le niveau de l'eau 
dans l'étang est descendu à 16,66 mètres.226 De même, entre le 9 et le 10 juin 
2023, le niveau d'eau du réservoir de Kakhovka est descendu en dessous du 
niveau du canal d'entrée de la ZTPP. À 6 heures du matin le 10 juin 2023, le niveau 
d'eau dans le réservoir de Kakhovka était de 10,55 m à Nikopol,227 , tandis que 
dans le canal d'admission, il était de 11,08 m.228 Le 11 juillet 2023, le niveau d'eau 
de l'étang de refroidissement était de 16,46 m, soit une baisse de 0,2 m par 
rapport au 8 juin 2023.229 

Au fur et à mesure que le réservoir se vidait, les structures liées à la prise d'eau 
sont devenues visibles. Sur l'image satellite du 13 juillet 2023, plusieurs tuyaux de 
prise d'eau pour l'entrée de l'eau dans le canal de la centrale nucléaire de 
Zaporizhzhya à partir du réservoir sont visibles. Cette observation est confirmée 
par les images satellite de la fin juillet 2023 (voir annexe B). Bien qu'il y ait eu 
quelques variations mineures dans les niveaux d'eau des canaux de la rivière 
Dnipro depuis juin 2023, en 2024, le canal de prise d'eau reste coupé de son 
approvisionnement historique en eau par le réservoir de Kakhovka. 

En réponse à la perte d'accès au réservoir de Kakhovka, la société d'État russe 
de l'énergie atomique Rosatom a commencé à construire des puits souterrains 
sur le site de la centrale nucléaire de Zaporizhzhya au cours de l'été 2023. En 
septembre 2023, 11 puits au total fournissaient de l'eau à la centrale à un taux 

                                                                  
225 Fedonenko, O. et al, (2018). Caractéristiques environnementales selon des critères éco-sanitaires 
et toxiques du bassin de refroidissement de la centrale nucléaire de Zaporizhzhya (Ukraine). 
International Letters of Natural Sciences. 70, p. 2. 
226 Enerhoatom [@energoatom_ua], (09.06.2023), Telegram, URL. 
227 Ukrhydroenergo [@Ukrhydroenergo], (09.06.2023), X, URL. 
228 Energoatom, (2023). Le niveau d'eau dans le bassin de refroidissement de la ZNPP est stable. 
URL. 
229 Ibid. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-b.pdf
https://archive.ph/kXX0d
https://archive.ph/A8orT
https://web.archive.org/web/20240511122056/https:/old.energoatom.com.ua/o-1107231.html
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moyen de 250 m³ par heure.230 En avril 2024, le bassin de refroidissement de la 
centrale nucléaire de Zaporizhzhya (ZNPP) était alimenté par environ 400 m³/h 
d'eau provenant des bassins d'arrosage et du canal de décharge de la Centrale 
Thermique de Zaporizhzhya (ZTPP) située à proximité.231 Bien que l'eau provenant 
des 11 puits souterrains soit suffisante pour refroidir les 6 unités à l'arrêt, elle n'est 
pas suffisante pour maintenir le stock d'eau dans l'étang de refroidissement de la 
centrale nucléaire de Zaporizhzhya. 

Il convient également de noter que Rosatom a continué à défier les ordres de 
l'Inspection nationale de la réglementation nucléaire de l'Ukraine232 et a maintenu 
l'un des réacteurs de la ZNPP en mode intermédiaire "d'arrêt à chaud" jusqu'en 
avril 2024,233 , un état dans lequel les accidents peuvent se produire plus 
rapidement en l'absence d'un refroidissement ou d'une mise hors tension 
adéquats.234 

En raison de l'état d'arrêt des réacteurs nucléaires de Zaporizhzhia, l'impact 
immédiat de la perte du réservoir de Kakhovka sur la sûreté de la centrale 
nucléaire a été limité. Dans le même temps, les conséquences de la destruction 
de la centrale nucléaire de Kakhovka sur la sûreté des réacteurs d'Enerhodar sont 
profondes et, en fonction de l'évolution de la situation sur le site, potentiellement 
graves. La perte du réservoir de Kakhovka a contribué de manière significative à 
la réduction des marges de sécurité de la centrale. Cela s'applique à l'état actuel 
des réacteurs, qui restent en mode d'arrêt à froid. Toutefois, la situation 
deviendrait encore plus critique si un ou plusieurs réacteurs de la centrale ZNPP 
devaient redémarrer. En avril 2024, Rosatom a prévu de redémarrer les réacteurs 
d'Enerhodar,235 ce qui augmenterait considérablement le risque d'un rejet majeur 
de matières radioactives. 

                                                                  
230 Agence internationale de l'énergie atomique, communication datée du 6 juin 2023 reçue de la 
mission permanente de l'Ukraine auprès de l'Agence, INFCIRC/1093, URL. 
231 Agence internationale de l'énergie atomique, Update 219 - IAEA Déclaration du directeur général 
sur la situation en Ukraine, URL. 
232 State Nuclear Regulatory Inspectorate (2023), L'ordonnance du SNRIU restreint le 
fonctionnement de l'unité 5 du ZNPP à des conditions d'arrêt à froid. URL. 
233 Inspection nationale de la réglementation nucléaire (2024), Oleh Korikov : Toutes les unités de 
puissance de la ZNPP sont dans un état froid, mais les principales menaces pour la sûreté nucléaire 
et radiologique sont l'occupation et la militarisation de la centrale. URL. 
234 Valova, Y., (2023). Chaud et froid : Les risques posés par les mines de la centrale nucléaire de 
Zaporizhzhia. Emerging Europe. URL. 
235 Norman, L., Hinshaw, D. et Parkinson, J., (2024). Poutine a déclaré à l'AIEA que la Russie 
envisageait de redémarrer la centrale nucléaire de Zaporizhzhia. WSJ. URL. 

https://web.archive.org/web/20240511123245/https:/www.iaea.org/newscenter/pressreleases/update-185-iaea-director-general-statement-on-situation-in-ukraine
https://web.archive.org/web/20240511123608/https:/www.iaea.org/newscenter/pressreleases/update-219-iaea-director-general-statement-on-situation-in-ukraine
https://web.archive.org/web/20240511123843/https:/snriu.gov.ua/en/news/snriu-order-restricts-operation-of-znpp-unit-5-to-cold-shutdown-condition
https://web.archive.org/web/20240511124010/https:/snriu.gov.ua/en/news/oleh-korikov-all-znpp-power-units-are-in-a-cold-state-but-the-main-threats-to-nuclear-and-radiation-safety-are-the-occupation-and-militarization-of-the-plant
https://web.archive.org/web/20230929173319/https:/emerging-europe.com/news/hot-and-cold-the-risks-posed-by-mines-at-zaporizhzhia-nuclear-power-plant/#:~:text=It%2520can%2520be%2520in%2520this,than%2520from%2520the%2520cold%2520state.
https://www.wsj.com/world/europe/putin-told-iaea-russia-plans-to-restart-zaporizhzhia-nuclear-plant-f2045f50
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Pour une analyse détaillée de l'impact du drainage du réservoir de Kakhovka sur 
les dangers et les risques pour la sécurité de la centrale nucléaire de 
Zaporizhzhia, veuillez vous référer à l'annexe B. 

 

Différence dans le masque de l'eau pour le réservoir de Kakhovka (périmètre 
géographique de l'analyse des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 5 
juillet 2023 

L'image satellite supplémentaire du réservoir de Kakhovka du 5 juillet 2023, 
traitée par EOS à l'aide d'un masque d'eau différent, prouve une fois de plus que 
ce qui était autrefois un énorme réservoir est devenu essentiellement une grande 
voie d'eau composée de bras de la rivière Dnipro. 

En utilisant des indices de végétation calculés à partir d'images satellites, les 
spécialistes de l'Institut hydrométéorologique ukrainien du Service national des 
situations d'urgence et de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine ont 
évalué la régénération de la végétation dans ce qui était autrefois le lit du 
réservoir. Les spécialistes ont estimé qu'au 19 juillet 2023, plus de 1 700 km² des 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-b.pdf
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2 155 km² de la zone du réservoir étaient drainés, ce qui signifie que seulement 
12,7 % de la surface initiale du réservoir était encore sous l'eau. En outre, au 19 
juillet 2023, le chenal du fleuve Dnipro ré-émergé couvrait une superficie 
d'environ 121 km².236 

 

Différence dans le masque de l'eau pour le réservoir de Kakhovka (périmètre 
géographique de l'analyse des mouvements d'eau) sur la base de l'image satellite du 29 
août 2023 

La comparaison du masque de l'eau basé sur des images satellites du 29 août 
2023, près de 3 mois après la catastrophe, illustre la fragmentation du réservoir 
de Kakhovka en plans d'eau isolés. Alors que plusieurs grandes masses d'eau 

                                                                  
236 Le réservoir de Kakhov n'existe plus - Académie nationale des sciences d'Ukraine (2023). NAS 
d'Ukraine, URL. 

https://web.archive.org/web/20240507060233/https:/www.nas.gov.ua/UA/Messages/Pages/View.aspx?MessageID=10339
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restent connectées au canal de la rivière Dnipro, de nombreuses masses d'eau 
moyennes et petites sont devenues isolées. 237 

Malgré les prédictions initiales selon lesquelles le réservoir deviendrait un désert, 
une nouvelle végétation a commencé à émerger sur les terres drainées. Hryhoriy 
Kolomytsev, chercheur à l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, a déclaré 
que son analyse basée sur l'utilisation d'indices de végétation et d'images 
satellite montrait que les terres du réservoir étaient devenues vertes. Au début du 
mois de septembre 2023, la valeur de l'indice de végétation était de 0,18 en 
moyenne.238 Alors que certaines sections du réservoir continuent de contenir de 
l'eau, la plupart des terres précédemment submergées sont devenues sèches et 
méconnaissables par rapport à leur état antérieur, ce qui présente à la fois des 
défis et des opportunités pour l'écosystème et les communautés de la région.239 

De nouvelles images satellite datant de mars 2024 ont révélé un phénomène 
naturel : une certaine quantité d'eau est retournée dans le réservoir, ce qui peut 
être attribué à la fonte des neiges pendant la saison printanière.240 

  

                                                                  
237 Afanasyev S., (2023). À propos des conséquences écologiques de la destruction du barrage de 
la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Académie nationale des sciences le 6 septembre 
2023. Bulletin de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, Vol. 11, p. 75. 
238 Pour plus de clarté, Kolomytsev a expliqué que la valeur de 0,74 correspond à une végétation 
verte très dense, par exemple la forêt tropicale. 
239 Garasym, A., (2023). Maintenant, c'est sûr : le territoire du réservoir Kakhovsky n'est pas un 
désert. Texty.org.ua, URL. 
240 Garasym, А., (2024). La Commission de l'immigration et du statut de réfugié de l'Union 
européenne (UE) a été créée par le Conseil de l'Union européenne (UE). Images satellites. 
Texty.org.ua, URL. 

https://web.archive.org/web/20231127173105/https:/texty.org.ua/articles/110582/teper-uzhe-tochno-terytoriya-kahovskoho-vodoshovysha-ne-pustelya/
https://web.archive.org/web/20240328191620/https:/texty.org.ua/fragments/111993/kahovske-vodoshovyshe-znovu-napovnyuyetsya-vodoyu/?fbclid=IwAR1ELuGJ3q0uiufw8rwWaY1pNnSFyPa1Rch6fjgdYvCOyAd-_8JQSsqHi94
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IV. Les conséquences en cascade de la 
destruction du barrage 
La destruction des barrages rompt l'équilibre de la nature et déclenche une 
cascade de conséquences qui perturbent les écosystèmes et mettent en péril la 
vie et la santé des individus. L'existence même des communautés qui dépendent 
de ces écosystèmes est menacée. Le cas de l'explosion du barrage de Kakhovka 
n'est pas une exception et souligne les conséquences multiples et à long terme 
d'une telle catastrophe environnementale et humaine. 

Cette section décrira comment les deux principaux vecteurs de dommages, 
l'inondation et l'assèchement, (4.1) ont eu un impact sur les personnes et les 
biens, (4.2) ont causé des dommages environnementaux, (4.3) ont eu un impact 
sur l'économie et la sécurité alimentaire mondiale, et (4.4) ont causé des 
dommages culturels. Étant donné que la rupture du barrage de Kakhovka est 
juridiquement qualifiée de crime de mise en danger dans la section V du présent 
document, cette section prendra également en compte les répercussions 
potentielles, c'est-à-dire les dommages qui auraient pu se produire mais qui ne 
se sont pas entièrement concrétisés en raison des efforts d'atténuation. 

Cette étude ne se limite pas à l'analyse OSINT mais intègre des informations, des 
données et des déclarations de témoins recueillies par le PEJ et la TH lors de 
missions sur le terrain dans les régions de Kherson,241 Mykolaiv et Dnipropetrovsk. 
L'analyse menée par le PEJ et la TH s'appuie également sur des avis d'experts et 
d'agences spécialisées. 

4.1. Conséquences pour les personnes et les 
biens 
Les catastrophes environnementales provoquées par l'homme causent 
destruction et dévastation. Ces actes sont d'autant plus déstabilisants pendant 
les conflits armés, lorsque les habitudes et les normes des populations ont été 
bouleversées et que le péril est constant. Lorsqu'un barrage est délibérément 
rompu, l'inondation qui s'ensuit emporte tout sur son passage, ce qui rend difficile 

                                                                  
241 Malheureusement, les territoires les plus touchés sur la rive gauche du Dnipro sont occupés par 
les forces russes, ce qui a empêché les chercheurs du PEJ et de la TH de se rendre sur le terrain. 



107 
 

la documentation et le calcul de l'étendue des pertes subies. Le nombre de vies 
perdues au lendemain de l'explosion du barrage ne sera peut-être jamais connu, 
mais ces pertes sont ressenties par les survivants et aggravent leur traumatisme 
et leur deuil. 

Cette sous-section aborde l'impact de la catastrophe du barrage de Kakhovka sur 
les personnes (4.1.1) et les biens (4.1.2). Elle vise à systématiser les données 
disponibles sur les souffrances humaines et à mettre en lumière plusieurs 
histoires personnelles que les équipes de la TH et de la PEJ ont recueillies lors de 
missions sur le terrain dans les zones touchées. Derrière chaque chiffre, il y a une 
histoire humaine. Derrière chaque chiffre de dizaines ou de centaines, il y a des 
dizaines ou des centaines de survivants endeuillés qui se débattent avec les 
conséquences des événements.  

4.1.1. Conséquences pour les personnes 
Cette partie examine les multiples ramifications de la destruction du barrage de 
Kakhovka pour les personnes résidant dans les zones touchées : 

a) Pertes en vies humaines ; 
b) Risques pour la santé et la vie humaine 
c) Perturbation des services essentiels et manque de besoins vitaux. 

Bien que cette liste ne couvre pas toutes les répercussions, elle vise à aborder 
certains des principaux impacts sur les individus. 

 

а) Perte de vie 

Déterminer le nombre exact de vies perdues à la suite de la destruction du barrage 
de Kakhovka reste un défi,242 , même un an après la catastrophe. 
Malheureusement, la triste réalité persiste : de nombreuses personnes sont 
toujours portées disparues.243 L'incertitude s'étend au-delà des pertes directes 

                                                                  
242 Zafra M., Bankova D., (2023), Cartes : Dommages causés par l'effondrement du barrage de 
Nova Kakhovka en Ukraine. Reuters. URL. "On ne sait pas combien de personnes sont décédées à 
la suite des inondations. 
243 Richard Stone, (2024). Des scientifiques ukrainiens recensent les graves conséquences 
environnementales de la catastrophe du barrage de Kakhovka. Science | AAAS. URL. 

https://web.archive.org/web/20240503145629/https:/www.reuters.com/graphics/UKRAINE-CRISIS/DAM-BLAST/lbpggabezpq/
https://web.archive.org/web/20240503145829/https:/www.science.org/content/article/ukrainian-scientists-tally-grave-environmental-consequences-kakhovka-dam-disaster
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causées par les inondations, et englobe les conséquences secondaires telles que 
les décès dus aux mines terrestres flottantes déclenchées par la brèche. 

Le Bureau des Nations unies pour la coordination des affaires humanitaires 
("UNOCHA") en Ukraine a reconnu ce bilan catastrophique, faisant état d'un 
nombre indéterminé de morts et de blessés et de l'augmentation des besoins 
humanitaires qui en découle.244 

і) Les pertes sur la rive droite 

Les inondations ont fait des ravages sur les deux rives du fleuve Dnipro. Les 
autorités ukrainiennes ont confirmé 32 morts, 28 blessés et 39 personnes 
toujours portées disparues sur la rive droite, près de trois mois après la 
catastrophe.245 Des histoires de vies perdues ont fait surface même dans des 
zones situées à 50 kilomètres du barrage, documentées de première main par les 
chercheurs de TH et PEJ. 

Parmi les victimes, Denys, un habitant asthmatique du village de Vasylivka dans 
l'oblast de Mykolaiv, a péri dans les eaux de crue.246 Un autre incident déchirant 
concerne Daryna, une femme âgée de Snihurivka, qui, malgré les tentatives pour 
la mettre en sécurité, est retournée chez elle et a succombé à la montée des eaux: 

 "Mon mari a décidé de prendre un bateau pour aller voir la maison de ma 
mère. Il est entré dans la cour à la nage et a vu ma mère, dont le corps 
flottait déjà dans le jardin. Il y avait des documents détrempés près d'elle. 
Il n'y avait rien d'intact dans la maison, tout était en ruine. [Mon mari a 
appelé la police, qui a enlevé le corps de ma mère."247 — La fille de 
Daryna. 

                                                                  
244 Ukraine - Destruction du barrage de Kakhovka - Flash Update #6, (2023). UNOCHA, URL. 
245 Gamalii I., (2023). Explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya : 32 personnes 
seraient mortes, les chiffres réels sont bien plus élevés. LB.ua, URL ; Military Media Center 
[@militarymediacenter], (09.05.2023), Telegram, URL. 
246 Témoin n° 19103 ; Témoin n° 19185. 
247 Témoin n° 19114 ; Témoin n° 19235. 

https://web.archive.org/web/20240503150115/https:/reports.unocha.org/en/country/ukraine/flash-update/1vUV4MsB3YiAWFjF8nZjYo/
https://web.archive.org/web/20240503150200/https:/lb.ua/society/2023/09/05/573411_pidriv_kahovskoi_ges_vidomo_pro_32.html
https://web.archive.org/web/20240503150353/https:/t.me/militarymediacenter/3050
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La cour et la maison de Daryna, où son corps a été retrouvé 

Les efforts déployés pour apporter une aide médicale aux personnes dans le 
besoin ont été gravement entravés par les bombardements répétés des troupes 
russes qui contrôlent le territoire situé sur la rive gauche du Dnipro.248 Une 
infirmière de l'hôpital municipal de Mykolaiv a déclaré : "Les Russes ont 
bombardé nos opérations de sauvetage. Le personnel médical ukrainien fait des 
miracles pour aider autant que possible".249 Les journalistes ont également été 
témoins des difficultés rencontrées par les sauveteurs à Kherson, confrontés à 
des bombardements constants lors de l'évacuation des habitants et des animaux 
des zones inondées.250 

                                                                  
248 Holt E., (2023). Des milliers de personnes en danger après la destruction du barrage ukrainien. 
Lancet (Londres, Angleterre), 401(10393), 2028. 
249 Holt E., (2023). Des milliers de personnes en danger après la destruction du barrage ukrainien. 
Lancet (Londres, Angleterre), 401(10393), 2028. 
250 Remazhevskaya L., (2023). "Vous êtes au sol. Vous êtes déjà chez vous. Rapport "Grat" de 
Kherson, où les habitants des zones inondées sont évacués sous le feu. Ґрати, URL. 

https://web.archive.org/web/20240503151106/https:/graty.me/vi-na-zemli-vi-vzhe-vdoma-reportazh-ґrat-iz-hersona-kudi-pid-obstrilami-evakuyuyut-meshkancziv-zatoplenih-teritorij/
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Bombardement du point d'évacuation sur la place Korabelna, 8 juin 2023  
Photo : Stas Yurchenko, Graty  

Toutefois, le nombre réel de victimes aurait pu être plus élevé si les autorités 
ukrainiennes n'avaient pas mobilisé leurs ressources et si les volontaires 
n'avaient pas joué un rôle crucial dans l'atténuation du nombre de victimes. 
L'augmentation progressive du niveau de l'eau, associée à la vigilance des 
autorités et des communautés ukrainiennes, a contribué à un nombre 
relativement faible de victimes, comme l'a observé le Programme des Nations 
unies pour l'environnement (PNUE).251 

                                                                  
251 Évaluation environnementale rapide de la brèche du barrage de Kakhovka Ukraine, (2023). PNUE 
- Programme des Nations unies pour l'environnement, page 6, URL. 

https://web.archive.org/web/20240503151819/https:/www.unep.org/resources/report/rapid-environmental-assessment-kakhovka-dam-breach-ukraine-2023
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іі) Les pertes sur la rive gauche 

La rive gauche de la rivière Dnipro, qui représentait 68 % de la zone inondée,252 a 
connu une dévastation encore plus importante.253 Les forces d'occupation russes 
ont fait état de plus de 60 morts et d'un nombre indéterminé de disparus.254 Il a 
été impossible de procéder à une vérification indépendante de ces données, les 
forces d'occupation russes ayant interdit l'accès aux organisations humanitaires 
internationales. 255 

Au même moment, les autorités ukrainiennes estimaient à plus de 500 le nombre 
de morts uniquement à Oleshky, une petite ville située en aval du barrage.256 Le 
nombre élevé de victimes a finalement été corroboré par une enquête de 
l'Associated Press ("AP"), qui a révélé que les autorités d'occupation russes 
avaient délibérément sous-estimé le coût humain réel.257 

 "Les autorités russes ont pris le contrôle de la délivrance des certificats 
de décès, en retirant immédiatement les corps non réclamés par la famille 
et en empêchant les agents de santé locaux et les bénévoles de s'occuper 
des morts, les menaçant lorsqu'ils défiaient les ordres.258 — Enquête de 
l'AP 

                                                                  
252 Priazovya N., Yankovskyi O., Badyuk O., Antipenko I., (2023). "Les gens attendent sur les toits. 
Les occupants restent." Qui sauve les habitants de la région inondée de Kherson, sur la rive gauche, 
et comment. Radio Liberté, URL. 
253 Maladies, destructions, champs inondés et famine : Les vastes conséquences de l'effondrement 
du barrage de Kakhovka en Ukraine, (2023). Institut du Moyen-Orient, URL. 
254 M. Dotsenko, (2023). Les occupants ont rapporté de nouvelles données sur le nombre de 
personnes tuées à la suite de l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Мост, 
URL. 
255 Maladies, destructions, champs inondés et famine : Les vastes conséquences de l'effondrement 
du barrage de Kakhovka en Ukraine, (2023). Middle East Institute, URL. Voir également que la 
mission du CICR en Ukraine n'a pas été autorisée à accéder à la rive gauche de la rivière Dnipro 
après l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovka, URL. 
256 Des centaines d'habitants d'Oleshok sont morts après l'explosion de la centrale hydroélectrique 
parce que les Russes ont refusé d'évacuer (2023). Centre de Résistance Nationale, URL. 
257 Kullab S., Novikov I., (2023). Au moins des centaines de personnes sont mortes dans les 
inondations après l'effondrement du barrage ukrainien, bien plus que ce que la Russie a déclaré. AP 
News, URL. 
258 Kullab S., Novikov I., (2023). Au moins des centaines de personnes sont mortes dans les 
inondations après l'effondrement du barrage ukrainien, bien plus que ce que la Russie a déclaré. AP 
News, URL. 

https://web.archive.org/web/20240503151822/https:/www.radiosvoboda.org/a/novyny-pryazovya-livoberezhna-khersonshchyna-zatoplena-okupanty-zalyshayutsya/32450947.html
https://web.archive.org/web/20240503151733/https:/www.mei.edu/publications/disease-destruction-flooded-fields-and-hunger-far-reaching-consequence-kakhovka-dam
https://web.archive.org/web/20240503152304/https:/most.ks.ua/news/url/okupanti-povidomili-novi-dani-pro-kilkist-zagiblih-vnaslidok-pidrivu-kahovskoji-ges/
https://web.archive.org/web/20240503151733/https:/www.mei.edu/publications/disease-destruction-flooded-fields-and-hunger-far-reaching-consequence-kakhovka-dam
https://web.archive.org/web/20240503152359/https:/hromadske.ua/posts/misiya-mkchh-v-ukrayini-tak-i-ne-otrimala-dostupu-na-livij-bereg-dnipra-pislya-pidrivu-kahovskoyi-ges#tag=kahovska-ges
https://web.archive.org/web/20240503154952/https:/sprotyv.mod.gov.ua/sotni-meshkantsiv-oleshok-zapgynuly-pislya-pidryvu-ges-bo-rosiyany-vidmovyly-v-evakuatsiyi/
https://web.archive.org/web/20240503152552/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
https://web.archive.org/web/20240503152552/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
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L'administration de Kherson nommée par la Russie a minimisé la situation, laissant 
les habitants mal préparés.259 Le gouverneur de l'oblast de Kherson nommé par 
la Russie, M. Saldo, s'exprimant devant les rues inondées de Nova Kakhovka, a 
proclamé : "Tout va bien à Nova Kakhovka ; les gens vaquent à leurs occupations 
quotidiennes comme n'importe quel autre jour".260 

La situation s'est rapidement détériorée, les habitants de la rive gauche appelant 
désespérément à l'aide depuis les toits.261 L'AP rapporte également que les 
autorités d'occupation sont restées introuvables pendant les trois premiers jours 
des inondations, ayant apparemment fui alors qu'elles avaient initialement rassuré 
les habitants.262 En outre, l'armée russe a interdit et entravé tout effort 
d'évacuation et a occupé de force les maisons à deux étages des habitants.263 
Des rapports indiquent que les forces russes ont même tiré sur des civils qui 
tentaient de passer sur la rive droite et sur des sauveteurs qui essayaient 
d'atteindre des personnes ayant besoin d'une aide vitale.264 En outre, 
d'innombrables personnes sont restées bloquées sous les décombres de leur 
maison.265 

Malgré ces difficultés, l'armée ukrainienne et les volontaires ont sauvé 112 
personnes de la rive gauche avant le 11 juin 2023.266 Mais cela a eu un coût, car 
                                                                  
259Kullab S., Novikov I., (2023). Au moins des centaines de personnes sont mortes dans les 
inondations après l'effondrement du barrage ukrainien, bien plus que ce que la Russie a déclaré. AP 
News, URL. 
260 Max Fras [@maxfras], (06.06.2023), X, URL (consulté le 3 mai 2024). "Le gouverneur de l'oblast 
de Kherson nommé par la Russie, Saldo, s'exprimant juste devant les rues inondées de Novaïa 
Kakhovka : "Tout va bien à Novaïa Kakhovka, les gens vaquent à leurs occupations quotidiennes 
comme n'importe quel jour." 
261 Melkozerova V., Gavin G., (2023). Alors que l'Ukraine évacue ses villes inondées par le barrage, 
les appels à l'aide restent sans réponse dans le territoire occupé par la Russie. POLITICO, URL. 
262 Kullab S., Novikov I., (2023). Au moins des centaines de personnes sont mortes dans les 
inondations après l'effondrement du barrage ukrainien, bien plus que ce que la Russie a déclaré. AP 
News, URL. 
263 Priazovya N., Yankovskyi O., Badyuk O., Antipenko I., (2023). "Les gens attendent sur les toits. 
Les occupants restent." Qui sauve les habitants de la région inondée de Kherson, sur la rive gauche, 
et comment. Radio Liberté, URL. 
264 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de 
Kakhovka, (2023). ACAPS, URL ; voir également : Zhiry, K. (2023). Les témoignages des habitants 
de la région de Kherson sont choquants : ils n'ont eu aucune chance de salut. УНІАН, URL. 
265 Priazovya N., (2024). Ceux qui sont morts à cause des inondations gisent toujours sous les 
décombres des maisons - les autorités. Голої Пристані. Radio Liberté, URL. 
266 Zhiry, K. (2023). Les habitants de la rive gauche de la région de Kherson sont choqués : ils n'ont 
eu aucune chance de salut. УНІАН, URL. 

https://web.archive.org/web/20240503152552/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
https://twitter.com/maxfras/status/1666079339178500100
https://web.archive.org/web/20240503152924/https:/www.politico.eu/article/ukraine-evacuates-civilians-flooded-towns-help-unanswered-russia-occupied-territory-nova-kakhovka-dam-kherson-dnipro-river/
https://web.archive.org/web/20240503152552/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
https://web.archive.org/web/20240503151822/https:/www.radiosvoboda.org/a/novyny-pryazovya-livoberezhna-khersonshchyna-zatoplena-okupanty-zalyshayutsya/32450947.html
https://web.archive.org/web/20240409042257/https:/www.acaps.org/fileadmin/Data_Product/Main_media/20230609_acaps_briefing_note_ukraine_flooding_due_to_the_destruction_of_the_kakhovka_dam.pdf
https://archive.is/uzqee
https://web.archive.org/web/20240503153614/https:/www.radiosvoboda.org/a/news-hola-prystan-kakhovska-hes-zhertvy-viyna/32771766.html
https://archive.is/uzqee
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certains soldats ukrainiens engagés dans les opérations de sauvetage y ont perdu 
la vie.267 

La destruction du barrage de Kakhovka a eu un coût humain direct sur les deux 
rives du fleuve Dnipro. En outre, le nombre élevé de personnes disparues rappelle 
qu'il est difficile de déterminer toute l'ampleur de cet événement tragique. 

b) Risques pour la santé et la vie humaines 

i) Maladies et infections 

La destruction du barrage de Kakhovka a entraîné une nouvelle détérioration de 
la situation sanitaire déjà fragile dans la région, ce qui s'est traduit par un accès 
réduit aux soins de santé, des difficultés dans la prise en charge des maladies 
chroniques, une interruption de la continuité des soins et une exacerbation des 
problèmes de santé mentale.268 Elle a également provoqué une grave 
contamination de l'eau et des sols, ce qui a entraîné des risques sanitaires 
importants pour la population civile. Si certains risques se sont concrétisés, de 
nombreuses conséquences négatives ont été atténuées grâce aux mesures 
proactives prises par les autorités ukrainiennes, les organisations internationales 
et les volontaires. 

Immédiatement après la catastrophe, les autorités sanitaires, les secouristes et 
les équipes médicales locales ont mis en garde contre divers risques mortels, 
notamment la noyade et la propagation de maladies d'origine hydrique et 
alimentaire.269 L'Organisation mondiale de la santé (OMS) s'est surtout inquiétée 
du risque d'apparition de maladies telles que le choléra, la typhoïde et les 
maladies transmises par les rongeurs.270 Une personne chargée de la gestion et 

                                                                  
267 Nina Pavlyshynets, (06.08.2023), Facebook, URL (consulté le 3 mai 2024). 
268 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka (2023). Nations 
unies en Ukraine, page 25, URL. En ce qui concerne la dimension de la santé mentale, voir la 
déclaration du représentant de l'OMS en Ukraine : "Ce dont nous parlons, ce sont des millions de 
personnes qui ont besoin d'un soutien en matière de santé mentale", soulignant l'impact désastreux 
de la catastrophe elle-même ainsi que l'effet cumulatif des catastrophes précédentes subies par les 
Ukrainiens. Schlein L., (2023). OMS : La catastrophe du barrage de Kakhovka risque de provoquer 
une épidémie de problèmes de santé physique et mentale. Voice of America, URL. 
269 Holt E., (2023). Des milliers de personnes en danger après la destruction du barrage ukrainien. 
Lancet (Londres, Angleterre), 401(10393), 2028. 
270 La catastrophe du barrage de Kakhovka : une crise sanitaire en devenir : OMS, (2023). UN 
News, URL. 

https://www.facebook.com/ninapav/posts/pfbid029pvURXw1MP8kJzVFEKQvCZxTBsSA3639Gg5FDLtEaTogFXq78BRDpN1qrGZkrdPDl
https://web.archive.org/web/20240503155102/https:/ukraine.un.org/en/248860-post-disaster-needs-assessment-report-kakhovka-dam-disaster
https://archive.is/pLyzE
https://web.archive.org/web/20240503160452/https:/news.un.org/en/story/2023/06/1137612
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de la réglementation de la pêche, des écosystèmes aquatiques et des activités de 
mise en valeur des terres dans l'oblast de Mykolaiv a signalé aux chercheurs de 
terrain du PEJ et de la TH qu'immédiatement après l'inondation, la concentration 
de bactéries E. coli dans l'eau avait été enregistrée à un niveau 5 000 fois 
supérieur à la normale, ce qui représentait un risque de maladies diarrhéiques de 
type choléra.271 

La contamination des eaux de crue et des puits par des produits chimiques, des 
agents pathogènes, des cadavres, des décharges et des eaux usées, combinée 
à la mortalité massive des poissons, a accru le risque d'intoxication alimentaire et 
d'épidémies de maladies intestinales et infectieuses.272 La mort du bétail et des 
animaux domestiques et de zoo, dont les cadavres, par temps chaud, 
contaminent l'eau et le sol et polluent l'air, constituait un autre danger de 
propagation de maladies infectieuses.273 

Les eaux de crue ont également transporté des substances dangereuses 
provenant du fond de la centrale hydroélectrique de Kakhovka et d'installations 
industrielles, dont 150 tonnes d'huile de moteur.274 L'interruption des systèmes de 
traitement des eaux usées a exacerbé les problèmes environnementaux et 
sanitaires des communautés,275 en particulier dans les zones inaccessibles 
occupées par la Russie. 276 

Des mesures urgentes ont été mises en œuvre pour faire face aux problèmes 
critiques de santé publique. Le représentant de l'OMS en Ukraine a noté les 
efforts déployés pour sensibiliser les communautés aux maladies d'origine 

                                                                  
271 Témoin n° 19115. 
272 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de Kakhovka, 
(2023). ACAPS, URL. 
273 Zharova L., Kinash A. et Buriak G, (2023). Problèmes d'évaluation des conséquences des 
catastrophes militaires modernes causées par l'homme. Business, Economics, Sustainability, 
Leadership and Innovation 10, page 25. 
274 Impact potentiel à long terme de la destruction du barrage de Kakhovka, Note analytique 
conjointe de l'UNCT, (2023). Bureau du coordinateur résident des Nations unies en Ukraine, URL. 
Voir aussi : Ministère de la Santé de l'Ukraine, (06.07.2023), Facebook, URL (consulté le 3 mai 
2024). 
275 Zharova L., Kinash A. et Buriak G, (2023). Problèmes d'évaluation des conséquences des 
catastrophes militaires modernes causées par l'homme. Business, Economics, Sustainability, 
Leadership and Innovation 10, page 25. 
276 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de Kakhovka, 
(2023). ACAPS, URL 

https://web.archive.org/web/20240409042257/https:/www.acaps.org/fileadmin/Data_Product/Main_media/20230609_acaps_briefing_note_ukraine_flooding_due_to_the_destruction_of_the_kakhovka_dam.pdf
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https://web.archive.org/web/20240409042257/https:/www.acaps.org/fileadmin/Data_Product/Main_media/20230609_acaps_briefing_note_ukraine_flooding_due_to_the_destruction_of_the_kakhovka_dam.pdf
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hydrique, la diffusion de messages sur la salubrité de l'eau et la fourniture de 
matériel d'information sur les infections intestinales aiguës et les mesures 
préventives.277 Le ministère ukrainien de la santé a mis en garde contre l'utilisation 
de sources d'eau et de tout autre produit contaminé dans les zones touchées, les 
sources d'eau potable ayant été mélangées à des eaux de crue contaminées.278 
Les résidents locaux ont informé les chercheurs de TH et de PEJ sur le terrain 
qu'il n'y avait pas eu d'infections majeures parce que "la population était informée 
et que tout était organisé et sous contrôle". 279 

En septembre 2023, Igor Kuzin, médecin hygiéniste en chef de l'Ukraine, a 
indiqué que l'Ukraine avait réussi à empêcher l'apparition de maladies 
infectieuses. Cet objectif a été partiellement atteint grâce à la livraison de 148 000 
tonnes d'eau potable et technique à la zone d'urgence et à la distribution de 237 
000 comprimés pour désinfecter l'eau potable.280 Bien qu'elle ait évité une 
propagation massive de maladies et d'infections, la population locale a tout de 
même été affectée par la catastrophe. Comme l'a fait remarquer un habitant de 
Nikopol, "il n'y a pas eu d'épidémies", mais il a tout de même signalé qu'"après 
l'explosion du barrage, nous avons eu quelques cas de rotavirus, quelques maux 
d'estomac dus au changement d'eau, mais c'était mineur".281 

ii) Mines terrestres flottantes 

Les mines terrestres déplacées par les inondations constituent une menace 
persistante pour les civils dans les zones touchées.282 Les mines non marquées, 
immergées dans l'eau ou disséminées sur le sol, représentent un danger qui 

                                                                  
277 Schlein L., (2023). OMS : La catastrophe du barrage de Kakhovka risque de provoquer une 
épidémie de problèmes de santé physique et mentale. Voice of America, URL ; voir également Kaveri 
M., (2023). Le danger des mines et du choléra après la destruction du barrage en Ukraine. Health 
Policy Watch, URL. 
278 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de Kakhovka, 
(2023). ACAPS, URL 
279 Témoin n° 19277. 
280 Boulavin D., (2023). La liquidation des conséquences de l'explosion de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya est achevée - Ministère de la Santé. Hromadske.ua, URL. 
281 Témoin n° 19065. 
282 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de Kakhovka, 
(2023). ACAPS, URL. 
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pourrait durer des décennies,283 surtout si l'on considère que la région touchée 
par les inondations est l'une des zones les plus minées du pays.284 

Le jour même de la destruction du barrage, des rapports ont fait état de l'explosion 
de mines terrestres flottantes.285 Le risque d'explosion et de victimes est resté 
élevé dans les jours qui ont suivit, d'autant plus que des débris peuvent recouvrir 
les mines lorsque les eaux se retirent, les rendant invisibles.286 Le représentant de 
l'OMS en Ukraine a également noté que "les cartes des mines ne seront pas 
disponibles pour s'assurer que la côte du fleuve est propre", ce qui augmente la 
probabilité que d'autres civils soient tués ou mutilés par ces armes.287 

Les habitants interrogés par les chercheurs de TH et de PEJ sur le terrain ont 
rapporté que deux personnes à Snihurivka, située à 50 kilomètres du barrage de 
Kakhovka, ont été tuées lorsque des tranchées/creusements ont explosé après 
que l'eau se soit retirée.288 Cela souligne l'impact dévastateur et permanent de la 
destruction des barrages en temps de guerre. 

iii) Vipères 

L'épuisement du réservoir de Kakhovka a entraîné un afflux de vipères dans les 
agglomérations voisines, ce qui a constitué une nouvelle menace pour la sécurité 
publique.289 Des témoins ont fait état de rencontres avec des vipères dans des 
zones résidentielles. 

Andriy, du village de Chervonohryhorivka, dans l'oblast de Dnipropetrovsk, a 
décrit aux documentalistes l'exode de la faune hors du réservoir : "Les tortues, 
les serpents, tous se sont échappés, ont bougé. Jusqu'à 15 serpents se sont 

                                                                  
283 Tétrault-Farber G., Faulconbridge G., (2023). Mines déracinées en Ukraine : Le désastre du 
barrage pourrait constituer un danger pendant des années, selon la Croix-Rouge. Reuters, URL. 
284 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de 
Kakhovka, (2023). ACAPS, URL. 
285 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de Kakhovka, 
(2023). ACAPS, URL. 
286 Tétrault-Farber G., Faulconbridge G., (2023). Mines déracinées en Ukraine :Le désastre du 
barrage pourrait constituer un danger pendant des années, selon la Croix-Rouge. Reuters, URL. 
287 Schlein L., (2023). OMS : La catastrophe du barrage de Kakhovka risque de provoquer une 
épidémie de problèmes de santé physique et mentale. Voice of America, URL. 
288 Témoin n° 19123. 
289 Andrus K., (2023). Après la disparition du réservoir Kakhovsky, les serpents rampent en masse 
dans les cours des gens. Nouvelles de Nikopol, URL. 
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même glissés dans les maisons.290 Un autre habitant de Marianske, dans l'oblast 
de Dnipropetrovsk, a décrit son calvaire : "Depuis un mois ou deux, il y a 
beaucoup de vipères dans le village — c'est très effrayant. L'un de mes amis m'a 
raconté qu'un homme avait été mordu par l'une d'entre elles. Avant, elles vivaient 
sur la côte, mais maintenant elles cherchent un endroit où vivre dans le village. 
Je n'arrête pas d'en croiser dans mon jardin, et une fois, une vipère est sortie de 
ma maison.291 

Alina, de Hrushivka, dans la région de Dnipropetrovsk, a également fait part de sa 
détresse : "Des vipères se sont introduites dans nos jardins. Un serpent épais à 
ventre jaune de 1,5 mètre de long s'est enroulé autour du chien et l'a étouffé. 
Avant, nous n'avions pas peur des serpents, ce n'étaient que de petits serpents 
qui nageaient autour de nous. Maintenant, c'est effrayant de sortir ; parfois, ils 
se glissent même dans la maison.292 

 
c) Perturbation des services essentiels et manque de besoins 
vitaux 

Outre les pertes humaines, les blessures, les maladies et les risques accrus pour 
le bien-être de la population locale résultant de la destruction du barrage de 
Kakhovka, l'accès aux produits de première nécessité, tels que l'eau potable et 
l'électricité, est devenu beaucoup plus difficile pour la population touchée. 

TH et PEJ ont reçu d'innombrables témoignages soulignant la rareté ou la 
mauvaise qualité de l'eau potable. Son absence met encore plus en danger la vie 
et la santé des habitants. L'accès limité à l'eau potable affecte de manière 
disproportionnée les groupes vulnérables, tels que les personnes handicapées et 
les personnes âgées. 

Les rapports indiquent que si le niveau de l'eau dans le réservoir de Kakhovka 
descendait en dessous de 14 mètres, plus de 200 000 personnes seraient 
confrontées à des perturbations de l'approvisionnement en eau courante, tandis 

                                                                  
290 Témoin n° 19116. Les documentalistes de TH ont également rapporté la présence de nombreux 
serpents dans le village d'Oleksiivka, dans l'oblast de Dnipropetrovska (voir le témoin n° 18982). 
291 Témoin n° 19218. 
292 Témoin n° 19277. 



118 
 

qu'une nouvelle baisse en dessous de 13 mètres affecterait plus de 1 000 000 de 
personnes.293 

Le Service hydrométéorologique d'Ukraine a signalé une baisse drastique des 
niveaux d'eau à la suite de la destruction du barrage. À la station de Nikopol, les 
niveaux d'eau ont chuté de 16,76 masl à 9,04 masl à 20h00 le 11 juin 2023, 
entraînant une perte totale du volume du réservoir. Une baisse similaire a été 
observée dans la partie supérieure du réservoir de Kakhovka à Zaporizhzhia, les 
niveaux d'eau se stabilisant à environ 12,60 masl le 20 juin 2023.294 

Par conséquent, quelles que soient les différentes zones du réservoir de 
Kakhovka, celui-ci est descendu à un niveau moins que critique de 13 mètres, et 
jusqu'à un million de personnes ont perdu leur accès à l'eau potable, comme l'a 
confirmé un rapport conjoint de l'Ukraine et des Nations unies.295 

TH et PEJ ont reçu quelques témoignages sur la situation désastreuse dans une 
douzaine de campements. Tetiana, une femme du village d'Oleksandrivka dans 
l'oblast de Dnipropetrovsk, a raconté qu'elle avait l'habitude de bénéficier d'une 
eau propre et potable. Cependant, à la suite de l'explosion du barrage, la qualité 
de l'eau s'est considérablement détériorée. "Après une nuit de décantation, une 
quantité importante de sédiments s'accumule au fond d'un seau. Cette eau, qui 
a une teinte rougeâtre, une odeur désagréable de marécage et une pellicule 
superficielle, est même rejetée par nos poulets", décrit-elle.296 

                                                                  
293 Note d'information ACAPS - Ukraine : Inondations dues à la destruction du barrage de Kakhovka, 
(2023). ACAPS, URL. 
294 Vyshnevskyi V., Shevchuk S., et al, (2023). La destruction du barrage de Kakhovka et ses 
conséquences. Water International, 48(5), 631-647 ; pages 640-641. 
295 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka (2023). Nations 
unies en Ukraine, page 9, URL. 
296 Témoin n° 18948 ; Témoin n° 18979 ; Témoin n° 18999. 
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Qualité de l'eau du village 
d'Oleksandrivka après l'effondrement du 
barrage de Kakhovka, photo de Tetiana 

Vadym, un habitant du village de Kapulivka, dans l'oblast de Dnipropetrovsk, 
décrit leur situation : "Après le 16 juin 2023, l'approvisionnement en eau a cessé. 
Maintenant, nous n'avons aucune option pour résoudre ce problème, nous ne 
savons pas du tout quoi faire."297 Une autre femme raconte : "Les gens sont 
affectés par le fait qu'il n'y a pas d'eau potable, qu'ils doivent la porter dans leurs 
mains. Nous avons beaucoup de retraités et des bâtiments de 5 étages, nous 
devons donc la porter jusqu'au cinquième étage tous les jours".298 

TH et PEJ ont également rencontré un volontaire de l'ONG "Aquaducks", basé 
aux Etats-Unis, qui a raconté les difficultés rencontrées à Apostolove. Il a indiqué 
que sur les deux sources d'eau potable disponibles à Apostolove, l'une s'est tarie 
en plusieurs semaines, et la seconde n'est pas de la meilleure qualité et devrait 
disparaître ou geler dans un avenir proche.299 Il a mis en garde contre les 
conséquences sanitaires potentielles à long terme de la consommation d'eau 
contaminée : "Avec le temps, vous aurez des problèmes rénaux et hépatiques, 

                                                                  
297 Témoin n° 19276. 
298 Témoin n° 18960. 
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comme les cirrhoses du foie, des potentiels cancers du foie, des calculs rénaux, 
et un risque élevé de malformations congénitales pour les femmes enceintes ou 
en âge de procréer si elles boivent cette eau pendant une longue période".300 

Si certaines communautés ont réussi à préserver l'eau grâce à des initiatives 
locales, telles que la construction d'un barrage autoproclamé dans les villages de 
Kapulivka et d'Oleksiivka,301 , ou ont obtenu un soulagement temporaire grâce à 
la livraison d'eau et à son stockage dans des réservoirs, le principal effort 
d'atténuation concerne la construction d'un nouvel oléoduc stratégique. 

   

Construction d'un barrage auto-improvisé par les habitants, Kapulivka et Oleksiivka, 
région de Dniprotpetrovsk, juin 2023. Source : photo prise par les chercheurs de terrain 
de TH et PEJ  
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301 Témoin n° 18957 ; Témoin n° 19229. 
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Réservoirs d'eau pour les communautés affectées à Kapulivka (à gauche) et Nyva 
Trudova (à droite), Dnipropetrovsk Oblast. Source : photo prise par les chercheurs de TH 
et PEJ sur le terrain 

 

Un panneau à Nyva Trudova indique : "À partir du 30 août, la distribution d'eau sera 
suspendue". 
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En juin 2023, le gouvernement a alloué 1,5 milliard de hryvnia ukrainienne (UAH) 
(équivalant à près de 40 millions USD) à la construction de nouvelles conduites 
d'eau pour desservir les régions touchées.302 Le projet vise à établir des conduites 
d'eau depuis le réservoir de Karachunivske jusqu'à diverses destinations, afin de 
garantir l'accès à l'eau potable à au moins 1 000 000 de personnes dans les 
régions de Dnipropetrovsk, Zaporizhzhia, Mykolaiv et Kherson. La construction 
du pipeline a commencé peu après la destruction du barrage, et il est prévu 
d'acheminer 400 000 m3 d'eau à la fin des travaux.303 

Les communautés situées en aval ont également connu d'importants problèmes 
d'approvisionnement en eau en raison de la contamination. Les inondations ont 
compromis les puits et les forages, privant les habitants d'un accès à l'eau 
centralisée pendant de longues périodes.304 Une fois le système d'eau centralisé 
rétabli, les autorités ont émis des avertissements selon lesquels l'eau restait 
impropre à des fins d'hygiène de base telles que le lavage, la classant comme de 
l'eau technique uniquement.305 En outre, il n'y avait pas d'information exacte à 
l'époque concernant la potabilité à long terme de l'eau provenant des puits 
endommagés.306 

Enfin, les perturbations de l'approvisionnement en électricité ont touché jusqu'à 
140 000 personnes,307 avec près de 130 postes de transformation et 2 centrales 
solaires inondées.308 

En résumé, la destruction du barrage de Kakhovka a entraîné des conséquences 
profondes et étendues sur la vie des populations touchées. Qu'il s'agisse des 
pertes humaines, des blessures ou de l'interruption généralisée des services 

                                                                  
302 Gerasimenko Y. (2024). Le Conseil d'administration de l'Union européenne a approuvé la 
création d'un groupe de travail sur la réforme de l'administration de l'Union européenne (UE). 
Zelensky est venu l'inspecter. Hromadske.ua, URL. 
303 O. Donets, (2023). Dans la région de Dnipropetrovsk, le premier tronçon de la conduite d'eau, en 
cours de construction après l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, a été lancé. 
Hromadske.ua, URL. 
304 Témoin n° 19151 ; Témoin n° 19114 ; Témoin n° 19353. 
305 Témoin n° 19151 ; Témoin n° 19353. 
306 Témoin n° 19103 ; Témoin n° 19123. 
307 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka (2023). Nations 
unies en Ukraine, page 9, URL. 
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Kakhovka, (2023). ACAPS, URL 
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essentiels tels que l'eau et l'électricité, l'effondrement du barrage a plongé les 
communautés locales dans une situation de détresse permanente. 

4.1.2 Conséquences pour les biens 
L'attaque du barrage de Kakhovka a provoqué des inondations soudaines, 
perturbant et mettant en péril la vie des habitants des communautés voisines. Les 
conséquences pour la population ne se limitent pas à la perte de vies humaines 
et à la détérioration de la santé, mais englobent également la destruction de 
dizaines de milliers d'habitations, qui représentaient le travail de toute une vie 
pour de nombreux résidents. 

La zone touchée s'étendait sur des milliers de kilomètres carrés. Les niveaux 
d'eau ont atteint des sommets sans précédent non seulement le long de la rivière 
Dnipro elle-même, mais aussi dans ses affluents, comme l'Inhulets. Cela a 
entraîné des inondations même à des dizaines de kilomètres de la rivière Dnipro 
et du barrage de Kakhovka. 

Une analyse complète de l'impact sur les bâtiments a été réalisée par l'institut 
Kyiv School of Economics (KSE) et Vox Ukraine.309 Ils ont publié un rapport et créé 
un tableau de bord en ligne, accessible au public.310 La méthodologie d'analyse 
de l'étude fait appel à l'imagerie satellite, aux données en open source et à 
l'analyse géospatiale pour déterminer les hauteurs d'inondation. 

On estime à 60 509 le nombre de bâtiments, résidentiels et non résidentiels, qui 
ont été inondés. Cela représente une zone inondée totale d'environ 8 588 175 m2. 
Les habitations ont subi la majeure partie des dommages, avec une zone inondée 
de 5 874 448 m2, les maisons privées représentant 70 % (4 107 206 m2) du total. 
Les établissements d'enseignement (133 928 m2) et les installations médicales 
(45 302 m2) ont également été touchés. Ces chiffres illustrent l'impact profond 
de la catastrophe sur la population, le parc immobilier et les infrastructures de la 
région. Pour un aperçu détaillé des dommages causés aux infrastructures, y 
compris les installations industrielles et agricoles, veuillez vous référer à la 
section 4.3.1. 

                                                                  
309 Analyse des conséquences de l'explosion du barrage de Kakhovskaya sur les agglomérations 
des régions de Kherson et de Mykolaïv (2023). Vox Ukraine / Institut KSE, URL (consulté le 3 mai 
2024). 
310 Inondations à Kherson (UA). Azenzus Vision. (n.d.), URL (consulté le 3 mai 2024). 
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Pour mettre ces dégâts en perspective, il suffit de considérer quelques-uns des 
plus grands bâtiments du monde : New Century Global Center en Chine (1 760 
000 m2) ), le terminal 3 de l'aéroport international de Dubaï (1 713 000 m2 ) et le 
Pentagone (environ 610 000 m2 ). La surface de plancher combinée de ces 
structures n'équivaudrait même pas à la moitié de la surface des bâtiments 
inondés par l'explosion du barrage de Kakhovka. En d'autres termes, les 
bâtiments inondés représentent une surface presque équivalente à 5 New 
Century Global Centers, 5 terminaux 3 de l'aéroport international de Dubaï ou plus 
de 14 Pentagones. 

Anna, une habitante du village d'Afanasiivka (à une cinquantaine de kilomètres du 
barrage et à 35 kilomètres de l'embouchure du Dnipro), illustre le sort des milliers 
de personnes qui ont perdu leur maison. Elle a raconté la dévastation aux 
chercheurs de TH et de PEJ sur le terrain : 

 "J'ai perdu tout ce que j'avais. Il y avait de la boue partout, les meubles 
étaient gonflés et la plupart des objets étaient endommagés. Pour 
restaurer cette maison maintenant, je ne sais pas combien il me faut. Elle 
est irréparable ; il faut la démolir et en construire une nouvelle. Elle 
s'écroule, les murs sont fissurés et le plafond est presque tombé dans la 
maison.311 

 

La maison d'Anna 
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Valeriia, une autre habitante du district de Korabelnyi à Kherson, a décrit son 
expérience : 

 "Le premier jour où le barrage a explosé, peut-être le 7 juin, j'ai appelé 
[ma voisine] et elle m'a dit qu'ils avaient dû quitter l'appartement, car 
l'eau avait monté d'un mètre. Notre maison a été inondée, il n'y a pas de 
chauffage et il n'y en aura bientôt plus.312 (L'entretien a eu lieu le 18 
septembre 2023, plus de 3 mois après la catastrophe). 

Les inondations ont également dévasté des routes entières, qui sont devenues 
désertes et abandonnées. Les gens, en particulier les personnes âgées, ont été 
contraints de fuir leur maison de toujours. Viktoria, du village de Novovasylivka, 
dans l'oblast de Mykolaiv, illustre cette situation difficile. Elle a raconté l'histoire 
de ses beaux-parents : 

 "Mes beaux-parents (72 et 76 ans) ne pouvaient plus vivre dans leur 
maison, nous avons donc dû leur en acheter une autre. Leur maison a 
également été complètement inondée. Maintenant, c'est une rue vide, 
personne n'y habite.313 

Ces histoires personnelles révèlent le coût humain qui se cache derrière les 
statistiques. Plus de 36 010 maisons privées, 982 bâtiments à plusieurs étages et 
1 dortoir ont été inondés.314 Chaque chiffre représente une histoire comme celle 
d'Anna, de Valeriia ou de Viktoria. L'ampleur de la destruction et les vies brisées 
par cette catastrophe sont difficiles à comprendre. Il faudra déployer d'immenses 
efforts pour reconstruire et se relever. 
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4.2. Conséquences environnementales 
"On se rend de plus en plus compte qu'il n'y a pas de séparation entre l' 

homme et l'environnement, et cela se répercute sur les lois de la guerre"315 
 ~Kate Mackintosh 

Cette sous-section du rapport examine les conséquences environnementales 
désastreuses de l'explosion du barrage de Kakhovka, à savoir : (4.2.1) effets 
néfastes sur l'eau ; (4.2.2) impact néfaste sur la flore, la faune et les réserves 
naturelles ; et (4.2.3) influence néfaste sur les sols. Cette sous-section est de 
nature technique afin de fournir une vue d'ensemble de la myriade d'impacts de 
la destruction du barrage. 

4.2.1. Effets néfastes sur l'eau 
а) Réduction du niveau des eaux souterraines 

Au cours des premiers jours qui ont suivi la catastrophe de Kakhovka, de 
nombreux témoignages ont fait état de graves baisses du niveau des eaux 
souterraines dans les territoires situés dans le bassin versant du réservoir de 
Kakhovka, en raison du drainage anticipé du réservoir.316 Principalement, pour les 
territoires des Oblasts de Kherson, Mykolaiv, Zaporishzhia, et une partie de 
Dnipropetrovsk, le volume des eaux souterraines dépendait (i) de l'infiltration des 
précipitations atmosphériques (pluie, neige, etc.), (ii) de la filtration des rivières 
(la rivière Dnipro et ses affluents et le réservoir de Kakhovka), et (iii) de 
l'approvisionnement supplémentaire provenant de l'activité économique (par 
exemple, sur les réseaux d'irrigation). 

Dans un premier temps, de nombreuses personnes résidant dans les territoires 
désignés ont signalé une augmentation du niveau des eaux souterraines, en 
particulier dans leurs puits : 

 Un employé de l'Office régional des ressources en eau de Mykolaiv a 
déclaré au PEJ et aux chercheurs de TH : "De nombreuses personnes ont 

                                                                  
315 McDonnell, T., (2023). La mission de l'Ukraine à la COP28 : Punir les "crimes de guerre 
environnementaux" de la Russie. Semafor, URL. 
316 Réaction des experts à l'attaque signalée du barrage ukrainien de Kakhovka, (2023). Science 
Media Centre), URL ; Une évaluation préliminaire des risques environnementaux liés à l'inondation 
du barrage de Kakhovka : Alerte environnement et conflit Ukraine, (2023). PAX, p. 6, URL. 

https://web.archive.org/web/20231215160008/https:/www.semafor.com/article/12/08/2023/ukraines-cop28-mission-punish-russias-environmental-war-crimes
https://web.archive.org/web/20231004141228/https:/www.sciencemediacentre.org/expert-reaction-to-reported-attack-on-ukraines-kakhovka-dam/
https://web.archive.org/web/20230629141954/https:/paxvoorvrede.nl/wp-content/uploads/2023/06/PAX_REPORT_Kakhovka_FIN.pdf
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observé l'élévation du niveau des eaux souterraines, et nous [ils] ne 
savons pas comment la situation va évoluer. La qualité des eaux 
souterraines s'est également détériorée... La montée des eaux 
souterraines s'est produite jusqu'à la collectivité territoriale unie de 
Nechainske, à près de 300 kilomètres de Snigurivka, au nord. Là, l'eau 
est montée jusqu'aux jardins. Cinq (5) puits ont été inondés à 
Snigurivka".317 

Cependant, avec le drainage du réservoir de Kakhovka, qui, avant sa destruction, 
avait un niveau d'eau normal de 15-16 m, les niveaux et la pression des eaux 
souterraines ont diminué dans les endroits situés sur la bande côtière, ainsi que 
dans d'autres parties du bassin versant du réservoir. Les enquêteurs de terrain 
du PEJ et de la TH ont enregistré plusieurs incidents de puits drainés :  

 Un habitant du village de Novoukrainske (district de Kryvyi Rih, Oblast de 
Dnipropetrovsk) a déclaré : "Le niveau de l'eau dans les puits a également 
baissé. Un de mes amis possède un puits de 10 mètres avec un tuyau de 
25 mètres ; aujourd'hui, il a pompé pendant 15 minutes, et l'eau s'épuise, 
alors qu'auparavant, on pouvait pomper de l'eau toute la journée".318 

 Un contremaître de la section d'approvisionnement en eau de Maryansky 
au Zelenodolsk Vodokanal (district de Kryvyi Rih, Oblast de 
Dnipropetrovsk) a déclaré : "Lorsque l'eau a quitté Kakhovka, le niveau 
des puits a baissé. De nombreuses personnes nettoient les puits et trois 
équipes creusent actuellement des puits dans le village. Deux (2) puits 
sont en train d'être creusés près de l'école. Ils le font à la station de 
filtrage. Ils pensaient acheminer l'eau de ces puits vers un système 
centralisé, mais il y a un petit débit d'eau ; ce ne sera pas suffisant.319 

En septembre 2023, des scientifiques de l'Institut de géochimie 
environnementale de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine ("NASU") ont 
effectué une visite de terrain sur la bande côtière du réservoir de Kakhovka dans 
les oblasts de Kherson et de Dnipropetrovsk, où ils ont également enregistré une 
baisse critique du niveau des eaux souterraines de 5 à 8 mètres. Les scientifiques 
ont également observé des puits complètement asséchés sur la rive droite de 

                                                                  
317 Témoin n° 19122. 
318 Témoin n° 18979. 
319 Témoin n° 19226. 
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l'oblast de Dnipropetrovsk, notamment à Katerynivka, Nikopol, Maryanske et dans 
d'autres localités. 

L'expert hydrologique agréé, avec lequel la PEJ et la TH ont travaillé en étroite 
collaboration, a estimé, sur la base d'une formule mathématique, que même si le 
barrage de Kakhovka était reconstruit et le réservoir rempli d'eau, il faudrait au 
moins 33,5 ans pour rétablir les niveaux antérieurs des eaux souterraines dans le 
bassin versant du réservoir de Kakhovka.320 

Une analyse hydrogéologique détaillée sur la question de la baisse du niveau des 
eaux souterraines à la suite de la destruction du barrage de Kakhovka se trouve 
à la fin de notre rapport, à l'annexe C. 

b) Salinisation des eaux de surface et des eaux souterraines 

Actuellement, la salinité des eaux de surface après l'endommagement du barrage 
HPP de Kakhovka n'a pas changé de manière significative et se situe presque 
dans la même fourchette qu'en 2021. En juin 2023, juste après la rupture du 
barrage HPP de Kakhovka, la salinité de l'eau était comprise entre 166 et 271 
mg/dm3. Le 16 juillet 2023, la valeur maximale était de 273 mg/dm3 . À cette date, 
la teneur en ions chlorure, qui définit l'équilibre eau-sel des organismes vivants, 
était également la plus élevée, à 74 mg/dm3 , alors qu'elle ne dépassait pas 27,3 
mg/dm3 avant la catastrophe.321 

A titre de comparaison, depuis le remplissage du réservoir de Kakhovka dans les 
années 1950 jusqu'à la rupture du barrage, la salinité de l'eau dans le réservoir a 
augmenté en moyenne de 275 à 380 mg/dm3, avec des valeurs maximales dans 
la partie sud atteignant 600-800 mg/dm3.322 La salinisation du Dnipro inférieur est 
donc un phénomène encore plus néfaste que le résultat de la destruction du 
barrage. 

                                                                  
320 Analyse par des experts de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur les ressources 
en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 
321 La troisième réunion du groupe de travail de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine sur 
l'analyse des conséquences de la destruction du barrage de la centrale hydroélectrique de 
Kakhovskaya (2023). NAS d'Ukraine. URL. 
322 Zhuravleva L., (1988). Hydrochimie des estuaires du Dnipro-Bug méridional dans des conditions 
de débit régulé. Nauk. dumka, p.176. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
https://web.archive.org/web/20231201062558/https:/www.nas.gov.ua/UA/Messages/Pages/View.aspx?MessageID=10343
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Comme le soulignent les scientifiques, le manque d'eau pour le ruissellement 
écologique (causé par l'assèchement du réservoir de Kakhovka et l'absence 
ultérieure de décharge d'eau par la centrale hydroélectrique de Kakhovka) 
soulève un autre problème : le mouvement en amont de l'eau saline de l'estuaire 
vers le cours de la rivière Dnipro. Les phénomènes négatifs associés à ce 
phénomène pourraient inclure une diminution de l'oxygène dissous, une 
augmentation du sulfure d'hydrogène, la congélation des poissons, la salinisation 
des sédiments de fond, la mort des organismes benthiques, etc. et 
nécessiteraient une révision à la hausse du débit écologique minimum en cas de 
reconstruction de la centrale hydroélectrique.323 

Bien qu'il n'y ait pas eu de salinisation marquée des eaux de surface, la 
destruction du barrage a des conséquences graves et dévastatrices sur la 
salinisation des nappes phréatiques. La salinisation des eaux souterraines des 
aquifères productifs a des conséquences très défavorables pour les régions de 
l'oblast de Dnipro et surtout de Kherson qui souffrent naturellement de déficits 
hydriques. Bien que le réservoir de Kakhovka soit une construction artificielle, il a 
contribué à équilibrer le budget de l'eau dans les zones mentionnées, en servant 
de zone de recharge supplémentaire pour le principal collecteur d'eau 
souterraine, réparti dans le bassin versant du Dnipro inférieur — l'aquifère 
néogène Compleх. 

Le complexe aquifère du système géologique néogène, composé principalement 
de calcaires, de marnes et de grès, a une distribution régionale et est largement 
utilisé par les habitants des régions de Zaporizhzhia, Dnipro et Kherson à travers 
les zones côtières de Kakhovka comme source d'approvisionnement en eau 
douce. Ce complexe présente une salinité naturellement élevée. La baisse du 
niveau d'eau du réservoir de Kakhovka, ainsi que l'absence de recharge 
supplémentaire, entravent les échanges d'eau dans la zone hydrogéologique 
supérieure. Ce phénomène, associé à la salinisation des sols due à un 
assèchement soudain, aux effets climatiques et à l'impact de la rupture du 
barrage de Kakhovka, entraînera une accumulation de sel (chlorures et sulfates) 
dans 70 % de l'aquifère néogène, dans les zones sujettes à la formation de sel. 

                                                                  
323 Afanasyev S., (2023). Sur les conséquences écologiques de la destruction du barrage de la 
centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Académie nationale des sciences le 6 septembre 2023. 
Bulletin de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, Vol. 11, pp. 71-80. 
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Ainsi, le complexe aquifère néogène est probablement menacé d'une 
détérioration de sa qualité.324 

 Selon un technicien de l'Office régional des ressources en eau de 
Mykolaiv, alors que la norme pour l'eau de rivière de surface, qui fournit 
la salinité de l'eau, est de 350 mg de chlorures par m3, il y a eu un excès 
— jusqu'à 500 mg³.325 

 Le directeur de l'entreprise communale qui fournit de l'eau aux villages de 
Kapulivka et Pokrovske dans l'oblast de Dnipropetrovsk a déclaré : "L'eau 
des puits ordinaires [était] généralement mauvaise et dure ; [ses] 
connaissances de Kapulivka ont récemment envoyé l'eau de leur puits 
pour un échantillon — ils avaient 9 grammes de sel par dm3 ; il s'agit d'une 
eau très salée. Par exemple, dans l'ancien puits de la station de pompage, 
l'indicateur était de 1,25 gramme de sel par dm3 d'eau".326 

Les déclarations des résidents locaux interrogés par TH et PEJ sont étayées par 
les résultats des recherches sur le terrain de l'Institut de géochimie 
environnementale de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, publiés en 
septembre 2023.327 L'Institut a établi que les eaux souterraines utilisées par les 
habitants de la rive droite de l'oblast de Dnipropetrovsk ne répondaient pas aux 
exigences fixées pour l'eau potable en termes de critères de minéralisation 
("salinité"). Dans la plupart des cas, la minéralisation des échantillons d'eau variait 
entre 1 360 et 3 720 mg/dm3, alors que la valeur seuil établie pour l'eau potable 
en Ukraine est de 1 000 mg/dm3 .328 

De même, selon l'analyse du laboratoire de la NASU, réalisée à partir de points 
d'examen aléatoires (principalement le réseau d'approvisionnement en eau du 
secteur privé) le long de la rive droite du réservoir de Kakhovka, l'eau souterraine 
utilisée par la population des localités étudiées ne répondait pas aux exigences 

                                                                  
324 Analyse par des experts de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur les ressources 
en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 
325 Témoin n° 19122. 
326 Témoin n° 19276. 
327 Des scientifiques de l'Académie étudient le lit du réservoir de Kakhov (2023). NAS d'Ukraine, 
URL. 
328 Ukraine. Ministère de la santé de l'Ukraine, (2010). Approbation des normes et règles sanitaires 
nationales "Exigences en matière d'hygiène pour l'eau potable destinée à la consommation 
humaine" (DSanPiN 2.2.4-171-10), arrêté du ministère ukrainien de la santé n° 400, URL. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
https://web.archive.org/web/20240506105816/https:/www.nas.gov.ua/UA/Messages/Pages/View.aspx?MessageID=10888
https://web.archive.org/web/20240501195203/https:/zakon.rada.gov.ua/laws/show/z0452-10#Text
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établies pour l'eau potable en termes de critères de minéralisation ("salinité"). 
Dans la plupart des cas, la minéralisation des échantillons d'eau variait de 1 360 à 
3 720 mg/dm3 ; comme indiqué, la valeur seuil établie pour l'eau potable en 
Ukraine est de 1 000 mg/dm3 .329 

La salinisation devrait également être cyclique en raison de l'utilisation d'eaux 
souterraines hautement salines pour l'irrigation — la salinité augmentera en raison 
des résidus de sels non dilués dans les sols à la suite de la prévalence de 
l'évaporation sur les précipitations. 

Par conséquent, la salinisation de la zone supérieure d'échange d'eau, associée 
à la salinisation du sol, peut entraîner une dégradation des territoires liée à l'eau 
et au sel et les rendre inutilisables pour toute activité économique. 

с) Dessalement dans la mer Noire et ses affluents 

Immédiatement après la rupture du barrage, la salinité de la partie nord de la mer 
Noire a diminué. Selon les tests de laboratoire de l'Inspection environnementale 
d'État du district sud-ouest de l'Ukraine ("Inspection environnementale d'État"), 
qui a prélevé des échantillons d'eau de mer en trois endroits différents à Odesa 
et dans ses environs, au 10 juillet 2023, la salinité de l'eau de mer avait diminué 
de près de trois fois par rapport au niveau standard.330 Par conséquent, l'eau 
chaude et douce du réservoir de Kakhovka est entrée dans la mer Noire 3 à 4 
jours après la rupture du barrage et a atteint la côte de la mer d'Odessa, réduisant 
la salinité normale de l'eau de mer de 17-18 parties par million ("ppm")331 à 4 ppm 
le 9 juin 2023.332 Un chercheur principal de l'Institut de biologie marine, le Dr Son, 
a indiqué que l'eau déferlant du réservoir de Kakhovka dans la mer Noire a atteint 
des zones proches du cap de Velykyi Fontan et au-delà, ce qui a influencé le 

                                                                  
329 Ukraine. Ministère de la santé de l'Ukraine, (2010). Approbation des normes et règles sanitaires 
nationales "Exigences en matière d'hygiène pour l'eau potable destinée à la consommation 
humaine" (DSanPiN 2.2.4-171-10), arrêté du ministère ukrainien de la santé n° 400, URL. 
330 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, (10.06.2023), Facebook, URL 
(consulté le 6 mai 2024). 
331 Du latin - per mille "dans chaque mille", indique les parties par mille (‰). 
332 La dynamique des principaux paramètres de l'écosystème marin dans le secteur ukrainien de la 
partie nord-ouest de la mer Noire au cours du premier mois après la catastrophe écologique de la 
destruction du barrage de Kakhovskaya le 6 juin 2023 (2023). Institut de biologie marine de 
l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 

https://web.archive.org/web/20240501195203/https:/zakon.rada.gov.ua/laws/show/z0452-10#Text
https://www.facebook.com/sw.dei/posts/pfbid0rCdpXJGxjMjt7AeYLea6xrE7bGQUod3Q8Veg8R4yC6sDRW3QbdkQ5udjqkh1rt1l
https://web.archive.org/web/20231206014050/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904107
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niveau de salinité de la mer.333 La quantité d'eau douce qui a pénétré dans la mer 
Noire après la rupture du barrage peut être comparée à la propagation des eaux 
polluées sur le plateau nord-ouest de la mer Noire, qui s'étend sur 7 300 km2 (voir 
ci-dessous).334 En conséquence, les organismes marins qui vivent dans les 
sédiments du fond (appelés hydrobiontes), qui ne peuvent pas se déplacer et 
changer d'emplacement, ont été exposés à des conditions beaucoup moins 
salées que d'habitude pendant environ une semaine. 

À partir du 18 juin 2023, la salinité de la mer Noire a recommencé à augmenter 
sous l'effet du mélange et, au cours de la dernière semaine de juin 2023, la 
couche d'eau de surface s'est déplacée de la zone côtière vers la haute mer, un 
phénomène favorable à la vie marine. À sa place, des eaux profondes plus 
froides, plus salées et plus propres se sont déplacées vers la côte. Ce mouvement 
a provoqué une remontée de la salinité à 18 ppm et une baisse de la température 
de l'eau à 12°C. Ce retour d'une eau plus salée a été bénéfique pour la faune et 
la flore marines, car il a créé des conditions de vie plus favorables en comparaison 
à la diminution de l'eau salée causée par la rupture du barrage de Kakhovka. 

                                                                  
333 Les deux parties sont d'accord sur ce point. "Il s'agit d'une catastrophe locale pour notre partie 
nord-ouest de la mer Noire." LB.ua, URL. 
334 Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence apparue après l'explosion du 
barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ. URL. 

https://web.archive.org/web/20240506093124/https:/lb.ua/society/2023/07/20/565948_more_problem_tse_lokalna.html
https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
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Niveaux de salinité dans la mer Noire du 3 juin 2023 au 8 juillet 2023. Source : Échelle du 
PNUE (2023), créée sur la base des données de l'Agence nationale des ressources en 
eau (2023).335 

Volume d'eau distribué par le barrage de Kakhovka 

Cependant, en plus du panache d'eau douce, des eaux sales, contaminées par 
des sédiments provenant du réservoir de Kakhovka (voir 3.1.2) et du lit de la 
rivière Dnipro, ainsi que des débris et des polluants provenant des zones 
inondées, ont d'abord pénétré dans l'estuaire du Dnipro-Buh (Lyman), qui est une 
grande étendue d'eau. Ce n'est qu'ensuite que les eaux contaminées ont 
commencé à s'écouler de l'estuaire vers la partie nord de la mer Noire.336 

Le 8 juin 2023, l'administration militaire d'Odessa a signalé que les débris (des 
particules de bâtiments détruits et de bois, et autres) qui avaient été emportés par 
le courant d'eau du réservoir de Kakhovka étaient apparus près des côtes de 

                                                                  
335 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka (2023). PNUE, p. 32, 
URL. 
336 Les deux parties sont d'accord sur ce point. "Il s'agit d'une catastrophe locale pour notre partie 
nord-ouest de la mer Noire." Lb.ua. URL. 

https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20240506093124/https:/lb.ua/society/2023/07/20/565948_more_problem_tse_lokalna.html
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l'oblast d'Odessa. Par exemple, un employé de l'Office régional des ressources 
en eau de Mykolaiv a déclaré aux enquêteurs de la TH et de la PEJ : "La vague 
de dessalement s'est dirigée vers la mer et s'est approchée de Kobleve" (qui est 
située à la frontière des oblasts d'Odessa et de Mykolaiv).337 

Dès le 9 juin 2023, les débris se sont approchés des plages de la ville d'Odessa.338 
Un tel volume d'eau s'explique par les vents modérés de l'est et du nord-est qui 
ont prévalu pendant les nuits du 8 et du 9 juin 2023. Les vents faibles et le 
changement de direction du courant d'eau pendant la journée ont conduit à 
l'expansion de l'eau polluée.339 

À l'aide d'images satellite, le Centre scientifique ukrainien de l'écologie de la mer 
("UkrSCES") a estimé que le 15 juin 2023, une semaine après la rupture du 
barrage, les eaux contaminées atteignaient le Danube, couvrant environ 7 321 km2 
de la partie nord-ouest de la mer Noire.340 

 

                                                                  
337 Témoin n° 19122 
338 Radio Liberté Ukraine, (2023). Des déchets et des meubles ont été transportés par le courant 
jusqu'à la côte d'Odessa en raison de la destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. 
YouTube, URL (consulté le 6 mai 2024) ; Kozlova L., (2023). Maisons, poêles, meubles : à Odessa, 
les plages regorgent de « cadeaux de la mer » après l'explosion de la centrale hydroélectrique de 
Kakhovskay. УНІАН, URL. 
339 Tuchkovenko Y. et al, (2023). Caractéristiques de la dispersion dans la mer Noire des eaux de 
transition rafraîchies et polluées de l'estuaire du Dniepr-Bug après la destruction du barrage-
réservoir de Kakhovka. Ukrainian Hydrometeorological Journal, Vol. 32, p. 102. 
340 Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence apparue après l'explosion du 
barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ. URL. 

https://www.youtube.com/watch?v=q_L0IigdW0o
https://web.archive.org/web/20230610163503/https:/www.unian.ua/society/pidriv-kahovskoji-ges-v-odesi-pokazali-zhahliviy-stan-plyazhiv-novini-odesi-12287826.html
https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
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Carte basée sur l'imagerie satellite montrant la chronologie de la propagation des eaux 
contaminées dans l'estuaire de Dnipro-Buh et dans la partie nord-ouest de la mer Noire. 
Source : UkrSCES341 

L'Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine 
("Institut de biologie marine d'Ukraine") a fait état d'un volume légèrement 
inférieur de propagation de l'eau au 15 juin 2023 — près de 6 000 km2 d'eau de 
mer contaminée. L'Institut a également mis en évidence la propagation de l'eau 
sur le littoral d'autres États. 342 

 
 

                                                                  
341 Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence apparue après l'explosion du barrage 
de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ. URL. 
342 Évaluation scientifique des dommages écologiques causés par la destruction du barrage de 
Kakhovskaya (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, 
URL. 

https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
https://web.archive.org/web/20240506090836/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904106
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d) Contamination de l'eau 

i) Pollution mécanique de l'eau (avec des débris, des sédiments et 
des particules à gros grains) 

La vague d'eau déchaînée du réservoir de Kakhovka le 6 juin 2023 a inondé les 
localités situées sur les deux rives du fleuve Dnipro, submergeant de nombreux 
bâtiments et balayant simultanément une quantité importante de débris. 

Pour estimer le volume de débris emportés par le courant d'eau du réservoir, des 
modèles de calcul de la quantité produite de déchets de catastrophe ont été 
créés. L'un des principaux modèles a été introduit par le PNUE, qui est la version 
de l'outil d'aide à la décision sur les déchets en cas d'incident de l'Agence 
américaine pour la protection de l'environnement (EPA), réadaptée aux 
circonstances d'un conflit armé. Cette version personnalisée part du principe 
qu'en raison des contraintes matérielles et financières auxquelles est confrontée 
la population locale dans la zone d'inondation, de nombreux matériaux de 
construction non structurels, meubles et autres articles ont de fortes chances 
d'être réutilisés ou recyclés plutôt que d'être jetés dans des sites 
d'enfouissement. Par conséquent, une quantité réduite de déchets de 
catastrophe est calculée. Le modèle du PNUE prévoit que la quantité totale de 
déchets emportés par l'inondation est de 1 077 000 m³. 343 

Un autre modèle de calcul de la quantité de déchets a été présenté par le 
Programme des Nations unies pour le développement ("PNUD") à la suite de la 
rupture du barrage de Kakhovka. Ce modèle calcule les déchets de catastrophe 
sur la base du nombre et de la taille des bâtiments dans la zone inondée, en tenant 
compte de leur type d'utilisation. La quantité de débris est estimée par m2 en 
fonction de la gravité de l'inondation. Le modèle du PNUD comptabilise également 
tous les types d'inondation : bâtiments complètement, partiellement et 
potentiellement inondés. La modélisation du PNUD a généré un chiffre plus élevé 
que celle du PNUE, estimant que 2 894 000 m³ de débris ont été emportés.344 
Cependant, il est important de noter qu'en raison de l'impossibilité d'étudier 

                                                                  
343 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka (2023). Kakhovka 
Dam Breach, (2023). PNUE, p. 94, URL. 
344 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 47, 
URL. 

https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
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directement certaines zones du sud de l'Ukraine, les deux modèles ne peuvent 
fournir que des estimations approximatives de la quantité de débris produits. 

Le débit d'eau du réservoir de Kakhovka n'a pas seulement emporté des débris, 
mais a également transporté en aval un mélange de sédiments de fond provenant 
du réservoir et des zones inondées. Cela a entraîné une augmentation de la 
turbidité de l'eau, avec la présence de nombreuses petites fractions et particules 
colloïdales à grains fins, qui ont été déterminées comme étant principalement des 
oxydes de fer et de manganèse. L'augmentation de la turbidité peut présenter un 
risque d'accroissement de la trophicité de l'écosystème aquatique, entraînant 
ainsi une croissance microbiologique, une prolifération de microalgues et une 
détérioration générale des conditions pour les communautés biologiques. 

 

L'eau du robinet dans une bouteille en 
plastique — la représentation visuelle 
du niveau de turbidité de l'eau (la 
turbidité est élevée par rapport à la 
qualité normale de l'eau) dans le 
village de Novoukrainske (district de 
Kryvyi Rih, Oblast de 
Dnipropetrovsk).345 

                                                                  
345 Témoin n° 18979 
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Dans de nombreux cas, malgré l'effet microbiologique sur la pollution de l'eau, 
les particules colloïdales (c'est-à-dire les particules insolubles dispersées) 
apportent une quantité accrue de composants dangereux, à savoir les métaux 
lourds et leurs composés. En particulier, les concentrations de métaux lourds 
dans l'eau et les sédiments du réservoir de Kakhovka étaient systématiquement 
plus élevées que dans les autres réservoirs ukrainiens,346 principalement en raison 
des déchets insuffisamment traités provenant des activités industrielles 
régionales telles que la métallurgie et la chimie.347 En outre, une étude réalisée 
avant la catastrophe a mis en évidence des niveaux élevés de pesticides et de 
retardateurs dans le bassin de la rivière Dnipro, notamment la terbuthylazine, le 
nicosulfuron, le fipronil et le carbendazime.348 

Dans ce contexte, une étude post-inondation menée par Arnika (une organisation 
tchèque à but non lucratif) et ses partenaires a évalué des échantillons de 
sédiments provenant du réservoir drainé et des zones inondées. Cette étude a 
révélé une concentration extrêmement élevée de chrome et d'arsenic349 dans 
tous les échantillons prélevés. Notamment, l'un de ces échantillons provenait de 
la ville d'Antonivka dans l'oblast de Kherson, qui avait été inondée par le 
réservoir.350 Cette étude est en corrélation avec les résultats antérieurs de 
l'UkrSCES, qui a constaté que les échantillons de sédiments de la rivière Dnipro, 
des zones inondées voisines et de l'estuaire Dnipro-Buh prélevés entre juin et 
juillet 2023 contenaient des niveaux de métaux toxiques (zinc, cadmium, cobalt 
et arsenic) qui dépassaient les seuils de sécurité.351 

                                                                  
346 À l'exception du réservoir de Zaporizhzhia. 
347 Linnik P., (2000). Rôle des sédiments de fond dans la pollution secondaire des milieux 
aquatiques par les composés de métaux lourds. Lacs et réservoirs : Research & Management, p. 15. 
348 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 87, 
URL, citant EUWI+ (European Union Water Initiative Plus) for the Eastern Partnership Countries 
Result 2 (2021). Surveillance d'enquête du bassin du fleuve Dniepr - Dépistage des polluants. 
349 Le seul échantillon qui présentait une concentration modérée d'arsenic était celui prélevé près de 
l'école de voile de Zaporizhzhia. 
350 Premières recherches sur la contamination des sédiments du réservoir de Kakhovka, (2023). 
Arnika, p. 6, URL. 
351 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 32, 
URL ; L'impact de l'accident de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya sur l'écosystème marin 
: données mises à jour de УкрНЦЕМ, (2023). УкрНЦЕМ, URL. Toutefois, l'UKrSCES n'a pas précisé 
les estimations exactes des concentrations des composés cités dans les échantillons de sédiments. 

https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20240506090041/https:/arnika.org/en/publications/first-research-of-the-contamination-of-the-sediments-from-kakhovka-reservoir
https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20240506085826/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/07/17/new_data_ges_statsu_ukrsces/
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On pense que les principales sources de dispersion des sédiments du réservoir 
ont été l'érosion du lit de la rivière avant le barrage en amont et le corridor de la 
rivière en aval plutôt que le delta sédimentaire du réservoir lui-même. Les 
premières évaluations du PNUE ont suggéré que les sédiments transportés 
directement à partir du substrat du réservoir étaient minimes, car il y avait 
relativement peu de sédiments avant la catastrophe, d'après les conclusions 
scientifiques précédentes.352 De plus, comme l'élévation de la surface de l'eau a 
progressivement diminué, il est probable que la plupart des sédiments du 
réservoir sont restés intacts.353 

Bien qu'il soit possible qu'un faible volume de sédiments soit transporté depuis le 
réservoir, les tests de laboratoire effectués par les autorités ukrainiennes 
immédiatement après la destruction du barrage ont montré une augmentation de 
la concentration de solides en suspension dans la mer Noire et ses affluents. Les 
données de l'Inspection nationale de l'environnement ont montré que la 
concentration de solides en suspension dans les échantillons d'eau prélevés le 7 
juin 2023 dans la rivière Inhulets, près du village de Novosofiivka et de la ville de 
Snihurivka (Oblast de Mykolaiv), dépassait la norme.354 Le 8 juin 2023, les 
nouveaux échantillons d'eau prélevés dans la rivière Inhulets à Snihurivka ont de 
nouveau montré un dépassement des concentrations autorisées de solides en 
suspension.355 Le 9 juin 2023, les concentrations étaient légèrement inférieures, 
bien que toujours supérieures au niveau standard. Le même jour, l'Inspection 
nationale de l'environnement a également souligné l'augmentation du nombre de 
solides dissous totaux dans la rivière Inhulets, qui, outre l'impact des inondations, 

                                                                  
352 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). UNEP, pp. 
18-19, URL ; Rybak N. et Dubis L., (2023). Lit de la rivière et plaine inondable du fleuve Dniepr dans 
le réservoir de Kakhovka : Avant sa construction et après l'explosion du barrage en 2023. 
Conférence internationale des jeunes professionnels "GeoTerrace-2023" (Association européenne 
des géoscientifiques et ingénieurs 2023). 
353 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, pp. 
18-19, URL. 
354 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (08.06.2023), Telegram, URL (consulté le 6 mai 2024),  
Post sur Telegram, 'Résultats de l'analyse en laboratoire des échantillons prélevés dans la rivière 
Inhulets (8 juin 2023). 
355 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (09.06.2023), Telegram, URL (consulté le 6 mai 2024). 

https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/820
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s'explique par la qualité initiale de l'eau de surface de la rivière.356 En tant que 
masse d'eau, la rivière Inhulets est principalement définie par la pression 
anthropogénique (en tant que récepteur des eaux usées provenant des mines, 
des égouts et du drainage industriel) qui est créée le long du cours d'eau. Cela 
corrobore les informations recueillies par les enquêteurs de terrain du PEJ et de 
la TH au cours de leurs missions dans les territoires touchés. 

Un technicien du bureau régional des ressources en eau de Mykolaiv a 
notamment indiqué que la qualité de l'eau de la rivière Inhulets s'était détériorée 
en raison des scories en suspension dans le lit de la rivière, car Inhulets servait 
de rivière réceptrice des déchets des eaux minières.357 

Le 10 juin 2023, une analyse des échantillons d'eau prélevés par l'Inspection 
environnementale de l'État dans la rivière Inhulets a indiqué que la concentration 
de solides en suspension était revenue à sa norme d'avant la catastrophe.358 Ceci 
a été corroboré par des tests de laboratoire effectués sur la rivière Inhulets le 13 
juin 2023.359 

En ce qui concerne la mer Noire, des échantillons d'eau de mer prélevés le 10 juin 
2023 par l'Inspection nationale de l'environnement en trois endroits de l'oblast 
d'Odessa ont montré que la concentration de solides en suspension dépassait de 
1,1 à 1,6 fois les limites fixées par les normes.360 D'autres échantillons prélevés le 
13 juin 2023 dans les mêmes zones ont révélé que l'accumulation de solides en 
suspension avait augmenté pour atteindre 1,6 à 2,6 fois les niveaux autorisés.361 

                                                                  
356 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (10.06.2023), Telegram, URL (consulté le 6 mai 2024). 
357 Témoin n° 19122 
358 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (11.06.2023), Telegram, URL (consulté le 6 mai 2024). 
359 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (14.06.2023), Telegram, URL (consulté le 6 mai 2024). 
360 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (10.06.2023), Telegram, URL (consulté le 6 mai 2024). Les 
échantillons d'eau ont été prélevés par l'Inspection environnementale de l'État à Nova Dofinivka 
dans le district d'Odessa, dans la zone de Langeron à Odessa. 
361 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (14.06.2023), Telegram, URL (consulté le 6 mai 2024). Là 
encore, les échantillons d'eau ont été prélevés par l'inspection environnementale de l'État à Nova 
Dofinivka dans le district d'Odessa, dans la zone de Langeron à Odessa. 

https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/825
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/834
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/850
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/829
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/850
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À partir du 20 juin 2023, les concentrations de matières en suspension se sont 
quelque peu stabilisées, mais les fluctuations se sont poursuivies. Le 26 juin 
2023, les concentrations de solides en suspension n'étaient supérieures à la 
norme que dans un seul des trois échantillons prélevés dans la mer Noire. 362  

 

Concentration de matières en suspension dans la mer Noire. Source : UkrSCES, sur la 
base des données de l'Inspection nationale de l'environnement.363 

NB : L'analyse du volume d'eau qui se répand (contenant des débris, des 
sédiments et des particules à gros grains) est présentée dans la sous-section ci-
dessus (c), qui analyse la dispersion des eaux douces du réservoir de Kakhovka 
vers la mer Noire. 

ii) Pollution due à l'inondation d'installations dangereuses 

Immédiatement après la rupture du barrage de Kakhovka, les autorités 
ukrainiennes ont signalé que 150 tonnes d'huile de transformateur provenant de 
                                                                  
362 La situation due à la destruction du barrage de Kakhovska au 29 juin 2023 (2023). Département 
de l'écologie et des ressources naturelles de l'administration régionale d'État d'Odessa, URL; 
Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest [@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], 
(27.06.2023), Télégramme, URL (consulté le 6 mai 2024). Là encore, les échantillons d'eau ont été 
prélevés par l'inspection environnementale de l'État à Nova Dofinivka dans le district d'Odessa, 
dans la zone de Langeron à Odessa. 
363 Tuchkovenko, Y., (2023). Caractéristiques de la dispersion dans la mer Noire des eaux de 
transition rafraîchies et polluées de l'estuaire du Dnipro-Bug après la destruction du barrage-
réservoir de Kakhovka. Journal hydrométéorologique ukrainien, Vol. 32, p. 110. 

https://web.archive.org/web/20240521164047/https:/ecology.od.gov.ua/2023/06/dovidka-pro-nadzvychajnu-sytuacziyu-vnaslidok-rujnuvannya-damby-kahovskoyi-ges-stanom-na-29-06-2023/
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/900
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la centrale hydroélectrique de Kakhovka avaient pénétré dans la rivière Dnipro. 
Le risque que 300 tonnes supplémentaires soient déversées dans la rivière par la 
centrale a été mis en évidence. 364 

Cela corrobore les conclusions de PJSC ("Private Joint Stock Company") 
Ukrhydroenergo,365 , qui a indiqué que l'équipement et le stockage d'huile de la 
centrale de Kakhovka contenaient 465 tonnes d'huile susceptibles d'avoir été 
dispersées en aval vers la mer Noire.366 Ces conclusions ont également été 
confirmées par l'initiative humanitaire REACH, qui a constaté que 465 tonnes 
d'huile de transformateur provenant de la centrale hydroélectrique de Kakhovka 
s'étaient retrouvées dans l'eau.367 

Au-delà du simple déversement de pétrole de la centrale hydroélectrique de 
Kakhovka dans le fleuve Dnipro, qui s'est probablement propagé en aval jusqu'à 
l'estuaire de Dnipro-Buh et plus loin jusqu'à la mer Noire, les eaux du fleuve et de 
la mer ont été contaminées en raison de l'inondation d'un grand nombre 
d'installations dangereuses. Ces "installations dangereuses" comprennent des 
cimetières, des sites d'élimination des déchets, des installations de traitement des 
eaux usées, des raffineries de pétrole, des mines, des sites de fabrication de 
produits chimiques, des installations agricoles, des stations-service et des dépôts 
de carburant. 

L'imagerie satellitaire a été utilisée pour préparer plusieurs estimations du nombre 
d'installations dangereuses inondées par le flux d'eau du réservoir de Kakhovka: 

                                                                  
364 Le Président de l'Ukraine a tenu une réunion d'urgence du Conseil de sécurité nationale et de 
défense concernant la situation à la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya (2023). Cabinet du 
Président de l'Ukraine, URL. 
365 Ukrhydroenergo est la plus grande société de production d'énergie hydroélectrique d'Ukraine, 
détenue à 100 % par l'État. Elle contrôle 10 centrales électriques sur les rivières Dnipro et Dnister, y 
compris la centrale hydroélectrique de Kakhovka jusqu'à son occupation. 
366 Informations opérationnelles concernant les conséquences de l'explosion à la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya à 06h00 le 13/06/2023 (2023). Ministère de la protection de 
l'environnement et des ressources naturelles de l'Ukraine, URL ; Timochenko, D. et autres. (2023). à 
propos de ce qu'il sera possible de traverser à pied : le directeur général d'Ukrhydroenergo sur les 
conséquences de l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Radio Liberté, URL. 
367 Aperçu de la situation en Ukraine, Rupture du barrage de Kakhovka, (2023). REACH, p. 3, URL. 

https://web.archive.org/web/20240430182858/https:/president.gov.ua/news/prezident-ukrayini-proviv-ekstrene-zasidannya-radi-nacionaln-83417
https://web.archive.org/web/20240130232315/https:/ecozagroza.gov.ua/news/119
https://web.archive.org/web/20231010164741/https:/www.radiosvoboda.org/a/kakhovska-hes-naslidky/32447386.html
https://web.archive.org/web/20231227004956/https:/repository.impact-initiatives.org/document/reach/4671cd41/REACH_UKR_Situational-Overview_Kakhovka-Dam-Breach__16-June-2023_EN.pdf
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 Dès le départ, GreenPeace a signalé qu'environ 32 installations agricoles 
et de combustibles fossiles avaient été touchées par le débit rapide de 
l'eau du réservoir de Kakhovka.368 

 L'Observatoire des conflits et de l'environnement ("CEOBS") a recensé 88 
installations dangereuses inondées, dont 49 sur les territoires contrôlés 
par l'Ukraine et 38 sur la rive gauche occupée par la Russie.369 

 Les estimations initiales de l'initiative humanitaire REACH comprenaient 
des informations plus détaillées sur 134 sites dangereux inondés, dont 54 
installations pétrolières et 24 installations industrielles dangereuses.370 

 Un nombre légèrement plus élevé d'installations inondées a été signalé 
par la plateforme d'information Ecodozor, soutenue par le réseau Swizz 
Zoī Environment Network, l'OSCE, le PNUE et REACH — 194 installations 
dangereuses.371 

 Une analyse très détaillée des zones touchées contenant des sources de 
pollution a été présentée par le United Kingdom Centre for Ecology & 
Hydrology ("UKCEH") et HR Wallingford ("HRW"). Dans la zone d'impact 
des inondations, ils ont identifié 1 087 sources potentielles de pollution, 
allant de la pollution industrielle à la pollution agricole, en passant par la 
pollution des décharges et des eaux usées, comme le montre la carte ci-
dessous. 

                                                                  
368 Inondations à Kakhovka : Le sol et les plans d'eau pourraient ne pas être utilisés pendant de 
nombreuses années, (2023). Greenpeace, URL. 
369 Analyse des conséquences environnementales de l'effondrement du barrage de Kakhovka, 
(2023). CEOBS, pp. 4-5, URL. 
370 Aperçu de la situation en Ukraine : Brèche dans le barrage de Kakhovka, ( 2023). REACH, p. 3, 
URL. 
371 Conséquences environnementales et risques des hostilités en Ukraine. Ecodozor, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506161441/https:/greenpeace.at/cee-press-hub/significant-drop-in-water-levels-in-kakhovka-reservoir-risks-nuclear-safety/
https://web.archive.org/web/20240222135025/https:/ceobs.org/analysing-the-environmental-consequences-of-the-kakhovka-dam-collapse/
https://web.archive.org/web/20231227004956/https:/repository.impact-initiatives.org/document/reach/4671cd41/REACH_UKR_Situational-Overview_Kakhovka-Dam-Breach__16-June-2023_EN.pdf
https://web.archive.org/web/20240316055104/https:/ecodozor.org/
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Sources polluées localisées dans la zone d'inondation hydraulique maximale de la brèche 
du barrage de Kakhovka, cartographiées par UKCEH et HRW, sur la base de l'utilisation 
de 23 ensembles de données géospatiales. Source : FDCO/OpenStreetMap : 
FDCO/OpenStreetMap372 

Parmi la liste complète des installations dangereuses situées sur le territoire 
inondé du barrage de Kakhovka, fournie par les autorités ukrainiennes, CEOBS 
(88), Ecodozor (192), REACH (134) et l'imagerie satellite, le PNUE a identifié 54 
installations comme étant des points chauds potentiels en matière de pollution.373 

                                                                  
372 Bryan, S. et al, (2023). Une évaluation rapide des impacts environnementaux immédiats de la 
destruction du barrage de Nova Kakhovka, Ukraine. Zenodo, pp. 64-65, URL. 
373 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 88, 
URL. 

https://web.archive.org/web/20240406231153/https:/zenodo.org/records/10462809
https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
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Carte des 54 points chauds potentiels de pollution dus à la rupture du barrage de 
Kakhovka. Source : PNUE PNUE374 

Vous trouverez ci-dessous quelques exemples de points chauds potentiels de 
pollution dans la zone inondable. 

Sites de stockage de pétrole 

Outre le déversement d'une grande quantité de pétrole de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka, un certain nombre d'installations de stockage de 
pétrole ont été inondées, notamment des stations-service, des raffineries de 
pétrole et des dépôts de carburant. 

La carte susmentionnée montre clairement que la zone portuaire de la ville de 
Kherson (mer et rivière), qui a servi de site de stockage clé pour le pétrole, a été 
l'un des principaux points chauds en matière de contamination de l'eau. Le 

                                                                  
374 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 36, 
URL. 

https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
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ministère ukrainien de la protection de l'environnement et des ressources 
naturelles ("MEPNRU") a indiqué que le dépôt pétrolier de Kherson dans le port 
Naftohavan (46.60000753082153, 32.5484823427616) était touché par le flux 
d'eau. Cependant, la quantité de pétrole éventuellement présente dans la 
raffinerie pendant l'inondation reste incertaine.  

 

Image satellite du dépôt pétrolier de Kherson à Port Naftohavan le 25 avril 2022. 
Source de l'image : Google Earth 

Un point chaud potentiel de pollution par les hydrocarbures a également été 
identifié près de la zone portuaire de Kherson dans le district de Korabelnyi 
(46.4023, 32.3405) — plus précisément, la raffinerie de pétrole de Kherson. Bien 
que les images satellites prises avant l'inondation montrent que de nombreux 
réservoirs de carburant énormes se trouvaient sur le site, on ne sait pas s'il y avait 
du pétrole à l'intérieur des réservoirs ou si leur intégrité a été affectée par 
l'inondation. De plus, la raffinerie n'apparaît pas clairement dans la zone 
d'inondation cartographiée conjointement par EOS, TH et PEJ. 
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Image satellite de la raffinerie de pétrole de Kherson, le 28 août 2022. 
Source de l'image : Google Earth  

Comme il a été mentionné dans la section III, la rive gauche de la région de 
Kherson est géographiquement située plus bas que la rive droite, ce qui explique 
pourquoi l'inondation de la rive gauche a été plus intense. Parmi les 15 stations-
service identifiées dans la zone d'inondation par MEPNRU, 4 étaient situées sur 
la rive gauche occupée par les Russes, à Oleshky.375 Par la suite, plusieurs autres 
sites potentiellement contaminés ont été inondés sur la rive gauche, notamment 
des raffineries de pétrole et des sites de stockage de pétrole en plus des stations-
service. L'un des nombreux points chauds identifiés était la zone de stockage de 
carburant Glusco à Oleshky (46.625226, 32.789267). Bien que les images 

                                                                  
375 Informations opérationnelles concernant les conséquences de l'explosion à la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya à 06h00 le 13/06/2023 (2023). Ministère de la protection de 
l'environnement et des ressources naturelles de l'Ukraine, URL. Aperçu de la situation en Ukraine, 
Rupture du barrage de Kakhovka, (2023). REACH, p. 3, URL. Avec les dépôts pétroliers inondés, le 
nombre réel de sites (sources) de contamination par le pétrole était considérablement plus élevé. 

https://web.archive.org/web/20240130232315/https:/ecozagroza.gov.ua/news/119
https://web.archive.org/web/20231227004956/https:/repository.impact-initiatives.org/document/reach/4671cd41/REACH_UKR_Situational-Overview_Kakhovka-Dam-Breach__16-June-2023_EN.pdf
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satellites prises avant l'inondation montrent plusieurs réservoirs de pétrole sur le 
site, on ne sait toujours pas s'il y avait du pétrole à cet endroit ou si l'intégrité de 
ces réservoirs a été affectée par le courant d'eau.  

 

Image satellite de la zone de stockage de carburant de Glusco à Oleshky le 08.05.2022. 
Source de l'image : Google Earth 

De même, de nombreuses installations pétrolières de la ville voisine de Hola 
Prystan ont été inondées, y compris plusieurs stations-service. Cela a 
probablement entraîné une quantité encore plus importante de pétrole dans l'eau. 

Les produits pétroliers sont parmi les substances les plus courantes et les plus 
dangereuses qui polluent les eaux naturelles. Les produits pétroliers ont des 
effets néfastes sur la santé humaine et animale et sur la végétation aquatique. Ils 
ont un impact négatif sur les conditions physiques, chimiques et biologiques des 
masses d'eau. Ils ont un effet toxique et, dans une certaine mesure, narcotique 
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sur les formes de vie, affectant les systèmes cardiovasculaire et nerveux. Les 
hydrocarbures condensés polycycliques, tels que le benzopyrène, qui se 
caractérisent par des propriétés cancérigènes, représentent le plus grand danger. 
La présence d'hydrocarbures cancérigènes dans les eaux de pêche et les eaux 
potables est inacceptable. 

  

Vue aérienne d'un quartier inondé de Nova Kakhovka montrant de l'eau polluée. Source : 
AP NEWS/Keystone : AP NEWS/Keystone.376 

                                                                  
376 Russie Ukraine Guerre : Des maisons et des stades sont vus sous l'eau et pollués par le pétrole 
dans la ville inondée de Kherson, Ukraine, (2023). Keystone SDA. URL. 

https://web.archive.org/web/20240506163555/https:/visual.keystone-sda.ch/preview/-/preview/open/571356560/detail?_ch_keystone_liferay_preview_portlet_PreviewPortlet_searchCriteria=newToOld%3AsfALLFIELDS_allfields%3A%28stadium+kakhovka%29_sfALLFIELDS&_ch_keystone_liferay_preview_portlet_PreviewPortlet_closeUrl=https%3A%2F%2Fvisual.keystone-sda.ch%2Fweb%2Fguest%2Fresult%2F-%2Fresult%2Fpaging%2F1%3F_ch_keystone_liferay_result_portlet_ResultPortlet_searchCriteria%3DnewToOld%253AsfALLFIELDS_allfields%253A%2528stadium%2Bkakhovka%2529_sfALLFIELDS%26ts%3D1713006896489
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Vue aérienne d'un quartier inondé de Kherson (à droite), montrant des nappes de pétrole 
dans l'eau. Source : REUTERS/Inna Varenytsia : REUTERS/Inna Varenytsia377 

Installations de l'industrie chimique 

Une autre source importante de pollution de l'eau a été l'inondation des 
installations de l'industrie chimique. Suite à la rupture du barrage de Kakhovka, le 
MEPNRU a signalé qu'en raison de l'inondation, les conteneurs de stockage 
d'engrais liquides (mélange urée-ammoniac) de l'entreprise de construction 
navale Pallada Shipyard (46.62155441257991, 32.60343736136591), une société 
à responsabilité limitée, située dans la zone portuaire de la ville de Kherson, ont 
été endommagés, ce qui a entraîné le rejet de produits chimiques dans 
l'environnement. Le 23 février 2022, 3470,68 tonnes d'engrais étaient stockées 
sur le site, et pourraient avoir rejoint l'eau (rivière Dnipro) après l'inondation.  

                                                                  
377 Varenytsia I., (2023). Dans l'ombre de la guerre, les Ukrainiens fuient les villes submergées par 
l'éclatement du barrage. Reuters, URL (consulté le 6 mai 2024). 

https://www.reuters.com/pictures/shadow-war-ukrainians-flee-towns-submerged-by-dam-burst-2023-06-15/VFZ65HBYR5IWZHWKIXQPNONVJE/
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Image satellite du chantier naval Pallada à Kherson le 5 juin 2023 (à gauche) et le 7 juin 
2023 (à droite). Source : Planet Labs : Planet Labs378 

En outre, au moment de l'inondation, des déchets de sablage étaient présents 
dans les cales de trois navires amarrés dans le port de commerce maritime de 
Kherson, sur la rive gauche de la ville de Kherson.379 

L'entreprise privée Polimin-Yuh à Oleshky (46.3753, 32.4550), connue pour la 
fabrication de peinture, d'encre d'imprimerie, de vernis et de mastics, a 
également été identifiée comme un point chaud potentiel de pollution de l'eau. 
Bien que l'on ne sache pas si ces produits chimiques se trouvaient sur le site lors 
de l'inondation, Ecodozor a signalé l'entreprise comme une source de 
contamination de l'eau à "haut risque" et a indiqué que l'installation avait été 
inondée jusqu'à une profondeur maximale de 5 mètres.380 

                                                                  
378 Leatherby L., (2023). Des images satellites montrent l'ampleur des inondations provoquées par 
l'effondrement d'un barrage en Ukraine. New York Times, URL. 
379 Informations opérationnelles concernant les conséquences de l'explosion à la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya à 06h00 le 13/06/2023 (2023). Ministère de la protection de 
l'environnement et des ressources naturelles de l'Ukraine, URL. 
380 Conséquences environnementales et risques des hostilités en Ukraine. Ecodozor, URL. 

https://web.archive.org/web/20230805001357/https:/www.nytimes.com/2023/06/08/world/europe/ukraine-dam-flooding-satellite-images.html
https://web.archive.org/web/20240130232315/https:/ecozagroza.gov.ua/news/119
https://web.archive.org/web/20240316055104/https:/ecodozor.org/
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Image satellite de l'entreprise privée Polimin-Yuh à Oleshky, le 8 mai 2022. 
Source de l'image : Google Earth 

Installations agricoles 

Comme mentionné ci-dessus, de nombreux sites agricoles situés le long de la rive 
du fleuve Dnipro ont été affectés par le flux d'eau provenant du barrage de 
Kakhovka qui s'est rompu. Dans son rapport, le PNUE a indiqué qu'une ferme 
d'élevage située près du village de Korsunka (sur la rive gauche de l'oblast de 
Kherson) avait été touchée par le flux d'eau. Bien qu'il n'y ait aucune information 
sur la présence de bétail sur le site, les chaînes de propagande russes ont elles-
mêmes rapporté que dans le seul village occupé de Korsunka, 200 porcs avec 
leurs porcelets et 80 vaches et veaux sont probablement tombés sous l'eau.381 

                                                                  
381 Le village de Korsunka a été submergé par la rupture du barrage de la centrale hydroélectrique 
de Kakhovskaya (2023). ZOV Kherson, URL. 

https://web.archive.org/web/20230607175808/https:/kherson-news.ru/society/2023/06/07/145047.html
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Image satellite d'une ferme d'élevage près de Korsunka le 8 mai 2022. 
Source de l'image : Google Earth 

De même, sur la rive droite, la plus grande ferme avicole d'Europe, Chornobaiv, a 
été identifiée par le PNUE comme un point chaud potentiel de pollution.382 
Toutefois, les rapports antérieurs à l'inondation indiquent qu'il n'y avait pas de 
volailles au moment de l'inondation.383 

L'introduction d'animaux noyés et de leur fumier dans l'eau dégrade 
considérablement sa qualité. La décomposition de la matière organique libère un 
excès de nutriments tels que l'azote et le phosphore, ainsi que des micro-
organismes pathogènes nocifs. L'excès de nutriments (eutrophisation) entraîne 
une croissance excessive des algues qui appauvrit l'eau en oxygène, mettant en 
danger la vie aquatique,384 tandis que la présence d'agents pathogènes pose de 
sérieux risques pour la santé de la faune et de l'homme. En outre, le processus 

                                                                  
382 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 91, 
URL. 
383 Une catastrophe écologique due à la peste des poulets dans une usine de volaille près de 
Kherson a été évitée - Inspection d'État, (2022). Radio Liberté, URL. 
384 Plan de gestion du bassin fluvial du Dniepr. Partie 1 (2025-2030), (2021). Water Initiative Plus de 
l’Union européenne pour les pays du Partenariat oriental (EUWI+), URL (consulté le 6 mai 2024). 

https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20220325135546/https:/www.radiosvoboda.org/a/news-ptashyna-ferma-khersonshchyna-ekolohichna-katastrofa/31768285.html
https://desna-buvr.gov.ua/wp-content/uploads/2022/02/CHastyna-1.pdf


154 
 

d'eutrophisation dégrade la qualité des eaux de surface et, par conséquent, 
entraîne une diminution de la biodiversité et nuit aux écosystèmes aquatiques.385 

Installations de traitement des eaux usées, sites d'élimination des déchets 
et cimetières 

Les installations de traitement des eaux usées inondées par la rupture du barrage 
de Kakhovka ont largement contribué à la pollution de l'eau. La station d'épuration 
d'Oleshky, située sur la rive gauche de la région de Kherson (46.622327, 
32.769576), constitue un point chaud potentiel. 

  

Image satellite du traitement des eaux usées d'Oleshky en mai 2022 (image du haut) et le 
7 juin 2023 (en bas), après l'inondation. Source : CEOBS386 

Il existe également d'autres sources de pollution de l'eau, à savoir des sites 
d'élimination des déchets et des cimetières situés dans la zone d'inondation de la 
catastrophe de Kakhovka sur les deux rives. 

Par exemple, interrogé sur les inondations d'Oleshky, le maire Yevhen Ryschuk a 
déclaré ce qui suit : "Nous avions un problème avec les cimetières d'Oleshki 
avant même les inondations. Le niveau de la nappe phréatique était élevé et les 
morts ne pouvaient pas être enterrés profondément. Ce qui se passe aujourd'hui 
est une véritable catastrophe. Il s'agit de sols sablonneux qui sont facilement 

                                                                  
385 Il s'agit d'un sujet potentiel à la lumière du code de l'eau de l'Ukraine et de la directive-cadre sur 
l'eau 2000/60/CE. 
386 Analyse des conséquences environnementales de l'effondrement du barrage de Kakhovka, 
(2023). CEOBS, pp. 5-6, URL. 

https://web.archive.org/web/20240222135025/https:/ceobs.org/analysing-the-environmental-consequences-of-the-kakhovka-dam-collapse/


155 
 

emportés par les eaux". Comme la plupart des maisons privées d'Oleshky sont 
équipées de fosses d'aisance, le maire a ajouté qu'il était très probable que les 
excréments de ces fosses se soient déversés dans le Dnipro.387 

 

Image satellite du cimetière d'Oleshky le 8 mai 2022. 
Source de l'image : Google Earth 

La rive gauche de la région de Kherson étant toujours sous occupation russe, les 
informations sur les polluants rejetés dans l'eau après l'inondation des 
installations dangereuses par le cours d'eau du barrage de Kakhovka sont rares, 
surtout si on les compare aux évaluations de la contamination de l'eau réalisées 
sur le territoire contrôlé par l'Ukraine. 

À la suite de la rupture du barrage de Kakhovka, les autorités ukrainiennes ont 
effectué plusieurs tests en laboratoire. Ceux-ci ont révélé une forte baisse de la 
qualité de l'eau dans le fleuve Dnipro, ses affluents et la mer Noire. 

Le technicien du bureau régional des ressources en eau de Mykolaiv interrogé 
par les enquêteurs de TH et de PEJ a indiqué que " [le bureau régional] a surveillé 

                                                                  
387 D. Kuryshko, (2023). Cimetières flous et tombes de bétail. Quelles maladies menacent l'Ukraine 
après la catastrophe du barrage. BBC News Ukraine URL. 

https://web.archive.org/web/20230726123324/https:/www.bbc.com/ukrainian/features-65865095
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et observé l'impact de l'eau douce et la façon dont l'eau a modifié sa qualité, en 
tenant compte du fait qu'elle a érodé certaines zones. Par exemple, elle a inondé 
des cimetières de bétail, certaines stations-service, des fosses d'aisance et des 
décharges d'ordures. En d'autres termes, nous avons contrôlé la qualité de 
l'eau".388 

Pour mettre en lumière toutes les conséquences de la détérioration de la qualité 
des eaux de surface causée par la rupture du barrage de Kakhovka sur les masses 
d'eau de surface identifiées dans le sous-bassin du fleuve Dnipro inférieur et les 
eaux de la mer Noire, il est nécessaire de différencier les types de pollution qui 
pourraient définir un certain état (chimique ou écologique) des masses d'eau 
(conformément à la législation nationale sur l'eau — Code national de l'eau de 
l'Ukraine).389 Par conséquent, les sous-sections suivantes sont divisées en deux 
parties, représentant les risques de détérioration de la qualité de l'eau causés par 
(ii.1) la pollution par des substances dangereuses, et (ii.2) la pollution organique 
et par les nutriments. 

ii.1) Pollution par des substances dangereuses 

Les substances dangereuses sont considérées comme pouvant avoir des effets 
toxiques sur les formes de vie après leur décomposition. Les substances 
dangereuses comprennent les métaux lourds et les polluants tels que les produits 
pétroliers qui peuvent s'accumuler au fond des masses d'eau et, dans certaines 
conditions physiques et chimiques, sont capables de migrer à travers les sols, les 
masses d'eau, les plantes, etc., s'accumulant en plus grandes concentrations et 
causant un nouveau danger pour le biote et l'homme. 

Selon l'Inspection nationale de l'environnement du district du sud-ouest de 
l'Ukraine, le 7 juin 2023, les concentrations de produits pétroliers et de fer ont 
dépassé les niveaux de concentration autorisés dans les échantillons d'eau 
prélevés dans la rivière Inhulets, près de Novosofiivka et de Snihurivka (Oblast de 
Mykolaiv).390 Le 8 juin 2023, de nouveaux échantillons d'eau prélevés dans la 

                                                                  
388 Témoin n° 19122. 
389 Recommandations méthodologiques pour déterminer les principales charges anthropiques et 
leurs effets sur l'état des masses d'eau de surface, (2018). Agence d'État des ressources en eau de 
l'Ukraine, URL. 
390 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.08.2023), Telegram, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506083517/https:/davr.gov.ua/fls18/mvod1.pdf
https://web.archive.org/web/20240506083721/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
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rivière Inhulets à Snihurivka présentaient des concentrations de fer encore plus 
élevées.391 Le 9 juin 2023, la concentration de fer dans la rivière Inhulets avait 
diminué, mais dépassait toujours la valeur recommandée.392 Les nouveaux 
échantillons d'eau prélevés le 10 juin 2023 dans la rivière Inhulets ont montré que 
les concentrations de fer étaient revenues dans les limites de sécurité 
acceptables, ce qui a également été confirmé plus tard par les échantillons d'eau 
prélevés dans la rivière le 13 juin 2023.393 

En ce qui concerne la mer Noire, immédiatement après la catastrophe, 
l'Inspection nationale de l'environnement a étudié activement les échantillons 
d'eau de mer prélevés à trois endroits différents. Le 9 juin 2023, dans un des trois 
échantillons d'eau de mer prélevés, les concentrations de produits pétroliers 
dépassaient 6,6 fois les niveaux autorisés (0,33 mg/dm3), tandis que la 
concentration de fer dépassait la norme dans deux échantillons d'eau de mer de 
2,2 à 12,4 fois (0,11 à 0,62 mg/dm3 ).394 À partir du 10 juin 2023, l'Inspection 
nationale de l'environnement a constaté que les concentrations de produits 
pétroliers dans les échantillons d'eau de mer avaient atteint le niveau d'avant la 
catastrophe, mais que les concentrations de fer étaient toujours supérieures à la 
norme jusqu'au 13 juin 2023. 395  

Ces dernières estimations ont été complétées et corroborées par l'étude des 
échantillons d'eau et de sédiments de fond du fleuve Dnipro, des zones inondées, 
du Dnipro-Buh Lyman (estuaire) et de la mer Noire par l'UkrSCES. En particulier, 
le 14 juin 2023, l'UkrSCES a enregistré que la concentration de cuivre (17,9 

                                                                  
391 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.09.2023), Telegram, URL. 
392 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.10.2023), Telegram, URL. 
393 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.14.2023), Telegram, URL. 
394 La situation due à la destruction du barrage de Kakhovskaya au 15 juin 2023 (2023). 
Département de l'écologie et des ressources naturelles de l'administration régionale d'État 
d'Odessa, URL. 
395 NB : Ce n'est que dans l'échantillon d'eau de mer prélevé le 13 juin 2023 à la fontaine Velykyi, 
dans la ville d'Odessa, que les concentrations de fer ne dépassaient plus le niveau standard : 
Certificat sur la situation d'urgence due à la destruction du barrage de Kakhovskaya au 15 juin 2023 
(2023). Département de l'écologie et des ressources naturelles de l'administration régionale d'État 
d'Odessa, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506083656/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/820
https://web.archive.org/web/20240506083841/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/825
https://web.archive.org/web/20240506084339/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/850
https://web.archive.org/web/20240506084503/https:/ecology.od.gov.ua/2023/06/dovidka-pro-nadzvychajnu-sytuacziyu-vnaslidok-rujnuvannya-damby-kahovskoyi-ges-stanom-na-15-06-2023/
https://web.archive.org/web/20240506084503/https:/ecology.od.gov.ua/2023/06/dovidka-pro-nadzvychajnu-sytuacziyu-vnaslidok-rujnuvannya-damby-kahovskoyi-ges-stanom-na-15-06-2023/
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μg/l),396 Zinc (44,8 μg/l), et d'arsenic (1,81 μg/l) avait dépassé les niveaux de 
concentration admissibles.397 Le 15 juin 2023, l'UkrSCES a enregistré que les 
concentrations de produits pétroliers, de métaux toxiques (zinc, cadmium et 
arsenic) et de composés chlororganiques (lindane et polychlorobiphényle) 
dépassaient leurs valeurs de référence.398 Les nouveaux échantillons prélevés les 
4 et 5 juillet 2023 ont indiqué une diminution rapide de la concentration de 
produits pétroliers, de zinc et d'arsenic, tandis que l'accumulation de cobalt 
dépassait de 4 fois les limites de concentration, et que les concentrations de 
cuivre restaient très élevées.399 

De manière générale, la concentration importante de produits pétroliers, de 
métaux toxiques (zinc, cuivre et arsenic) et de composés chlororganiques 
spécifiques (lindane et polychlorobiphényles, également connus sous le nom de 
PCB) peut être toxique pour de nombreuses espèces marines, affectant leurs 
capacités de reproduction, leur croissance et d'autres fonctions vitales. En 
particulier, la persistance de ces polluants dans l'eau ou leur biodisponibilité dans 
la chaîne alimentaire permet la bioaccumulation des métaux lourds, ce qui 
entraîne des concentrations plus élevées chez les mammifères marins et les 
humains. Par exemple, la consommation de fruits de mer ou d'eau potable 
présentant des niveaux élevés de cuivre et/ou de zinc peut entraîner divers 
problèmes de santé chez l'homme, affectant le foie, le cœur, les reins ou le 
système nerveux.400 L'exposition prolongée de l'homme au cadmium, par 
exemple, peut conduire à son accumulation dans les reins, entraînant des 
maladies rénales, une fragilité osseuse et des lésions pulmonaires.401 En outre, les 
PCB représentent un danger pour de nombreuses espèces d'organismes 

                                                                  
396 L'abréviation "μg" signifie microgramme. 
397 Vyshnevskyi V., et al. (2023). La destruction du barrage de Kakhovka et ses conséquences. 
Water International, p. 8. 
398 Toutefois, l'UKrSCES n'a pas précisé les niveaux de concentration exacts des composés cités 
dans les échantillons d'eau de mer : Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence 
apparue après l'explosion du barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). 
УкрНЦЕМ, URL. 
399 Les deux sont en train d'être mis en place par le gouvernement : Données mises à jour de 
УкрНЦЕМ, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 
400 Vyshnevskyi V., et al. (2023). La destruction du barrage de Kakhovka et ses conséquences. 
Water International, p. 8. 
401 Kolatková M., (2024). Premières recherches sur la contamination des sédiments du réservoir de 
Kakhovka. Arnika, p. 35, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
https://web.archive.org/web/20240506085826/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/07/17/new_data_ges_statsu_ukrsces/
https://web.archive.org/web/20240506090041/https:/arnika.org/en/publications/first-research-of-the-contamination-of-the-sediments-from-kakhovka-reservoir
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aquatiques, y compris les poissons et les invertébrés, en s'accumulant dans leurs 
tissus et en causant des dommages à leur système nerveux qui peuvent entraîner 
la paralysie et la mort.402 

іі.2) Pollution organique et pollution par les nutriments 

Dans la plupart des cas, la pollution organique de l'eau est associée aux eaux 
usées qui pénètrent dans les masses d'eau de surface à partir des systèmes 
d'égouts, des fermes et des secteurs agricoles. Dans le cas de la destruction du 
barrage de Kakhovka, les principales sources de pollution organique étaient les 
réseaux d'égouts inondés des agglomérations, la pollution des installations 
industrielles et les déchets des fermes d'élevage. L'excès de pollution par les 
nutriments dans l'eau est généralement évalué en mesurant les composés 
d'azote et de phosphore. 

L'analyse par l'Inspection nationale de l'environnement des échantillons d'eau du 
7 juin 2023 a révélé que la concentration d'ammonium et de nitrites dans la rivière 
Inhulets près de Novosofiivka et de Snihurivka dans l'oblast de Mykolaiv 
dépassait les niveaux admissibles établis.403 Les échantillons d'eau prélevés le 8 
juin 2023 dans la rivière Inhulets dans la région de Snihurivka ont montré une 
nouvelle augmentation des niveaux déjà élevés d'ammonium et de nitrites.404 Le 
même jour, les échantillons d'eau prélevés dans la rivière Pivdennyi Buh à 
Mykolaiv contenaient plus d'azote ammoniacal que d'habitude.405 Le 9 juin 2023, 
les échantillons d'eau prélevés dans la rivière Inhulets ont montré une diminution 
modérée de la concentration des composés nommés ; cependant, il y avait 
toujours un écart par rapport aux normes standards.406 De nouveaux échantillons 
d'eau de la rivière Inhulets, prélevés le 10 juin 2023, ont indiqué que les niveaux 
des éléments nommés étaient revenus dans les limites de sécurité après les 

                                                                  
402 Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence apparue après l'explosion du 
barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 
403 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.08.2023), Telegram, URL. 
404 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.09.2023), Telegram, URL. 
405 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.08.2023), Telegram, URL. 
406 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.10.2023), Telegram, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
https://web.archive.org/web/20240506083721/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/817
https://web.archive.org/web/20240506083656/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/820
https://web.archive.org/web/20240506090411/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/819
https://web.archive.org/web/20240506083841/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/825
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dépassements précédents.407 Ce résultat a été corroboré par d'autres analyses 
de l'eau de la rivière le 13 juin 2023. 408 

Comme indiqué plus haut, après la catastrophe, l'Inspection nationale de 
l'environnement a surveillé de près des échantillons d'eau de mer prélevés en 
trois endroits différents de la mer Noire. Le 9 juin 2023, l'inspection a constaté 
que le niveau d'azote ammoniacal dans l'un de ces échantillons était 2,7 fois 
supérieur à la limite autorisée.409 Le même jour, l'Institut de biologie marine 
d'Ukraine a noté que les concentrations d'ammonium près du village de Koblevo 
(Oblast de Mykolaiv) étaient deux fois supérieures à la norme acceptée.410 Les 
concentrations élevées d'ammonium dans les eaux de la mer et des rivières au 
cours des premiers jours suivant la brèche indiquent qu'une certaine quantité 
d'eau a pénétré dans la mer et les rivières à partir de sources de minéralisation 
intensive de la matière organique (par exemple, les systèmes d'égouts, les fosses 
d'aisance et les fermes d'élevage).411 À partir du 10 juin 2023, l'Inspection 
nationale de l'environnement a constaté que la concentration d'ammonium dans 
les échantillons d'eau de mer était revenue à son niveau d'avant la catastrophe.412 

                                                                  
407 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.11.2023), Telegram, URL. 
 Résultats des analyses en laboratoire des échantillons d'eau prélevés dans la rivière Inhulets et 
dans la rivière Dnipro-Buh Lyman". 
408 Inspection environnementale d'État du district du Sud-Ouest, 
[@derzhecoinspekciya_pivdenno_zah], (06.14.2023), Telegram, URL. 
409 La situation due à la destruction du barrage de Kakhovskaya au 15 juin 2023 (2023). 
Département de l'écologie et des ressources naturelles de l'administration régionale d'État 
d'Odessa, URL. 
410 Estimations scientifiques des dommages environnementaux causés par la rupture du barrage de 
Kakhovka (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 
411 Tuchkovenko, Y. S., et al. (2023). Caractéristiques de la dispersion dans la mer Noire des eaux de 
transition rafraîchies et polluées de l'estuaire du Dnipro-Bug après la destruction du barrage-
réservoir de Kakhovka. Journal hydrométéorologique ukrainien, (32), 95-114, p. 108 ; Les 
estimations scientifiques des dommages environnementaux causés par la rupture du barrage de 
Kakhovka, (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 
Voir aussi, Société de Mykolaïv, (2023). L'état de l'eau dans la zone aquatique de Mykolaïv répond 
aux normes. YouTube, URL (consulté le 6 mai 2024). 
412 NB : Ce n'est que dans l'échantillon d'eau de mer prélevé le 13 juin 2023 à la fontaine Velykyi, 
dans la ville d'Odessa, que les concentrations de fer ne dépassaient plus le niveau standard : 
Certificat sur la situation d'urgence due à la destruction du barrage de Kakhovska au 15 juin 2023 
(2023). Département de l'écologie et des ressources naturelles de l'administration régionale d'État 
d'Odessa, URL. 

https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/834
https://t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/834
https://web.archive.org/web/20240506084339/https:/t.me/derzhecoinspekciya_pivdenno_zah/850
https://web.archive.org/web/20240506084503/https:/ecology.od.gov.ua/2023/06/dovidka-pro-nadzvychajnu-sytuacziyu-vnaslidok-rujnuvannya-damby-kahovskoyi-ges-stanom-na-15-06-2023/
https://web.archive.org/web/20240506090836/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904106
https://web.archive.org/web/20240506090836/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904106
https://www.youtube.com/watch?v=GDMSnqNf1gc
https://web.archive.org/web/20240506084503/https:/ecology.od.gov.ua/2023/06/dovidka-pro-nadzvychajnu-sytuacziyu-vnaslidok-rujnuvannya-damby-kahovskoyi-ges-stanom-na-15-06-2023/
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Concentration de (a) nitrates (NO3), (b) ammonium (N-NH4), et (c) phosphates (PO4) 
dans la zone de la plage de Langeron (ville d'Odessa) en juin 2023. Source : données de 
l'Inspection nationale de l'environnement : Données de l'Inspection nationale de 
l'environnement413 

                                                                  
413 Tuchkovenko, Y. S., et al. (2023). Caractéristiques de la dispersion dans la mer Noire des eaux 
de transition rafraîchies et polluées de l'estuaire du Dnipro-Bug après la destruction du barrage-
réservoir de Kakhovka. Journal hydrométéorologique ukrainien, (32), 95-114, p. 110. 



162 
 

De même, du 8 juin au 17-18 juin 2023, UkrSCES a enregistré une augmentation 
de la concentration des composés biogéniques dans la partie nord-ouest de la 
mer Noire, à savoir les phosphates (PO4 ), les nitrites (NO2 ), l'azote ammoniacal 
(NH4 ) et les concentrations de silicates (SiO4 ). 

 

Concentration de (c) phosphates (PO4 ), (d) nitrites (NO2 ), (e) ammonium (NH4 ), et (f) 
silicate (SiO4 ) dans la mer Noire près du yacht club de la ville d'Odessa en juin 2023. 
Source : UkrSCES414  

Efflorescence algale dans la partie nord-ouest de la mer Noire 

L'afflux important d'eau douce contaminée dans la partie nord-ouest de la mer 
Noire, comprenant des matières organiques dissoutes et des substances 
biogènes, a conduit au développement intensif de cyanobactéries et d'algues 
dans l'eau de mer près de la côte de l'Oblast d'Odessa. Selon l'Institut de biologie 
marine d'Ukraine, du 6 au 11 juin 2023, une première phase de prolifération 
d'algues a été observée (développement de microalgues planctoniques) dans le 
golfe d'Odessa. Alors qu'avant la rupture du barrage, Jaaginema kisselevii 
(cyanobactéries), Cylindrotheca Closterium et Skeletonema costatum 
(diatomées) étaient présentes dans l'eau de mer, avec l'afflux d'eau douce 
provenant du réservoir de Kakhovka, ces cyanobactéries et diatomées ont 

                                                                  
414 Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence apparue après l'explosion du barrage 
de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
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commencé à se développer, atteignant une efflorescence algale de 1.6-3,3 
millions de cellules par dm3 dans les zones du village de Koblevo (Oblast de 
Mykolaiv), de la Fontanka et de la plage de Langeron (Oblast d'Odessa).415 
L'UkrSCES a toutefois souligné la diminution de la diversité des diatomées 
marines, en particulier des algues dinoflagellées (dinophyta), et a enregistré un 
décalage accru par rapport aux normes pour les cyanobactéries d'eau douce 
(algues bleues), représentant 2⁄3 du total des algues dans l'eau de mer. En 
particulier, en raison de l'entrée d'eau douce du réservoir, le volume de 3 
cyanobactéries toxiques,416 Aphanizomenon flos aquae, Dolichospermum flos 
aquae, et Microcystis aeruginosa a commencé à augmenter brusquement dans 
la partie nord-ouest de la mer Noire, alors qu'avant la destruction du barrage, ces 
cyanobactéries étaient simplement présentes dans l'eau de mer.417 Le 14 juin 
2023, des taches vertes de microalgues ont été observées dans l'eau de mer près 
de l'oblast d'Odessa, causées par la prolifération d'Aphanizomenon flosaquae, 
de Dolichospermum flos aquae et de Microcystis aeruginosa, avec une biomasse 
totale d'environ 7 g/m3 dans l'eau de mer.418 Cela corrobore les résultats de 
l'Institut de biologie marine d'Ukraine qui, le 18 juin 2023, a enregistré une 
biomasse de 4,449 g/m3 d'Aphanizomenon flos aquae, 1,088 g/m33 de 
Microcystis aeruginosa et 2,158 g/m3 de Dolichospermum flos aquae dans l'eau 
de mer près de l'Oblast d'Odessa (plage de Langeron).419 

                                                                  
415 Estimations scientifiques des dommages environnementaux causés par la rupture du barrage de 
Kakhovka (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 
416 Floraison du phytoplancton dans la baie d'Odessa après l'explosion du barrage de Kakhovskaya, 
(2023). УкрНЦЕМ, URL ; L'état de la communauté phytoplanctonique après l'explosion du barrage 
de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 
417 Floraison du phytoplancton dans la baie d'Odessa après l'explosion du barrage de Kakhovskaya, 
(2023). УкрНЦЕМ, URL ; L'état de la communauté phytoplanctonique après l'explosion du barrage 
de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya,, (2023). УкрНЦЕМ, URL. Voir également les 
estimations scientifiques des dommages environnementaux causés par la rupture du barrage de 
Kakhovka, (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 
418 L'état de la communauté phytoplanctonique après l'explosion du barrage de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 
419 Estimations scientifiques des dommages environnementaux causés par la rupture du barrage de 
Kakhovka (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506090836/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904106
https://web.archive.org/web/20240506092225/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/15/phytoplankton_blossoms_odesa_black_sea/
https://web.archive.org/web/20240506092225/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/07/07/phytoplankton_groups_ges_status/
https://web.archive.org/web/20240506092225/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/15/phytoplankton_blossoms_odesa_black_sea/
https://web.archive.org/web/20240506092225/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/07/07/phytoplankton_groups_ges_status/
https://web.archive.org/web/20240506090836/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904106
https://web.archive.org/web/20240506092225/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/07/07/phytoplankton_groups_ges_status/
https://web.archive.org/web/20240506090836/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904106
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Prolifération de (micro)algues dans le golfe d'Odessa au 14 juin 2023. 
Source : UkrSCES420 

Du 14 au 18 juin 2023, l'Institut de biologie marine d'Ukraine a également 
enregistré une quantité élevée d'un dinoflagellé toxique (dinophyta) 
Prorocentrum Cordatum dans une biomasse de 0,459 g/m3.421 Outre les algues 
dominantes, plus de 20 sous-types d'algues marines et d'eau douce ont été 
recensés dans la partie nord-ouest de la mer Noire en juin 2023.422 

                                                                  
420 Plancton d'Odessa après l'explosion du barrage de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 
421 Estimations scientifiques des dommages environnementaux causés par la rupture du barrage de 
Kakhovka (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 
422 Floraison du phytoplancton dans la baie d'Odessa après l'explosion du barrage de 
Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL ; Les employés du Centre scientifique ukrainien d'écologie 
marine continuent d'étudier les conséquences de l'explosion de Kakhovskaya pour la mer Noire, 
(2023). УкрНЦЕМ, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506092225/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/15/phytoplankton_blossoms_odesa_black_sea/
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https://web.archive.org/web/20240506092231/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/21/ukrsces_ges_conseq/
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Échantillons d'eau de la mer Noire montrant le volume de la prolifération d'algues tout au 
long du mois de juin 2023, après la rupture du barrage de Kakhovka. Source : UkrSCES423 

La concentration de chlorophylle-a, qui est l'indicateur de la prolifération des 
algues dans l'eau, a atteint des niveaux critiques à la mi-juin 2023. Alors que 
l'indice moyen standard de chlorophylle-a pour la partie nord-ouest de la mer 
Noire est de 1,2 mg/m2, le 15 juin 2023, l'indice a doublé, selon l'Institut de 
biologie marine de l'Ukraine. En outre, dans certaines parties de la mer Noire, 
situées en aval des eaux fluviales de l'estuaire de Dnipro-Buh, l'indice de 
chlorophylle-a était supérieur à 100 mg/m2, ce qui dépassait la norme de plus de 
90 fois.424 L'UkrSCES a signalé que l'imagerie satellite du 24 juin 2023 indiquait 
une prolifération intensive d'algues dans la partie nord-ouest de la mer Noire, 
s'étendant aux eaux de la Roumanie, de la Bulgarie et, en partie, de la Turquie.425 

                                                                  
423 Les employés du Centre scientifique ukrainien d'écologie marine continuent d'étudier les 
conséquences de l'explosion de Kakhovskaya pour la mer Noire, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 
424 Estimations scientifiques des dommages environnementaux causés par la rupture du barrage de 
Kakhovka (2023). Institut de biologie marine de l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, URL. 
425 Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence apparue après l'explosion du 
barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506092231/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/21/ukrsces_ges_conseq/
https://web.archive.org/web/20240506090836/http:/www.imb.odessa.ua/?id=20904106
https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
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Image satellite traitée de la partie nord-ouest de la mer Noire, montrant la propagation de 
l'eau de Dnipro-Buh Lyman (estuaire) à la partie nord-ouest de la mer Noire426 

                                                                  
426 Tuchkovenko, Y. S., et al. (2023). Caractéristiques de la dispersion dans la mer Noire des eaux 
de transition rafraîchies et polluées de l'estuaire du Dnipro-Bug après la destruction du barrage-
réservoir de Kakhovka. Journal hydrométéorologique ukrainien, (32), 95-114, p. 103 : Ces images 
satellites ont été réalisées à l'aide d'images multicanaux du radiomètre MODIS des satellites Aqua, 
Terra, du radiomètre VIIRS du Suomi NPP et de NOAA-20. Le satellite SENTINEL-3B OLCI avec une 
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Après un certain temps, en raison du développement plus important du 
phytoplancton que de tout autre micro-organisme, les composés organiques 
dispersés dans la mer Noire ont pu être "digérés" par le phytoplancton, ce qui a 
conduit à la diminution de ces composés organiques.427 

Au début du mois de juillet 2023, le volume des algues d'eau douce dans la mer 
Noire a chuté, ne représentant plus que 1⁄3 du total des algues dans l'eau de 
mer.428 L'UkrSCES a indiqué que, bien que l'efflorescence algale soit restée dans 
l'eau de mer, le 5 juillet 2023, la biomasse d'Aphanizomenon flos aquae, le 
principal agent responsable de l'efflorescence, était 2 fois inférieure à ce qu'elle 
était le 14 juin 2023, et constituait 2,7 g/m3. Au cours de la même période, les 
espèces marines de dinoflagellés ont commencé à se développer, notamment le 
dinoflagellé hétérotrophe Diplopsalis lenticula et le dinoflagellé photosynthétique 
Prorocentrum micans.429 

Simultanément, en raison de la concentration accrue de matière organique et du 
développement ultérieur de microalgues dans la partie nord-ouest de la mer Noire 
en juin 2023, la demande biochimique en oxygène ("DBO") a considérablement 
augmenté. En particulier, alors que l'indice DBO standard pour l'eau du golfe 
d'Odessa est de 1,87-2,11 mg/l, à la fin du mois de juin 2023, cet indice atteignait 
près de 3 mg/l (voir l'échelle ci-dessous).430 

                                                                  
résolution complète de 300 m a également été utilisé pour visualiser la concentration de 
chlorophylle-a. 
427 Gubareva V., (2023), La mer Noire panse les blessures : 4 mois après la catastrophe de 
Kakhovka. Groupe de travail sur les conséquences environnementales de la guerre en Ukraine, 
Groupe de travail sur les conséquences environnementales de la guerre en Ukraine, URL ; Struk O., 
(2023). Mer de problèmes. "Il s'agit d'une catastrophe locale pour notre partie nord-ouest de la mer 
Noire." LB.ua, URL. 
428 L'état de la communauté phytoplanctonique après l'explosion du barrage de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 
429 L'état de la communauté phytoplanctonique après l'explosion du barrage de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya,(2023). УкрНЦЕМ, URL. 
430 Levkovska V, (2013). Évaluation hygiénique du milieu marin dans la région de la baie d'Odessa. 
Bulletin médical et biologique Tavrichesky, Т. 16, № 4, 99-102, с. 99, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506093250/https:/uwecworkgroup.info/uk/black-sea-heals-its-wounds-4-months-after-the-kakhovka-catastrophe/
https://web.archive.org/web/20240506093124/https:/lb.ua/society/2023/07/20/565948_more_problem_tse_lokalna.html
https://web.archive.org/web/20240506092225/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/07/07/phytoplankton_groups_ges_status/
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https://web.archive.org/web/20220514195626/http:/irbis-nbuv.gov.ua/cgi-bin/irbis_nbuv/cgiirbis_64.exe?C21COM=2&I21DBN=UJRN&P21DBN=UJRN&IMAGE_FILE_DOWNLOAD=1&Image_file_name=PDF/Tmbv_2013_16_4_25.pdf
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Indice de demande biochimique en oxygène (DBO5) dans le golfe d'Odessa (partie nord-
ouest de la mer Noire) sur une échelle temporelle. Source : UkrSCES431 

Ces dernières estimations corroborent les informations recueillies par les 
enquêteurs de terrain de la PEJ et de la TH au cours de leur mission dans les 
territoires touchés. 

Un technicien du bureau de l'agence nationale pour la mise en valeur des terres 
et la pêche dans l'oblast de Mykolaiv a déclaré : "En juin, nous [l'institution] avons 
constaté une augmentation des algues due à l'entrée de substances organiques 
et inorganiques dans l'eau ; la quantité d'algues a augmenté, ce qui a entraîné 
une baisse des niveaux d'oxygène à Inhulets, Vysona et légèrement (mais pas de 
façon critique) à [Pivdennyi] Buh [les rivières]. Nous [l'institution] avons 
enregistré des niveaux d'oxygène de 3 et 2 mg par litre d'eau. Dans le même 
temps, la norme minimale est de 4 mg par litre (la norme de 6-8 mg étant courante 
dans cette région). Les poissons se sont donc déplacés vers des conditions plus 
confortables. Il y a eu des décès isolés, mais pas de suffocation massive. Sur les 
rivières Inhulets et Vysun, nous n'avons pas encore constaté d'effets négatifs sur 
les poissons. Nous verrons au printemps, lors de la prochaine saison de frai [quel 

                                                                  
431 Pollution de la mer Noire résultant de la situation d'urgence apparue après l'explosion du barrage 
de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, (2023). УкрНЦЕМ, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506085809/https:/sea.gov.ua/index.php/2023/06/27/ges_explosion_conseq/
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sera l'impact sur la vie marine]. Ces conséquences se feront sentir pendant 
plusieurs années".432 

Malgré l'indice élevé de DBO5 dans le golfe d'Odessa et le risque de diminution 
des niveaux d'oxygène dissous ("OD"), les niveaux d'OD étaient dans les limites 
acceptables (d'au moins 4 mg/dm3), selon l'inspection environnementale de 
l'État.433 Dans le même temps, dans les rivières Inhulets et Dnipro (en amont et en 
aval), l'indice d'OD a commencé à diminuer immédiatement après la 
catastrophe,434 tombant en dessous de la norme de 4 mg/dm3 dès les 11-13 juin 
2023. En particulier, le 11 juin 2023, l'inspection a enregistré 3,9 mg/dm3 d'OD 
dans la rivière Inhulets (près du village de Dariivka), et 3,6 mg/dm3 d'OD dans la 
rivière Dnipro en amont (près du parc Dubovyi Hai).435 Le 13 juin 2023, l'inspection 
nationale de l'environnement du district sud ("inspection nationale de 
l'environnement") a relevé 3,8 mg/dm3 d'OD dans la rivière Dnipro en aval (près 
de la ville de Kherson).436 

Selon les rapports de l'Inspection nationale de l'environnement, les niveaux d'OD 
dans les parties aval de la rivière Dnipro étaient conformes aux valeurs indicatives 
à partir du 14 juin 2023.437 Cependant, de faibles niveaux d'OD ont continué à être 
enregistrés dans les sections en amont de la rivière Dnipro jusqu'à la fin du mois 

                                                                  
432 Témoin n° 19115. 
433 La situation due à la destruction du barrage de Kakhovskaya au 22 juin 2023 (2023). 
Département de l'écologie et des ressources naturelles de l'administration régionale d'État 
d'Odessa, URL. 
434 Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), (06.09.2023), 
Télégramme, URL. 
435 Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), (06.12.2023), 
Télégramme, URL ; Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), 
(06.12.2023), Télégramme, URL. 
436 Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), (06.13.2023), 
Télégramme, URL. 
437 Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), (06.14.2023), 
Télégramme, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506093904/https:/ecology.od.gov.ua/2023/06/dovidka-pro-nadzvychajnu-sytuacziyu-vnaslidok-rujnuvannya-damby-kahovskoyi-ges-stanom-na-22-06-2023/
https://web.archive.org/web/20240506093904/https:/t.me/pivdendei/229
https://web.archive.org/web/20240506093955/https:/t.me/pivdendei/236
https://web.archive.org/web/20230618102443/https:/t.me/pivdendei/238
https://web.archive.org/web/20230619024613/https:/t.me/pivdendei/243
https://web.archive.org/web/20230618001210/https:/t.me/pivdendei/249
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de juillet 2023.438 Dans la rivière Inhulets, les niveaux d'OD présentaient toujours 
des écarts par rapport à la norme en août 2023.439 

iii) Pollution bactérienne des rivières et de l'eau de mer 

La rupture du barrage de Kakhovka a entraîné l'engorgement des installations 
municipales (telles que les cimetières, les décharges, les toilettes, les fosses 
d'aisance et les abattoirs de bétail), ainsi que l'inondation d'agglomérations, 
d'entrepôts et de terres agricoles. Ainsi, le rejet de produits chimiques dangereux 
et d'agents infectieux dans l'environnement aquatique adjacent, ainsi que 
l'écoulement de l'eau dans la mer Noire, étaient inévitables et constituent une 
menace pour la population. 

Environ 40 points de contrôle de la qualité des eaux de surface dans les régions 
d'Odessa, de Mykolaiv et de Kherson, installés le long du lit de la rivière, sur le 
littoral et dans la zone inondée, ont permis de détecter des substances 
dangereuses dans les premiers jours suivant la rupture du barrage, telles que la 
salmonelle, le rotavirus, les œufs et les larves d'helminthes, et l'E. coli. 440 
L'Escherichia coli est notamment connue pour menacer la population de maladies 
digestives de type choléra. 

Les résultats des prélèvements effectués après la brèche par les centres de 
contrôle et de prévention des maladies montrent que les bactéries et les virus (E. 
coli positif au lactose, E. coli, vibrion de type choléra, amibes, giardia, 
entérocoques, rotavirus, salmonelles, astrovirus, cryptosporidium, 
trichocéphalose, toxocarose, strongyloïdose, ascaris humain et staphylocoques) 

                                                                  
438 Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), (07.27.2023), 
Télégramme, URL ; Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), 
(07.28.2023), Télégramme, URL ; Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de 
Kherson),(08.01.2023), Télégramme, URL ; Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia 
et de Kherson), (08.02.2023), Télégramme, URL. 
439 Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), (08.28.2023), 
Télégramme, URL ; Inspection d'État du district sud (régions de Zaporizhzhia et de Kherson), 
(08.29.2023), Telegram, URL : l'indice DO a dépassé les niveaux indicatifs dans la rivière Inhulets 
près du village de Dariivka, tandis qu'il a respecté la norme standard dans la rivière Inhulets près du 
village de Velyka Oleksandrivka. 
440 Au moins 30 % des échantillons d'eau prélevés dans les masses d'eau de surface ne répondent 
pas aux normes d'hygiène - Ihor Kuzin, (2023). Ministère de la Santé de l'Ukraine, URL. 

https://web.archive.org/web/20230730092116/https:/t.me/pivdendei/446
https://web.archive.org/web/20230730033407/https:/t.me/pivdendei/451
https://web.archive.org/web/20230810035407/https:/t.me/pivdendei/470
https://t.me/pivdendei/471
https://web.archive.org/web/20231010180101/https:/t.me/pivdendei/620
https://web.archive.org/web/20231010223543/https:/t.me/pivdendei/627
https://web.archive.org/web/20231211152545/https:/moz.gov.ua/article/news/gigienichnim-normam-ne-vidpovidajut-schonajmenshe-30-prob-vodi-vidibranih-z-poverhnevih-vodojm-–-igor-kuzin
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susceptibles de provoquer des maladies humaines étaient présents dans le 
bassin fluvial et dans la mer Noire. 441 

Le nombre de pathogènes présents dans l'eau était si élevé que même à la fin du 
mois de juillet 2023, des résultats positifs pour les bactéries vibrio de type choléra 
ont été observés dans les échantillons d'eau. Les échantillons d'eau ont été 
analysés quotidiennement et hebdomadairement aux postes de surveillance de 
référence. Selon les résultats des études, les vibrions pathogènes ont atteint les 
plages d'Odessa. Ils ont été trouvés en particulier dans l'eau près de la Grande 
Fontaine.442 

Outre la prolifération des bactéries, la disparition massive des poissons a 
constitué une grave menace sanitaire et épidémiologique pour la région touchée. 
Toutefois, les autorités ukrainiennes sont parvenues à éviter les foyers de maladie 
et les épidémies à grande échelle immédiatement après l'événement, grâce aux 
efforts combinés des centres régionaux de contrôle et de prévention des 
maladies (autorisés par le ministère ukrainien de la santé), des 97 équipes de 
réaction rapide aux menaces biologiques, chimiques et radiologiques qui ont été 
constituées immédiatement pour atténuer ces conséquences, des 
épidémiologistes et des médecins sanitaires appelés en renfort, et des actions du 
ministère ukrainien de l'intérieur.443 Grâce à cette réaction rapide et efficace, les 
conséquences sanitaires graves et immédiates semblent avoir été minimes. 

L'eau provenant des réservoirs d'eau potable n'était recommandée que pour la 
consommation des besoins techniques. 

 Une habitante du village d'Afanasiivka, dans la région de Mykolaiv, a 
expliqué qu'elle n'utilisait l'eau que pour des usages non personnels, par 
exemple pour abreuver son bétail.444 

                                                                  
441 Au moins 30 % des échantillons d'eau prélevés dans les masses d'eau de surface ne répondent 
pas aux normes d'hygiène - Ihor Kuzin, (2023). Ministère de la Santé de l'Ukraine, URL. 
442 La situation due à la destruction du barrage de Kakhovskaya au 31/07/2023 (2023). 
Département de l'écologie et des ressources naturelles de l'administration régionale d'État 
d'Odessa, URL. 
443 Récupérer rapidement l'huile qui s'est échappée de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya, 
- Ihor Klymenko, (2023). Ministère de l'Intérieur de l'Ukraine, URL. 
444 Témoin n° 19123. 

https://web.archive.org/web/20231211152545/https:/moz.gov.ua/article/news/gigienichnim-normam-ne-vidpovidajut-schonajmenshe-30-prob-vodi-vidibranih-z-poverhnevih-vodojm-–-igor-kuzin
https://web.archive.org/web/20240506115109/https:/ecology.od.gov.ua/2023/08/dovidka-pro-nadzvychajnu-sytuacziyu-vnaslidok-rujnuvannya-damby-kahovskoyi-ges-stanom-na-31-07-2023/
https://web.archive.org/web/20240506115323/https:/mvs.gov.ua/news/riatuvalniki-operativno-zbiraiut-maslianu-pliamu-iaka-vitekla-z-kaxovskoyi-ges-igor-klimenko


172 
 

 Un habitant du district de Kryvyi Rih a signalé la contamination d'une 
rivière située à proximité : "L'eau de la rivière est plus polluée, envasée — 
il faut du temps pour que la rivière se rétablisse, c'est pourquoi nous 
utilisons maintenant plus de réactifs (chlore) (3 tonnes par mois) et de 
coagulants (70 litres par jour)".445 

Malgré ces mesures immédiates, la menace d'une détérioration de la situation 
sanitaire et épidémiologique reste élevée à l'occasion du premier anniversaire 
de l'explosion du barrage. Le principal facteur de risque est le potentiel de 
dégradation des masses d'eau isolées formées sur le territoire de l'ancien 
réservoir de Kakhovka. La stagnation de l'eau et la détérioration des 
conditions climatiques sont des facteurs de réapparition potentielle 
d'infections particulièrement dangereuses (choléra, paludisme, typhoïde, 
anthrax d'origine agricole, etc.) 

                                                                  
445 Témoin n° 18948. 
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iv) Pollution due à l'inondation de matériel militaire 

 

Champ de mines submergé dans l'Oblast de Kherson suite à la rupture du barrage de 
Kakhovka. Source : HALO Trust : The HALO Trust446 

Comme indiqué précédemment, les eaux de crue ont inondé une zone plus 
étendue sur la rive gauche que sur la rive droite. Dans ces territoires touchés, de 
nombreuses positions fortifiées et tranchées construites par l'armée russe sur le 
rivage ont été emportées, y compris des mines, des munitions et d'autres 
équipements militaires. Selon l'Observatoire des conflits et de l'environnement 
("CEOBS"), sur 117 objets militaires, y compris des tranchées, recensés sur la rive 
gauche du Dnipro, 47 ont été identifiés comme inondés.447 Le HALO Trust, une 

                                                                  
446 The HALO TRUST [@TheHALOTrust], (06.06.2023), X, URL. 
447 Analyse des conséquences environnementales de l'effondrement du barrage de Kakhovka 
(2023). CEOBS, URL. 

https://web.archive.org/web/20240229103005/https:/twitter.com/TheHALOTrust/status/1666119369968037903
https://web.archive.org/web/20240222135025/https:/ceobs.org/analysing-the-environmental-consequences-of-the-kakhovka-dam-collapse/
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organisation impliquée dans le déminage de la rive droite du fleuve contrôlée par 
l'Ukraine, a signalé l'inondation complète d'au moins 3 champs de mines dans 
l'Oblast de Mykolaiv, alors que le nombre total de mines précédemment trouvées 
dans la région était de 5 000 unités, dont 464 sur les rives du fleuve.448 Le HALO 
Trust a affirmé que le courant d'eau provenant du réservoir de Kakhovka était 
suffisamment puissant pour déloger les mines terrestres et, dans certaines 
circonstances, pour faire exploser des mines antivéhicules de 10 kg.449 Dès le 
premier jour de l'inondation, des images ont été rendues publiques montrant des 
mines terrestres flottantes en train d'exploser.450 De même, le 8 juin 2023, les 
autorités et le commandement militaire ukrainiens ont signalé la présence de 
mines terrestres flottantes et de munitions inutilisées près des côtes de l'Oblast 
d'Odessa.451 Dans son analyse, le PNUE a également fait état du délogement de 
mines terrestres, mais a souligné que, par rapport aux mines antivéhicules, il est 
peu probable que les mines antipersonnel aient été dispersées, car elles devraient 
rester sur place, recouvertes par des sédiments ou de la terre.452 

                                                                  
448 Smith P., (2023). Mines, maladies et autres : Les dangers des eaux de crue en Ukraine. NBC 
News, URL : "Rien que le mois dernier, ses équipes [The HALO Trust] ont trouvé plus de 5 000 mines 
antichars dans la région de Mykolaiv, dont 464 près des berges des rivières. Trois de ces champs 
de mines sont désormais entièrement immergés". 
449 KAKHOVKA : LES INONDATIONS DES BARRAGES AMPLIFIENT L'URGENCE DES MINES EN 
UKRAINE, (2023). The Halo Trust, URL ; The HALO TRUST [@TheHALOTrust], (06.06.2023), X, URL. 
Voir également, la destruction du barrage en Ukraine augmente la menace des mines : La Croix 
Rouge, (2023). France24, URL. 
450 Faire exploser la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya : un crime de guerre plutôt qu’une 
stratégie militaire, (2023). Militarnyi, URL. 
451 Administration d'État régionale d'Odessa, (06.08.2023), Facebook, URL (consulté le 6 mai 2024) ; 
Commandement opérationnel "Sud", (06.08.2023), Facebook, URL (consulté le 6 mai 2024). 
452 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 41, 
URL. 

https://web.archive.org/web/20240501043446/https:/www.nbcnews.com/news/world/mines-disease-threat-floods-ukraine-kakhovka-dam-collapse-rcna88300
https://web.archive.org/web/20230925020123/https:/www.halotrust.org/latest/halo-updates/news/kakhovka-dam-floods-amplify-ukraine-mine-emergency/
https://web.archive.org/web/20240229103005/https:/twitter.com/TheHALOTrust/status/1666119369968037903
https://web.archive.org/web/20230608092447/https:/www.france24.com/en/live-news/20230607-ukraine-dam-s-destruction-increases-mines-threat-red-cross
https://web.archive.org/web/20230606135758/https:/mil.in.ua/uk/articles/pidryv-kahovskoyi-ges-voyennyj-zlochyn-zamist-vijskovoyi-strategiyi/
https://www.facebook.com/watch/?v=3638865746350892
https://www.facebook.com/OperationalCommandSouth/posts/582354524024794?ref=embed_post
https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
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Imagerie satellite des travaux de tranchées russes inondées sur la rive gauche du 
Dnipro. Source : CEOBS, juillet 2023453 

En général, le matériel militaire déplacé, comme les mines, les munitions et les 
munitions non explosées, présente un risque explosif non seulement pour les 
personnes, mais aussi pour les organismes vivants tels que les animaux 
aquatiques. Par exemple, on trouve dans la mer Baltique de nombreuses mines 

                                                                  
453 Analyse des conséquences environnementales de l'effondrement du barrage de Kakhovka, 
(2023). CEOBS, p. 7, URL. Voir également l'évaluation de la campagne offensive russe, (2023). ISW, 
URL : "Les inondations ont détruit de nombreuses fortifications russes de première ligne que l'armée 
russe avait l'intention d'utiliser pour se défendre contre les attaques ukrainiennes. L'inondation a 
également détruit les champs de mines russes le long de la côte, avec des images montrant des 
mines explosant dans les eaux de crue". 

https://web.archive.org/web/20240222135025/https:/ceobs.org/analysing-the-environmental-consequences-of-the-kakhovka-dam-collapse/
https://web.archive.org/web/20240505234808/https:/www.understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-june-7-2023
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datant de la Seconde Guerre mondiale qui sont toujours actives et 
opérationnelles.454 

Le matériel militaire déplacé par la destruction du barrage de Kakhovka devrait se 
dégrader et être submergé par le sol et les débris de la mer et des rivières, ce qui 
rend leur détection et leur enlèvement très difficiles.455 Selon le PNUE, les mines 
terrestres déplacées dans les eaux de la mer Noire sont confrontées à une 
corrosion accélérée due à la salinité élevée des côtes, et elles seront 
probablement enfouies sous la vase et le sol du fond marin.456 

Ces déchets militaires sont susceptibles de contaminer l'eau.457 Selon un rapport 
de 2017 de l'Organisation pour la sécurité et la coopération en Europe ("OSCE"), 
la pollution par les munitions a déjà entraîné une augmentation des concentrations 
de mercure, de vanadium, de cadmium et de strontium non radioactif, ainsi qu'un 
rayonnement gamma élevé, dans les sédiments des réservoirs de Karlivske et de 
Kleban-Bytske dans l'oblast de Donetsk.458 D'autres études scientifiques seraient 
essentielles pour évaluer les risques potentiels de pollution de l'eau par les débris 
militaires emportés par le débit rapide du barrage de Kakhovka. À titre de 
référence, une récente étude néerlandaise s'est penchée sur la dégradation du 
matériel militaire sur le site d'enfouissement de munitions de l'Escaut oriental aux 
Pays-Bas. Cette étude a révélé des niveaux élevés de composés liés aux 
munitions à proximité des munitions abandonnées (à la fois des métaux et des 
substances organiques), bien que les concentrations ne dépassent pas les 
normes de qualité environnementale. La concentration relativement faible de 
composés liés aux munitions sur le site de l'Escaut oriental pourrait être attribuée 
au fait que moins de munitions y ont été immergées que sur d'autres sites, ainsi 
qu'aux effets de dilution dus aux forts courants d'eau locaux. Cette constatation 
est conforme à une analyse du PNUE, qui fait référence à une étude suisse 

                                                                  
454 Noack R., (2018). L'Estonie continue de déminer ses eaux avec des milliers de mines datant de la 
Seconde Guerre mondiale. The Washington Post, URL. 
455 Kakhovka : Les inondations du barrage amplifient l’urgence liée aux mines en Ukraine (2023). 
The Halo Trust, URL. Voir aussi, "Les mines délogées par l'effondrement du barrage en Ukraine 
pourraient s'échouer sur les plages, selon un responsable de l'ONU" (2023). Reuters, URL. 
456 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). PNUE, p. 41, 
URL. 
457 Évaluation préliminaire des risques environnementaux liés à l'inondation du barrage de 
Kakhovka (2023). PAX, p. 6, URL. 
458 Priorités en matière d’évaluation environnementale et de rétablissement pour l’est de l’Ukraine, 
(2017). OSCE, p. 31, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506120631/https:/www.washingtonpost.com/world/2018/10/26/estonia-mines/
https://web.archive.org/web/20230925020123/https:/www.halotrust.org/latest/halo-updates/news/kakhovka-dam-floods-amplify-ukraine-mine-emergency/
https://web.archive.org/web/20240430085222/https:/www.reuters.com/world/europe/mines-dislodged-by-ukraine-dam-collapse-could-wash-up-beaches-un-official-2023-06-21/
https://web.archive.org/web/20240313005334/https:/wedocs.unep.org/bitstream/handle/20.500.11822/43696/Kakhovka_Dam_Breach_Ukraine_Assessment.pdf?sequence=3&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20240506120956/https:/paxvoorvrede.nl/wp-content/uploads/2023/06/PAX_REPORT_Kakhovka_FIN.pdf
https://web.archive.org/web/20231005101518/https:/www.osce.org/files/f/documents/4/3/362566_0.pdf
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soulignant la lenteur avec laquelle les métaux et les produits explosifs des 
munitions se libèrent au fil du temps.459 

Malgré la lente dégradation probable du matériel militaire délogé par le courant 
de crue du réservoir de Kakhovka, il serait difficile de retirer ce matériel de l'eau 
étant donné les obstacles techniques à son identification et le coût élevé de la 
main-d'œuvre spécialisée et des machines d'exploitation. 

4.2.2. Impact négatif sur la flore, la faune et les zones 
protégées 

"Nous devrions préserver chaque parcelle de biodiversité 
comme inestimable pendant que nous apprenons à l'utiliser 

et à comprendre ce qu'elle signifie pour l'humanité"  
~Edward Osborne Wilson 

Les conséquences sur la biodiversité de l'explosion de la centrale nucléaire de 
Kakhovka sont parmi les principaux facteurs qui la définissent comme une 
catastrophe environnementale de grande ampleur. Ceci est particulièrement vrai 
pour la flore et la faune de la région. Tous les organismes vivants coexistent dans 
la nature, ce qui entraîne la formation de biotopes, c'est-à-dire d'habitats 
présentant un système d'interaction bien établi et équilibré entre tous les êtres 
vivants.460 Les interférences extérieures dans ces processus peuvent 
déséquilibrer et dégrader ces systèmes. 

Au cours de la période d'existence de la centrale hydroélectrique de Kakhovka, 
un certain nombre d'écosystèmes se sont formés dans sa zone d'eau et le long 
de ses rives. Ces écosystèmes se sont adaptés aux habitats créés après la 
construction du barrage. Une catastrophe de l'ampleur de la destruction du 
barrage de Kakhovka a des conséquences massives et catastrophiques pour des 
milliers d'espèces végétales et animales et pour la nature en général. C'est 
particulièrement le cas pour les nombreuses espèces qui existaient dans 
l'environnement aquatique et qui ne pouvaient pas se déplacer de manière 
autonome lorsque l'eau a été soudainement libérée du réservoir, ce qui a entraîné 

                                                                  
459 Den Otter, J, et al, (2023). Libération de composés liés aux munitions depuis une décharge 
marine néerlandaise. Toxics 11, no. 3 : 238, URL. 
460 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 

https://web.archive.org/web/20240101121512/https:/www.mdpi.com/2305-6304/11/3/238
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leur mort immédiate et simultanée. Au total, 38 types d'habitats rares protégés 
par la Convention de Berne ont été identifiés dans la région avant la destruction 
du barrage de Kakhovka.461 

Les impacts sur la flore et la faune ont été causés par deux phénomènes 
principaux : l'écoulement de l'eau et l'assèchement de la zone en amont du 
barrage et l'inondation des zones en aval du barrage le long du Dnipro. Ces 
phénomènes ont entraîné des changements fondamentaux dans le régime 
hydraulique et le caractère du lit du Dnipro et des rivières affluentes voisines, y 
compris la perte totale ou partielle d'habitats, et des changements dans l'humidité 
globale du sol et les processus de formation du sol. Ceci est vrai à la fois dans les 
zones libérées de l'eau et dans les zones temporairement inondées lors de 
l'écoulement. 

En ce qui concerne l'écoulement et le drainage des eaux (a), les conséquences 
suivantes seront prises en compte : (i) dégradation de l'environnement aquatique 
et côtier du réservoir de Kakhovka et des masses d'eau voisines en raison de 
l'écoulement des eaux, (ii) pestilence des poissons, (iii) destruction des frayères 
et des habitats permanents pour les poissons, (iv) impacts sur les oiseaux et les 
colonies de nidification des oiseaux, et (v) impacts sur les réserves naturelles en 
raison des écoulements d'eau. 

À son tour, l'inondation catastrophique (b) a eu des répercussions négatives sur 
(і) la flore ; (ii) la faune ; (iii) les oiseaux, les poissons et autres animaux ; (iv) la 
pollution par les hydrocarbures et les substances dangereuses ; et (v) l'inondation 
et la destruction des habitats dans les zones protégées. 

Il est difficile d'évaluer l'impact total de la catastrophe alors qu'un an seulement 
s'est écoulé depuis qu'elle s'est produite. Les dommages environnementaux ne 
peuvent être pleinement observés et évalués qu'à long terme. En outre, la 
situation a été compliquée par l'impossibilité de procéder à une évaluation initiale. 
La zone était, et reste, largement inaccessible en raison des hostilités actives 
dans la région, tant immédiatement après l'explosion du barrage qu'à l'heure 
actuelle. Il est donc d'autant plus difficile de procéder à une étude approfondie 
de ses conséquences. Les effets visibles enregistrés après l'explosion ne 
représentent qu'une petite partie des autres changements à grande échelle et à 
long terme. Ceux-ci ont des implications sur les conditions de vie et de survie de 

                                                                  
461 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
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populations d'espèces animales et végétales qui vivaient auparavant dans un 
environnement harmonieux, avec des habitats et des chaînes alimentaires établis. 
L'explosion du barrage a également perturbé les écosystèmes, les sols et le 
régime hydrologique de la région. 

а) Conséquences pour la flore et la faune de l'écoulement 
des eaux 

Cette section abordera les impacts des débits sortants, qui constituent une 
question distincte de celle des inondations. Le territoire sur lequel se trouve le 
réservoir de Kakhovka appartient principalement à la région climatique 
méridionale de la zone de steppe et a un régime naturel plutôt aride, avec un 
niveau total de précipitations de 400 à 500 millimètres par an.462 La région se 
caractérise par un taux d'évaporation assez élevé, qui varie selon les années 
entre 450 et 1 100 millimètres (en fonction de la température et du vent).463 Dans 
ces conditions, la région est constamment confrontée à une pénurie d'eau douce. 
Cette pénurie, en particulier pendant les années sèches, et surtout si ces 
conditions persistent, entraîne la déshydratation des plaines d'inondation des 
rivières, une réduction du niveau des eaux souterraines, ainsi que la 
déshydratation et la salinisation des couches supérieures du sol et des nappes 
aquifères souterraines. Ce dernier fait est la raison pour laquelle, dans de 
nombreuses zones autour du réservoir de Kakhovka, les aquifères ne peuvent 
pas être utilisés comme source d'eau potable en raison d'une salinité et d'une 
dureté excessivement élevées. 

La construction du réservoir de Kakhovka visait à résoudre partiellement ce 
problème en assurant l'approvisionnement en eau douce des districts et des 
agglomérations adjacents à la zone et en organisant l'irrigation des terres arables. 
Pendant la période d'existence du réservoir (de 1955 au 6 juin 2023), la base 
d'érosion locale dans les régions adjacentes était le niveau d'eau du réservoir, et 
les aquifères proches de la surface ont reçu une recharge supplémentaire à la 
fois par l'infiltration de la zone du réservoir et par une diminution de l'intensité de 

                                                                  
462 Caractéristiques climatiques de la région de Zaporizhzhia. Centre régional de hydrométéorologie 
de Zaporizhzhia, URL. 
463 Petrochenko, V.I. (2009). Nature de la région de Zaporizhzhia : Manuel. "Atelier d'art Tandem", с. 
196. 

https://web.archive.org/web/20230628045908/https:/zapcgm.com.ua/climatic_characteristic
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l'écoulement de l'eau de pluie à travers le système aquifère souterrain vers le lit 
de la rivière Dnipro. 

D'une part, cela a partiellement amélioré l'approvisionnement local en eau potable 
dans les zones rurales autour du réservoir en raison d'une plus grande 
accessibilité et de niveaux aquifères plus élevés dans les puits et les forages. 
D'autre part, dans les zones de basse altitude le long des vallées des rivières de 
la steppe, cela a conduit à une salinisation accrue du sol en raison de l'élévation 
du niveau des aquifères saturés. L'ensemble du territoire du réservoir de 
Kakhovka et les zones adjacentes qui se drainent directement dans le bassin du 
réservoir appartiennent à la province de la steppe pontique de la zone steppique 
selon le zonage géobotanique de l'Ukraine.464 Selon le zonage hydrologique, il fait 
partie de la région de Nyzhniobuz'ko-Dniprovsky où la disponibilité en eau est 
insuffisante (rive droite) et de la région de Prychornomorsk où la disponibilité en 
eau est extrêmement faible (rive gauche).465 

і) Dégradation de l'environnement aquatique et côtier du réservoir 
de Kakhovka et des masses d'eau avoisinantes en raison de 
l'écoulement de l'eau 

L'impact négatif le plus évident dans ce contexte est l'affaissement du réservoir 
avec un volume d'eau total de 18 km³. Par conséquent, plus de 1 700 km² de terre 
ont été mis à nu, ce qui a été catastrophique pour l'environnement aquatique du 
réservoir.466 Selon les experts, presque tous les organismes aquatiques, y 
compris les écrevisses, les mollusques aquatiques, les poissons, les algues, les 
plantes aquatiques supérieures, les larves d'insectes qui ne se développent que 
dans l'environnement aquatique, le plancton et le benthos, sont morts en raison 
de la dégradation de leur habitat et de la destruction totale des habitats.467 Ces 
effets sont également perceptibles dans les localités situées sur les rives du 
réservoir. Par exemple, dans le village de Chervonohryhorivka, district de Nikopol, 
un habitant a noté ce qui suit : "La faune qui vivait dans le réservoir, les tortues, 

                                                                  
464 Grachev, A., (2023). Carte du zonage géobotanique de l'Ukraine. Cartes de l'Ukraine. URL. 
465 Grachev, A., (2023). Carte du zonage géobotanique de l'Ukraine. Cartes de l'Ukraine. URL. 
466 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
467 Selon les conclusions fournies par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 

https://web.archive.org/web/20221204122635/https:/geomap.land.kiev.ua/zoning-5.html
https://web.archive.org/web/20231018225606/https:/geomap.land.kiev.ua/zoning-7.html
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les serpents — ils se sont tous échappés, ont bougé, rampé dans les maisons, et 
15 serpents chacun. Mais 70 % d'entre eux sont morts.468 

Suite à cet incident, les territoires occupés par le réservoir de Kakhovka ont été 
vidés de 80 %, ce qui a entraîné un certain nombre de conséquences 
négatives.469 Parmi ces conséquences, on peut citer  

 Une mort massive et simultanée des communautés de mollusques, 
dominées par Dreissena polymorpha, qui ont recouvert de vastes zones 
du fond du réservoir d'une couche dense, c'est-à-dire d'une densité 
allant jusqu'à 10 000 individus par m². La perte totale pourrait atteindre 
plus d'un trillion d'adultes ; 

 Les zones de fond sans eau constituent un substrat propice à l'installation 
et à la propagation rapides d'espèces végétales envahissantes 
agressives, tant herbacées (Ambrosia artemisiifolia, Grindelia squarrosa, 
Asclepias syriaca, Solidago canadensis) qu'arbustives et arborescentes 
(Robinia pseudoacacia, Ailanthus altissima, Amorpha fruticosa, Acer 
negundo, etc.) 

 La dégradation des sols, qui se manifeste, d'une part, par le drainage, 
l'assèchement et la salinisation des sols fertiles le long des rives de 
l'ancien réservoir et, d'autre part, par la destruction des complexes 
organo-minéraux des sapropels de fond (qui sont des sols sombres riches 
en matière organique). Après la fuite d'eau du réservoir, le complexe 
inhérent de micro-organismes (ainsi que le complexe de faune spécifique 
à la vase de fond) a été complètement détruit. Les surfaces séchées des 
sédiments de fond sont devenues pendant longtemps des surfaces 
désertiques, qui subissent une déshydratation supplémentaire, un 
rétrécissement inégal et des fissures profondes. Pendant les périodes 
sèches de l'année, ces surfaces sont soumises à l'érosion éolienne et, par 
temps venteux, de grandes quantités de poussières fines sont soulevées 
des surfaces désertiques. Celles-ci peuvent être transportées sur de 
longues distances et constituer une source de pollution atmosphérique, 

                                                                  
468 Témoin n° 19116. 
469 Analyse par des experts de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur les ressources 
en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
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tout en influençant les conditions météorologiques et en provoquant des 
modifications du microclimat local. 

Ces effets s'expliquent par un drainage important et une restructuration en 
profondeur de la couverture du sol, qui seront examinés plus en détail (voir 4.2.3, 
sur les conséquences pour le sol). Cependant, il convient de dire qu'une 
diminution aussi importante de l'humidité a des conséquences négatives directes 
sur la flore et la faune. Un exemple frappant est l'étude par satellite du Normalized 
Difference Moisture Index ("NDMI"), un indicateur utilisé pour déterminer le taux 
d'humidité de la végétation et surveiller la sécheresse, qui a changé de manière 
spectaculaire. Ceci est particulièrement évident sur les images satellites fournies 
à la section 4.2.3(a). 

Si l'on compare les mesures de la même zone prises en juillet 2020 et en juillet 
2023, il est évident que la quasi-totalité de la zone du réservoir de Kakhovka a 
acquis des valeurs négatives (plus proches de la terre ferme). L'augmentation 
des zones drainées sur la base des données satellitaires obtenues en été après 
l'explosion de la HPP, par rapport aux valeurs historiques de la variabilité annuelle 
basée sur l'analyse des données satellitaires à l'aide de l'analyse de 
superposition, est d'environ 45%.470 

Les scientifiques discutent de la possibilité de verdir davantage le fond du 
réservoir de Kakhovka. Certains d'entre eux soulignent la menace importante que 
représente la propagation d'espèces végétales envahissantes telles que erigeron 
canadensis, ambrosia artemisiifolia, solidago gigantea, etc. A l'inverse, d'autres 
notent que la plupart des plantes envahissantes en Ukraine ne sont pas associées 
aux vallées fluviales et que, par conséquent, les zones drainées seront couvertes 
par des plantes locales.471 Il convient de noter qu'au cours de la première saison 
de croissance après la vidange du réservoir, une activité relativement faible des 
espèces envahissantes a été observée, mais cela peut être dû au fait que la 
catastrophe s'est produite en été, lorsque certaines espèces végétales ont perdu 
la capacité de se propager ou de germer dans les zones libérées par la vidange. 
En outre, certaines espèces envahissantes, telles que robinia pseudoacacia, se 
propagent très rapidement par des pousses racinaires, et par conséquent une 
                                                                  
470 Ibid. 
471 Selon les conclusions fournies par le groupe ukrainien de conservation de la nature ; analyse par 
des experts de l'impact sur les ressources en eau et les éléments environnementaux résultant de la 
destruction du barrage de Kakhovka, voir l'annexe C. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
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poussée de leur installation spontanée et massive sur les surfaces de l'ancien 
réservoir peut se produire plus tard, dans plusieurs années ou même décennies, 
à condition que des communautés végétales naturelles stables dominées par 
d'autres espèces ne se soient pas formées pendant cette période. 

Les scientifiques ukrainiens et étrangers travaillent activement à minimiser les 
conséquences de la catastrophe, ce qui pourrait atténuer certaines des 
conséquences dangereuses qui auraient pu s'ensuivre. Par exemple, le 22 août 
2023, le ministère ukrainien de la protection de l'environnement et des ressources 
naturelles a déclaré : "Le fond de l'ancien réservoir de Kakhovka était couvert de 
trèfle, de luzerne et d'autres plantes. Ces plantes ont été semées par les 
conservateurs du parc afin de prévenir les tempêtes de poussière et la 
propagation d'espèces exotiques".472 Bien qu'il s'agisse d'une expérience pilote 
locale, elle a montré qu'il était possible de minimiser les impacts en ensemençant 
les zones de fonds marins vacants avec des plantes de prairie indigènes et 
précieuses qui empêcheraient les espèces envahissantes de pénétrer dans ces 
zones. 

Outre le bassin du réservoir lui-même, les baies, les ravines et les rivières voisines 
ont également été touchées par l'assèchement, ce qui a eu des conséquences 
importantes pour les masses d'eau voisines et l'ensemble du réseau 
hydrographique relié au réservoir. 

Il semble que l'une des masses d'eau les plus touchées soit les baies et les ravins 
le long du Dnipro en amont de la centrale de Kakhovka, même s'ils sont situés à 
une distance considérable de celle-ci. C'est le cas de la baie d'Oleksiyivska (zone 
estuarienne de la rivière Chortomlyk, un affluent droit du Dnipro). Les 
conséquences de la catastrophe ont été durement ressenties, comme le montrent 
les explications des habitants des villages d'Oleksiyivka et de Kapulivka, situés 
dans la baie. Ces témoignages ont été recueillis par des missions conjointes de la 
TH et de la PEJ.  

 Un habitant du village d'Olesiivka a déclaré : "Le 6 juin 2023, une grande 
masse d'eau est sortie de la rivière — elle bouillonnait, c'était un gros 

                                                                  
472 Ministère de la protection de l'environnement et des ressources naturelles de l'Ukraine, 
[@EnvironmentalofUkraine], (22.08.2023), Facebook, (consulté le 6 mai 2024). URL. 

https://www.facebook.com/EnvironmentalofUkraine/posts/pfbid037mGbUUApYVoQGNjrYwyk5cJiAAu6NjqpuE3amuWKoMDJe4eD97AuJRtF1XjpAgHul?locale=ru_RU
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ruisseau. C'est là que la rivière Chortomlyk se jette dans le réservoir de 
Kakhovka. Environ les deux tiers de la rivière ont disparu.473 

Les habitants ont joué un rôle important dans la préservation du niveau de l'eau 
et de l'habitat local. Ils ont commencé à construire un barrage artisanal le jour 
même. Un témoin décrit la situation : 

 "Beaucoup de gens se sont rassemblés, environ 500 personnes. Les 
entrepreneurs ont fourni des sacs ; tout était organisé. Nous avons 
construit le barrage de nos propres mains de midi à 22 heures. Nous 
avons rempli les sacs de sable et les avons posés ; les hommes et les 
femmes ont travaillé dur. Je suis fier de notre peuple. Ainsi, dès le premier 
jour, nous avons pu arrêter l'eau — nous avons construit manuellement 
un barrage de 5 mètres. Le lendemain, le 7 juin, de grandes entreprises 
ont fourni du matériel, du gravier et des gravats et ont réparé le 
barrage.474 

 Un habitant du village voisin de Kapulivka l'a également confirmé : "Il s'est 
déplacé de 20 à 30 centimètres par jour, comme nous l'avons constaté à 
la ferme piscicole."475  

Un peu plus en aval, près du village de Marianske, se trouve la baie de Marianske, 
où une situation similaire a été observée. Un employé de la compagnie des eaux 
locale a noté la séquence d'événements suivante : 

 "Toutes les heures, je me rendais au barrage [entre les deux parties de 
Maryanske] pour mesurer le niveau de l'eau. Personne ne savait quelles 
seraient les conséquences, ce qui avait explosé exactement. Au cours des 
premières heures, le niveau baissait de 1,20 à 1,30 mètre par heure. Au 
bout de 8 à 10 heures, il était déjà de 80 à 90 centimètres par heure. 
Ensuite, l'eau a baissé au point que le fond du canal était à sec. Le niveau 
normal à cet endroit a toujours été de 2,5 mètres, et le fond était d'environ 
4,5 mètres. C'était le niveau de l'eau, 4,5 mètres, au moment de 

                                                                  
473 Témoin n° 18957. 
474 Ibid. 
475 Témoin n° 19253. 
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l'explosion, et l'eau dépassait même le pont en bois qui avait été construit 
pour remplacer celui qui avait été détruit plus tôt.476 

La conséquence la plus frappante est la destruction de l'habitat et la dégradation 
du milieu de vie, non seulement dans le réservoir lui-même, mais aussi dans les 
nombreux affluents qui l'entourent. Selon des estimations très préliminaires, 
environ un quart des nouvelles plantes sont envahissantes. La quasi-totalité de la 
zone est occupée par un hybride probable de saule blanc (une espèce indigène) 
et de saule fragile étranger. Il remplace le saule blanc sur le Dnipro, mais cette 
espèce hybride n'est pas aussi clairement envahissante.477 

Il est difficile de prédire avec précision l'évolution de la flore et de la faune dans 
les zones touchées par la catastrophe de Kakhovka. Les deux ravins voisins de 
Mylivska et Kamianska (également Novokairovska) en sont un exemple, car les 
conséquences ont été différentes jusqu'à présent. Dans le cas du premier, un 
drainage complet s'est produit et des saules se sont développés au fond. Dans le 
second cas, un certain niveau d'eau a été préservé, bien qu'après l'explosion du 
barrage, son niveau ait baissé de 9,5 à 10 mètres. Une végétation de zone humide 
inondable s'est formée autour de ce ravin.478 

Le déversement d'eau du réservoir de Kakhovka a eu un impact considérable sur 
le système d'approvisionnement en eau des régions voisines, même celles qui ne 
sont pas situées directement sur le rivage. 

La destruction a également eu un impact plus global sur la flore et la faune locales 
(pas seulement l'assèchement du réservoir), qui dépendent directement du 
niveau d'humidité et des précipitations. 

ii) Mortalité des poissons 

Le réservoir de Kakhovka, tout comme les plaines d'inondation inférieures de la 
rivière Dnipro, était l'un des plus grands sites d'élevage commercial et de 
distribution naturelle de poissons d'eau douce en Ukraine.479 Après la disparition 
de l'eau, presque tous les poissons sont descendus avec l'eau ou sont restés sur 
le fond sec. Dans le premier cas, la conséquence la plus probable est que les 
                                                                  
476 Témoin n° 19226. 
477 Virlych, E., (2023). Ce qui se passe actuellement au fond du réservoir Kakhovsky : les biologistes 
de Kherson en parlent. Quartier Kakhovka. URL. 
478 Ibid. 
479 Selon les conclusions fournies par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
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poissons ont été emportés dans la mer Noire, où ils sont morts en raison de 
l'impossibilité de vivre dans l'eau salée. D'autres poissons ont commencé à 
mourir en masse à cause du manque d'eau, ce qui a causé des dommages 
importants non seulement à la situation économique des entrepreneurs locaux, 
mais aussi à la biodiversité de l'habitat aquatique du réservoir de Kakhovka.  

 

1 — Des poissons morts sont 
visibles sur le fond asséché du 
réservoir Nova Kakhovka après la 
rupture du barrage dans le village 
de Marianske dans la région de 
Dnipropetrovsk, en Ukraine, le 7 
juin. REUTERS/Sergiy Chalyi480 

 

 2 — Image de poissons morts 
après le drainage du réservoir de 
Kakhovka publiée par la patrouille 
des pêches de Zaporizhzhia le 15 
juin 2023, près du village de 
Lysohirka, près de Zaporizhzhia481 

                                                                  
480 Chalyi, S., (2023). Dans l'ombre de la guerre, les Ukrainiens fuient les villes submergées par la 
rupture du barrage [Photographie]. Reuters. URL. 
481 Patrouille de protection des poissons de Zaporizhzhia, (15.06.2023), Facebook, (consulté le 6 mai 
2024). URL. 
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Ce phénomène s'est généralisé à l'intérieur du réservoir et dans la plupart des 
baies et des cours d'eau touchés en amont du barrage. De nombreux 
témoignages de résidents l'ont confirmé. 

 Un habitant du village d'Oleksiivka, dans le district de Nikopol, a témoigné 
de ce qui suit : "Il y avait beaucoup de poissons morts. Cela sentait très 
mauvais, alors nous avons fait des cimetières, nous les avons démolis 
nous-mêmes et nous les avons recouverts."482  

 Un habitant du village de Marianske, dans le district de Krivorizhskiy, a 
expliqué la situation comme suit : "Lorsque la peste des poissons a 
commencé, il y avait un risque que les poissons se décomposent. Nous 
avons aidé avec nos moyens de transport ; des volontaires ont ramassé 
les poissons, les ont sortis et les ont enterrés dans des fosses".483 Un 
autre habitant du même village a déclaré "Lorsque l'eau a baissé, nous 
avons eu beaucoup de poissons morts. Pas des tonnes, mais des dizaines 
de tonnes. Au début, les gens ramassaient encore les poissons dans des 
sacs, mais cela a été interdit et [les autorités] ont centralisé la collecte et 
ont emmené [les poissons morts] quelque part."484 

 

Des circonstances similaires sont corroborées par les déclarations d'autres 
colonies, notamment Mykilske, Hrushivka et Snihurivka.485 Toutefois, cette liste 
n'englobe pas toutes les zones touchées par la mortalité des poissons, car le 
problème était effectivement généralisé. 

Selon Mykola Solskyi, alors ministre ukrainien de la politique agraire et de 
l'alimentation, environ 11 400 tonnes de poissons sont mortes à la suite de la 
vidange du réservoir. Il note également que "pendant que [l'eau] descendait, elle 
a emporté les poissons et détruit les 85 fermes piscicoles qui capturaient 
traditionnellement des ressources biologiques aquatiques et qui étaient situées 

                                                                  
482 Témoin n° 18957. 
483 Témoin n° 19226. 
484 Témoin n° 19287. 
485 Témoin n° 19596 ; Témoin n° 19251 ; Témoin n° 19116. 
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en aval : 49 dans le réservoir de Kakhovka et 36 dans le système de l'estuaire de 
Dnipro-Bug".486 

Il est important de noter que les autorités ukrainiennes et les volontaires ont joué 
un rôle clé dans la réduction des dommages subis par les habitants des zones 
côtières en collectant et en éliminant les poissons. Si ces mesures n'avaient pas 
été prises, les poissons auraient commencé à pourrir et à se décomposer, ce qui 
aurait probablement entraîné la propagation de maladies parmi les personnes et 
les autres créatures vivantes de la région. 

iii) Destruction des frayères et des habitats permanents des 
poissons 

À l'époque de l'explosion du barrage, le réservoir de Kakhovka servait d'habitat à 
un large éventail d'espèces de poissons, au nombre d'au moins 43, dont 20 
avaient une valeur commerciale significative, notamment le gardon, la brème 
commune, la brème blanche, le rudd, la carpe européenne et la carpe cruciforme 
(avec des prises annuelles atteignant 2 600 tonnes).487 Toutes les frayères et la 
majeure partie de l'eau, qui étaient essentielles au maintien de la population de 
poissons, ont été décimées à la suite de la destruction et du déversement d'eau 
qui s'en est suivi.488 

La majorité des espèces frayent à la fin du printemps et au début de l'été. C'est 
pourquoi cette saison correspond à la mise en œuvre d'une interdiction de frayer. 
Cette interdiction impose un régime de "silence" spécifique sur les plans d'eau, 
en interdisant la pêche et en imposant des restrictions à la circulation des bateaux 
à moteur, entre autres mesures de précaution.489 En 2023, l'interdiction de frayer 
au printemps et en été était en vigueur du 1er avril au 30 juin dans la grande 
majorité des masses d'eau d'Ukraine, y compris le réservoir de Kakhovka.490 

                                                                  
486 Zharikova, A., (2023). Plus de 11 000 tonnes de poisson, d'une valeur de 10 milliards, ont été 
perdues à cause de l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya - ministère de la 
Politique agraire. Vérité économique. URL. 
487 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature.  
488 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
489 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
490 Mykhaylov, D., (2023), à partir du 1er avril - interdiction de pêcher. Publique | Nouvelles. URL. 

https://web.archive.org/web/20230718225627/https:/www.epravda.com.ua/news/2023/07/13/702198/
https://docs.google.com/document/d/1w2R6_XZTQYH0JgqfrLaoTTRkVVjAxI4G/edit
https://web.archive.org/web/20230331185220/https:/suspilne.media/431754-v-ukraini-z-1-kvitna-nerestova-zaborona-na-vilov-ribi/
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Selon le chef du département d'ichtyologie, de réglementation de la pêche et de 
mise en valeur des terres, de l'agence nationale pour la mise en valeur des terres 
et la pêche dans l'oblast de Mykolaiv : 

 "Les effets de l'explosion de la HPP sur les niveaux de frai seront visibles 
dans trois ans. Nous parlons ici de la carpe cruciforme, du bélier, de la 
perche, du rudd, de la brème et d'autres poissons. En d'autres termes, 
dans 3 ans, nous ne verrons probablement pas ces poissons âgés de 3 
ans. Leurs œufs seront probablement emportés par le débit de l'eau. Lors 
de la prochaine saison de frai, on pourra voir quels poissons vont frayer, 
quel caviar se trouve dans les frayères, etc. 491 

Par conséquent, en raison de la vidange rapide du réservoir, presque tous les 
poissons juvéniles vivant dans les eaux peu profondes se sont échoués et ont été 
confrontés à une mort inévitable, ce qui a compromis leur potentiel de frai à long 
terme. 

iv) Impact sur les oiseaux et les colonies de nidification d'oiseaux 

Les oiseaux, comme les autres animaux, ont été affectés par la sécheresse et les 
inondations. Dans cette sous-section, les conséquences les plus prononcées 
sont l'impact négatif sur leur habitat, leurs zones de reproduction et leur 
migration. 

Dans son rapport du 7 juin 2023, le groupe ukrainien de conservation de la nature 
a prédit la disparition possible de plusieurs espèces d'oiseaux dans le réservoir, 
notamment Ardeola ralloides, Casmerodius albus, Ardea purpurea, et d'autres.492 
Les populations d'oiseaux dépendent des "kuchuhury", des îles situées au centre 
du réservoir où les oiseaux vivent et se reproduisent. Auparavant, ces îles étaient 
isolées de la terre par l'eau, mais aujourd'hui, leur zone est devenue vulnérable 
aux prédateurs et à l'homme.493 Cela affecte non seulement la capacité des 
oiseaux à vivre dans une certaine zone, mais aussi à s'y reproduire avec succès. 

                                                                  
491 Témoin n° 19115. 
492 Kakhovskaya pour la nature sauvage ?, (2023). Groupe ukrainien de protection de la nature. 
URL. 
493 Selon les conclusions fournies par le groupe ukrainien de conservation de la nature ; Évaluation 
environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). Programme des Nations 
unies pour l'environnement, p. 58, URL. 

https://web.archive.org/web/20231003110445/https:/uncg.org.ua/iakymy-ie-naslidky-rosijskoho-teraktu-na-kakhovskij-hes-dlia-dykoi-pryrody/
https://www.unep.org/resources/report/rapid-environmental-assessment-kakhovka-dam-breach-ukraine-2023
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Un nombre important d'oiseaux a probablement été contraint de migrer vers 
d'autres zones côtières.  

 Par exemple, un habitant du village de Tokivske, qui n'est pas situé sur la 
rive du réservoir, a témoigné : "Nous avons une réserve d'importance 
régionale, le complexe fluvial côtier de Kamianske [situé encore plus loin 
que Tokiske du réservoir], qui couvre 2 600 hectares. ... Les oiseaux qui 
vivaient dans le réservoir sont venus chez nous".494 

Comme le note le PNUE dans son évaluation environnementale rapide de la 
rupture du barrage de Kakhovka en Ukraine en 2023, "le réservoir de Kakhovka 
était une partie importante du "corridor naturel longitudinal du Dnipro", qui est le 
plus grand éco-corridor méridional d'Ukraine".495 Son importance réside dans le 
fait qu'il s'agit de l'une des trois principales voies de migration pour les oiseaux, 
reliant la région septentrionale de Polissya et certaines parties du Belarus et de la 
Russie à la côte de la mer Noire. Par conséquent, des changements aussi 
brusques dans les niveaux d'eau et l'habitat des oiseaux locaux peuvent avoir un 
impact négatif sur les itinéraires de migration des oiseaux. Le changement 
soudain de la configuration et du paysage interne de l'ancien réservoir, qui a été 
un point de repère stable et distinct pour les oiseaux pendant plus d'un demi-
siècle, peut entraîner une désorientation des oiseaux pendant les vols.496 

 

                                                                  
494 Témoin n° 18956. 
495 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). Programme 
des Nations unies pour l'environnement, p.58, URL. 
496 Ibid. 

https://www.unep.org/resources/report/rapid-environmental-assessment-kakhovka-dam-breach-ukraine-2023
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v)Conséquences de l'écoulement des eaux pour les réserves 
naturelles 

 

Carte montrant l'effet des inondations sur l'environnement. Les zones potentiellement 
affectées sont dérivées des étendues d'eau d'UNOSAT avant et après l'inondation et des 
limites numérisées des réservoirs avant l'inondation. Les limites du réseau Emeraude et 
du site Ramsar proviennent de la base de données mondiale sur les zones protégées.497 

Le drainage catastrophique du réservoir de Kakhovka a eu des conséquences à 
grande échelle et à long terme sur les complexes naturels de toutes les zones 
protégées situées dans l'ancienne zone aquatique, le long de sa côte, et/ou dans 
la zone d'impact du réservoir sur les conditions écologiques des habitats 
protégés. En particulier, dans la section en aval de la rivière Dnipro, du barrage 
HPP de Dnipro au barrage HPP de Kakhovka, se trouvent deux parcs naturels 
nationaux : Velykyi Luh (dans la partie supérieure du réservoir, le long de la rive 
gauche de la rivière Dnipro) et Kamianska Sich (dans la partie inférieure du 

                                                                  
497 Une évaluation rapide des impacts environnementaux immédiats de la destruction du barrage de 
Nova Kakhovka, Ukraine, (2023). UKCEH & HRW, p. 59, URL. 

https://web.archive.org/web/20240406231240/https:/zenodo.org/records/10462809/files/Kakhovka%20Dam%20Report_UKCEH_HRW_2023.pdf?download=1
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réservoir, le long de la rive droite de la rivière Dnipro, ainsi que le long de la vallée 
principale et des affluents de la rivière Kamianka, avec une superficie totale de 
29 017 hectares). En outre, il existe 23 réserves d'importance nationale et locale 
(paysagère, botanique, ornithologique, entomologique, zoologique générale et 
forestière) d'une superficie totale de 9 411 hectares. Elles comprennent 3 
monuments naturels, 2 parcelles protégées et 1 parc monumental d'art 
paysager.498 

Les zones touchées comprennent les habitats typiques des eaux peu profondes 
et profondes du réservoir, où les représentants des poissons, de la faune, des 
mollusques, des crustacés et des communautés microbiennes sont morts en 
grand nombre. Il comprend également des habitats rares de zones humides 
côtières avec des fourrés sous-marins et de surface de plantes supérieures. Ces 
espèces sont rares au niveau régional, telles que Nuphar lutea, Salvinia natans, 
Trapa natans, etc. 

Par exemple, dans des zones similaires et accessibles en aval de Zaporizhzhia, 
des rhizomes morts massifs de Nuphar lutea, une plante dont les fourrés 
constituaient la base des "jardins" subaquatiques du réservoir démontrant un 
niveau élevé de biodiversité, ont été enregistrés sur le sol du fond nu. 

Pour toutes les zones protégées situées partiellement ou entièrement le long de 
la côte du réservoir (telles que la réserve de Mai Hora, la forêt de Lysa Hora, etc.), 
la fuite d'eau et la diminution soudaine et significative de la base d'érosion ont 
créé une nouvelle menace d'augmentation des processus d'érosion et de 
formation de nouveaux glissements de terrain. 

Pour les réserves plus éloignées des rives du réservoir, telles que Bohdanivskyi, 
Kamianskyi Riparian and River Complex, et Bilozerske Tract, les conséquences 
au cours de la première année après la destruction du barrage semblent avoir été 
minimes. 

Les frayères de poissons situées dans les zones protégées et comprenant des 
surfaces d'eau ont été endommagées. Dans les parcelles de Velyki Kuchuhury et 
Mali Kuchuhury, des sites de nidification d'oiseaux ont été partiellement détruits. 
Cela peut être compensé à l'avenir par la création de sites de nidification 

                                                                  
498 Grachev, A., (2023). Liste des objets du fonds de réserve naturelle d'Ukraine dans la section 
régions. Fonds de réserve naturelle d'Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20240330162335/https:/pzf.land.kiev.ua/pzf-spisok.html
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similaires dans la zone drainée du réservoir. Cependant, dans la phase de 
transition actuelle, jusqu'à ce que de jeunes peuplements d'arbres adaptés aux 
colonies de nidification poussent dans les zones nouvellement drainées, les 
oiseaux de certaines espèces qui établissent des colonies de nidification dans 
des arbres matures sont dans une situation très difficile parce que leurs habitats 
habituels ne sont plus disponibles, ont été détruits ou ne sont pas adaptés à la 
nidification. Cette situation est particulièrement difficile en raison de la perte de 
l'isolement insulaire — comme dans les régions de Mali et de Velyki Kuchuhury 
du parc national de Velykyi Luh — et du fait que les habitats n'ont pas encore été 
formés. 

En général, les complexes naturels des parcs nationaux et autres zones protégées 
ont subi des pertes importantes et irréversibles de biodiversité primaire en raison 
de l'assèchement du réservoir de Kakhovka. Ils continueront à subir une 
restructuration à long terme des écosystèmes à tous les niveaux. Le déroulement 
de ces processus est très difficile à prévoir, mais au cours des prochaines 
décennies, cette zone pourrait, grâce à la revitalisation naturelle et à la 
restauration, former des complexes d'écosystèmes de plaine d'inondation encore 
plus diversifiés et riches, qui seront néanmoins très différents de ceux qui ont été 
détruits lors de l'assèchement du réservoir. 

b) Conséquences des inondations sur la faune et la flore 

Cette section traite des impacts des inondations, qui sont distincts de ceux des 
écoulements rapides d'eau abordés au point 4.2.2(a). Selon l'UNOSAT, environ 
520 km² ont été inondés au 7 juin 2023.499 L'inondation a eu un impact négatif sur 
(і) la flore ; (ii) la faune ; (iii) les oiseaux, les poissons et autres animaux ; (iv) la 
pollution par le pétrole et les substances dangereuses ; et (v) la destruction des 
habitats dans les zones protégées. 

                                                                  
499 Étendue des eaux de crue par satellite entre le mur du barrage de Nova Kakhovka et 
l'embouchure de la rivière Dnipro, Oblast de Khersonska, Ukraine au 07 juin 2023 ; 13:01 UTC, 
(08.06.2023), UNOSAT. URL. 

https://web.archive.org/web/20230726123243/https:/unosat.org/products/3614
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i) Conséquences des inondations sur la flore 

En raison de l'inondation de plus de 520 km²,500 dont 120 km² de forêts,501 de 
nombreuses espèces végétales localement communes sont menacées 
d'extinction. 

La zone située en aval du Dnipro se caractérise par son aridité et son caractère 
sablonneux, et les inondations mettent donc l'habitat en péril. Les zones 
menacées comprennent le parc des sables d'Oleshky, qui fait partie du réseau 
Emeraude d'Europe et constitue l'une des plus grandes zones de steppes 
psammophytiques (sablonneuses) et de dunes de sable (kuchugur) d'Europe.502 
Comme l'ont noté les scientifiques du groupe ukrainien de conservation de la 
nature, de nombreuses espèces indigènes de la région sont menacées 
d'extinction en raison des inondations, telles que Centaurea breviceps, Jurinea 
laxa, Thymus borysthenicus, ainsi que les espèces endémiques de Bug-Dnipro 
Alyssum savranicum, Crataegus alutacea, Agropyron dasyanthum, et 
Goniolimon graminifolium.503 Les inondations auront également un impact sur les 
populations d'orchidées sauvages figurant dans le livre rouge de l'Ukraine, 
notamment Anacamptis coriophora, A. picta, A. palustris, Dactylorhiza incarnata 
et Epipactis palustris.504 

En raison des inondations, une grande partie des forêts de bouleaux et de chênes 
de la région est menacée. Les chênes géants de la région de Kherson, situés dans 
la forêt de Zburiv près de la rive du Dnipro, pourraient ne pas pouvoir supporter 
une inondation prolongée. L'élévation du niveau des nappes phréatiques dans 
toute la région méridionale va non seulement accroître l'humidité du sol, mais 
aussi exacerber les niveaux de salinité.505 L'une des conséquences potentielles 
est la destruction définitive des derniers vestiges de forêts naturelles, également 
connus sous le nom de Hileya, d'après les Histoires d'Hérodote506 

Malheureusement, comme ces territoires sont sous le contrôle des forces 

                                                                  
500 Ibid. 
501 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). Programme 
des Nations unies pour l'environnement, p.61, URL. 
502 La diversité biologique de la région de Kherson est menacée !, (2023). Université nationale des 
bioressources et de la gestion de la nature d'Ukraine. URL. 
503 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
504 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
505 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
506 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 

https://www.unep.org/resources/report/rapid-environmental-assessment-kakhovka-dam-breach-ukraine-2023
https://web.archive.org/web/20240506150547/https:/nubip.edu.ua/node/129297
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d'occupation russes et donc hors d'atteinte, il est impossible d'en évaluer 
pleinement les conséquences négatives.  

ii) Conséquences pour la faune des inondations  

Au cours des 90 dernières années, la plaine inondable de la rivière Dnipro en 
Ukraine a été régulée par la construction de 6 barrages. En conséquence, la plaine 
inondable est devenue peuplée d'animaux dont la capacité à échapper aux 
inondations est limitée. L'élévation soudaine du niveau de l'eau, en particulier 
dans les zones de basse altitude et sur les îles, a noyé de nombreux animaux 
terrestres (mammifères, reptiles, insectes, etc.) et des colonies de nombreuses 
espèces d'oiseaux.507 Selon le ministère ukrainien de la protection de 
l'environnement et des ressources naturelles, environ 20 000 animaux pourraient 
avoir péri à la suite de l'explosion du barrage (ndlr — il s'agit probablement de 
vertébrés, car les pertes parmi les invertébrés ont été beaucoup plus 
importantes).508 

Le déversement soudain d'un énorme volume d'eau douce dans la mer Noire 
pourrait entraîner la mort massive d'organismes marins en raison d'un 
changement brutal de la salinité et d'autres paramètres physiques et chimiques 
de l'environnement aquatique. Le mouvement rapide du puits d'eau douce, 
accompagné d'un coup de bélier et d'un puissant mélange des masses d'eau 
dans la mer, a constitué un facteur négatif supplémentaire. En conséquence, les 
habitats des animaux ont été détruits ou déséquilibrés sur toute la zone de la mer, 
de l'estuaire de Dnipro-Bug au delta du Danube, pendant au moins un an. 

Immédiatement après l'explosion du barrage, les scientifiques ont parlé d'un 
impact significatif sur les espèces de fourmis propres à la région. Presque tous 
les endroits où les scientifiques avaient précédemment observé la fourmi 
Liometopum microcephalum ont été ensevelis sous l'eau.509 Des inquiétudes 
similaires ont été exprimées concernant l'extinction potentielle de Tapinoma 

                                                                  
507 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
508 Environnement des ressources naturelles de l’Ukraine, (2023). Lors de la réunion des ministres 
de l'Environnement des pays de l'UE, Ruslan Strelets a évoqué les conséquences de l'explosion de 
la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Portail du gouvernement. URL. 
509 Selon les résultats fournis par le Groupe ukrainien de conservation de la nature ; Mytsyshyn, G., 
(2023). Saper la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya : quelles espèces d'animaux rares 
disparaîtront à jamais. KP.UA. URL. 

https://www.kmu.gov.ua/news/ruslan-strilets-na-zustrichi-ministriv-dovkillia-krain-ies-rozpoviv-pro-naslidky-dlia-dovkillia-vid-pidryvu-kakhovskoi-hes?fbclid=IwAR11E41fBHpZwgFT-zinGu2wrUa2dRw5i5JA2xLhR_SQ_RLqsvYkAvF9y-g
https://web.archive.org/web/20230621082818/https:/kp.ua/ua/incidents/a671062-pidriv-kakhovskoji-hes-jaki-vidi-ridkisnikh-tvarin-zniknut-nazavzhdi
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kinburni, une autre espèce locale de fourmis.510 Il en va de même pour un grand 
nombre d'animaux terrestres, y compris les reptiles, qui, selon les scientifiques 
du Ukrainian Nature Conservation Group, sont particulièrement sensibles à la 
montée du niveau des eaux et aux modifications de l'habitat.511 Certaines de ces 
espèces figurent dans le livre rouge de l'Ukraine, notamment Vipera renardi, 
Dolichophis caspius, Elaphe sauromates et Coronella austriaca. En outre, 
certaines espèces sont inscrites aux annexes II et III de la convention de Berne, 
comme Lacerta agilis et Eremias arguta.512 

À plusieurs reprises, des animaux transportés par l'eau ont été trouvés en aval. 
C'est le cas des tritons, des tortues des marais et des serpents dans le port 
d'Odessa.513 En outre, le 14 juin 2023, le ministère ukrainien de la protection de 
l'environnement et des ressources naturelles a publié des photos de tritons du 
Livre rouge morts trouvés par des employés du parc national des estuaires de 
Tuzly. Nombre d'entre eux sont morts parce qu'il leur était impossible de vivre 
dans l'eau salée, et les survivants ont été déplacés dans un environnement 
approprié afin d'atténuer les dommages supplémentaires.514 

 

                                                                  
510 Ibid. 
511 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 
512 Selon les conclusions fournies par le groupe ukrainien de conservation de la nature ; Conseil de 
l'Europe, (1979). Annexe II - Espèces de faune strictement protégées. Convention relative à la 
conservation de la vie sauvage et du milieu naturel de l'Europe. URL ; Document - Annexe III : 
espèces de faune protégées, (1994). Agence européenne pour l'environnement. URL. 
513 Stebloska A., (2023). Serpents, tortues et tritons : les animaux de la région de Kherson continuent 
d'être secourus à Odessa. Publique | Nouvelles. URL. 
514 Près de 150 tritons de la liste rouge sont morts parce qu'ils avaient été transportés de l'eau douce 
vers l'eau salée à la suite de l'explosion de Kakhovskaya par les Russes, (2023). ZMINA. URL. 

https://web.archive.org/web/20230327012646/https:/rm.coe.int/1680304355
https://web.archive.org/web/20230307112408/https:/eunis.eea.europa.eu/references/1567/species
https://web.archive.org/web/20240506151244/https:/suspilne.media/odesa/511145-zmii-cerepahi-ta-tritoni-v-odesi-prodovzuut-ratuvati-tvarin-pisla-pidrivu-kahovskoi-ges/
https://web.archive.org/web/20240110224119/https:/zmina.info/news/majzhe-150-chervonoknyzhnyh-trytoniv-zagynuly-bo-yih-vyneslo-z-prisnoyi-u-solonu-vodu-vnaslidok-pidryvu-rosiyanamy-kahovskoyi-ges/
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1 – Image de tritons rejetés dans la mer 
Noire après l'explosion du réservoir de 
Kakhovka515 

2 – Image de grenouilles rejetées dans 
la mer Noire après l'explosion du 
réservoir de Kakhovka.516 

Il en va de même pour les mammifères et autres animaux qui habitaient les zones 
inondées. Comme l'a noté le ministre ukrainien de la protection de 
l'environnement et des ressources naturelles, "les chevaux, les daims, les cerfs, 
les sangliers, les chevreuils, les rats musqués, les castors, les renards, les lièvres 
et les oiseaux... les ailes ne garantissent pas la survie des oiseaux après cette 
catastrophe. Ceux qui ont miraculeusement survécu sont obligés de quitter leur 
habitat, de chercher un nouvel endroit et de s'adapter à de nouvelles 
conditions".517 Les scientifiques affirment qu'environ 70 % de la population 
mondiale de souris du bouleau de Nordmann (Sicista loriger) se trouvait dans la 
zone inondée, ce qui pourrait entraîner l'extinction de cette espèce ou, du moins, 
une réduction significative de son nombre.518 Le rat taupier aveugle (Spalax 
arenarius) suscite également des inquiétudes, car environ 50 % de sa population 
a été touchée par les inondations. Le jéroboa à queue épaisse de Falz-Fein 

                                                                  
515 Ministère de la protection de l'environnement et des ressources naturelles de l'Ukraine 
[@EnvironmentalofUkraine], (14.06.2023), Facebook, (consulté le 6 mai 2024). URL 
516 Pavlenko M., (2023). Au bord de la mer Noire, fragilisant la centrale hydroélectrique de 
Kakhovskaya (photo, vidéo). NSN - Nouvelles de l'Ukraine. URL. 
517 La mort d'animaux sauvages due à la destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya 
a coûté plus de 880 millions de ₴, (2023). Ukrinform. URL. 
518 Selon les résultats fournis par le groupe ukrainien de conservation de la nature ; Borysikhina, K., 
(2023). Jusqu'à 70% de la population. le scientifique a mis en garde contre l'extinction massive 
d'un rongeur rare. NV Techno. URL. 

https://www.facebook.com/EnvironmentalofUkraine/posts/pfbid0mcFGowBDJgLmMRkN9ewSHKRYD6wq3vQJmMEw7r5YeQ4tbd5KyjZwtTN9i5AXoG3El
https://web.archive.org/web/20230619195406/https:/nikopolnews.net/ukraina/saira-mertvykh-tvaryn-prodovzhuie-vynosyty-na-bereh-chornoho-moria-pislia-pidryvu-kakhovskoi-hes-foto-video/
https://web.archive.org/web/20231206152312/https:/www.ukrinform.ua/rubric-society/3723479-zagibel-dikih-tvarin-cerez-pidriv-kahovskoi-ges-ocinuetsa-u-ponad-880-miljoniv.html
https://web.archive.org/web/20230607133801/https:/techno.nv.ua/ukr/popscience/cherez-zatoplennya-kahovskoji-ges-mozhe-zniknuti-ridkisniy-vid-ekolog-50330121.html
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(Stylodipus telum falzfeini), une espèce de rongeur endémique de la région, est 
confronté à des défis similaires.519 

Les inondations ont également tué environ 300 animaux dans le zoo de Kazkova 
Dibrova. Bien que le zoo soit situé en territoire occupé, l'administration russe n'a 
pris aucune mesure pour évacuer les animaux en temps voulu. Lorsque les 
employés sont arrivés au travail le matin, le zoo avait déjà été inondé.520 

À long terme, les amphibiens pourraient être le groupe d'animaux le plus affecté 
par le déversement soudain de la totalité du volume du réservoir de Kakhovka 
dans le Dnipro inférieur et l'estuaire du Dnipro-Bug. Leurs populations sont 
généralement très vulnérables à tout changement dans le régime de l'habitat et 
se rétablissent très lentement après un déclin des effectifs. La plus grande 
préoccupation est la forte probabilité d'extinction complète de la population 
endémique du bas Dnipro du triton du Danube (Triturus dobrogicus), une espèce 
inscrite à l'annexe II de la Convention de Berne, sur la liste rouge de l'UICN et 
dans la troisième édition du livre rouge de l'Ukraine (2009). 

iii) Conséquences pour les oiseaux et les poissons 

La section du cours inférieur de la rivière Dnipro, du barrage HPP de Kakhovka à 
l'embouchure, est la partie clé de la rivière pour la subsistance et la reproduction 
des populations naturelles de la faune piscicole. Le caractère naturel du chenal et 
de la plaine d'inondation a été préservé dans cette section. Cette section du 
Dnipro, avec son ensemble de bras, de baies, de lacs de plaine d'inondation et de 
marais, présentait des conditions favorables à la croissance et à la reproduction 
de nombreuses espèces de poissons. Il y avait une répartition claire des habitats 
pour les différentes espèces à différents stades de leur cycle de vie. Cependant, 
l'inondation anormale et puissante provoquée par l'explosion et la destruction du 
barrage de Kakhovka a entraîné la destruction de la quasi-totalité de ces habitats. 
De grands volumes d'eau ont inondé la région d'ordures, de déchets et de vastes 
quantités de sol érodé, en particulier dans les zones situées en aval du Dnipro, en 

                                                                  
519 Selon les résultats fournis par le Groupe ukrainien de conservation de la nature ; Mytsyshyn, G., 
(2023). Saper la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya : quelles espèces d'animaux rares 
disparaîtront à jamais. KP.UA. URL ; Vovk, K., (2023). les animaux pourraient disparaître en raison 
des inondations après l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Свідомі. URL. 
520 Boyko, M., (2023). environ 300 animaux sont morts dans le zoo de Novaya Kakhovka : pourquoi 
n'ont-ils pas pu être sauvés. ТСН.ua. URL. 

https://web.archive.org/web/20230621082818/https:/kp.ua/ua/incidents/a671062-pidriv-kakhovskoji-hes-jaki-vidi-ridkisnikh-tvarin-zniknut-nazavzhdi
https://web.archive.org/web/20230927044231/https:/svidomi.in.ua/page/tsilyi-vyd-ridkisnykh-tvaryn-mozhe-znyknuty-cherez-zatoplennia-pislia-pidryvu-kakhovskoi-hes
https://web.archive.org/web/20230911053941/https:/tsn.ua/ato/u-zooparku-novoyi-kahovki-zaginulo-blizko-300-tvarin-chomu-yih-ne-zmogli-vryatuvati-2344969.html
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dessous de la ville de Kherson. En conséquence, les propriétés physico-
chimiques des masses d'eau ont subi des changements soudains et significatifs. 

Selon d'éminents ichtyologistes, le drainage de l'eau du réservoir a entraîné 
l'extinction complète d'espèces de poissons plus vulnérables et plus rares. Il 
s'agit notamment de la population de sandres (Sander marinus) de la partie 
inférieure du Dnipro et du déclin critique des populations d'espèces plus 
communes et à valeur commerciale présentes dans le Dnipro et l'estuaire du 
Dnipro-Bug en aval de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. Selon le 
professeur Serhii Afanasiev, directeur de l'Institut d'hydrobiologie de l'Académie 
nationale des sciences, qui est également membre d'un groupe de travail établi à 
la NASU pour évaluer et prévoir les conséquences de la catastrophe (pour les 
bioressources aquatiques), "au total, environ 8 000 tonnes de poissons 
commerciaux sont morts dans le marteau d'eau de Kherson à l'estuaire de 
Dnipro-Bug".521 La partie de la faune piscicole qui se trouvait dans la zone de 
contact entre l'eau douce du Dnipro et l'eau de mer salée a le plus souffert : lors 
du passage de l'onde de crue (mur d'eau), la plupart de ces poissons et autres 
organismes aquatiques ont été entraînés par un courant anormalement puissant 
dans la zone d'eau salée, où les espèces d'eau douce meurent rapidement. 

Selon les scientifiques et les experts en pêche,522 "Après la destruction du 
barrage, l'importante vitesse d'écoulement de l'eau pendant l'assèchement a 
entraîné l'inondation des sections inférieures du réservoir depuis Kherson, 
Oleshki, Gola Prystan, et plus loin jusqu'à l'estuaire du Dnipro. Le 9 juin 2023, le 
taux de baisse du niveau de l'eau dans la partie supérieure du réservoir de 
Kakhovka a permis à de nombreux poissons de réagir au changement de régime 
hydrologique et de quitter en grande partie les zones peu profondes. Cependant, 
la majorité des groupes d'espèces limnophiles se sont déplacés vers l'aval, vers 
l'estuaire du Dnipro, ou ont rejoint les plaines inondables nouvellement formées 
au-delà de l'ancienne ligne de rivage. La faune du réservoir, emportée par le flux 
d'eau dans les plaines inondables formées en dessous du barrage HPP de 
Kakhovka, est en grande partie morte avec l'abaissement de la vague 
                                                                  
521 Galukh, O., (2023). le poisson a déjà disparu de la surface de la Terre : le scientifique a parlé des 
conséquences de la destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Soirée Kyiv 
(Вечірній Київ). URL. 
522 Entretien du directeur de l'Institut d'hydrobiologie de l'Académie nationale des sciences 
d'Ukraine avec un membre correspondant, Serhii Afanasyev, de l'Académie nationale des sciences 
d'Ukraine concernant la centrale hydroélectrique de Kakhovskoi (2023). Institut d'hydrobiologie de 
l'Académie nationale des sciences d'Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20231111235331/https:/vechirniy.kyiv.ua/news/84917/
https://web.archive.org/web/20240506152324/https:/hydrobio.kiev.ua/ua/novyny/184-2023/cherven/144-proiekt-pro-nauku-kompetentno-hist-s-afanasiev-2023
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"d'inondation" et le rejet sur le rivage.523 De nombreux poissons sont restés dans 
les plans d'eau temporaires nouvellement formés, qui sont devenus des pièges 
mortels pour eux lorsque ces plans d'eau ont perdu leur connexion avec le lit 
principal de la rivière Dnipro. 

Selon les prévisions les plus optimistes, il faudra au moins 10 à 12 ans pour rétablir 
les stocks des principales bioressources aquatiques commerciales dans l'état où 
ils se trouvaient avant la catastrophe. 

Il est également important de noter les impacts sur les populations d'oiseaux 
aquatiques et d'échassiers du cours inférieur du Dnipro. De nombreuses îles 
fluviales et la plaine inondable du Dnipro dans la zone allant de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka à l'estuaire du Dnipro-Bug offraient des conditions 
favorables à la nidification et à la reproduction de plus de 50 espèces d'oiseaux, 
dont la plupart figurent à l'annexe II de la Convention de Berne sur la conservation 
de la flore et de la faune sauvages et des habitats naturels de l'Europe. Au 
moment de l'explosion du barrage de Kakhovka, toutes ces espèces avaient des 
oisillons ou des nichées. Pour les espèces dont les poussins ne sont pas adaptés 
pour nager à un âge précoce, les eaux de crue ont tué toute la progéniture. Les 
inondations ont également tué la plupart des couvées d'oiseaux aquatiques, car 
les poussins n'ont pas pu faire face au puissant courant, ont perdu leurs parents, 
ont été désorientés, ont perdu l'accès aux sources de nourriture et sont morts. 

Les poissons et les oiseaux ont également subi un appauvrissement de leurs 
sources de nourriture, des changements dans la chimie de l'eau (en particulier 
dans l'estuaire du Dnipro-Bug et dans les zones adjacentes de la mer Noire) et le 
rejet de substances toxiques provenant d'entrepôts de pesticides semi-
immergés, de déchets ménagers et de déchets industriels qui ont pénétré en 
grandes quantités dans le Dnipro et la mer Noire après l'inondation des zones 
habitées et des zones industrielles le long des rives du Dnipro.524 

                                                                  
523 Novitskyi, R., Hapich, H., Maksymenko, M., Kutishchev, P. et Gasso, V., (2024). Pertes des 
services écosystémiques de la pêche dans le delta du Dniepr et dans la région du réservoir de 
Kakhovske causées par les actions militaires en Ukraine. Frontiers in Environmental Science. Vol 12. 
URL. 
524 Kozova, L., (2023). Sans moules ni gobies : les conséquences connues pour la mer Noire après 
l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. УНІАН. URL. 

https://www.frontiersin.org/articles/10.3389/fenvs.2024.1301435/full
https://web.archive.org/web/20230615221116/https:/www.unian.ua/ecology/bez-midiy-ta-bichkiv-vidomi-naslidki-dlya-chornogo-morya-pislya-pidrivu-kahovskoji-ges-12293172.html
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iv) Pollution par les hydrocarbures et les substances dangereuses 

Des quantités considérables de polluants environnementaux potentiellement 
dangereux (c'est-à-dire du pétrole, d'autres produits chimiques, des déchets de 
cimetières de bovins, etc.) ont été rejetés dans l'eau en raison de son débit élevé. 
La pollution de l'eau par ces substances est abordée plus en détail dans la section 
4.2.1(d), mais voici un bref aperçu des principaux polluants et de l'impact potentiel 
de cette pollution sur la flore et la faune. 

Selon Ihor Syrota, PDG d'Ukrhydroenergo, l'entreprise publique responsable de 
la maintenance de la centrale de Kakhovka, la centrale contenait plus de 450 
tonnes d'huile dans ses unités et ses transformateurs.525 Immédiatement après 
l'explosion, environ 150 tonnes d'huile et de graisse sont entrées dans l'eau, avec 
un risque de fuite potentielle de 300 tonnes supplémentaires, comme l'a confirmé 
Fabrice Martin, directeur national de CARE Ukraine.526 De son côté, REACH a 
affirmé qu'au moins 465 000 tonnes d'huile de transformateur s'étaient 
échappées de la centrale électrique de Kakhovka.527 

Outre les fuites directes de pétrole du barrage, il faut tenir compte d'autres 
sources de polluants, telles que les usines chimiques, les dépôts pétroliers, les 
stations-service, les cimetières de bétail, etc. situés en aval. Les polluants 
dispersés par ces sources comprennent l'ammoniac, les antibiotiques, le 
biodiesel, le chlore, l'alcool isopropylique, le kérosène, les huiles et les solvants, 
et divers produits pétroliers.528 

Le pétrole lourd a tendance à adhérer aux plages, aux rivages, aux plantes et aux 
organismes tels que les oiseaux. Lorsqu'il reste collé ou forme une nappe flottante 
à la surface de l'eau, le pétrole peut étouffer tout ce qui se trouve en dessous.529 

Les composants présents dans le pétrole peuvent avoir des effets négatifs sur la 
reproduction des organismes, les muqueuses, les systèmes respiratoires et le 
                                                                  
525 Timochenko, Kuzmenko, S. et Realii, D., (2023). Il sera possible de traverser le lit du Dnipro à 
pied : le directeur général d'Ukrhydroenergo sur les conséquences de l'explosion de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya. Radio Svoboda URL. 
526 Ukraine : L'explosion de l'usine de Kakhovka entraîne le déplacement de près de 1900 ménages - 
Les mines terrestres flottantes et la marée noire constituent une menace supplémentaire, (2023). 
CARE International. URL. 
527 Aperçu de la situation en Ukraine : Brèche dans le barrage de Kakhovka, (2023). REACH, p.8, 
URL. 
528 Ibid. 
529 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). Programme 
des Nations unies pour l'environnement, p.58, URL. 

https://web.archive.org/web/20231010164741/https:/www.radiosvoboda.org/a/kakhovska-hes-naslidky/32447386.html
https://web.archive.org/web/20230607135404/https:/www.care-international.org/news/ukraine-explosion-kakhovka-plant-displaces-nearly-1900-households-floating-landmines-and-oil
https://web.archive.org/web/20231227004956/https:/repository.impact-initiatives.org/document/reach/4671cd41/REACH_UKR_Situational-Overview_Kakhovka-Dam-Breach__16-June-2023_EN.pdf
https://www.unep.org/resources/report/rapid-environmental-assessment-kakhovka-dam-breach-ukraine-2023
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fonctionnement des organes. En outre, l'exposition aux hydrocarbures peut 
entraîner une perte de poids, des changements de comportement et, en fin de 
compte, la mort des organismes et des plantes aquatiques. 

v) Conséquences pour les réserves naturelles 

L'onde de choc et le mur d'eau formés après l'explosion du barrage HPP de 
Kakhovka ont entraîné des pertes de biodiversité ainsi que la destruction et la 
dégradation directes d'écosystèmes et de paysages dans les zones protégées 
situées dans la zone d'inondation de la catastrophe (de Nova Kakhovka aux eaux 
côtières de la mer Noire incluse). 

Les écosystèmes et les populations d'organismes vivants dans les parcs naturels 
nationaux et autres zones protégées en dehors de l'estuaire du Dnipro ont 
également été affectés par ces processus, la plupart d'entre eux étant des zones 
clés de conservation de la nature de la région septentrionale de la mer Noire au 
plus haut niveau, telles que les réserves de biosphère de la mer Noire et du 
Danube, le parc naturel national de Nyzhniodniprovsky, les estuaires de Tuzly et 
la Biloberezhzhia de Sviatoslav. 

La superficie totale des zones protégées qui ont été directement ou indirectement 
touchées par les crues soudaines s'élève à plus de 205 000 hectares. Ces terres 
comprennent 2 réserves de biosphère, 4 parcs naturels nationaux, 5 réserves 
botaniques, 1 réserve hydrologique, 2 réserves zoologiques générales, 4 réserves 
paysagères (dont 3 d'importance nationale) et 1 réserve forestière (avec des 
bosquets reliques de bouleaux de Dnipro). Elle comprend également 1 monument 
naturel botanique, zoologique et hydrologique et 3 parcelles protégées. 530 

Il est impossible de déterminer avec certitude la superficie des terres qui ont été 
directement inondées par les eaux du Dnipro. Certaines zones ont été inondées 
pendant une courte période, ce qui est maintenant difficile à reconnaître à partir 
des images satellite, tout comme les zones avec une couverture dense d'herbe 
ou d'arbres et d'arbustes qui ont été inondées. Mais même dans les endroits où 
la profondeur de l'eau d'inondation était minime, des complexes d'organismes du 
sol sont morts en raison du déplacement de l'air par l'eau. Les hauts bancs de 
sable (dunes), qui s'élèvent à plusieurs mètres, voire dizaines de mètres au-
dessus de la plaine inondable du Dnipro, étaient inaccessibles aux eaux de crue. 

                                                                  
530 Grachev, A., (2023). La liste des objets du fonds de réserve naturelle d'Ukraine par région. Fonds 
de réserve naturelle d'Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20240330162335/https:/pzf.land.kiev.ua/pzf-spisok.html
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Cependant, ces zones ont également connu des changements environnementaux 
négatifs en raison de l'irrigation anormalement excessive des fonds de dunes et 
de la transformation subséquente des niveaux et de la qualité de l'eau dans les 
aquifères sous-jacents. 

Le parc naturel national de Nyzhniodniprovsky a été le plus touché par 
l'inondation catastrophique causée par l'explosion du barrage. Plus de 95 % de 
son territoire est situé dans la plaine inondable du Dnipro et a été inondé. Les 
puissants débits d'eau qui ont jailli sous le barrage hydroélectrique ont érodé la 
couche de sol fertile dans la zone inondée, détruit les organismes vivants qui 
formaient les écosystèmes de la plaine d'inondation (algues du sol, plantes 
supérieures, mycélium fongique, animaux unicellulaires, invertébrés du sol et 
vertébrés), perturbé ou détruit les connexions entre les habitats dans les zones 
inondées et modifié la stratigraphie primaire des horizons génétiques dans le sol. 
Tous les types d'habitats du parc, sans exception, ont été affectés par 
l'inondation. 

En plus des changements totaux susmentionnés dans les écosystèmes causés 
par les inondations, nous avons observé la mort de représentants d'espèces 
fauniques rares qui font l'objet d'une protection spéciale dans le parc national, 
comme le vison d'Europe (Mustela lutreola), le blaireau et la souris de bouleau de 
Nordmann (Sicista loriger).531 Pour des espèces telles que le castor d'Eurasie 
(Castor fiber), la loutre d'Eurasie (Lutra lutra) et la musaraigne aquatique 
méditerranéenne (Neomys anomalus), des habitats spécifiques avec des terriers 
ont été détruits (emportés par les eaux, inondés), qui abritaient des animaux 
jeunes et adultes piégés après les inondations et les effondrements du sol. 

4.2.3. Influence néfaste sur les sols 
La région de Kherson est principalement connue pour sa production agricole dans 
les domaines des légumes, des fruits et des melons, et la composition du sol joue 
un rôle important dans la vie de la région, tant sur le plan économique que culturel. 

Les sols en amont et en aval ont été affectés par la destruction du barrage de 
Kakhovka. En particulier, les sols en amont ont subi (a) une déshydratation et une 
salinisation des sols résultant de l'assèchement du territoire en amont. Les sols 

                                                                  
531 Kozhushko, A., (2023). Le parc naturel de Nijni Dnipro a été complètement détruit après 
l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya. Les faits. URL. 

https://web.archive.org/web/20230629123841/https:/fakty.com.ua/ua/ukraine/20230609-nyzhnodniprovskyj-pryrodnyj-park-povnistyu-znyshheno-pislya-pidryvu-kahovskoyi-ges/
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en aval, quant à eux, ont été affectés par (b) : (i) le lessivage de la couverture 
fertile du sol, (ii) la salinisation du sol, et (iii) la pollution par des métaux lourds et 
d'autres contaminants. 

Il convient de noter que certains des impacts environnementaux prévus avant 
ou immédiatement après l'explosion du barrage n'ont pas été aussi graves que 
prévu. 

 

а) Déshydratation et salinisation des sols résultant de 
l'assèchement du territoire en amont 

L'écoulement de l'eau du réservoir de Kakhovka a entraîné un drainage important 
des sols entourant le lit de la rivière Dnipro et ses affluents, ce qui a entraîné la 
formation de sols sablo-argileux instables.532 Selon les scientifiques, à la suite de 
l'incident, les zones occupées par le réservoir de Kakhovka, ainsi que le lit de la 
rivière et les zones en aval du Dnipro inférieur, ont été drainées à 80 %.533 

L'assèchement brutal entraîne un certain nombre de conséquences négatives et 
constitue un facteur de développement de l'érosion chimique et éolienne des 
sols, ainsi que de développement des processus suivants : 1. la propagation 
rapide d'espèces végétales envahissantes agressives, en particulier des arbustes 
et des arbres ; 2. l'appauvrissement de la couverture du sol ; et 3. la désertification 
avec l'ouverture des fonds sablonneux et d'autres changements dans le 
microclimat. 

Le PNUE confirme que l'une des conséquences possibles de l'assèchement est 
la formation de tempêtes de sable et l'exacerbation des effets du changement 
climatique. La végétation, qui joue un rôle crucial dans la stabilisation des dépôts 
de sédiments, pourrait subir un stress supplémentaire et le risque de 
désertification dans les régions voisines s'en trouverait accru.534 Le 12 juillet 2023, 
des représentants du groupe ukrainien de conservation de la nature ont constaté 
la désertification des fonds marins et ont fourni des images à ce sujet.535 En 
                                                                  
532 Analyse par des experts de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur les ressources 
en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 
533 Ibid. 
534 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). Programme 
des Nations unies pour l'environnement, p.27, URL. 
535 Qu’est-il arrivé à la nature au-dessus de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya ?, (2023). 
Groupe de protection de la nature ukrainienne, URL. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
https://www.unep.org/resources/report/rapid-environmental-assessment-kakhovka-dam-breach-ukraine-2023
https://web.archive.org/web/20231129183510/https:/uncg.org.ua/shho-stalo-z-pryrodoyu-vyshhe-kahovskoyi-ges/
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automne 2023, les mêmes scientifiques ont visité le site de drainage du réservoir 
de Kakhovka et les ravines avoisinantes et ont constaté une amélioration de la 
situation et une augmentation du nombre de plantes.536 

 

Photos du fond asséché du réservoir de 
Kakhovka publiées par le Ukrainian 
Nature Conservation Group le 12 juillet 
2023537 

Le risque élevé d'érosion éolienne, de déflation et de désertification est confirmé 
par l'imagerie satellite. L'étude par satellite de l'indice d'humidité différentielle 
normalisé (NDMI), un indicateur utilisé pour déterminer le taux d'humidité de la 
végétation et surveiller la sécheresse, a montré des changements spectaculaires 
avant et après la destruction du barrage. Selon la méthodologie de l'IMDN, les 
valeurs négatives, c'est-à-dire les valeurs proches de -1, correspondent à une 
zone de sol ouvert. Les valeurs proches de zéro indiquent un environnement 
aquatique. 538 

La comparaison des mesures de la même zone en juillet 2020 et en juillet 2023 
montre que la quasi-totalité de la zone du réservoir de Kakhovka a acquis des 
valeurs négatives. Cela s'applique également à une grande partie du territoire au 
sud dans les régions de Zaporizhzhia et Kherson. Les images suivantes 

                                                                  
536 Struk, O., (2023). Mer de saules. Ou ce qui se passe actuellement sur le site du réservoir 
Kakhovsky (vidéo). LB.ua. URL. 
537 Qu’est-il arrivé à la nature au-dessus de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya ?, (2023). 
Groupe de protection de la nature ukrainienne, URL. 
538 Analyse par des experts de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur les ressources 
en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 

https://web.archive.org/web/20240508173425/https:/lb.ua/society/2023/10/25/580982_verbove_more_abo_shcho_zaraz.html
https://web.archive.org/web/20231129183510/https:/uncg.org.ua/shho-stalo-z-pryrodoyu-vyshhe-kahovskoyi-ges/
https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
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confirment le développement planaire de la sécheresse et la dégradation du sol 
de surface et de la couche végétale en raison de l'assèchement causé par le 
retrait de l’eau du réservoir de Kakhovka et du système de canaux d'irrigation, ce 
qui se traduit par une valeur négative de l'indice. L'augmentation de la couverture 
des zones drainées, basée sur les données satellitaires obtenues au cours de l'été 
suivant l'explosion de la HPP, est d'environ 45% par rapport aux valeurs 
historiques de la variabilité annuelle dérivée de l'analyse de la superposition des 
données satellitaires.539 

 

a — Analyse de la teneur en eau du sol souterrain dans les zones adjacentes au réservoir 
de Kakhovka pour la période de juillet 2020540 

                                                                  
539 Ibid. 
540 Généré par Sentinel Hub dans son analyse de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka 
sur les ressources en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 
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b — Analyse des changements de la teneur en eau du sol souterrain dans les zones 
adjacentes au réservoir de Kakhovka à la suite de la destruction du barrage de Kakhovka, 
pour la période de juillet 2023541 

L'explosion du barrage a des conséquences négatives sur la santé des sols. Les 
territoires des Oblasts de Dnipropetrovska, Zaporizhska et Khersonska, qui sont 
situés dans le bassin versant du réservoir de Kakhovka et du Dnipro inférieur, se 
trouvent dans une zone climatique où les niveaux d'humidité annuels sont 
insuffisants et se caractérisent par des conditions défavorables à la formation de 
l'équilibre hydrique. Cela affecte les volumes des ressources en eau. Le déficit 
de l'équilibre climatique de l'eau menace la désertification des territoires. Cela 
aurait été possible même si les conditions (écoulement des eaux de surface et 
souterraines formé par des solutions d'ingénierie hydraulique telles que la 

                                                                  
541 Ibid. 
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construction du barrage de Kakhovka et la régulation du débit de la rivière Lower 
Dnipro) qui existaient avant la catastrophe avaient été maintenues. 542 

Selon le PAX, la déshydratation du sol entraînera la disparition de la végétation et 
une augmentation des substances toxiques nocives dans le sol. Tous ces facteurs 
conduiront à la salinisation des sols, à une diminution de leur productivité et à la 
dégradation des terres arables, ce qui limitera fortement la capacité d'exploitation 
agricole de la région.543 

Comme l'a noté l'Organisation des Nations unies pour l'alimentation et 
l'agriculture ("FAO"), il existe un risque que les précipitations ne permettent pas 
une irrigation suffisante pour une production agricole normale. En outre, si la 
perturbation du système d'irrigation persiste pendant plusieurs saisons, la salinité 
du sol risque de s'aggraver encore. Par conséquent, l'absence d'irrigation, la 
modification des schémas de culture, voire l'abandon des terres dans certaines 
zones, pourraient aggraver l'érosion des sols et déclencher une série de 
répercussions environnementales et sociales. 544 

L'assèchement du lit du réservoir de Kakhovka, qui s'est produit à la suite de 
l'endommagement du barrage, a conduit à la formation de sols drainés instables 
de composition sablo-argileuse. Ceux-ci sont plus enclins à l'érosion éolienne et 
solaire en raison de leur composition légère et à grains fins. Les images satellites 
ont révélé que les zones occupées par le réservoir de Kakhovka, ainsi que le lit 
de la rivière et les zones en aval du Dnipro inférieur, sont asséchées à 80 %. 

La défaillance du système d'irrigation de Kakhovka a mis en péril environ 1,1 
million d'hectares de systèmes d'irrigation, pour une superficie nominale de 1,9 
million d'hectares.545 

L'assèchement brutal des sols a un certain nombre de conséquences négatives, 
telles que la facilitation de la propagation rapide d'espèces végétales 

                                                                  
542 Analyse par des experts de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur les ressources 
en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 
543 PAX. (2023). Une évaluation préliminaire des risques environnementaux liés à l'inondation du 
barrage de Kakhovka (Numéro de rapport si disponible), p. 6. URL. 
544 Mise à jour du SMIAR - Ukraine : Les eaux de crue dues à la rupture du barrage de Kakhovka se 
sont retirées, mais des inquiétudes subsistent quant à l'avenir de la production agricole, (2023). 
Organisation des Nations unies pour l'alimentation et l'agriculture, p.5, URL. 
545 Analyse par des experts de l'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur les ressources 
en eau et les éléments environnementaux, voir l'annexe C. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
https://paxvoorvrede.nl/wp-content/uploads/2023/06/PAX_REPORT_Kakhovka_FIN.pdf
https://web.archive.org/web/20240508180558/https:/openknowledge.fao.org/server/api/core/bitstreams/d32b6407-a387-412c-9490-71a75c839051/content
https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-c.pdf
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envahissantes, l'appauvrissement de la couverture fertile du sol, la désertification 
avec l'ouverture de fonds sablonneux et la salinisation. 

La salinisation des sols a de graves conséquences à court et à long terme pour la 
région méridionale. En l'absence d'humidité supplémentaire du sol provenant de 
l'eau douce du réservoir de Kakhovka, les sols sujets à la salinisation connaîtront 
une intensification de l'accumulation de sels de chlore et de sulfate. Le processus 
d'accumulation de sel s'étendra aux zones de formation hypothétique de sel dans 
70 % de l'aquifère néogène. Le complexe aquifère dans les sédiments néogènes 
est le principal pour l'exploitation comme source d'eau douce dans la zone 
d'étude (à côté du réservoir de Kakhovka et des zones du Dnipro inférieur des 
Oblasts de Dnipropetrovska et de Khersonska) ; cependant, selon les paramètres 
géologiques, il contient des aquitards dans la partie supérieure qui sont 
caractérisés par une teneur en sel naturellement élevée en raison du processus 
de sédimentation. La qualité du complexe aquifère néogène risque de se 
détériorer en raison de l'insuffisance du lavage des roches (qui était produit 
auparavant grâce à l'infiltration et à la recharge supplémentaire des eaux 
souterraines provenant du réservoir de Kakhovka et du complexe 
d'assainissement de Kakhovka) et de la salinisation supplémentaire des sols due 
à l'assèchement brutal des sols et aux effets du climat. 

La salinisation sera également cyclique en raison de l'utilisation d'eaux 
souterraines très salines. La salinité augmentera en raison d'une modification de 
l'équilibre hydrique due au manque d'infiltration et à l'intensification de 
l'évaporation pour l'irrigation. 

La salinisation de la zone supérieure d'échange d'eau, ainsi que la salinisation du 
sol, entraîneront une dégradation des territoires liée à l'eau et au sel, les rendant 
inutilisables pour toute activité économique.  

b) Conséquences des inondations sur les sols 

Le déversement soudain du volume important d'eau du réservoir de Kakhovka, 
mélangée à des polluants variés, a entraîné des dommages notables au sol en 
raison du dépôt de polluants, de la salinisation et de la perturbation de l'équilibre 
entre l'eau et la nappe phréatique. 



210 
 

i) lessivage de la couverture fertile du sol 

Les sols entourant le réservoir de Kakhovka sont traditionnellement considérés 
comme les plus fertiles d'Ukraine. Il en va de même pour les zones situées en 
aval, dans la région de Kherson. 546 

Avec l'arrivée d'un débit d'eau important, les scientifiques ont constaté le 
lessivage partiel de la couverture fertile du sol, ce qui affectera la fertilité des 
terres après la décrue.547 En outre, une partie du limon accumulé au fond du 
réservoir a été emportée après l'endommagement du barrage et s'est déposée 
dans les zones inondées du cours inférieur du Dnipro et de l'estuaire du Dnipro-
Bug sous la forme d'une couche de sédiments fins. 

Le lessivage des sols entraîne des changements structurels dans les sols arables 
qui les rendent impropres à la culture. 

ii) Salinisation des sols 

Le Centre européen de données sur les sols définit la salinisation des sols comme 
"le processus qui conduit à une augmentation excessive des sels solubles dans 
l'eau dans le sol", ce qui réduit la fertilité du sol.548 Après l'explosion de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka et les inondations, les scientifiques se sont 
interrogés sur la salinisation potentielle des sols en aval. 

Les groupes ukrainiens de protection de la nature estiment que les inondations 
provoqueront une élévation substantielle de la nappe phréatique dans la région 
méridionale de l'Ukraine. Cette élévation n'augmentera pas seulement l'humidité 
du sol, mais induira également une salinité du sol, ce qui constituera une menace 
pour la végétation.549 

                                                                  
546 Grachev, A., (2023). Fertilité des sols de l'Ukraine. Cartes de l'Ukraine. URL. 
547 "Pourquoi cet événement horrible nous est-il arrivé ? La tragédie de Kakhovka - l'une des pires 
catastrophes causées par l'homme au cours des dernières décennies - VOISINS DE L'UE à l'est, 
(2023). VOISINS EST DE L'UE. URL ; Évaluation environnementale rapide de la brèche du barrage 
de Kakhovka Ukraine, (2023). Programme des Nations unies pour l'environnement, p. 18. URL ; 
Klitina, A., (2023). La destruction du barrage de Kakhovka est un désastre pour la côte de la mer 
Noire. Aperçu de Visegrad. URL. 
548 Toth, G., Adhikari, K., Varallyay, Gy., Toth, T., Bodis, K. et Stolbovoy, V. (2008). Carte actualisée 
des sols affectés par le sel dans l'Union européenne. URL. 
549 Selon les conclusions fournies par le groupe ukrainien de conservation de la nature. 

https://web.archive.org/web/20240229014139/https:/geomap.land.kiev.ua/fruitfulness.html
https://web.archive.org/web/20240506155559/https:/euneighbourseast.eu/young-european-ambassadors/blog/why-did-this-horrible-event-befall-us-the-kakhovka-tragedy-one-of-the-worst-man-made-disasters-of-the-past-decades/
https://wedocs.unep.org/handle/20.500.11822/43696
https://web.archive.org/web/20240331215917/https:/visegradinsight.eu/destruction-of-kakhovka-dam-spells-disaster-for-the-black-sea-coast/
https://esdac.jrc.ec.europa.eu/themes/soil-salinization
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La salinisation des sols en aval de la rivière Dnipro après l'inondation de ces terres 
est le résultat d'une salinisation secondaire. L'humidité excessive du sol dans 
cette zone conduira évidemment à l'activation de la dissolution des sels qui se 
trouvent naturellement en plus grandes quantités dans les roches aquifères de la 
région méridionale — la région de la mer Noire (Oblast de Kherson), provoquant 
ainsi une augmentation de la salinité des eaux souterraines dans la zone 
supérieure d'échange d'eau. L'augmentation de la teneur en sel des eaux 
souterraines et les conditions de stagnation des territoires résultant d'un apport 
excessif d'eau sont des facteurs d'accumulation de sel dans les sols. Ces 
processus nécessitent une surveillance constante et l'organisation d'un réseau 
de surveillance. 

Par ailleurs, il convient de noter que les scientifiques manquent d'informations sur 
la salinité en aval, car la majeure partie du sol inondé se trouve sur la rive gauche 
du Dnipro, qui n'est pas accessible car elle est contrôlée par les forces armées 
russes. Par ailleurs, les territoires contrôlés par l'armée ukrainienne sont souvent 
inaccessibles pour les enquêtes en raison des hostilités en cours dans la région. 

ііі) Pollution par les métaux lourds et autres contaminants 

La composition chimique des sédiments du lit de la rivière et des sols des zones 
adjacentes à l'ancien réservoir de Kakhovka a été étudiée par des experts 
internationaux et nationaux. Les résultats des tests de laboratoire, qui ont été 
effectués indépendamment les uns des autres, ont révélé une tendance générale 
indiquant que les sédiments du sol des zones côtières et les sédiments du lit de 
la rivière de l'ancien réservoir de Kakhovka contiennent des concentrations 
accrues de métaux lourds qui dépassent largement les valeurs hygiéniques et les 
valeurs seuils ("VT") établies par la législation ukrainienne. 

Des études réalisées par des experts internationaux (550 ) indiquent la présence 
de manganèse et de cadmium, ainsi que de plomb et d'arsenic, à des 
concentrations supérieures à la VT dans des échantillons de sol prélevés dans les 
zones côtières de l'estuaire du réservoir et en aval du barrage détruit, le long du 
cours du Dnipro. 

Tant que la matière organique et les processus qui accompagnent l'activité vitale 
du manganèse et des autres métaux, tels que la photosynthèse et la 

                                                                  
550 Résultats fournis dans l'étude préliminaire « Conséquences environnementales de la destruction 
de la centrale hydroélectrique de Kakhovka » de Flaviano Bianchini. 
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décomposition du phytoplancton et des micro-organismes, jouent un rôle 
important dans la migration de ces composants sous des formes solubles et 
colloïdales. Le transfert de manganèse et d'autres métaux par les eaux naturelles 
conduit à leur accumulation dans les sédiments de fond et les sédiments côtiers, 
ce qui entraîne une augmentation de la concentration de ces substances dans ces 
derniers. Par exemple, la principale forme de migration des composés du 
manganèse est constituée par des suspensions dont la composition est 
déterminée par la composition des roches drainées par l'eau. 

Selon les recherches menées par l'Institut de géochimie environnementale de la 
NASU551 à l'automne 2023, il a été constaté que, par rapport aux sols des zones 
côtières, où les concentrations géochimiques de fond de métaux lourds 
respectent les normes établies, les sédiments du lit de la rivière exposés à la 
surface à la suite de l'assèchement du réservoir de Kakhovka sont caractérisés 
par une teneur brute accrue (jusqu'à 30 %) des éléments suivants : thallium, 
manganèse, nickel, cadmium, brome, lanthane, ytterbium, gallium, étain, 
tungstène, lithium et scandium. 

Le tableau des caractéristiques de la pollution des territoires du réservoir de 
Kakhovka est donc le suivant : Le principal danger provient de l'exposition à la 
surface des sédiments du fond (lit du réservoir) du réservoir de Kakhovka. Les 
sédiments limoneux qui se sont accumulés au cours de nombreuses décennies 
par le transfert des eaux du Dnipro et l'accumulation de solutions colloïdales de 
métaux lourds et d'autres composants dangereux provenant de nombreux points 
de rejet d'entreprises industrielles situées le long des rives du réservoir ont été 
exposés. La capacité de ces éléments à migrer sous forme de sels liés dans 
l'environnement géologique pose le risque de leur pénétration dans les aquifères 
locaux et, par conséquent, dans les aliments et le corps humain. 

4.3. Conséquences pour l'économie 
Dans cette section, nous explorons la dimension économique des conséquences 
de la destruction du barrage de Kakhovka. Vous trouverez ci-dessous des 
considérations économiques générales (4.3.1.) ainsi qu'une analyse spécifique 
des pertes subies par le secteur agricole ukrainien (4.3.2.). 

                                                                  
551 Des scientifiques de l'Académie étudient le lit du réservoir de Kakhovka (2023). Académie 
nationale des sciences d'Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20240506105816/https:/www.nas.gov.ua/UA/Messages/Pages/View.aspx?MessageID=10888
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4.3.1. Conséquences économiques de l'explosion du 
barrage de Kakhovka 
Une évaluation précise des dommages directs et des pertes dans tous les 
secteurs de l'économie est toujours impossible en raison de l'occupation des 
territoires ukrainiens par la Russie. Comme indiqué, certains d'entre eux, en 
particulier sur la rive gauche dans la région de Kherson, ont été fortement touchés 
par les inondations dues à l'explosion de la centrale électrique et à l'assèchement 
du réservoir de Kakhovka. 

L'une des évaluations les plus complètes des pertes a été réalisée par le 
gouvernement ukrainien et les Nations unies dans le cadre de l'évaluation des 
besoins après la catastrophe.552 Selon les données du gouvernement et de l'ONU, 
les dommages directs causés aux infrastructures et aux biens s'élèvent à 2,79 
milliards de dollars américains, et le montant des pertes dépasse 11 milliards de 
dollars américains. 

Dans cette sous-section, nous analysons les conséquences économiques, 
couvrant les changements dans l'activité économique, la stabilité financière et les 
moyens de subsistance dans les régions touchées. Plus précisément, nous nous 
concentrons sur a) les pertes d'énergie et d'hydroélectricité ; b) l'impact sur les 
entreprises locales dans les régions touchées — le commerce, l'industrie et la 
pêche ; c) les dommages aux infrastructures municipales, y compris l'impact sur 
l'ingénierie hydraulique, l'approvisionnement en eau et le drainage ; ainsi que d) 
les dommages infligés aux infrastructures sociales. L'évaluation des 
conséquences de l'explosion du barrage sur l'activité agricole fait l'objet d'une 
sous-section distincte (4.3.2). 

Dans chaque sous-section, nous prenons en compte les évaluations sectorielles 
des pertes réalisées par le gouvernement ukrainien, l'ONU, ainsi que des 
organisations non gouvernementales ("ONG") ukrainiennes et internationales. 
Nous utilisons également des faits concernant les pertes subies par des 
entreprises individuelles, connus à partir de renseignements en open source ou 
de déclarations d'employés de ces entreprises ou d'autorités locales obtenues 
lors de missions conjointes sur le terrain de la TH et du PEJ. 

                                                                  
552 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka, (2023). Nations 
Unies en Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20240503155102/https:/ukraine.un.org/en/248860-post-disaster-needs-assessment-report-kakhovka-dam-disaster
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а) Pertes dans le secteur de l'énergie 

La destruction du barrage a entraîné la perte d'une importante source d'énergie 
propre pour le sud du pays. Bien que la centrale ait déjà été déconnectée du 
réseau électrique principal de l'Ukraine en octobre 2022, l'explosion a entraîné la 
perte d'une capacité substantielle.553 Elle jouait un rôle important dans la 
régulation des pics de charge, en particulier dans les régions de Kherson et de 
Mykolaiv. En moyenne, la centrale produisait 1,5 à 2 milliards de kWh d'électricité 
par an, avec une capacité de 343,2 MW.554 La destruction de la centrale de 
Kakhovka réduit les réserves pour le rétablissement automatique de la fréquence 
dans le système électrique ukrainien, ce qui rend l'équilibrage du système plus 
coûteux.555 

Immédiatement après l'explosion du barrage, la société Ukrhydroenergo Private 
Joint Stock Company ("Ukrhydroenergo PJSC") a annoncé que la centrale ne 
pourrait pas être reconstruite.556 Selon les estimations de la société, la 
reconstruction de la centrale de Kakhovka coûterait entre 1 et 1,2 milliard de 
dollars.557 (Les chiffres de cette section sont exprimés en USD.) 

Selon les données conjointes du gouvernement ukrainien et des Nations unies, 
les pertes totales du secteur de l'énergie dues à l'explosion du barrage ont 
dépassé les 3,8 milliards de dollars. 558 

Tout d'abord, en raison de la destruction de la centrale, Ukrhydroenergo PJSC a 
perdu des revenus équivalents à 96 millions de dollars. Dans le même temps, 
l'entreprise a subi une perte de 138 millions de dollars en raison de l'impossibilité 
de vendre de l'électricité et des services auxiliaires. Cependant, ces pertes 
financières pourraient être plus importantes, estimées à environ 828 millions de 
dollars, car il faudra au moins 6 ans avant que la centrale de Kakhovka puisse être 
                                                                  
553 NPC Ukrenergo [@npcukrenergo], (06.06.2023), Facebook, URL. 
554 Actions préparatoires à la reconstruction. Ukrenergo. URL. 
555 Note analytique de l'Ukraine sur l'impact à long terme de la destruction du barrage de Kakhovka 
(2023). Nations Unies Ukraine. URL. 
556 Dans la nuit du 6 juin, les forces d'occupation russes ont fait exploser Kakhovska. Ukrenergo. 
URL. 
557 Orel, I., (2023). L’Ukraine a décidé de construire une nouvelle centrale hydroélectrique de 
Kakhovka pour 1 milliard de dollars. Est-ce vraiment nécessaire ? Le directeur d’Ukrenergo, Ihor 
Syrota, explique. Forbes.ua URL. 
558 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka, (2023). Nations 
Unies en Ukraine. URL. 

https://archive.ph/ARHt6
https://archive.ph/sVQNr
https://ukraine.un.org/sites/default/files/2023-06/Ukr_UN%20Ukraine%20Analytical%20note%20on%20long%20term%20impact%20of%20Kakhovka%20Dam%20destruction_ed.pdf
https://archive.ph/jGnuP
https://archive.ph/k5CGY
https://web.archive.org/web/20240503155102/https:/ukraine.un.org/en/248860-post-disaster-needs-assessment-report-kakhovka-dam-disaster
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totalement remise en état. Un montant supplémentaire de 3,9 millions de dollars 
sera dépensé par "Ukrhydroenergo" pour des travaux d'entretien dans d'autres 
centrales hydroélectriques touchées le long du système de canaux de la rivière 
Dnipro. 

Deuxièmement, la plus grande centrale nucléaire d'Ukraine, la centrale nucléaire 
de Zaporizhzhia ("ZNPP"), utilisait de l'eau provenant du réservoir relié à la 
centrale de Kakhovka. La menace qui pèse sur le fonctionnement de la centrale 
nucléaire de Zaporizhzhia signifie que l'opérateur public, Energoatom, sera privé 
d'un revenu de 3,6 milliards de dollars. Actuellement, pour répondre aux besoins 
de la centrale, on utilise les réservoirs d'eau existants, d'autres sources d'eau de 
réserve et de nouveaux puits forés. 

La destruction de la centrale a directement affecté les secteurs énergétiques des 
régions de Kherson et de Zaporizhzhia. Avant l'invasion massive de la Fédération 
de Russie en Ukraine et la catastrophe de la centrale de Kakhovka, ces deux 
régions étaient d'importants producteurs d'électricité en Ukraine, avec 23 % de 
la capacité de production totale du pays à la fin de l'année 2021. 

Selon les estimations du gouvernement ukrainien et de l'ONU, les dommages 
actuels infligés à l'infrastructure énergétique s'élèvent à 1,26 milliard de dollars et 
sont entièrement imputables à l'oblast de Kherson.559 Outre la destruction de la 
centrale hydroélectrique de Kakhovka, d'autres installations énergétiques ont été 
endommagées par les inondations. Par exemple, l'infrastructure du système de 
distribution d'électricité a subi des pertes de 44 millions de dollars. Cependant, 
ces données sont incomplètes car le gouvernement n'a pas accès aux territoires 
temporairement occupés. 

En ce qui concerne les pertes dans le secteur du pétrole et du gaz, les inondations 
ont détruit au moins 17 stations-service et 2 dépôts de pétrole, entraînant des 
pertes d'environ 12 millions de dollars. Les dommages causés à plusieurs stations 
de régulation du gaz et au système de chauffage centralisé sont estimés à 4 
millions de dollars par le gouvernement et l'ONU. 

Les besoins globaux de reconstruction dans le secteur de l'énergie sont estimés 
à 1,8 milliard de dollars. Cette somme ne comprend que les dommages subis par 
le secteur énergétique dans les territoires contrôlés par le gouvernement 
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ukrainien, car il est actuellement impossible d'évaluer pleinement les dommages 
subis par la région de Kherson, sur la rive gauche. 

En outre, selon les déclarations recueillies par TH et PEJ, l'infrastructure de 
production d'énergie solaire dans la région de Mykolaiv a été détruite. La société 
"Energo-Syla Group", qui exploite des centrales solaires au sol, a indiqué que les 
centrales solaires au sol d'Ingul et d'Afanasiivka, dans le district de Bashtanskyi, 
ont été endommagées par les inondations. En raison de l'inondation et des 
dommages causés à l'équipement, la station d'Afanasiivka a fonctionné à 30-
40% de sa capacité.560 

b) Impact sur les entreprises locales 

i) Commerce et industrie 

Selon les estimations officielles du gouvernement ukrainien et des Nations unies, 
la destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka a causé des dommages 
au secteur commercial et industriel s'élevant à 7,4 millions de dollars.561 Dans ce 
cas, 65% des dommages ont affecté le secteur industriel, en particulier les petites 
entreprises privées, tandis que le reste a affecté le commerce dans la région de 
Kherson en aval du barrage. 

Selon les estimations de l'Institut KSE, de VoxUkraine et d'Azenzuz Vision basées 
sur l'imagerie satellitaire et les données géospatiales, la crue a entraîné 
l'inondation de structures couvrant une surface totale de 8 588 175 m2 .562 Cela 
représente approximativement la surface de 60 500 bâtiments. La plus grande 
zone touchée est occupée par des bâtiments résidentiels, y compris des maisons 
privées et des immeubles d'habitation. La deuxième zone la plus importante est 
occupée par des complexes industriels et agro-industriels d'une superficie totale 
de 1 670 730 m2 . Au total, il y a 1 434 bâtiments, dont 258 sont complètement 
submergés. 

Les zones les plus touchées par les inondations sont les districts de Kherson, 
Kakhovka et Skadovsk dans la région de Kherson, ainsi que le district de Mykolaiv 
                                                                  
560 Témoin n° 19249. 
561 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka, (2023). Nations 
Unies en Ukraine. URL. 
562 Analyse des conséquences de l'explosion du barrage de Kakhovka sur les agglomérations des 
régions de Kherson et de Mykolaïv. KSE. URL (consulté le 3 mai 2024). 
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dans la région de Mykolaiv.563 Dans le district de Kherson, les localités touchées 
sont Kherson, Oleshky, Dniprovske, Sagy, Antonivka, Kozachi Lagery, Krynky, 
Poyma, Yantarne, Zymivnyk et Pidstepne. Dans le district de Kakhovka, les 
localités touchées sont Raiske, Nova Kakhovka, Korsunka, Dnipriany et Kozatske. 
C'est dans la ville de Kherson que l'on trouve le plus grand nombre de structures 
entièrement submergées. 

Plus précisément, les bâtiments et structures destinés aux activités suivantes ont 
été entièrement ou partiellement submergés : fabrication de machines (126) ; 
fabrication de produits alimentaires, de boissons ou de tabac (75) ; fabrication de 
substances et de produits chimiques (24) ; fabrication de matériaux de 
construction (14) ; fabrication d'appareils électroménagers (12) ; fabrication de 
textiles (5) ; travail du bois, fabrication de papier ou de produits d'impression (3) 
; et fabrication de verre et de produits en verre (1). En outre, 90 bâtiments et 
structures destinés à des activités agricoles (culture, élevage ou sylviculture) ont 
été touchés. Parmi les structures complètement submergées, on trouve un 
important producteur d'huile de soja, LLC "Tavria Agroinvest", et le bâtiment de 
l'usine de machines électriques de Novokakhovska.564 

En outre, l'explosion du barrage a affecté certaines entreprises de la région de 
Dnipropetrovsk, qui ont été contraintes d'interrompre leurs activités. Par exemple, 
dans le village de Maryanske, dans le district de Kryvyi Rih, l'eau s'est écoulée de 
la jetée de la succursale "Zelenodolska" de la plus grande entreprise 
agroalimentaire d'Ukraine, "Nibulon".565 Une autre succursale de la société dans 
le village de Kozatske dans le district de Beryslav de l'Oblast de Kherson a été 
inondée.566 

Le gouvernement ukrainien et l'ONU estiment les pertes totales pour le secteur 
commercial et industriel à 77 millions de dollars sur une période de 18 mois.567 Ce 
chiffre reflète la baisse de l'activité commerciale en 2022 et tient compte à la fois 
de l'inondation et de la pénurie d'eau dans les régions de Kherson et de 
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566 Conséquences de l’affaiblissement du HPP. La branche de Nibulon inondée dans la région de 
Kherson — vidéo НВ Бiзнес. URL.  
567 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka, (2023). Nations 
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Dnipropetrovsk. La rupture du barrage a affecté le secteur crucial de la 
construction navale à Kherson et Mykolaiv. En outre, une importante industrie 
d'exportation, le secteur métallurgique, était principalement concentrée dans les 
régions de Dnipropetrovsk et de Zaporizhzhia à la suite de destructions massives 
dans la région de Donetsk. 

Par exemple, la plus grande usine métallurgique d'Ukraine, "ArcelorMittal Kryvyi 
Rih", a été confrontée à une pénurie d'eau technique, ce qui a entraîné une 
réduction de moitié de la production. L'entreprise a dû fonctionner à 15-20 % de 
sa capacité d'avant-guerre. Les usines de ferro-alliages et de tuyaux de Nikopol, 
en amont de la rivière Dnipro, avaient également besoin d'un accès à l'eau.568 

Le transport maritime a également été gravement touché : la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka a facilité la logistique le long de la rivière Dnipro. 
Ses écluses permettaient la navigation non seulement à proximité de la centrale 
hydroélectrique, mais aussi sur toute la longueur du fleuve. Immédiatement après 
la rupture du barrage, l'administration ukrainienne de la navigation a annoncé que 
le Dnipro ne serait plus navigable en aval de l'écluse de Kakhovka pendant une 
longue période, car c'était la dernière écluse du Dnipro qui permettait aux navires 
de sortir vers la haute mer.569 La route en eau profonde entre la mer Noire et 
Zaporizhzhya servait d'artère pour les navires du monde entier. Selon diverses 
estimations, la destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka a rendu 
impossible l'utilisation du Dnipro à des fins logistiques pour les 5 à 15 prochaines 
années.570  

(іі) Secteur de la pêche 

Globalement, le gouvernement ukrainien et les Nations unies estiment les 
dommages et les pertes subis par le secteur agricole à 406,6 millions de dollars.571 
Sur ce montant, 8 %, soit 31,5 millions de dollars, représentent les dommages et 

                                                                  
568 Alashnyk, P, (2023). Un effet retardé. La catastrophe de Kakhovka n’entravera pas la croissance 
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570 Bukatyuk., Fedorin, V., Katsilo, D. et Petrouchko, L., (2023). Un tiers du "Nibulon" d'avant-guerre 
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les pertes subis par le secteur de la pêche et de l'aquaculture. L'activité de pêche 
dans le réservoir de Kakhovka était essentielle pour la sécurité alimentaire et les 
moyens de subsistance en Ukraine, car l'agression russe a limité l'accès des 
pêcheurs aux eaux maritimes et fluviales. En 2021, les captures de poissons dans 
le réservoir de Kakhovka représentaient 7,8 % du total des captures de poissons 
en Ukraine, tandis que les captures dans les zones de l'estuaire et du delta 
représentaient 13 % du total des captures. 

Selon le ministère de la politique agraire, la destruction de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka a entraîné la destruction des 85 fermes piscicoles 
situées en aval : 49 dans le réservoir de Kakhovka et 36 dans le système de 
l'estuaire de Dnipro-Bug.572 Les poissons du réservoir de Kakhovka ont été 
complètement anéantis, et ceux qui ont été transportés en aval dans le cours 
inférieur du Dnipro, dans les régions de Kherson et de Mykolaiv, se sont échoués 
dans les plaines inondables. 

Selon le ministère de la politique agraire, le montant total des pertes directes et 
des pertes de progéniture dues à la détérioration des conditions de vie causée 
par le déversement d'eau du réservoir de Kakhovka s'élève à 9,8 milliards d'UAH, 
soit environ 247 millions de dollars. Au total, au moins 11 388,3 tonnes de poissons 
ont été perdues. 

La destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka a entraîné l'inondation 
de la seule installation publique d'élevage d'esturgeons en Ukraine, la 
"Production-Experimental Dnipro Sturgeon Fish Breeding Plant", nommée en 
l'honneur de l'académicien S.T. Artiushchyk.573 L'usine était située dans le village 
de Dniprovske, dans la région de Kherson, et assurait chaque année le stockage 
de plus de 1,5 million de jeunes esturgeons. 

En outre, il y avait deux autres fermes piscicoles appartenant à l'État dans la 
région de Kherson : la "ferme piscicole d'esturgeons de Novokakhovka" près de 
Nova Kakhovka et la "ferme piscicole expérimentale de Kherson pour l'élevage 

                                                                  
572 Petrouchko, L., (2023). Les exportations pourraient perdre entre 1,5 et 2 milliards de dollars en 
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de jeunes esturgeons" près de Hola Prystan.574 Malheureusement, en raison de 
l'occupation russe de la rive gauche de la région de Kherson, aucune information 
précise n'est disponible concernant les pertes subies par ces entreprises en 
raison des inondations. 

La direction de l'Agence nationale de la mise en valeur des terres et de la pêche 
de la région de Mykolaiv a indiqué qu'en raison des inondations, les entreprises 
aquacoles de la région ont subi des pertes en termes de stocks de poissons, 
d'infrastructures et de revenus potentiels. Les plus grandes de ces entreprises — 
l'entreprise agricole "Leleka", la SARL "Sphinx-Yug" et l'entreprise agricole 
"Zhemchuzhyna" — étaient situées dans le district de Snihurivskyi, le long de la 
rivière Inhulets. Chacune de ces entreprises estime ses pertes dues à la 
destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka à environ 9-10 millions 
d'UAH, soit environ 220-250 000 dollars. En outre, les entrepreneurs du secteur 
de la pêche achètent des quotas à l'État pour l'utilisation des ressources en eau. 
Par exemple, en mars 2023, les entreprises de pêche de la région de Mykolaiv 
ont acheté des lots d'une valeur de 900 000 UAH, soit environ 23 000 dollars. 
Cependant, en raison des inondations, elles n'ont pas été en mesure de 
commencer les opérations de pêche et de générer des bénéfices. 575 

Les entrepreneurs locaux de la région de Dnipropetrovsk ont également fait état 
de pertes importantes pour l'industrie et d'un chômage soudain. Selon un témoin 
du village de Maryanske, dans le district de Kryvyi Rih, l'explosion de la centrale 
hydroélectrique a provoqué une mortalité massive des poissons, entraînant la 
faillite de l'industrie de la pêche.576 Des témoins ont également rapporté que l'arrêt 
complet des activités des fermes piscicoles et la perte d'emplois qui en a résulté 
se sont produits dans les villages de Kapulivka dans le district de Nikopolsky et 
de Hrushivka dans le district de Kryvyi Rih.577 Les fermes piscicoles du village de 
Chervonohryhorivka dans le district de Nikopol, où environ 50 pêcheurs étaient 
impliqués, ont été incapables de fonctionner pendant une période prolongée.578 
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c) Dommages aux infrastructures 

i) Infrastructures communales 

Selon les estimations de l'Institut KSE, de VoxUkraine et d'Azenzuz Vision basées 
sur des images satellites et des données géographiques, la superficie totale 
touchée par les inondations s'élevait à 8 588 175 m2 .579 La plus grande superficie 
est occupée par des bâtiments résidentiels, y compris des maisons privées et des 
complexes d'appartements (5 874 448 m2 ), suivie par des installations 
industrielles (1 670 730 m2 ) et des infrastructures (902 933 m ).2 

Les installations d'entreposage (garages et entrepôts, 1 320 bâtiments), les 
infrastructures urbaines (marchés et arrêts de transport public, 102 bâtiments), 
les ports maritimes (41 bâtiments), les gares routières (3 bâtiments), les 
commissariats de police (3 bâtiments) et les postes d'incendie et de secours (1 
bâtiment) ont été les plus touchés. 580 

Le gouvernement ukrainien et les Nations Unies ont calculé que le secteur des 
services municipaux et des infrastructures communales avait subi des dommages 
d'un montant total de 127,8 millions de dollars.581 En raison de la destruction de la 
centrale hydroélectrique, les entreprises municipales touchées ont cessé ou 
limité la fourniture de services à la population. 

Suite à l'explosion du barrage, les actifs des entreprises municipales ont été 
inondés et endommagés, principalement dans les régions de Kherson et de 
Mykolaiv. La ville de Kherson et les zones de la région de Kherson occupées par 
la Russie ont été particulièrement touchées.582 Les endroits les plus gravement 
inondés sont la ville de Nova Kakhovka, le village de Raiske et les villes de Hola 
Prystan et Oleshky. 583 
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ii) Amélioration hydrotechnique 

L'eau du réservoir de Kakhovka était détournée par quatre grands systèmes de 
canaux : le canal de Crimée du Nord, le canal principal de Kakhovka, le canal 
Dnipro-Kryvyi Rih et le système d'irrigation du Nord-Rogachyk.584 Jusqu'à sa 
fermeture en 2014, suite à l'annexion de la péninsule par la Russie, le canal du 
nord de la Crimée assurait 80 à 85 % de l'approvisionnement en eau douce de la 
Crimée. Selon les rapports des autorités d'occupation en Crimée, la destruction 
de la centrale hydroélectrique de Kakhovka n'a pas affecté de manière 
significative l'approvisionnement en eau de la péninsule.585 

Le canal Dnipro-Kryvyi Rih, par le biais de stations de pompage, fournissait l'eau 
du fleuve Dnipro au réservoir sud près de Kryvyi Rih, à partir duquel l'eau était 
fournie pour 70 % des besoins de la ville.586 Le canal principal de Kakhovka 
alimentait l'un des plus grands systèmes d'irrigation d'Ukraine et fournissait de 
l'eau aux villages des régions de Kherson et de Zaporizhzhia. Cependant, la 
station principale du canal a été systématiquement attaquée par les forces russes 
dès le début de l'invasion à grande échelle, de sorte qu'en 2023, le canal n'était 
que partiellement opérationnel. Le système d'irrigation North-Rogachytska fournit 
de l'eau à 164 000 hectares de terres agricoles dans la partie nord de la région de 
Zaporizhzhia, mais à la suite de l'explosion du barrage, il ne fonctionne que 
partiellement. 

Selon le ministère ukrainien de la politique agraire et de l'alimentation, les pertes 
de biens publics liés aux systèmes d'irrigation et aux canaux s'élèvent à 150-160 
milliards de hryvnias. Toutefois, le montant total ne pourra être déterminé 
qu'après la désoccupation des territoires.587 Le réservoir de Kakhovka a servi de 
source d'irrigation pour 94 % des systèmes dans la région de Kherson, 74 % dans 
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la région de Zaporizhzhia et 30 % dans la région de Dnipropetrovsk.588 Le canal 
principal de Kakhovka desservait 326 000 hectares, tandis que le canal du nord 
de la Crimée desservait 39 700 hectares de terres agricoles. 

Dans l'ensemble, le réservoir de Kakhovka a fourni de l'eau à des systèmes 
d'irrigation et à des élevages couvrant une superficie totale de 584 000 hectares. 
Par conséquent, selon les estimations de l'institut KSE, les pertes de revenus 
indirects pour l'agriculture augmenteront de 182 millions de dollars par an. Les 
autres secteurs de l'industrie subiront des dépenses allant jusqu'à 49 millions de 
dollars par an, sans compter les pertes liées à la destruction des cultures, du bétail 
et des poissons, qui s'élèvent à 25 millions de dollars.589 

iii) Approvisionnement en eau et drainage 

Le gouvernement et l'ONU ont évalué séparément les pertes pour le secteur de 
l'approvisionnement en eau et de l'assainissement, car la destruction du barrage 
a menacé 80 établissements dans les régions de Kherson, Mykolaiv, 
Dnipropetrovsk et Zaporizhzhia.590 Dans l'ensemble, les dommages physiques 
infligés au secteur de l'approvisionnement en eau et de l'assainissement sont 
estimés à 65,92 millions de dollars US. Les stations de pompage des eaux usées, 
les installations de traitement et les unités de purification de l'eau potable ont été 
principalement touchées. 

Les travailleurs des entreprises locales des régions de Kherson, Mykolaiv et 
Dnipropetrovsk ont également fait état de pertes liées aux infrastructures 
d'approvisionnement en eau et d'assainissement. Par exemple, la gestion du 
canal de la rivière Inhulets est responsable de l'approvisionnement en eau pour 
les besoins de la population et des entreprises agricoles par le biais de systèmes 
de canaux d'irrigation dans les régions de Kherson et de Mykolaiv. En raison de 
l'inondation de deux stations de pompage, celles d'Inhuletska et de Yavkynska, 
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l'entreprise a subi des pertes d'environ 2 millions d'UAH, soit environ 50 000 
dollars pour le nettoyage des conséquences de la catastrophe. 591 

Dans la région de Dnipropetrovsk, l'entreprise communale "Zelenodolsk 
Vodokanal" était entièrement dépendante du réservoir de Kakhovka : l'eau était 
fournie par le canal Dnipro-Kryvyi Rih. Après l'explosion du barrage, l'entreprise 
a dû recourir à l'approvisionnement inverse en eau à partir du réservoir de 
Zelenodolsk.592 Selon l'entreprise, elle doit maintenant supporter des coûts 
supplémentaires allant jusqu'à 100 000 hryvnias par mois pour les factures 
d'électricité. En outre, après l'explosion de la centrale électrique, les coûts des 
travaux de laboratoire ont augmenté. Selon des calculs approximatifs, les coûts 
supplémentaires de la compagnie des eaux s'élèvent actuellement à environ 3,5 
millions de hryvnias, ce qui représente environ 20 % de plus que ce qui était alloué 
précédemment pour le travail de "Zelenodolsk Vodokanal". 

En outre, l'explosion du barrage a causé des dommages au canal "Dnipro-Kryvyi 
Rih" lui-même. Dans le village de Maryanske, dans la région de Dnipropetrovsk, 
la salle des machines et l'équipement de la voie ferrée du canal ont été inondés. 
Il était dangereux pour le personnel de maintenir le fonctionnement de 
l'équipement, de sorte que les pompes du canal Dnipro-Kryvyi Rih n'ont pas 
fonctionné pendant un certain temps après l'explosion de l'usine.593 

Dans le village de Hrushivka, dans la région de Dnipropetrovsk, le système 
d'approvisionnement en eau a été endommagé. La station de pompage de 
Hrushivka utilisait l'eau du réservoir de Kakhovka. La station fournissait de l'eau 
à 20 villages. En outre, elle fournissait elle-même de l'eau aux villages qui 
n'étaient pas approvisionnés (villages des districts d'Apostolovskyi, Nikopolskyi, 
Pokrovskyi) et fournissait de l'eau pour l'irrigation des terres agricoles. Après 
l'explosion de la centrale hydroélectrique, l'entreprise a dû allouer des ressources 
pour extraire de l'eau de la rivière Pidpilna afin de fournir de l'eau. Le coût de 
cette opération s'est élevé à 15 millions d'UAH. En outre, l'entreprise employait 
300 personnes et, après le nettoyage des conséquences de l'explosion, elle a eu 
du mal à payer les salaires de son personnel.594 

                                                                  
591 Témoin n° 19151. 
592 Témoin n° 18920. 
593 Témoin n° 19226. 
594 Témoin n° 19585. 
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Dans le district de Nikopol de la région de Dnipropetrovsk, la société de services 
publics PKKP "Dzherelo" fournissait de l'eau aux villages de Kapulivka et 
Pokrovske et assurait la maintenance des infrastructures dans plusieurs autres 
villages. Avant l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovka, celle-ci 
prélevait l'eau directement dans le réservoir de Kakhovka et la purifiait à la station 
de pompage et de filtrage de Pokrovsk. Depuis que la station de pompage a cessé 
de fonctionner, l'entreprise ne perçoit plus aucun revenu, mais elle continue à 
supporter les coûts du transport de l'eau et des travaux de réparation. Après 
l'explosion du barrage, toutes les dépenses de l'entreprise ont été couvertes par 
le conseil du village de Pokrovsk.595 

Par conséquent, outre les dommages directs causés aux infrastructures 
d'approvisionnement en eau et d'assainissement, l'explosion de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka a affecté la capacité des entreprises municipales à 
fonctionner correctement et à fournir les services nécessaires à la population 
locale dans quatre régions. Les dépenses engagées pour atténuer les 
conséquences de la catastrophe ont eu un impact négatif sur la résilience de ces 
entreprises et sur leur capacité à payer leur personnel. En conséquence, la 
population employée dans les entreprises publiques d'irrigation et d'aquaculture 
a été confrontée à un chômage soudain. 

iv) Infrastructures sociales : soins de santé et éducation 

Dans la région de Kherson, de graves perturbations dans la fourniture de services 
médicaux et de médicaments ont été enregistrées depuis le début de l'invasion à 
grande échelle due à l'occupation russe de la région, ainsi que la destruction 
d'infrastructures médicales à la suite de bombardements. Les destructions 
supplémentaires causées par la catastrophe de la centrale électrique de 
Kakhovka ont encore compliqué la situation. 

Il est encore impossible d'évaluer pleinement les dommages causés par les 
inondations résultant de l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovka 
en raison du contrôle temporaire exercé par la Russie sur les territoires occupés. 
Toutefois, les Nations Unies et le gouvernement ukrainien estiment 
approximativement à 650 000 dollars les dommages infligés aux infrastructures 
de santé (les montants monétaires indiqués dans cette section sont en dollars 

                                                                  
595 Témoin n° 19276. 
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américains). (Au moment de l'évaluation, la destruction de seulement deux 
installations dans les parties de la région de Kherson contrôlées par l'Ukraine a 
été confirmée : une clinique ambulatoire complètement détruite et des 
équipements endommagés dans le dispensaire pour tuberculeux.596 

L'Institut KSE, VoxUkraine et Azenzuz Vision ont tenté d'évaluer les dommages 
causés par les inondations aux établissements médicaux situés sur les deux rives 
du Dnipro.597 Leurs évaluations sont basées sur l'imagerie satellite et les données 
géographiques. Ils estiment que les inondations ont touché une zone totale de 45 
301 m2 d'installations médicales. Cela comprend 82 bâtiments, dont la majorité 
sont des hôpitaux, des centres de rééducation et des cliniques. Les villes les plus 
touchées par l'inondation des installations médicales sont Hola Prystan, Oleshky 
et Nova Kakhovka. 

Cependant, en plus de cela, le gouvernement et l'ONU soulignent les pertes 
associées aux mesures urgentes pour rétablir la continuité des services et 
atténuer les risques potentiels pour la santé. Il s'agit notamment de renforcer la 
surveillance épidémiologique de la santé de la population, d'assurer le respect 
des normes de qualité de l'eau, etc. Ces pertes sont estimées à 64,6 millions de 
dollars.598 

En ce qui concerne les établissements d'enseignement, 37 établissements dans 
les régions de Kherson et de Mykolaiv ont été endommagés ou détruits par les 
inondations. Les pertes subies par le secteur se sont élevées à 51,97 millions de 
dollars, dont 54 % dans les territoires sous contrôle ukrainien et 46 % dans les 
territoires occupés par la Russie. 

L'institut KSE, VoxUkraine et Azenzuz Vision ont calculé qu'un total de 133 928 
m2 de locaux d'établissements d'enseignement ont été inondés, y compris des 
bâtiments d'écoles (44), de jardins d'enfants (40), d'universités et d'instituts (6), 
de gymnases et de lycées (6), et d'autres. La plupart des bâtiments ont été 

                                                                  
596 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka, (2023). Nations 
Unies en Ukraine. URL. 
597 Inondations à Kherson (UA). Azenzus Vision. (n.d.), URL (consulté le 3 mai 2024). 
598 Rapport d'évaluation des besoins après la catastrophe du barrage de Kakhovka, (2023). Nations 
Unies en Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20240503155102/https:/ukraine.un.org/en/248860-post-disaster-needs-assessment-report-kakhovka-dam-disaster
https://azenzusvision.kb.eu-west-1.aws.found.io:9243/app/dashboards#/view/6a833f10-1f13-11ee-baa1-a5b3749c40dc?_g=h@2294574
https://web.archive.org/web/20240503155102/https:/ukraine.un.org/en/248860-post-disaster-needs-assessment-report-kakhovka-dam-disaster
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endommagés ou complètement détruits dans les villes de Nova Kakhovka, 
Oleshky, Kherson et Hola Prystan, ainsi que dans le village d'Antonivka. 

Toutefois, outre les pertes directes subies par les infrastructures éducatives, les 
conséquences de la catastrophe sont également visibles dans le fait que de 
nombreux enfants quittent les établissements d'enseignement. Les interruptions 
de la scolarité ont un impact négatif sur les revenus des enseignants, augmentent 
les dépenses des soignants et exacerbent les inégalités en matière d'éducation. 

4.3.2. Conséquences pour l'agriculture 
Cette sous-section fournit une analyse des pertes subies par l'agriculture 
ukrainienne en raison de la destruction du barrage. Les résultats de ce travail 
comprennent le calcul et l'évaluation des pertes immédiates et à long terme dans 
le secteur agricole ukrainien résultant directement de la destruction du barrage. 

Les inondations ont touché 5 000 hectares de champs ensemencés, entraînant 
des pertes de 5,4 millions de dollars. En outre, nous avons calculé que la 
perturbation des systèmes d'irrigation dépendant du réservoir de Kakhovka 
entraîne des pertes annuelles de 367,9 millions de dollars. 

а) L'agriculture dans le sud de l'Ukraine 

Le zonage agro-climatique de l'Ukraine est basé sur les niveaux de précipitations 
et les températures moyennes. L'Ukraine comprend trois zones principales : la 
steppe, la forêt-steppe et la Polissia, qui est plus humide et se caractérise par une 
concentration de plaines marécageuses. La steppe est la zone la plus sèche et la 
plus aride. 

Dans la partie sud de la zone steppique, il y a une combinaison de faibles 
précipitations et de températures élevées, ce qui entraîne une forte aridité et crée 
une zone d'agriculture à risque. Cette zone, caractérisée par un climat très sec, 
est située dans les régions d'Odessa, de Mykolaiv, de Kherson, de Zaporizhzhia 
et est partiellement robuste dans la région de Dnipropetrovsk. 



228 
 

La carte présentée indique la localisation des zones les plus exposées à la 
sécheresse. La gravité de la sécheresse est mesurée à l'aide de l'indice de 
Vorobyov.599 

 

C'est précisément dans ces zones sujettes à la sécheresse que se trouve la 
majorité des systèmes d'irrigation.600 

                                                                  
599 L'indice de disponibilité de l'eau de Vorobjov est une mesure utilisée pour évaluer la disponibilité 
des ressources en eau dans une zone donnée. 
600 Les deux premiers mois de l'année ont été marqués par une baisse de l'activité de l'entreprise. 
Service national des statistiques de l'Ukraine. URL. 

https://web.archive.org/web/20230524153738/https:/www.ukrstat.gov.ua/druk/publicat/kat_u/publ2_u.htm
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Parmi les trois régions dont l'irrigation dépend du réservoir de Kakhovka 
(Kherson, Zaporizhzhia et Dnipropetrovsk), c'est la région de Kherson qui est la 
plus dépendante de l'irrigation. On peut dire qu'environ un tiers de la production 
de toutes les cultures agricoles de la région de Kherson dépend de l'irrigation. 
Dans certains districts, cette part dépasse 50 %, ce qui rend la présence de 
l'irrigation essentielle pour l'activité économique dans les zones rurales.601 

 

Oblast de Kherson 2018-2021 Moyenne 

                                                                  
601 Rendement des récoltes des cultures agricoles et rendement des cultures agricoles par types et 
par régions. Archive. Service national des statistiques d'Ukraine, URL. 

https://web.archive.org/web/20240223203632/https:/www.ukrstat.gov.ua/operativ/operativ2022/sg/pvzu/arch_pvxu_reg.htm
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b) Estimation de la superficie et du coût des cultures inondées 

Dans les premiers jours qui ont suivi la rupture du barrage, l’eau échappée a 
entraîné l'inondation et la perte de récoltes agricoles. La majeure partie de la zone 
touchée reste sous occupation russe, ce qui complique le calcul des pertes. Cela 
dit, la perte totale de récoltes est estimée à 5 000 hectares de champs 
ensemencés (5,427 millions de dollars), d'après les données disponibles pour la 
collectivité territoriale de Snihurivka, le long de la rivière Inhulets.602 

c) Pertes dues à l'interruption de l'irrigation 

Dans les semaines qui ont suivi la destruction du barrage, le niveau d'eau dans le 
réservoir de Kahovka a considérablement baissé et le réservoir a pratiquement 
cessé d'exister. En conséquence, le système d'irrigation a été rendu inopérant 
car les points de prise d'eau étaient inaccessibles. 

La principale infrastructure d'irrigation, qui dépendait du réservoir de Kahovka, 
est située sur la rive gauche de la rivière Dnipro et est occupée depuis plus d'un 
an. L'absence d'irrigation a déjà entraîné des pertes de production dans les 
cultures agricoles et continuera d'avoir un impact sur les rendements futurs, avec 
des conséquences à long terme. Le manque d'eau dans le système d'épissage 
de Kakhovsky affecte non seulement les champs irrigués, mais aussi les serres, 
qui ne peuvent fonctionner sans approvisionnement en eau. Par conséquent, 
dans nos calculs, nous avons analysé ces deux segments — l'irrigation et les 
serres. 

Avant l'invasion massive de la Fédération de Russie en février 2022, l'Ukraine 
disposait d'environ 379 000 hectares de terres cultivées qui dépendaient de 
l'irrigation. 78 % (297 kHa) de ces terres dépendaient du réservoir de 
Kakhovske.603 

                                                                  
602 Les calculs des pertes approximatives subies par le secteur agricole à la suite d'inondations sont 
présentés à l'annexe D. Ce calcul approximatif basé sur la quantité limitée de données n'indique que 
l'image générale des pertes liées aux inondations pour l'agriculture. 
603 Rendement des récoltes des cultures agricoles et rendement des cultures agricoles par types et 
par régions. Archive. Service national des statistiques d'Ukraine, URL. 
Les graphiques présentés dans cette section ont été élaborés par le PEJ sur la base des données du 
département national des statistiques de l'Ukraine. Toutes les données, les calculs et les graphiques 
sont disponibles à l'annexe E. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/annex-d.-calculation-of-approximate-losses-resulting-from-the-flooding-of-crop-fields-afer-the-breach-of-the-kakhovka-dam.pdf
https://web.archive.org/web/20240223203632/https:/www.ukrstat.gov.ua/operativ/operativ2022/sg/pvzu/arch_pvxu_reg.htm
https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/dodatok-e.-rozrahunok-vtrat-pri-zroshenni-1-1.xlsx
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Comme vous pouvez le constater, pour les régions de Kherson et du sud de 
Zaporizhzha, le système d'irrigation de Kakhovka était essentiel à la production 
totale des cultures :604 

 

  

                                                                  
604 Les deux premiers mois de l'année ont été marqués par une baisse de l'activité de l'entreprise. 
Service national des statistiques d'Ukraine URL. 

https://web.archive.org/web/20230524153738/https:/www.ukrstat.gov.ua/druk/publicat/kat_u/publ2_u.htm
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Le système d'irrigation du réservoir de Kakhovka couvrait 3 régions : 
Zaporizhzhia, Dnipropetrovsk et Kherson.605 Pour évaluer les pertes potentielles, 
nous avons analysé les cultures pratiquées avec l'aide de l'irrigation. Les 
statistiques sur les surfaces récoltées dépendantes de l'irrigation sont illustrées 
ci-dessous :606 

 

                                                                  
605 Des images satellites révèlent les dégâts causés par l'effondrement d'un barrage ukrainien, 
(2023). Aviation Week Network, URL. 
606 Rendement des récoltes des cultures agricoles et rendement des cultures agricoles par types et 
par régions. Archive. Service national des statistiques d'Ukraine, URL. 

https://web.archive.org/web/20230629065954/https:/aviationweek.com/defense-space/gallery-satellite-images-reveal-damage-ukrainian-dam-collapse
https://web.archive.org/web/20240509151756/https:/www.ukrstat.gov.ua/operativ/operativ2022/sg/pvzu/arch_pvxu_reg.htm
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Les taux de production dépendant de l'irrigation sont illustrés ci-dessous :607 

 

                                                                  
607 Ibid. 



235 
 

En outre, dans chaque région, une analyse a été menée sur la dynamique des 
surfaces cultivées et de la production :608 

 

 

                                                                  
608 Ibid. 
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Nous avons évalué la diminution de l'irrigation entre 2018-2021 et 2023 :609 

 

En 2022, la zone d'irrigation a diminué en raison des actions militaires, et en partie 
parce que le département des statistiques de l'Ukraine n'avait pas accès à 
l'ensemble de la zone et n'a donc pas pu la mesurer. En 2023, les données étaient 
partiellement disponibles pour la zone d'irrigation de Dnipropetrovsk. 

L'étape suivante a consisté à déterminer la diminution de la superficie irriguée :610 

 

                                                                  
609 Ibid. 
610 Ibid. 



237 
 

Ci-dessous, la baisse de rendement calculée comme une différence par rapport 
au rendement moyen 2018-2021 sur les terres non irriguées et les terres irriguées: 
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Par conséquent, nous pourrions convertir [diminution de la superficie irriguée] et 
[diminution du rendement] en [diminution de la production]. La logique du calcul 
des pertes est la suivante : nous supposons que dans les territoires où l'irrigation 
a disparu, les cultures se feront sans elle, ce qui se traduira par un rendement 
plus faible. 

Ensuite, nous utilisons les prix officiels des entreprises agricoles pour convertir la 
valeur des tonnes perdues en dollars américains équivalents.611 Comme on le voit, 
la destruction du barrage entraînera une dépression à long terme de la capacité 
agricole dans les régions touchées. Cela a pour conséquence immédiate la 
destruction de richesses et entravera probablement les perspectives de reprise à 
long terme, étant donné qu'une grande partie de cette région dépendait de 
l'agriculture pour sa production économique. 

 

                                                                  
611 Mise en œuvre des produits agricoles par les entreprises et les ménages, (2021). Service national 
des statistiques d'Ukraine, URL. La même source de prix est utilisée par l'Organisation des Nations 
unies pour l'alimentation et l'agriculture dans son système analytique. 

https://web.archive.org/web/20221012233055/https:/www.ukrstat.gov.ua/operativ/operativ2021/sg/rpsg/arh_rpsg2021_u.html
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4.4. Conséquences pour la culture 
Les monuments de la région de Kherson retracent l'évolution historique de la 
région depuis la période néolithique (du quatrième au troisième millénaire avant 
notre ère) jusqu'aux développements modernes, y compris la destruction des 
paysages culturels traditionnels à la fin du 20e siècle. L'effondrement du barrage 
HPP de Kakhovka et les inondations qui ont suivi ont causé d'importants dégâts 
aux sites qui retracent l'histoire des habitants de la région à travers différentes 
périodes. L'inspection régionale de Kherson pour la protection des monuments 
historiques et culturels a signalé que 78 sites historiques et archéologiques 
immeubles, ainsi que des structures artistiques monumentales, ont été 
complètement submergés. Cela inclut le monument d'urbanisme et d'art 
monumental d'importance nationale, le "Centre historique de Nova Kakhovka", et 
plus de 10 musées et bâtiments commémoratifs.612 

Selon l'inspection régionale de Kherson pour la protection des monuments 
historiques et culturels et l'ONG AMADOCA, les sites archéologiques les plus 
gravement touchés comprenaient des sites d'importance nationale tels que 
l'établissement scythe tardif de Poniativske, les anciens établissements de 
Skelka, Hlyboka Balka, Zolotyi Mys et Yahorlytske ; les vestiges de la fortification 
de la fin du Moyen Âge "Site de la forteresse de Tyahyn" ; et l'emplacement de la 
fortification cosaque du premier tiers du XVIIIe siècle, "Oleshkivska Sich." Les 
sites du patrimoine culturel nouvellement découverts, les sites archéologiques du 
premier âge du fer et des temps anciens, tels que les colonies de l'île de Velykyi 
Potiomkinskyi, "Antonivka II", la colonie de Bilozerske, la "Colonie dans le secteur 
de Bublykova Balka", la colonie d'Oleksandrivske, "Sofiivka I", la colonie de 
Stanislavske, "Krynky", et la colonie de Tyahynske ont également été submergés. 
En outre, les complexes funéraires du troisième au deuxième millénaire avant 
notre ère, y compris les tumulus près du village de Vynohradove (12 tumulus), de 
la ville de Hola Prystan (4 tumulus), du village de Velyka Kardashynka (1 tumulus), 
du village de Zburivka (19 tumulus), du village de Dnipryany, et la nécropole de 
terre du deuxième au troisième siècle de notre ère appelée "Poniativskyi" ; et le 
puits de cendres de Velyka Kardashynka (2e millénaire avant notre ère) ont été 
menacés par des inondations. En outre, les complexes funéraires du troisième au 
deuxième millénaire avant notre ère, y compris les tumulus près du village de 
Vynohradove (12 tumulus), de la ville de Hola Prystan (4 tumulus), du village de 
Velyka Kardashynka (1 tumulus), du village de Zburivka (19 tumulus), du village 
                                                                  
612 Lettre de l'administration militaire régionale de Kherson n° 664-vs du 18 juillet 2023, formulaire 3. 
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de Dnipryany, la nécropole du sol du deuxième au troisième siècle de notre ère 
appelée "Poniativskyi", et la fosse à cendres de Velyka Kardashynka (2e 
millénaire avant notre ère) ont été menacés d'inondation. 

Les sites utilisés pour la construction de fortifications par les troupes russes, qui 
ont entraîné des coupures dans les couches culturelles et la destruction de la 
couche de gazon, sont plus menacés en raison de l'absence de mesures de 
conservation habituellement utilisées lors des fouilles archéologiques. (Selon 
l'ONG "Crimean Institute for Strategic Studies", cela s'est produit dans les cas du 
village de Yagorlytske, du puits de cendres de Velyka Kardashynka et du village 
de Tyahynske).613 

Les monuments historiques qui ont été inondés ou submergés peuvent être 
divisés en plusieurs groupes : 

 Mémoriaux en l'honneur d'événements liés à la Seconde Guerre mondiale 
et de héros de l'Union soviétique, notamment : monument en l'honneur 
des soldats libérateurs (canon d'artillerie ZIS-3) ; panneau commémoratif 
en l'honneur du 50e anniversaire de la victoire ; panneau commémoratif à 
l'emplacement du détachement de partisans d'O.Y. Hirskyi et d'O.K. 
Ladychuk, monument aux soldats-libérateurs (Oleshky) ; monument en 
l'honneur des soldats-villageois (Solontsi) ; monument en l'honneur des 
soldats-villageois (Sagy) ; Mémorial de la Gloire ; monument en l'honneur 
des compatriotes morts sur les fronts de la Seconde Guerre mondiale ; 
panneau commémoratif en l'honneur des victimes du nazisme ; panneau 
commémoratif en l'honneur des enseignants, des diplômés et des 
étudiants morts pendant la Seconde Guerre mondiale (Hola Prystan) ; 
monument en l'honneur des soldats et des villageois (Velyka 
Kardashynka) ; et monument en l'honneur des soldats de l'Armée rouge 
(Nova Kakhovka). 

 Sépultures des participants à la Seconde Guerre mondiale, dont la tombe 
commune des prisonniers de guerre soviétiques, les tombes des soldats 
de l'Armée rouge, les tombes communes des soldats de l'Armée rouge et 
le monument en l'honneur des soldats compatriotes ; la tombe commune 
des victimes du nazisme ; la tombe commune des participants aux conflits 

                                                                  
613 CISS. Carte de registre commune - Règlement Yahorlytske.. URL ; Carte d'enregistrement 
commune - Zolnyk Velyka Kardashinka. URL ; CISS. Carte d'enregistrement commune - Forteresse 
de Tyagin. URL. 

https://web.archive.org/web/20240505071308/https:/ciss.org.ua/ua/sk_page.html?object_code=3181042164918388123
https://web.archive.org/web/20240505071909/https:/ciss.org.ua/ua/sk_page.html?object_code=3185951894925215276
https://web.archive.org/web/20240505072635/https:/ciss.org.ua/ua/sk_page.html?object_code=3185868115170821319
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armés de 1917-1921 ; la tombe des combattants clandestins A.A. 
Pohrebniak et D.E. Kadynskyi ; tombeau des soldats de l'Armée rouge 
(Oleshky) ; tombeau des soldats de l'Armée rouge et monument en 
l'honneur des soldats et des villageois ; tombeau du héros de l'Union 
soviétique I. I. Boyko (Sagy) ; complexe commémoratif : tombeau des 
soldats de l'Armée rouge ; tombeau du pilote de chasse E.M. Larionov et 
le monument en l'honneur des soldats-camarades de village 
(Vynohradove) ; tombeau des soldats, tombeau de l'Armée rouge du 
double héros de l'Union soviétique P. Pokryshev (Hola) ; tombeau du 
héros de l'Union soviétique I. I. Boyko (Sagy). Pokryshev (Hola Prystan) ; 
tombeau des soldats de l'Armée rouge (Velyka Kardashynka) ; tombeau 
des soldats de l'Armée rouge et monument en l'honneur des villageois 
soldats (Nova Kakhovka) ; tombeau des villageois combattants 
clandestins et d'un soldat de l'Armée rouge ; complexe commémoratif : 
tombeau des soldats de l'Armée rouge et monument en l'honneur des 
villageois soldats (Dnipriany) ; tombeau des soldats de l'Armée rouge 
(Korsunka). 

 Des mémoriaux dédiés à des événements et des personnalités de l'Union 
soviétique, dont un panneau commémoratif en l'honneur des combattants 
en Afghanistan, un monument en l'honneur des premiers mécaniciens 
(tracteur "Universal") à Oleshky ; la tombe du héros du travail socialiste 
O.F. Kovalenko (Vynohradove) ; un panneau commémoratif en l'honneur 
du 100e anniversaire de la fondation du sanatorium Hopry ; un panneau 
commémoratif en l'honneur des combattants en Afghanistan (véhicule de 
reconnaissance et de patrouille de combat 295). 

 Sépultures de personnalités du sud de l'Ukraine et lieux qui leur sont 
associés, dont le monument à l'ingénieur-inventeur F.A. Pirotskyi, la 
tombe de l'ingénieur-inventeur F.A. Pirotskyi et la tombe de M.M. 
Pankeyev, ancien maire, et de son épouse V.I. Pankeyeva (Oleshky). 

 Mémoriaux aux victimes du régime soviétique, y compris un panneau 
commémoratif aux victimes de l'Holodomor de 1932-1933, un panneau 
commémoratif aux victimes de la catastrophe de Chornobyl (Oleshky) et 
un panneau commémoratif en l'honneur des victimes des répressions 
politiques et de l'Holodomor (Dnipriany). 
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 D'autres monuments historiques, dont la maison où vécut O.P. Dovzhenko 
(Nova Kakhovka), le bâtiment du sanatorium où se trouvait l'hôpital de la 
flottille militaire du Danube (Hola Prystan), la maison où travaillait 
l'académicien V.M. Vinogradov, le bâtiment de l'hôpital et la tombe du 
docteur K.I. Elyashev (Oleshky). 

Certains monuments historiques des trois premiers groupes tombent sous le coup 
de la loi ukrainienne "sur la condamnation des régimes totalitaires communiste et 
national-socialiste (nazi) en Ukraine et l'interdiction de la propagande de leurs 
symboles".614 Pour cette raison, ils n'apparaissent pas automatiquement dans le 
registre national des monuments immobiliers de l'Ukraine. Cependant, jusqu'à ce 
que la question de l'inclusion dans le registre soit examinée (ce qui ne peut être 
fait qu'après une étude sur place), ces objets ont le statut de nouvelle découverte 
et sont soumis à la loi ukrainienne "sur la protection du patrimoine culturel".615 

Les monuments historiques sont menacés par les inondations pour plusieurs 
raisons : destruction due aux courants, dommages causés par les objets flottants 
et lavage du sol sous les monuments. Les bâtiments historiques sont soumis aux 
mêmes menaces, mais les dommages les plus importants sont causés par 
l'engorgement des mortiers, des matériaux de construction et des éléments 
structurels, ce qui entraîne une destruction rapide. 

Parmi les structures d'art monumental qui ont souffert de la destruction du 
barrage HPP de Kakhovka, il y a des monuments dédiés à des personnalités 
politiques et publiques et à des événements de l'époque de l'Union soviétique. Il 
s'agit notamment du monument en l'honneur des soldats de l'Armée rouge à Nova 
Kakhovka, du monument au double héros du travail socialiste M.A. Braha, du 
monument au double héros du travail socialiste I.I. Strelchenko à Hola Prystan, et 
du monument au héros de l'Union soviétique P.L. Litvinov à Oleshky. Elle 
comprend également des monuments à la gloire de personnalités culturelles 
ukrainiennes, tels que le monument à Taras Shevchenko et le monument à Mykola 
Kulish à Oleshky, le monument à Ostap Vyshnia à Krynky, le monument à Taras 
Shevchenko à Hola Prystan, le monument à Taras Shevchenko et le monument à 
O. Dovzhenko à Nova Kakhovka. 

                                                                  
614 Akon d'Ukraine "Sur la condamnation des régimes totalitaires communistes et nationaux-
socialistes (nazis) en Ukraine et l'interdiction de la propagande de leurs symboles", URL 
615 Loi ukrainienne « sur la protection du patrimoine culturel », URL 

https://zakon.rada.gov.ua/laws/show/317-19#Text
https://zakon.rada.gov.ua/laws/show/1805-14#Text
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L'art monumental dédié aux personnalités politiques et publiques et aux 
événements de l'époque de l'Union soviétique est soumis aux mêmes normes 
juridiques que les monuments historiques glorifiant les actions de l'Union 
soviétique et de ses dirigeants politiques et étatiques. 

Les objets d'art monumental qui font partie de complexes architecturaux et 
urbanistiques méritent une attention particulière en raison du niveau élevé de 
destruction qu'ils subissent à cause de l'eau. Nous tenons à mentionner tout 
particulièrement la maison de Polina Raiko (conception artistique) à Oleshky et le 
monument d'urbanisme et d'art monumental d'importance nationale "Centre 
historique de Nova Kakhovka" (voir photo au point 1.4.). (Selon des informations 
provenant de sources ouvertes, le site du patrimoine culturel nouvellement 
désigné "Maison de Polina Raiko (conception artistique)" fait l'objet d'une 
protection. Sans formation artistique, Polina Raiko a commencé à peindre à l'âge 
de 69 ans sa propre maison, sa cuisine d'été, ses portails, ses clôtures et ses 
portes de garage. Elle y dépeint sa propre vie, sa famille, ses animaux 
domestiques et la nature. Les peintures sur les murs de la maison, le seul 
patrimoine artistique de l'artiste, ont été presque entièrement détruites en raison 
du niveau élevé de l'eau et de son impact à la fois sur son art et sur les structures 
de soutien du bâtiment.616 

Le "Centre historique de Nova Kakhovka", qui contient plus de 200 objets 
d'importance culturelle, a peut-être été le plus touché par les inondations dues à 
la destruction du barrage de Kakhovka. Le seul complexe d'urbanisme construit 
en 1951-1956, qui constitue le cœur historique de la ville, a été submergé. 
L'ensemble des bâtiments de la place centrale de Nova Kakhovka, le complexe 
de bâtiments de la zone côtière de Nova Kakhovka et les bâtiments des blocs n° 
8, 9, 24, 25, 26 et 27 le long de l'avenue Dniprovskyi (plus de 40 bâtiments au 
total selon les informations préliminaires) ont été inondés. Des éléments des 
ornements décoratifs des bâtiments, qui appartiennent au complexe d'objets d'art 
monumentaux du site national "Centre historique de Nova Kakhovka", tombent 
des façades et sont détruits par les inondations.617 

Selon le ministère ukrainien de la culture et de la politique de l'information, 12 
institutions muséales se trouvaient dans la zone inondable : Galerie d'art 

                                                                  
616 Я. Mouzychenko, (2023). "Paradis perdu" à Oleshki. La maison de Polina Raiko, que nous ne 
reverrons plus jamais. Histoire locale. URL. 
617 Ukraine. Cabinet des ministres de l'Ukraine, (2024). Carte d'enregistrement du bien du patrimoine 
culturel "Développement du centre historique de Nova Kakhovka" Résolution n° 342, 15 mars. 

https://archive.ph/V5Ux3
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Gavdzinskyi du conseil municipal de Nova Kakhovka ; Musée de l'histoire de la 
ville de Nova Kakhovka ; Musée de l'histoire du village de Kozatske du conseil 
municipal de Nova Kakhovka (une subdivision distincte du département de la 
culture du conseil municipal de Nova Kakhovka) ; Maison-musée de A. P. Bakhuta 
du conseil municipal de Nova Kakhovka ; institution municipale "Musée d'histoire 
locale d'Oleshky" du conseil municipal d'Oleshky dans la région de Kherson ; 
musée de la gloire militaire de la 87e division de fusiliers de Stalingrad, de 
Perekop, de l'Ordre de la bannière rouge et de l'Ordre de Suvorov (IIe classe) à 
Oleshky ; maison où l'écrivain Ostap Vyshnia a vécu à Krynky, district d'Oleshky 
; musée du héros de l'Union soviétique, le général de division P.O. Pokryshev à 
Hola Prystan ; le musée d'histoire de Chulakivka du district de Hola Prystan ; le 
musée d'histoire de Kruhloozerka du district de Hola Prystan ; le musée cosaque 
de l'histoire du village et le complexe commémoratif de la famille de P. Vydryhan, 
29 rue Shevchenko, village de Kozatske ; et le musée populaire d'histoire du 
district de Kakhovka à Mala Kakhovka.618 

Outre les menaces énumérées ci-dessus qui pèsent sur les bâtiments des 
institutions muséales, nombre d'entre elles ont subi la destruction d'une grande 
partie de leurs collections en raison de l'inondation des espaces d'exposition et 
des installations de stockage. Il n'existe actuellement aucune information sur le 
sort des collections des institutions muséales inondées situées dans le territoire 
occupé de la région de Kherson. 

 

  

                                                                  
618 Vérité ukrainienne. La vie, (2023). MKIP a publié une liste des musées et monuments de la région 
de Kherson menacés d'inondation. URL. 

https://life.pravda.com.ua/culture/2023/06/7/254715/
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V. Crime de guerre de dommages 
excessifs à l'environnement 

5.1. Introduction 
La protection de l'environnement naturel peut être considérée comme un aspect 
essentiel de l'infrastructure juridique du Statut de Rome de la Cour pénale 
internationale ("la CPI" ou "la Cour"). La fonction bien connue du droit pénal 
international ("DPI") dans son ensemble est de protéger contre "les crimes les 
plus graves qui touchent la communauté internationale" et qui menacent "la paix, 
la sécurité et le bien-être du monde".619 Pendant des années, "la paix et la 
sécurité" ont été des valeurs bien établies dans le domaine du droit international, 
à protéger dans l'intérêt de "l'humanité". Cependant, les rédacteurs du Statut de 
Rome ont introduit l'expression "bien-être du monde" dans le préambule, 
remplaçant ainsi le mot "humanité". Comme l'ont souligné d'éminents 
spécialistes, le choix des rédacteurs reflète leur intention claire d'aborder non 
seulement la sécurité des personnes, mais aussi le bien-être de l'environnement 
naturel qui les entoure.620 

Le Statut de Rome est le premier et le seul instrument parmi les statuts des cours 
ou tribunaux internationaux qui mentionne expressément les dommages causés 
à l'environnement dans ses définitions des crimes. Bien qu'il n'aborde pas le 
crime d'écocide, le Statut de Rome criminalise le fait de lancer intentionnellement 
une attaque en sachant qu'elle causera des dommages étendus, durables et 
graves à l'environnement naturel qui seront manifestement disproportionnés par 
rapport à l'avantage militaire attendu (article 8(2)(b)(iv)).621 L'interdiction absolue 
d'employer des méthodes ou moyens de guerre destinés à causer, ou dont on 

                                                                  
619 Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire. C.H. 
Beck/Hart/Nomos, München/Oxford/Baden-Baden, 3e édition, p. 8. "Ce paragraphe du préambule 
contient le fondement du droit pénal international, à savoir que cette discipline émergente est en 
réalité le droit pénal de la communauté des nations, avec pour fonction de protéger les valeurs 
juridiques les plus élevées de cette communauté contre "les crimes aussi graves [qui] menacent la 
paix, la sécurité et le bien-être du monde"." 
620 Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire. Hart Publishing, 
3e édition, p. 8. 
621 Statut de Rome de la Cour pénale internationale (modifié en dernier lieu en 2010), (1998). 
Assemblée générale des Nations unies, ISBN No. 92-9227-227-6, article 8(2)(b)(iv). 
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peut attendre qu'ils causent, des dommages étendus, durables et graves à 
l'environnement est fortement ancrée dans le droit international humanitaire 
(DIH), à savoir les articles 35, paragraphe 3, et 55, paragraphe 1, du protocole 
additionnel I aux conventions de Genève (API).622 

La destruction du barrage de Kakhovka a eu de graves conséquences pour 
l'environnement, dont l'ampleur est difficile à appréhender à ce stade, comme 
nous l'avons vu dans les sections précédentes. Les responsables de cette 
catastrophe aux multiples facettes peuvent être poursuivis en vertu de diverses 
dispositions de la Convention internationale sur l'élimination de toutes les formes 
de discrimination raciale. Outre le crime de guerre consistant à causer des 
dommages excessifs à l'environnement, les commentateurs ont cité comme 
exemples l'attaque de biens civils,623 la destruction des biens de l'ennemi,624 
l'utilisation intentionnelle de la famine chez les civils comme méthode de 
guerre,625 ou même un crime contre l'humanité consistant en un déplacement 
forcé ou d'autres actes inhumains.626 

Le présent rapport se concentre exclusivement sur les questions liées à la 
qualification de l'attaque en tant que violation de l'article 8(2)(b)(iv) du Statut de 
Rome ("article 8(2)(b)(iv) RS"), et plus particulièrement sur les dommages 
disproportionnés causés à l'environnement naturel. Cette disposition exige que 
l'objet d'une attaque soit de nature militaire. En général, les caractéristiques de 
l'environnement n'ont pas de fonction militaire ; cependant, dans certaines 
circonstances, leur emplacement peut leur permettre de contribuer efficacement 
à une action militaire, les qualifiant ainsi d'objets militaires.627 Dans le cas du 

                                                                  
622 Gillett M., (2022). Poursuivre les dommages environnementaux devant la Cour pénale 
internationale. Cambridge University Press, p. 91 ; Dörmann K., (2002). Elements of War Crimes 
under the Rome Statute of the International Criminal Court. Cambridge University Press, p. 166. 
623 Statut de Rome de la Cour pénale internationale (modifié en dernier lieu en 2010), (1998). 
Assemblée générale des Nations unies, ISBN No. 92-9227-227-6, article 8(2)(b)(iv). 
624 Réflexions sur la destruction du barrage de Nova Kakhovka du point de vue du droit 
international, (2023). Stavros Evdokimos Pantazopoulos, URL. 
625 Ce que dit le droit international humanitaire à propos du barrage de Nova Kakhovka, (2023). 
Programme Fletcher sur la Russie et l'Eurasie, URL. 
626 Gillett M., (2023). Le barrage de Kakhovka et l'écocide : Une convergence du droit pénal 
international, du droit international humanitaire, du droit international de l'environnement et du droit 
international des droits de l'homme ? Verfassungsblog, URL. 
627 Gillett M., (2022). Poursuivre les dommages environnementaux devant la Cour pénale 
internationale Gillett. Cambridge University Press, p. 107 ; Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. 
(eds), (1987). Commentaire sur les Protocoles additionnels du 8 juin 1977 aux Conventions de 

https://web.archive.org/web/20230629221642/https:/www.eliamep.gr/en/publication/σκέψεις-για-την-καταστροφή-του-φράγμα/
https://web.archive.org/web/20240508143254/https:/sites.tufts.edu/fletcherrussia/what-international-humanitarian-law-says-about-the-nova-kakhovka-dam/
https://web.archive.org/web/20240224230829/https:/verfassungsblog.de/the-kakhovka-dam-and-ecocide/
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barrage HPP de Kakhovka, il a d'abord rempli une fonction civile importante en 
tant qu'élément environnemental. En même temps, en raison de son emplacement 
stratégique, le barrage avait une importance critique pour les opérations militaires 
des deux parties au conflit, ce qui lui permettait d'être qualifié d'objectif militaire. 

L'article 8, paragraphe 2, point b) iv), est la seule disposition de l'ensemble du 
Statut de Rome qui protège directement la valeur intrinsèque de la nature en 
période de conflit armé. Enquêter sur l'attaque du barrage de Kakhovka et 
engager des poursuites à son encontre en vertu de cette disposition est donc le 
meilleur moyen d'atteindre l'objectif consistant à accorder à l'environnement la 
protection qu'il mérite et à se concentrer sur les cas de destruction de 
l'environnement, qui est l'une des priorités du Bureau du Procureur de la CPI (le 
"BdP").628 En même temps, cette disposition est sans préjudice, c'est-à-dire 
qu'elle n'exclut pas la possibilité que la destruction du barrage de Kakhovka 
puisse constituer d'autres crimes internationaux, comme indiqué ci-dessus. 

Dans cette section, nous évaluons si l'incident du barrage de Kakhovka atteint le 
seuil de gravité prévu par le Statut de Rome (5.2) et nous décrivons les 
caractéristiques générales d'un crime de guerre consistant à causer des 
dommages excessifs à l'environnement (5.3). Pour établir ce dernier, il faut 
prouver qu'il y a eu une attaque (5.4), que les dommages causés à 
l'environnement devaient être excessifs par rapport à l'avantage militaire attendu 
(5.5) et que les auteurs avaient l'intention requise (5.6). Il existe de nombreuses 
preuves de tous les éléments de crime de guerre mentionnés. 

5.2. Considérations relatives au seuil de gravité 
Bien que les crimes dé finis dans le Statut de Rome soient tous de nature grave, 

une affaire peut ê tre dé claré e irrecevable si elle "n'est pas d'une gravité  

suffisante pour justifier une action ulté rieure de la Cour".629 Cette dé cision laisse 

un large pouvoir d'appré ciation à  la Cour, qui é valuera toutes les circonstances 

                                                                  
Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus Nijhoff, Leiden, pp. 636, 670-671, paras 2021, 2161-
2162 ; Dannenbaum T., (2023). Ce que dit le droit international humanitaire à propos du barrage de 
Nova Kakhovka. Lawfare. URL. 
628 Document d'orientation sur la sélection et la hiérarchisation des affaires, (2016). Cour pénale 
internationale, para. 7, URL. 
629 Statut de Rome de la Cour pénale internationale (modifié en dernier lieu en 2010), (1998). 
Assemblée générale des Nations unies, ISBN No. 92-9227-227-6, article 17(1)(d). 

https://web.archive.org/web/20240313040159/https:/www.lawfaremedia.org/article/the-destruction-of-the-nova-kakhovka-dam-and-the-heightened-protections-of-additional-protocol-i
https://web.archive.org/web/20240423163448/https:/www.icc-cpi.int/sites/default/files/itemsDocuments/20160915_OTP-Policy_Case-Selection_Eng.pdf
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au cas par cas, y compris le contexte des crimes et les accusations porté es par 

le procureur.630 Dans cette section, nous indiquons les facteurs quantitatifs et 

qualitatifs qui peuvent ê tre pertinents pour l'é valuation de la gravité . 

Le comportement en question implique une attaque dé libé ré e contre 

l'installation contenant des forces dangereuses, qui bé né ficie d'un niveau de 

protection supplémentaire en vertu de l'article 56 de l'API. La rupture du barrage 

a immé diatement entraî né  la libé ration d'un é norme volume d'eau à  un taux 

d'environ 30 000 m3 /seconde, avec une vitesse de dé luge d'environ 15 km/h. 631 

Les inondations ont surtout fait de nombreuses victimes et souffrances parmi les 

civils.632 Le ministè re ukrainien de la dé fense a fait é tat de 32 morts, 28 blessé s 

et 39 disparus dans les zones contrô lé es par l'Ukraine.633 Les mé dias russes ont 

fait é tat de 57 morts et 175 blessé s dans les zones contrô lé es par la Fé dé ration 

de Russie.634 Cependant, des journalistes d'investigation ont rapporté  que le 

dé compte ré el dé passe les centaines de personnes noyé es dans les territoires 

occupé s.635 Le nombre de personnes dé placé es s'é lè ve à  environ 4 000.636 

L'é tendue totale de la victimisation peut englober un nombre encore plus 

important de personnes qui ont eu des difficulté s d'accè s à  l'eau potable et/ou 

qui ont perdu leurs biens ou leurs entreprises, comme cela est pré senté  de 

maniè re dé taillé e dans la section IV. 

Les informations selon lesquelles les autorité s d'occupation ont tenté  de 

dissimuler le nombre de victimes des inondations constituent d'autres facteurs 

aggravants. Selon l'enquê te journalistique mené e par l'Associated Press ("AP"), 

l'administration d'occupation a interdit au personnel mé dical local d'Oleshky de 

dé livrer des certificats de dé cè s pour les victimes des inondations et aux 

volontaires locaux de rechercher et d'enterrer les noyé s.637 La question de savoir 

                                                                  
630 Le Procureur c. Al Hassan Ag Abdoul Aziz Ag Mohamed Ag Mahmoud, ICC-01/12-01/18 OA, ICC, 
19 février 2020, para. 2, URL. 
631 Évaluation environnementale rapide de la rupture du barrage de Kakhovka, (2023). Programme 
des Nations unies pour l'environnement, p.6, URL. 
632 Voir la section 4.1.1.a) pour un aperçu détaillé. 
633 Military Media Center, [@militarymediacenter], (05.09.2023), Telegram, URL. 
634 Que sait-on de la percée de la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya (2023). TACC, URL. 
635 Kullab S., Novikov I., (2023). La Russie a dissimulé et sous-estimé le véritable coût humain des 
inondations après l’explosion du barrage. L’enquête AP révèle. AP News, URL. 
636 Ukraine - Impact humanitaire et réponse Flash Update #8 : Destruction du barrage de Kakhovka 
(2023), OCHA, URL. 
637 Kullab S., Novikov I., (2023). La Russie a dissimulé et sous-estimé le véritable coût humain des 
inondations après l’explosion du barrage. L’enquête AP révèle. AP News, URL. 

https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/CourtRecords/CR2020_00536.PDF
https://web.archive.org/web/20240503151819/https:/www.unep.org/resources/report/rapid-environmental-assessment-kakhovka-dam-breach-ukraine-2023
https://web.archive.org/web/20240503150353/https:/t.me/militarymediacenter/3050
https://web.archive.org/web/20240506053417/https:/tass.ru/proisshestviya/17936539
https://web.archive.org/web/20240506192714/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
https://web.archive.org/web/20240508163224/https:/www.unocha.org/publications/report/ukraine/ukraine-humanitarian-impact-and-response-flash-update-8-destruction-kakhovka-dam-22-jun-2023-enuk
https://web.archive.org/web/20240506192714/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
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si des schémas similaires ont é té  observé s dans d'autres communauté s 

touché es mé rite d'ê tre examiné e plus avant. 

La rupture du barrage a perturbé  l'é quilibre fragile entre les é cosystèmes locaux 

et les é cosystèmes plus globaux. Par consé quent, l'impact de la conduite 

examiné e sur l'environnement naturel est é galement inquié tant. Ses 

consé quences englobent la dé gradation de l'environnement aquatique du 

ré servoir de Kakhovka ;638 l'impact pré judiciable sur l'eau, y compris la 

salinisation du sol et des eaux souterraines ;639 l'inondation des sites naturels du 

ré seau Emeraude ; et l'extinction de certaines espè ces de la flore et de la faune 

aprè s l'inondation.640 En outre, la situation a un impact sur la communauté  

internationale, car le dé versement de l'eau du ré servoir de Kakhovka a affecté  

l'é cosystème de la mer Noire, ce qui a entraî né  la dé salinisation de ses eaux.641 

Un autre facteur pertinent est l'importance du barrage et du ré servoir de 

Kakhovka pour l'é conomie des communauté s adjacentes et pour la sé curité  

alimentaire mondiale. La rupture du barrage aurait affecté  plus de 10 000 

hectares de terres agricoles sur les rives du fleuve Dnipro.642 Elle a é galement 

perturbé  94 % des systèmes d'irrigation à  Kherson, 74 % à  Zaporizhzhia et 30 % 

à  Dnipropetrovsk Oblast, affectant les futures activité s agricoles dans la 

ré gion.643 Cela a provoqué  une flambé e des prix mondiaux du blé , qui ont 

augmenté  de 10 % deux semaines aprè s la destruction du barrage.644 

D'un point de vue global, la constellation de circonstances indique que la 

destruction du barrage de Kakhovka atteint le seuil de compé tence approprié  en 

vertu du Statut de Rome pour justifier l'attention de la CPI. 

                                                                  
638 Voir la section 4.2.2. (a) (Conséquences pour la flore et la faune en raison de l'écoulement des 
eaux) du présent rapport. 
639 Voir la section 4.2.1. (Effets néfastes sur l'eau) du présent rapport. 
640 Voir la section 4.2.2. (b) (Conséquences pour la flore et la faune en raison des inondations) du 
présent rapport. 
641 Voir section 4.2.1. (c) (Dessalement dans la mer Noire et ses affluents) ; Tuchkovenko Y., 
Stepanenko S., (2023). L'impact de la destruction du barrage de Kakhovka sur l'état 
environnemental de la région d'Odessa, au bord de la mer Noire. Problèmes d'approvisionnement en 
eau, d'assainissement et d'hydraulique, Vol. 44, p. 71, URL. 
642 Dans la région de Kherson, sur la rive droite, environ 10 000 hectares de champs ont été inondés 
à cause de l'explosion de la centrale hydroélectrique (2023). Vérité économique, URL. 
643 Ukraine. Les eaux de crue dues à la rupture du barrage de Kakhovka se sont retirées, mais des 
inquiétudes subsistent quant à la production agricole future, (2023). Organisation des Nations unies 
pour l'alimentation et l'agriculture, p. 3, URL. 
644 DW News, (2023). Les graves conséquences de la rupture du barrage de Kakhovka. YouTube, 
URL. 

https://web.archive.org/web/20240508234724/https:/www.researchgate.net/publication/374523309_The_impact_of_destruction_of_the_Kakhovka_dam_on_the_environmental_status_of_the_Odesa_area_of_the_Black_Sea
https://web.archive.org/web/20230613140039/https:/www.epravda.com.ua/news/2023/06/7/700892/
https://web.archive.org/web/20240109103048/https:/fscluster.org/sites/default/files/documents/fao_update_on_the_kakhovka_dam_collapse_july_2023.pdf
https://web.archive.org/web/20230723180241/https:/www.youtube.com/watch?v=bJe307YfeW0
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5.3. Caractéristiques générales du Corpus 
Delicti 

5.3.1. Une combinaison de diverses dispositions du droit 
international humanitaire 
L'article 8(2)(b)(iv) RS est une disposition unique et originale sur les crimes de 
guerre, qui n'a pas d'équivalent textuel dans le paysage du DIH. Bien qu'il soit 
principalement ancré dans le principe bien établi de proportionnalité du DIH, 
l'article 8(2)(b)(iv) est une fusion de plusieurs dispositions du DIH. Plus 
précisément, il s'inspire fortement de l'article 51(5)(b) concernant la 
proportionnalité et des articles 35(3) et 55(1) de l'API concernant les dommages 
à l'environnement naturel.645 

L'article 8(2)(b)(iv) RS criminalise : 

 "Lancer intentionnellement une attaque en sachant qu'elle causera 
incidemment des pertes en vies humaines, des blessures aux 
personnes civiles, des dommages aux biens de caractère civil ou des 
dommages étendus, durables et graves à l'environnement naturel qui 
seraient manifestement excessifs par rapport à l'avantage militaire global 
concret et direct attendu". 

Par conséquent, lors de l'évaluation de l'exigence de proportionnalité, l'avantage 
militaire escompté est juxtaposé aux trois considérations distinctes (selon le 
libellé de cette disposition) : 

1. Pertes en vies humaines ou blessures infligées à des civils ; 
2. Dommages aux biens civils ; et/ou 
3. Dommages étendus, durables et graves à l'environnement naturel. 

                                                                  
645 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, p. 166 ; Klamberg M., 
(2017). Commentaire sur le droit de la Cour pénale internationale. Torkel Opsahl Academic 
EPublisher, Vol. 29, p. 86, note 81 ; Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un 
Commentaire. Hart Publishing, 3e édition, p.378 ; Droit international humanitaire coutumier. Comité 
international de la Croix-Rouge (CICR), vol. I, règle 45. 
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En revanche, le principe bien établi du droit international humanitaire de la 
proportionnalité, dont découle partiellement l'article 8, paragraphe 2, point b) iv), 
du RS, interdit : 

 "Une attaque dont on peut attendre qu'elle cause incidemment des pertes 
en vies humaines dans la population civile, des blessures aux 
personnes civiles, des dommages aux biens de caractère civil, ou une 
combinaison de ces pertes et dommages, qui seraient excessifs par 
rapport à l'avantage militaire concret et direct attendu. 646 

Ainsi, contrairement à la disposition du Statut de Rome, elle compare l'avantage 
militaire à seulement deux facteurs principaux : 

1. Pertes en vies humaines dans la population civile ou blessures infligées à 
des civils ; et/ou 

2. Dommages aux biens civils. 

Bien que l'article 51(5)(b) de l'API ne mentionne pas explicitement 
l'environnement, cette omission est justifiée par le fait que l'environnement est 
considéré comme un bien civil par nature.647 En conséquence, l'environnement 
est présumé être de nature civile, susceptible d'être converti en objectifs 
militaires et soumis aux protections accordées aux biens de caractère civil.648 

Cette interprétation est conforme à la règle 43 du droit international humanitaire 
coutumier, qui interdit d'attaquer un objectif militaire si l'on s'attend à ce qu'il 
cause incidemment des dommages excessifs à l'environnement, sans exiger que 

                                                                  
646 Protocole additionnel aux Conventions de Genève du 12 août 1949 relatif à la protection des 
victimes des conflits armés internationaux (Protocole I), 1125 UNTS 3, (1977). Comité international de 
la Croix-Rouge (CICR), article 51(5)(b). 
647 Saul B., Dapo A., (2020). Le guide d'Oxford du droit international humanitaire. Oxford University 
Press, p. 209 ; 
Henckaerts J-M., Doswald-Beck L., (2005). Droit international humanitaire coutumier. Comité 
international de la Croix-Rouge (CICR), Vol. I, Règle 43. " Aucune partie de l'environnement naturel 
ne peut être attaquée, à moins qu'il ne s'agisse d'un objectif militaire. 
648 Saul B., Dapo A., (2020). Le guide d'Oxford du droit international humanitaire. Oxford University 
Press, p. 210 ; Jacobsson M. G., (2016). Troisième rapport sur la protection de l'environnement en 
relation avec les conflits armés. CDI, para. 28, URL. 

https://web.archive.org/web/20240509005021/https:/digitallibrary.un.org/record/863247?ln=en&v=pdf
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ces dommages atteignent un seuil spécifique de dommages étendus, durables et 
graves ("WLS").649 

En revanche, le seuil des dommages causés à l'environnement par la WLS est 
explicitement fixé dans les articles 35(3) et 55(1) de l'API. Toutefois, il s'agit d'une 
interdiction absolue, et aucun avantage militaire ne pourrait justifier une telle 
ampleur de dommages. L'article 35(3) de l'API se lit comme suit : 

 "Il est interdit d'employer des méthodes ou des moyens de guerre qui sont 
destinés à causer, ou dont on peut attendre qu'ils causent, des 
dommages étendus, durables et graves à l'environnement naturel". 

Alors que tout dommage environnemental anticipé doit être proportionnel à 
l'avantage militaire attendu, les dommages dépassant ce seuil WLS ne sont 
jamais justifiables.650 Cette règle est également codifiée en tant que règle 
coutumière,651 , bien que des débats soient en cours sur l'application de cette 
règle aux non-parties à l'API.652 

En ce qui concerne les dommages causés à l'environnement, le Statut de Rome 
semble combiner des éléments de l'article 35(3) de l'API (WLS) et de l'article 51 
de l'API (principe de proportionnalité), bien qu'il semble s'agir de deux règles 

                                                                  
649 Saul B., Dapo A., (2020). Le guide d'Oxford du droit international humanitaire. Oxford University 
Press, p. 216. 
Le Oxford Guide to IHL est également clair en stipulant que Les dommages potentiels à 
l'environnement [...] ne sont licites que si les dommages environnementaux prévus ne sont pas 
excessifs par rapport à l'avantage militaire escompté. 
650 Saul B., Dapo A., (2020). Le guide d'Oxford du droit international humanitaire. Oxford University 
Press, p. 214, p. 218. 
651 Henckaerts J-M., Doswald-Beck L., (2005). Droit international humanitaire coutumier. Comité 
international de la Croix-Rouge (CICR), Vol. I, Règle 45. 
652 Saul B., Dapo A., (2020). Le guide d'Oxford du droit international humanitaire. Oxford University 
Press, p. 215, citations contestées par Bellinger J. B., William J. H., (2007). Réponse du 
gouvernement américain à l'étude du Comité international de la Croix-Rouge sur le droit 
international humanitaire coutumier. Comité international de la Croix-Rouge (CICR), Vol. 89, p. 443, 
pp. 455-456, URL. 

https://web.archive.org/web/20240224232504/https:/international-review.icrc.org/sites/default/files/irrc_866_11.pdf
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distinctes en vertu du droit international actuel.653 On peut donc se demander si 
le statut a créé un nouveau seuil pour ce crime de guerre.654 

Le statut de la CPI a en fait été critiqué pour être plus restrictif que l'article 35(3) 
de l'API, puisque les dommages doivent satisfaire non seulement à l'exigence de 
"généralisation, de long terme et de gravité", mais aussi au critère de 
disproportionnalité.655 Certains commentateurs estiment que "si la répression 
pénale des atteintes à l'environnement peut être considérée comme un progrès, 
la codification dans son ensemble constitue clairement un recul par rapport aux 
règles primaires".656 

D'autre part, certains chercheurs soutiennent que l'inclusion de considérations 
environnementales dans l'évaluation de la proportionnalité dans le Statut de Rome 
s'aligne sur d'autres autorités, en se référant à la jurisprudence de la Cour 
internationale de justice ("CIJ") et du Tribunal pénal international pour l'ex-
Yougoslavie ("TPIY").657 Toutefois, et c'est là un point essentiel, ni le TPIY ni la 

                                                                  
653 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, pp.166-167 ; Triffterer 
O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un commentaire. Hart Publishing, 3e édition, p. 
379. "La principale différence entre cette disposition [art. 8(2)(b)(iv) du SR] et celles contenues 
dans l'Add. Prot. I et ENMOD, c'est l'inclusion d'un test de proportionnalité". 
654 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, pp.166-167. 
655 Cryer R., et al. (2014). Une introduction au droit et à la procédure pénale internationale. 
Cambridge University Press, p. 298 ; Cassese A., (2008). International Criminal Law. Oxford 
University Press, 2e édition, p.96. Cassese décrit la disposition relative à l'environnement comme 
"un énorme bond en arrière". 
656 Ambos K., (2022). Traités de droit pénal international. Oxford University Press, Vol. 2, p. 176. 
657Cryer R., et al. (2014). Une introduction au droit et à la procédure pénale internationale. 
Cambridge University Press, p. 299, se référant dans sa note de bas de page 218 à l'avis consultatif 
sur la licéité de la menace ou de l'emploi d'armes nucléaires, (1996). ICJ Rep 226, para. 30 ; 
Rapport final au Procureur du Comité chargé d'examiner la campagne de bombardements de 
l'OTAN contre la République fédérale de Yougoslavie, (1999). TPIY, para. 15 ; Cohen A., Zlotogorski 
D., (2021). Proportionnalité en droit international humanitaire : Conséquences, Précautions, et 
Procédures. Oxford University Press, Vol. 6, p. 82, qui, cependant, emploient une caractérisation 
moins stricte des divergences entre la RS et le PA I : "Il nous semble que si tout dommage à 
l'environnement doit être pris en compte dans l'analyse de la proportionnalité, seuls les dommages 
environnementaux particulièrement graves (causant des "dommages étendus, durables et graves") 
peuvent atteindre le niveau d'une attaque prohibée. 
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CIJ n'exigent que de tels dommages atteignent le seuil de WLS ; ils juxtaposent 
simplement l'avantage militaire à tout dommage environnemental. 658 

Ainsi, malgré les débats en cours sur la nature coutumière de l'interdiction 
absolue des dommages environnementaux causés par WLS, il semble y avoir un 
consensus sur le fait que certains dommages environnementaux, même en deçà 
du seuil de dommages WLS, peuvent encore être considérés comme 
disproportionnés. 

Dans notre analyse, nous nous conformerons au libellé du Statut de Rome et nous 
nous attacherons à démontrer l'existence de dommages étendus, durables et 
graves causés à l'environnement. Toutefois, il convient de garder à l'esprit que 
l'absence de dommages à l'environnement dans un cas particulier n'exclut pas 
nécessairement la possibilité que des dommages environnementaux ordinaires, 
soit seuls en tant que dommages à des biens civils, soit en conjonction avec des 
dommages à des civils ou à d'autres biens civils, puissent encore être considérés 
comme clairement excessifs par rapport à l'avantage militaire escompté, 
remplissant ainsi les critères d'un crime de guerre en vertu de l'article 8, 
paragraphe 2, point b), sous iv), du Statut de Rome. 

5.3.2. Crime de mise en danger de la vie d'autrui 
L'article 8, paragraphe 2, point b) iv), du RS interdit les attaques susceptibles 
d'endommager l'environnement naturel. La criminalité de ces actes ne découle 
pas du dommage infligé, mais du fait que le type d'attaque lancé pose 
généralement un risque de dommage environnemental.659 Ces infractions sont 

                                                                  
658 Rapport final au procureur du comité chargé d'examiner la campagne de bombardements de 
l'OTAN contre la République fédérale de Yougoslavie, (1999). TPIY, para. 18 : "En effet, des objectifs 
militaires ne devraient pas être visés si l'attaque risque de causer des dommages collatéraux à 
l'environnement qui seraient excessifs par rapport à l'avantage militaire direct que l'attaque est 
censée produire" ; Licéité de la menace ou de l'emploi d'armes nucléaires, avis consultatif, (1996). 
Cour internationale de justice, paragraphe 30 : "Néanmoins, les États doivent tenir compte des 
considérations environnementales lorsqu'ils évaluent ce qui est nécessaire et proportionné dans la 
poursuite d'objectifs militaires légitimes. Le respect de l'environnement est l'un des éléments qui 
permette d'évaluer si une action est conforme aux principes de nécessité et de proportionnalité". 
659 Les références aux "dommages environnementaux" et à la "mise en danger de l'environnement 
naturel" dans cette section impliquent "des dommages étendus, durables et graves à 
l'environnement naturel, manifestement excessifs par rapport à l'avantage militaire global direct et 
concret escompté". 
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plutôt rares dans la LSC et sont connues sous le nom de crimes de mise en 
danger.660 

L'interprétation ci-dessus est basée sur la lecture de l'article 8(2)(b)(iv) RS dans 
son sens ordinaire.661 Chaque fois qu'un crime prévu par le Statut de Rome exige 
qu'un acte produise un certain résultat, celui-ci doit être explicitement mentionné 
dans la disposition pertinente.662 Inversement, les éléments objectifs de la 
disposition examinée sont épuisés par l'expression "lancer une attaque", tandis 
que les dommages causés à l'environnement ne sont mentionnés qu'en tant 
qu'élément de la connaissance de l'auteur. Le caractère "inchoatif" de cette 
infraction s'inscrit également dans l'objectif plus large du Statut de Rome, qui est 
non seulement de punir les crimes internationaux ex post facto, mais aussi de 
contribuer à leur prévention.663 

L'interprétation proposée de l'article 8(2)(b)(iv) RS s'aligne également sur la 
pratique établie des tribunaux pénaux internationaux qui appliquent les 
dispositions relatives à la proportionnalité. Depuis le tribunal militaire américain 
de Nuremberg, l'approche consiste à examiner les décisions militaires d'engager 
certaines cibles uniquement sur la base des informations raisonnablement 
accessibles à un commandant à ce moment-là.664 À cet égard, la Chambre de 
première instance du TPIY dans l'affaire Galic a noté ce qui suit : 

                                                                  
660 Ambos K., (2013). Traité de droit pénal international. Oxford University Press, Vol. 1, p. 242. 
661 Convention de Vienne sur le droit des traités, (1969). Nations unies, Recueil des Traités, vol. 1155, 
p. 331, article 31(1). 
662 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, p. 131 ; Statut de 
Rome de la Cour pénale internationale (dernier amendement 2010), (1998). Assemblée générale des 
Nations unies, ISBN No. 92-9227-227-6, article 8(2)(b)(vii) : 
l'utilisation abusive d'un drapeau de trêve, du drapeau ou des insignes militaires et de l'uniforme de 
l'ennemi ou des Nations unies, ainsi que des signes distinctifs des Conventions de Genève, 
entraînant la mort ou des lésions corporelles graves (soulignement ajouté). 
663 Statut de Rome de la Cour pénale internationale (modifié en dernier lieu en 2010), (1998). 
Assemblée générale des Nations unies, ISBN No. 92-9227-227-6, préambule, paragraphe 5. La 
punition des infractions inchoatives n'entraînant pas de préjudice réel est considérée comme une 
composante de la justice préventive, voir Ashworth A., Zedner K., (2014). Preventive Justice. Oxford 
University Press, p. 95. 
664 États-Unis d'Amérique c. Wilhelm List et autres, Tribunal militaire international, n° 10, Vol XI TWC 
(1948) 1297. 
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 "La règle de proportionnalité ne se réfère pas au dommage réel causé ni 
à l'avantage militaire obtenu par une attaque, mais utilise les mots 
"attendu" et "prévu". 665 

Concrètement, l'infraction prévue par l'article 8(2)(b)(iv) RS est commise dès le 
lancement de l'attaque, indépendamment de ses conséquences effectives.666 
Pour cette raison, notre analyse juridique se concentrera sur les faits connus 
immédiatement avant l'attaque. 

5.4. Destruction du barrage de Kakhovka en tant 
qu'attaque 
L'exigence initiale pour le crime de guerre d'atteinte excessive à l'environnement 
est que l'auteur lance une attaque.667 Bien que ni le Statut de Rome ni les éléments 
des crimes ("EOC") ne définissent le terme "attaque", les commentaires du Statut 
de Rome668 et la jurisprudence de la CPI669 précisent que le sens du terme 
"attaque" à l'article 8 doit être dérivé de l'article 49(1) de l'API. 

                                                                  
665 Procureur c. Stanilav Galic, IT-98-29-T, TPIY, 5 décembre 2003, para. 58, note 109, URL. 
666 Lors de la rédaction de cette disposition, la plupart des délégations ont fait valoir que le crime 
serait commis même si l'attaque, pour des raisons objectives indépendantes de la volonté de 
l'auteur, n'entraînait pas de dommages excessifs à l'environnement, alors qu'elle causait 
normalement de tels dommages : Dörmann K., (2002). Crimes de guerre au regard du Statut de 
Rome de la Cour pénale internationale, avec un accent particulier sur les négociations sur les 
éléments des crimes in Max Planck Yearbook of UN Law, Vol. 7, p. 384. URL. 
667 Éléments des crimes, (2011). Cour pénale internationale (CPI), ISBN No. 92-9227-232-2, article 
8(2)(b)(iv). 
668 Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la Cour pénale internationale : Un 
Commentaire. Hart Publishing, 3e édition, p. 355 : "Les éléments n'expliquent pas davantage des 
concepts tels que 'attaque', 'population civile', 'civils' et 'participation directe aux hostilités'. Des 
éclaircissements peuvent toutefois être trouvés dans les bases conventionnelles et coutumières 
sous-jacentes. Le terme "attaque" est spécifiquement défini aux fins du droit international 
humanitaire et désigne les actes de violence dirigés contre l'adversaire, que ce soit pour l'attaquer 
ou pour le défendre (article 49, paragraphe 1, Add. Prot. I). [Il se réfère à toute action de combat...." 
Voir également Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de 
la Cour pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, p. 169. 
669 Le Procureur c. Bosco Ntaganda (Chambre de première instance VI). ICC-01/04-02/06-2359, 
Cour pénale internationale, 08 juillet 2019, para. 916, URL : La Chambre note que ni le Statut ni les 
éléments des crimes ne contiennent de définition du terme " attaque ". Eu égard au cadre établi du 
droit international, la Chambre note que le crime décrit à l'article 8-2-e-i du Statut est fondé sur 
l'article 13-2 du Protocole additionnel II. Ce protocole ne définit pas les attaques, mais le protocole 

https://www.refworld.org/jurisprudence/caselaw/icty/2003/en/40194
https://www.mpil.de/files/pdf3/mpunyb_doermann_7.pdf
https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/CourtRecords/CR2019_03568.PDF
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L'article 49 de l'API définit les "attaques" comme des "actes de violence contre 
l'adversaire, qu'il s'agisse d'une attaque ou d'une défense". Le commentaire du 
Comité international de la Croix-Rouge ("CICR") précise que les mots "que ce soit 
pour attaquer ou pour se défendre" impliquent que le terme "attaque" dans le 
droit international humanitaire englobe les actions défensives, élargissant ainsi 
son champ d'application au-delà de son sens ordinaire.670 Ainsi, le terme n'exige 
pas de l'adversaire qu'il s'engage dans un mouvement offensif ou dans des 
manœuvres en direction de l'objectif.671 Même si les forces militaires russes 
affirment qu'elles n'ont pas attaqué le barrage dans le cadre d'une opération 
offensive, mais qu'elles ont plutôt cherché à se protéger contre d'éventuelles 
contre-attaques, cela n'exclut pas la possibilité de qualifier cet acte d'"attaque", 
puisque les actions défensives relèvent de ce terme. 

Étant donné que l'article 49 de l'API ne contient pas d'exemptions, les critères 
essentiels d'une "attaque" sont de savoir si l'acte était (1) violent et (2) dirigé 
contre l'adversaire.672 

5.4.1. La destruction du barrage de Kakhovka est un "acte 
de violence" 
Le terme "actes de violence" désigne la force physique673 et couvre l'utilisation 
d'armes.674 Toutefois, les "actes de violence" ne se limitent pas aux moyens 

                                                                  
additionnel I le fait, et le terme est considéré comme ayant la même signification dans le protocole 
additionnel II.2659 L'" attaque " doit donc être comprise au sens de l'article 49 du protocole 
additionnel I comme " les actes de violence dirigés contre l'adversaire, que ce soit pour l'attaquer 
ou pour le défendre ". 
670 Protocole additionnel aux Conventions de Genève du 12 août 1949 relatif à la protection des 
victimes des conflits armés internationaux (Protocole I). CICR, 8 juin 1977, paras. 1879-1880, URL. 
671 Bothe M., Partsch K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux protocoles additionnels de 
1977 aux conventions de Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. xxi, 746, p. 329. 
672 Voir également le discours de l'article 8(2)(b)(iv) : "une opération militaire constituerait une 
attaque aux fins de l'article 8(2)(b)(iv) dans la mesure où elle impliquerait l'emploi de la force armée 
contre une partie adverse" dans Gillett M., (2022). Les dommages environnementaux en tant que 
crime au sens du Statut de Rome. Prosecuting Environmental Harm before the International Criminal 
Court, Cambridge University Press & Assessment, p. 96. 
673 Bothe M., Partsch K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux protocoles additionnels de 
1977 aux conventions de Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. xxi, 746, p. 329. 
674 Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la Cour pénale internationale : A 
Commentary. C.H. Beck/Hart/Nomos, München/Oxford/Baden-Baden, 3e édition, p. 355. 

https://web.archive.org/web/20240318141704/https:/ihl-databases.icrc.org/en/ihl-treaties/api-1977/article-49/commentary/1987?activeTab=undefined
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cinétiques et aux méthodes de combat.675 Le commentaire du Statut de Rome, 
lorsqu'il aborde la question des cyber-opérations en tant qu'"attaques" au sens 
du droit international humanitaire, stipule ce qui suit : 

 "De telles [cyber] attaques pourraient être, par exemple, l'ouverture d'une 
vanne d'un barrage, qui entraîne la mort de personnes dans les zones 
inondées — il est indifférent que ces victimes soient causées par une 
bombe ou au moyen d'une cyber-attaque. Ce qui définit une attaque n'est 
pas la violence des moyens — car il est incontestable que l'utilisation 
d'agents biologiques, chimiques ou radiologiques constituerait une 
attaque — mais la violence des effets ou des conséquences, même s'ils 
sont indirects".676 

La section II du présent rapport démontre que la rupture du barrage de Kakhovka 
a été directement causée par l'explosion du barrage à l'aide d'une force cinétique, 
en particulier la détonation d'une bombe. Par conséquent, la suppression de 
l'effondrement du barrage de Kakhovka n'a pas simplement impliqué l'ouverture 
d'une vanne par des moyens non militaires, mais plutôt la destruction complète 
du barrage à l'aide d'explosifs. 

En outre, la libération substantielle d'eau lors de la destruction du barrage peut 
également être qualifiée d'acte de violence, car l'utilisation d'explosifs a fait des 
victimes et causé des dommages environnementaux importants, principalement 
en raison des effets violents qui comprennent l'inondation en aval du barrage et 
l'épuisement du réservoir en amont.677 

                                                                  
675 Ibid. 
676 Ibid, pp. 355-356. 
677 Cependant, même si l'on conteste le caractère violent de la vague, celle-ci faisait tout de même 
partie d'une " attaque dans son ensemble " et est incluse dans le cadre de référence pour mener 
une évaluation de la proportionnalité. Pour définir cette notion, voir Gillard E.-C., (2018). 
Proportionnalité dans la conduite des hostilités : l'aspect des dommages accidentels dans les 
évaluations de la proportionnalité, Rapport de Chatham House, URL : "il faut tenir compte du 
contexte dans lequel l'acte est mené. Si l'avantage militaire attendu d'une attaque unique (telle que 
définie à l'article 49 du PA I) ne dépend pas d'autres actes ou n'est pas affecté par d'autres actes, 
alors l'acte doit être considéré comme une "attaque dans son ensemble" aux fins de l'évaluation de 
la proportionnalité. Si, en revanche, une attaque unique est un élément d'une opération plus vaste 
dans laquelle d'autres actes (qui peuvent ou non être des "attaques") contribuent à l'avantage 
militaire, alors l'opération dans son ensemble doit être considérée comme "l'attaque dans son 
ensemble". Voir également Bothe M., Partsch K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux 
Protocoles additionnels de 1977 aux Conventions de Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. 

https://web.archive.org/web/20240115021318/https:/www.chathamhouse.org/sites/default/files/publications/research/2018-12-10-proportionality-conduct-hostilities-incidental-harm-gillard-final.pdf
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Par conséquent, la destruction du barrage de Kakhovka a entraîné de la violence 
à la fois dans ses moyens et dans ses conséquences. 

5.4.2. La destruction du barrage de Kakhovka était dirigée 
"contre l'adversaire" 
Cet élément présuppose que la violence physique "doit être dirigée contre 
l'adversaire avec l'intention ou l'attente de causer de tels dommages".678 Quant 
au terme adversaire, il couvre aussi bien le personnel et les objectifs militaires de 
l'ennemi que les civils et les biens de caractère civil.679 

L'attaque du barrage de Kakhovka était destinée, ou du moins prévue, à causer 
des dommages physiques à l'adversaire, c'est-à-dire aux militaires ukrainiens, 
aux civils et aux biens de caractère civil, y compris l'environnement. Les forces 
russes avaient l'intention d'inonder et de blesser les militaires ukrainiens dans la 
zone vulnérable aux inondations, en particulier sur les îles,680 et s'attendaient à 
des dommages civils massifs dans les zones peuplées également.681 Les forces 
militaires russes ont donc dirigé leurs actes de violence contre l'adversaire, et 

                                                                  
xxi, 746, p. 329, où il est dit que "l'"attaque" se réfère aux actes de violence coordonnés contre 
l'adversaire par une formation militaire spécifique engagée dans une opération militaire spécifique, 
plutôt qu'à chaque acte de violence des combattants individuels qui sont membres de cette 
formation". En cas de rupture d'un barrage, les Russes attendaient l'avantage militaire non pas de la 
rupture du barrage lui-même, mais de l'écoulement ultérieur de l'eau. 
678 Le Procureur c. Bosco Ntaganda, ICC-01/04-02/06 A2, Cour pénale internationale, Observations 
de l'ALMA - Association pour la promotion du DIH dans l'affaire Le Procureur c. Bosco Ntaganda, 18 
septembre 2020, para. 4, URL. 
679 Procureur c. Bosco Ntaganda, ICC-01-04-2/06 A2, Cour pénale internationale, Amicus Curiae du 
Dr. Agnieszka Jachec-Neale, 18 septembre 2020, para. 17, URL ; Le Procureur c. Bosco Ntaganda, 
ICC-01/04-02/06 A2, Cour pénale internationale, Observations de l'ALMA - Association pour la 
promotion du DIH dans l'affaire Le Procureur c. Bosco Ntaganda, 18 septembre 2020, para. 4, URL. 
680 @jurnko, (06.06.2023), Telegram, URL. Par ailleurs, le 9 juin, le service de sécurité ukrainien a 
publié ce qu'il a déclaré être un appel intercepté entre deux officiers russes admettant leur 
responsabilité dans la destruction. Dans cet appel, les officiers présumés déclarent que l'explosion 
était censée "effrayer" les gens mais "(qu'ils ont) fait plus que ce qu'ils avaient prévu". - Brown S., 
(2023). Un appel téléphonique intercepté prouve que la Russie a fait sauter le barrage lors d'une 
opération bâclée. Kyiv Post, URL. 
681 En particulier, les soldats russes ordinaires étaient conscients des pertes civiles massives sur les 
deux rives du fleuve Dnipro. Voir @edgarU, (12.11.2022), Telegram, URL, la vidéo montrant des 
soldats russes ordinaires déclarant en décembre 2022 que "la vague sera très bonne" et qu'elle 
"couvrira non seulement Kherson, il y a 80 localités .... la vague sera de 36 mètres ... avec une 
vitesse de plus de 100 kilomètres par heure ... tout sera emporté." 

https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/CourtRecords/CR2020_05308.PDF
https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/CourtRecords/CR2020_05316.PDF
https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/CourtRecords/CR2020_05308.PDF
https://web.archive.org/web/20231010091019/https:/t.me/jurnko/7938
https://web.archive.org/web/20240428130429/https:/www.kyivpost.com/post/18074
https://web.archive.org/web/20230722040658/https:/t.me/edgarU/873
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l'incident du barrage de Kakhovka répond aux deux critères de l'"attaque" et peut 
être considéré comme tel. 

5.4.3. Post Scriptum : Dissiper les doutes sur l'attaque 
Après la destruction du barrage de Kakhovka par les forces russes, certains 
spécialistes, sans contester la nature violente de l'acte, ont fait valoir qu'il ne 
pouvait être qualifié d'"attaque" parce qu'il s'était produit dans un territoire 
occupé.682 Ils ont étayé leurs affirmations en se référant aux travaux préparatoires 
et au commentaire de l'article 56 de l'API. Notre rapport n'a pas pour but d'éviter 
de s'engager dans cette affirmation, c'est pourquoi cette partie du rapport aborde 
spécifiquement cette question. 

L'article 56 de l'API interdit de faire des barrages, des digues et des centrales 
nucléaires de production d'électricité "l'objet d'une attaque". Le projet initial de 
cette disposition protégeait ces objets à la fois contre l'attaque et la destruction.683 
Le commentaire de l'article 56 prévoit quant à lui que "la suppression du mot 
"détruire" permet d'atteindre au moins en partie l'objectif des [...] propositions 
visant à réserver les droits d'une Partie au conflit sur son propre territoire. Ainsi, 
le présent article n'interdit pas à une Partie défenderesse de détruire un barrage 
ou une digue sous son contrôle dans le cadre d'un effort visant à arrêter ou à 
entraver une force en progression".684 Cependant, comme le prouve l'annexe F, 
                                                                  
682 Voir, par exemple, Milanovic M., (2023). La destruction du barrage de Nova Kakhovka et le droit 
international humanitaire : Some Preliminary Thoughts. EJIL:Talk !, URL. Voir également Tignino M., 
Kebebew T., Pellaton C., (2023). Droit international et responsabilité pour le désastre du barrage de 
Nova Kakhovka. Lieber Institute West Point, URL. 
683 Documents officiels de la Conférence diplomatique sur la réaffirmation et le développement du 
droit international humanitaire applicable dans les conflits armés, Genève (1974-1977), (1978). 
Département politique fédéral de Berne, Conférence diplomatique sur la réaffirmation et le 
développement du droit international humanitaire applicable dans les conflits armés, Vol. I, p. 16 du 
projet de Protocoles additionnels aux Conventions de Genève du 12 août 1949, URL, Article 49(1) : Il 
est interdit d'attaquer ou de détruire les ouvrages ou installations contenant des forces 
dangereuses, à savoir les barrages, les digues et les centrales nucléaires. Ces objets ne doivent pas 
faire l'objet de représailles. 
684 Bothe M., Partsch K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux protocoles additionnels de 
1977 aux conventions de Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. xxi, 746, p. 396. Voir 
également Michael N. Schmitt, qui se réfère à Bothe et stipule que "Deuxièmement, l'article 56 ne 
s'applique qu'aux "attaques", un terme d'art dans le DIH. Il n'interdirait pas la destruction du propre 
barrage d'une partie, par exemple, pour inonder une voie d'attaque potentielle de l'ennemi. 
L'utilisation du terme "attaque" au lieu de "destruction" visait à rendre cette distinction claire et 
nette" dans Schmitt M. N., (2022). Attaquer les barrages - Partie II : Les protocoles additionnels de 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-f.pdf
https://web.archive.org/web/20240313043655/ejiltalk.org/the-destruction-of-the-nova-kakhovka-dam-and-international-humanitarian-law-some-preliminary-thoughts/
https://web.archive.org/web/20240315141712/https:/lieber.westpoint.edu/international-law-accountability-nova-kakhovka-dam-disaster/
https://library.icrc.org/library/docs/CD/CD_1977_ACTES_ENG_01.pdf
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l'intention réelle des parties était de se réserver le droit de détruire leurs propres 
barrages uniquement sur leur territoire souverain, et non sur un territoire 
occupé.685 

Toutefois, c'est précisément la suppression éventuelle du terme "détruire" qui a 
incité les spécialistes à stipuler que "généralement, le droit international 
humanitaire ne considère PAS comme une attaque le sabotage du propre barrage 
d'une partie".686 Certains spécialistes ont en outre suggéré que la Russie pourrait 
défendre une telle interprétation en ce qui concerne le barrage de Kakhovka, 
étant donné qu'il se trouve sur un territoire sous contrôle russe, bien que ce 
territoire soit objectivement sous la souveraineté ukrainienne.687 Quoi qu'il en soit, 
ils se sont abstenus de conclure définitivement que l'incident de Kakhovka ne 
pouvait être qualifié d'"attaque".688 

Une clarification cruciale souvent négligée à cet égard se trouve dans le 
commentaire de l'article 56 lui-même. Il reconnaît que, dans certains cas, les 

                                                                  
1977. Lieber Institute West Point, URL. Cependant, cette citation n'emploie pas l'expression "un 
barrage contrôlé par une Partie", mais emploie explicitement l'expression "le propre barrage de la 
Partie". En effet, comme le souligne encore le discours, "en fonction de la façon dont le terme 
"propre" est compris", cela pourrait poser un problème pour poursuivre une affaire potentielle au 
titre de l'article 8(2)(b)(iv) contre des acteurs russes dans l'affaire de Nova Kakhovka (Hansen T. O., 
(2023). La destruction du barrage de Nova Kakhovka pourrait-elle devenir la première affaire de 
crimes environnementaux devant la CPI ? Just Security, URL). Comme le montre notre examen 
approfondi, entre autres, des travaux préparatoires de l'API à l'annexe F, le terme "posséder" doit 
être compris et interprété comme se rapportant spécifiquement au titre légitime sur un territoire ou 
un objet, et pas seulement au contrôle. 
685 Voir également Dinstein, qui, tout en mentionnant cette autorisation en vertu de l'Art. 56 du PA I, 
envisage spécifiquement la formulation "en défense du territoire national" et "contre un 
envahisseur" : En revanche, la destruction de digues pour défendre le territoire national contre un 
envahisseur (par inondation) sera autorisée en vertu d'une dérogation spéciale du PA/I relative à la 
"terre brûlée"", Dinstein Y., (2022). La conduite des hostilités selon le droit des conflits armés 
internationaux. 3e édition, Cambridge University Press, p. 263. 
686 Milanovic M., (2023). La destruction du barrage de Nova Kakhovka et le droit international 
humanitaire : Quelques réflexions préliminaires. EJIL:Talk !, URL. 
687 Tignino M., Kebebew T., Pellaton C., (2023). Droit international et responsabilité pour le désastre 
du barrage de Nova Kakhovka. Lieber Institute West Point, URL. 
688 Alors que Tignino M., Kebebew T., Pellaton C. ont seulement évoqué la possibilité que les Russes 
puissent argumenter de cette manière, Milanovic a explicitement stipulé que "je réserverai mon 
jugement ici, mon point de vue est simplement que l'existence d'une "attaque" au sens du DIH n'est 
pas une question évidente". 

https://web.archive.org/web/20240313043655/https:/lieber.westpoint.edu/attacking-dams-part-ii-1977-additional-protocols/
https://web.archive.org/web/20240318181156/https:/www.justsecurity.org/86862/could-the-nova-kakhovka-dam-destruction-become-the-iccs-first-environmental-crimes-case/
https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-f.pdf
https://web.archive.org/web/20240313043655/ejiltalk.org/the-destruction-of-the-nova-kakhovka-dam-and-international-humanitarian-law-some-preliminary-thoughts/
https://web.archive.org/web/20240315141712/https:/lieber.westpoint.edu/international-law-accountability-nova-kakhovka-dam-disaster/
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actions menées à l'intérieur de la zone contrôlée par une personne peuvent être 
qualifiées d'"attaque". Plus précisément, il indique explicitement ce qui suit : 

 "On peut soutenir que la destruction par une Partie d'un barrage ou d'une 
digue sous son contrôle constitue une attaque au sens de [l'article 56] si 
elle a pour but d'inonder le personnel ennemi plutôt que de simplement 
interposer un obstacle arrêtant ou retardant le mouvement de l'ennemi. 
Cette interprétation s'appliquerait également aux actions d'une Partie 
combattant sur son territoire national ainsi qu'à celles d'une Puissance 
occupante.689 

En fait, le commentaire de l'article 49 de l'API tient également compte de ces 
nuances, en précisant que les actes destructeurs sur le territoire d'un belligérant, 
même s'ils sont violents, ne peuvent pas être qualifiés d'"attaque" car ils ne sont 
pas montés "contre l'adversaire".690 Le mot clé ici est "comme", ce qui souligne 
que les actes violents à l'intérieur de la zone contrôlée ne sont pas 
automatiquement exclus de la définition d'une "attaque" tant qu'ils sont dirigés 
"contre l'adversaire". 

Le commentaire présume que toutes les actions menées sur le territoire d'un 
belligérant ne sont pas dirigées contre l'adversaire, ce qui est la seule raison pour 
laquelle elles ne peuvent pas être qualifiées d'"attaque". Toutefois, s'il est prouvé 
qu'un acte provenant de la zone contrôlée par un belligérant affecte l'adversaire, 
il constituera une "attaque" au sens de l'article 49 de l'API. Ceci est conforme à 
la position selon laquelle rien en soi n'empêche les actes commis par des 
occupants contre des biens situés sur le territoire d'être qualifiés d'"attaques".691 

Par exemple, le Commentaire du CICR stipule explicitement qu'en général, la pose 
de mines (habituellement effectuée dans la zone contrôlée par un belligérant) 
constitue une attaque,692 . En effet, chaque fois qu'une personne est directement 
                                                                  
689 Bothe M., Partsch K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux protocoles additionnels de 
1977 aux conventions de Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. xxi, 746, p. 396. 
690 Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (eds), (1987). Commentaire sur les Protocoles 
additionnels du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus 
Nijhoff, Leiden, par. 1890. 
691 Eliav Lieblich [@eliavl], (06.06.2023), X, URL : "Il n'y a rien qui empêche en soi les actes des 
occupants contre des objets à l'intérieur du territoire d'être des "attaques". 
692 Bothe M., Partsch K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux protocoles additionnels de 
1977 aux conventions de Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, Pp. xxi, 746, p. 349 : "26 
Certaines autorités sont d'avis que la mise en place de mines n'est pas une attaque au sens de l'art. 

https://web.archive.org/web/20230825121303/https:/twitter.com/eliavl/status/1666001554451623936
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mise en danger par la pose d'une mine, une attaque a eu lieu.693 De même, la 
destruction délibérée d'un barrage, même à l'intérieur d'un territoire contrôlé par 
un belligérant, qui provoque une inondation généralisée, constitue le type typique 
d'attaque cinétique couvert par ce terme.694 À titre d'exemple, lors du conflit 
croate des années 1990, les forces serbes auraient placé des explosifs dans le 
barrage de Peruča, et "comme les explosifs auraient été activés, cette opération 
pourrait ostensiblement être qualifiée d'attaque".695 

Dans le cas présent, non seulement les mines/bombes ont été posées, mais elles 
ont été activées, ce qui a provoqué une explosion massive et la destruction de 
l'ensemble du barrage. Plus important encore, l'un des objectifs de l'armée russe 
était d'attaquer le barrage de manière à noyer l'armée ukrainienne.696 La 
conviction initiale des Russes qu'ils avaient réussi à faire exploser 
stratégiquement une petite partie du barrage pour inonder les militaires ukrainiens 
positionnés sur les îles du delta du Dnipro en est la preuve indéniable.697 Les 
militaires et les propagandistes russes se sont réjouis que le barrage de Kakhovka 
ait inondé les positions de l'armée ukrainienne sur les îles.698 Ce n'est qu'après 
avoir constaté la destruction complète du barrage et ses effets dévastateurs que 

                                                                  
50* parce qu'il n'y a pas d'acte de violence tant que la mine n'est pas actionnée par la présence de 
personnes ou de véhicules. Ce raisonnement semble spécieux. Rien dans l'art. 50(1)** n’exclut un 
acte de violence différé de la définition." 
* se référant très probablement à ce qui est aujourd'hui l'article 49 de l'API. 49 de l'API. 
** se référant très probablement à l'actuel article 49, paragraphe 1, de l'API. 49(1) de l'API. 
693 Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (eds), (1987). Commentaire sur les Protocoles 
additionnels du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus 
Nijhoff, Leiden, para. 1881 : "Au cours de l'enquête susmentionnée, la question s'est posée de savoir 
si la pose de mines constituait une attaque. Le sentiment général était qu'il y a attaque chaque fois 
qu'une personne est directement mise en danger par une mine posée". 
694 Gillett M., (2022). Les dommages environnementaux en tant que crime au sens du Statut de 
Rome. Poursuivre les dommages environnementaux devant la Cour pénale internationale, Cambridge 
University Press & Assessment, p. 96. 
695 Ibid, pp. 96-97. 
696 Y. Kobzar, (2023). La propagande de la Fédération de Russie s'est confondue dans ses 
mensonges sur le HPP Kakhovskaya - un journaliste. UNIAN.ua, URL. 
697 @jurnko, (06.06.2023), Telegram, URL. Par ailleurs, le 9 juin, le service de sécurité ukrainien a 
publié ce qu'il a déclaré être un appel intercepté entre deux officiers russes admettant leur 
responsabilité dans la destruction. Dans cet appel, les officiers présumés déclarent que l'explosion 
était censée "effrayer" les gens mais "(qu'ils ont) fait plus que ce qu'ils avaient prévu". - Brown S., 
(2023). Un appel téléphonique intercepté prouve que la Russie a fait sauter le barrage lors d'une 
opération bâclée. Kyiv Post, URL. 
698 @jurnko, (06.06.2023), Telegram, URL. 

https://web.archive.org/web/20230621040733/https:/www.unian.ua/russianworld/propaganda-rf-zaplutalasya-u-svojiy-brehni-pro-kahovsku-ges-zhurnalist-12283539.html
https://web.archive.org/web/20231010091019/https:/t.me/jurnko/7938
https://web.archive.org/web/20240428130429/https:/www.kyivpost.com/post/18074
https://web.archive.org/web/20231010091019/https:/t.me/jurnko/7938
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les autorités russes et les blogueurs militaires ont radicalement changé leur 
discours et commencé à accuser les Ukrainiens d'avoir endommagé le barrage.699 

Par conséquent, le concept d'"attaque" s'étend aux actes violents menés dans 
une zone contrôlée, à condition qu'ils soient dirigés contre l'adversaire, c'est-à-
dire qu'ils aient pour but de lui nuire. La destruction du barrage de Kakhovka par 
l'armée russe avait au moins partiellement pour but de nuire, et a effectivement 
nui, au personnel militaire ukrainien, aux civils et aux biens de caractère civil, y 
compris l'environnement, et a donc constitué une attaque au sens de l'article 49 
de l'API et de l'article 8(2)(b)(iv) du RS. 

Toutes ces conclusions sont également étayées par des constatations et des 
arguments très détaillés joints à l'annexe F. Afin de préserver la concision du texte 
principal, nous avons décidé de déplacer l'analyse approfondie des travaux 
préparatoires du protocole I, ainsi que la discussion détaillée de la jurisprudence 
de la CPI sur la signification du terme "attaque", à l'annexe F. 

5.5. Nature interdite de l'attaque : Dommages 
environnementaux disproportionnés 

Cette sous-section aborde la deuxième partie de l'élément matériel envisagé à 
l'article 8(2)(b)(iv) RS, à savoir les caractéristiques constituant la nature criminelle 
de l'attaque. Le principe de proportionnalité énoncé dans cet article repose sur le 
caractère manifestement excessif des dommages environnementaux collatéraux 
prévus : 

 "L'attaque était telle qu'elle causerait [...] des dommages étendus, 
durables et graves à l'environnement naturel et que [...] ces dommages 
seraient d'une ampleur telle qu'ils seraient manifestement excessifs par 
rapport à l'avantage militaire global concret et direct attendu [...]".700 

En conséquence, les répercussions environnementales de la destruction du 
barrage de Kakhovka (4.5.1) et l'avantage militaire escompté (4.5.2) seront 
évalués à la lumière du principe de proportionnalité tel que spécifié dans la COU 
(4.5.3). 

                                                                  
699 Ibid. 
700 CPI, Éléments des crimes, p. 13. URL 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-f.pdf
https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-f.pdf
https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/Publications/Elements-of-Crimes.pdf
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5.5.1. Évaluation de la possibilité d'impact sur 
l'environnement 
Toute activité militaire est susceptible de s'accompagner d'une certaine 
dégradation de l'environnement. Par exemple, l'utilisation d'armes explosives 
provoque souvent la combustion de la végétation, les déchets militaires 
abandonnés peuvent polluer les eaux souterraines et les restes d'explosifs 
limitent souvent l'accès aux terres agricoles.701 Cependant, toutes les attaques 
militaires ayant un impact environnemental prévisible, même si elles sont 
disproportionnées, ne font pas l'objet de poursuites devant la CPI. 

L'élément examiné de l'article 8(2)(b)(iv) fixe un seuil spécifique pour que les 
attaques soient considérées comme criminelles : elles doivent être capables de 
causer "des dommages étendus, durables et graves à l'environnement naturel" 
("dommages WLS"). Dans cette sous-section, nous soutenons que l'attaque du 
barrage de Kakhovka relève de cette catégorie. Notre argumentation se déroulera 
en deux temps, en commençant par une analyse de la norme et en poursuivant 
par son application aux faits établis dans la section 4.2. 

a) Élucidation de la norme 

La norme relative aux dommages causés par les armes légères et de petit calibre 
n'est ni explicite ni clarifiée dans le statut de Rome ou dans les éléments des 
crimes de la CPI.702 Bien qu'il ait été formulé en 1974, le protocole additionnel I n'a 
jamais été appliqué par la CPI ou tout autre tribunal pénal international. Pour 
combler cette lacune, nous nous penchons sur le contexte de l'article 8(2)(b)(iv) 
afin de traduire la norme en termes plus pratiques. 703 

                                                                  
701 Weir, D., (2020). Comment la guerre nuit-elle à l'environnement ? Observatoire des conflits et de 
l'environnement. URL. 
702 Les documents préparatoires ne contiennent pas non plus suffisamment de détails sur le contenu 
de la norme examinée. Il s'agit notamment des rapports et des dossiers de la Commission 
préparatoire de la CPI, de la Conférence de Rome, du Comité ad hoc sur la création de la CPI et de la 
Commission du droit international. Néanmoins, certaines remarques tirées des documents de la CDI 
seront examinées plus loin. 
703 Statut de Rome de la Cour pénale internationale (modifié en dernier lieu en 2010), (1998). 
Assemblée générale des Nations unies, ISBN No. 92-9227-227-6, article 21(1)(2) ; Convention de 
Vienne sur le droit des traités, (1969). Nations Unies, Recueil des Traités, vol. 1155, p. 331, article 
31(1), 31(3)(c). 

https://web.archive.org/web/20240308231309/https:/ceobs.org/how-does-war-damage-the-environment/
https://legal.un.org/icc/prepcomm/prepfra.htm
https://legal.un.org/icc/prepcomm/prepfra.htm
https://legal.un.org/icc/rome/proceedings/contents.htm
https://digitallibrary.un.org/record/188889?ln=en
https://legal.un.org/ilc/summaries/7_4.shtml
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Notre principal argument est qu'il n'existe pas de seuil quantitatif spécifique, tel 
qu'un nombre défini de km2 affectés, qui permette de qualifier les dommages 
causés par une attaque contre l'environnement naturel. Au contraire, l'illégalité 
d'une attaque affectant l'environnement naturel doit être démontrée au cas par 
cas et à la lumière du cadre du droit international humanitaire pour la protection 
de l'environnement naturel. Nous examinerons également la portée de 
l'"environnement naturel" et les facteurs qui devraient être pris en compte lors de 
l'application de la norme WLS. 

i) Possibilité de dommages environnementaux 

L'EOC développe l'élément matériel de l'infraction en exigeant que l'attaque "était 
de nature à causer" des dommages à l'environnement.704 Cette formulation 
conditionnelle indique que le dommage attendu ne doit pas nécessairement se 
matérialiser ;705 cependant, l'attaque doit être capable de causer le degré de 
dommage environnemental requis. Ce type d'actus reus est plutôt inhabituel et 
n'a pas été interprété ou appliqué par les tribunaux pénaux internationaux jusqu'à 
présent. 

Selon la pratique des juridictions nationales, la capacité de constituer un danger 
doit être évaluée au cas par cas, en tenant compte de la nature de l'attaque et des 
circonstances environnantes.706 En outre, l'analyse doit se concentrer sur les faits 
connus au moment où l'attaque a été lancée, plutôt que sur ses conséquences 
ultérieures.707 Les caractéristiques du système hydraulique dont le barrage de 
                                                                  
704 Les références aux "dommages environnementaux" et à la "mise en danger de l'environnement 
naturel" dans cette section impliquent "des dommages étendus, durables et graves à 
l'environnement naturel, manifestement excessifs par rapport à l'avantage militaire global direct et 
concret escompté". 
705 Gillett M., (2022). Poursuivre les dommages environnementaux devant la Cour pénale 
internationale. Leiden University Press, pp. 99-100. URL ; Arnold, R., & Wehrenberg, S., Art. 8, mn. 
244-267 dans Triffterer, O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire. C.H. 
Beck/Hart/Nomos, München/Oxford/Baden-Baden, 3ème édition, p. 378, para. 252. URL : 

"En ce qui concerne la question de savoir si le dommage doit avoir eu lieu, le comité 
préparatoire a estimé que pour que le crime soit commis, il n'est pas nécessaire que 
l'attaque ait eu un résultat particulier. Ce point de vue est exprimé dans la formulation 
suivante : "l'attaque était telle qu'elle causerait". 

706 Arrêt de la Cour suprême de la République de Slovénie du 04.07.2019 dans le n° VS00025581, 
IPS 65803/2012. URL. 
707 Krajnik, J. et Korošec, D. (2023). Infractions de mise en danger potentielle : un concept ancien 
mais nouvellement découvert. NAU. URL, se référant à Schröder, H., (1967). Abstrakt-konkrete 
Gefährdungsdelikte. JuristenZeitung, Vol. 22, no. 17, p. 522. URL. 

https://www.cambridge.org/core/books/abs/prosecuting-environmental-harm-before-the-international-criminal-court/using-the-international-criminal-court-to-address-grave-environmental-harm/A5D49F615D90229938C2A280192815E5
https://www.department-ambos.uni-goettingen.de/data/documents/Veroeffentlichungen/Triffterer_Ambos_Rome_Statute_Commentary_3rd_ed_2016.pdf
https://www.sodnapraksa.si/?q=&advanceSerch=1&database%5BSOVS%5D=SOVS&doc_code=&task_code=65803/2012&source2=&us_decision=&ecli=&trib_title%5BVrhovno%20sodišče%5D=%22Vrhovno%20sodišče%22&meet_dateFrom=&meet_dateTo=&senat_judge=&areas=&institutes=&core_text=&decision=&description=&connection2=&publication=&_submit2=išči&rowsPerPage=20&page=0&id=2015081111431656
https://web.archive.org/web/20240510112908/https:/dspace.nau.edu.ua/handle/NAU/58861
https://www.scirp.org/reference/referencespapers?referenceid=2001864
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Kakhovka est un élément essentiel, les caractéristiques des écosystèmes situés 
à l'intérieur et à proximité dudit système hydraulique, ainsi que la quantité 
d'explosifs mis en place et leur disposition constituent les principaux points de 
référence pour l'analyse. 

Cette méthode d'évaluation permet d'éviter le biais de survivance et prend en 
compte tous les résultats possibles qui ne se sont pas concrétisés. Dans cette 
mesure, tous les événements qui ont suivi l'explosion sont l'expression d'une 
myriade de résultats possibles qui n'englobent pas toute la gamme des 
éventualités potentielles. 

ii) Approche au cas par cas 

Certains commentateurs affirment que l'exigence de dommages WLS ne répond 
pas au principe de légalité en raison de l'ambiguïté de sa formulation.708 Cette 
affirmation repose sur le fait que ni le Statut de Rome ni l'API ne définissent 
clairement un seuil quantifiable pour les dommages environnementaux. Cela 
impliquerait de spécifier des mesures exactes telles que des km2, des délais ou 
des degrés d'intensité. Tout en reconnaissant cette ambiguïté, nous soutenons 
qu'il s'agit d'une caractéristique indélébile de l'article 8(2)(b)(iv). 

Cela dit, il est naturel que les rédacteurs de dispositions juridiques ne puissent 
pas prévoir toutes les circonstances possibles dans lesquelles une règle 
s'appliquera et qu'ils ne puissent pas prévoir un seuil absolument objectif et 
précisément mesurable.709 Cela justifie le recours à des normes d'évaluation dont 
le contenu est établi individuellement pour chaque cas sur la base des 
circonstances pertinentes.710 Cette clarification progressive des normes de 

                                                                  
708 Voir Heller K. J., Lawrence J. C., (2007). Les limites de l'article 8(2)(b)(iv) du Statut de Rome, le 
premier crime de guerre environnemental écocentrique, Georgetown International Environmental 
Law Review. GIELR, p. 23. URL ; voir également la critique dans Schmitt M., (1997), Guerre 
verte : une évaluation du droit environnemental des conflits armés internationaux. Yale Journal Of 
International Law, Vol. 22:1, p. 71. URL. 
709 Voir, par exemple, l'avis de la Cour constitutionnelle fédérale d'Allemagne selon lequel les 
mesures visant à lutter contre les rançons des terroristes doivent être élaborées dans des situations 
spécifiques et ne peuvent être rédigées à l'avance. BVerfG, (1977). Arrêt du premier Sénat du 16 
octobre 1977 - 1 BvQ 5/77, paragraphe. 16. URL. 
710 Kudryavcev V., (2004). Théorie générale de la qualification des crimes (2e édition), p. 115. 

https://www.researchgate.net/publication/228227937_The_Limits_of_Article_82biv_of_the_Rome_Statute_the_First_Ecocentric_Environmental_War_Crime
https://web.archive.org/web/20231202065933/https:/openyls.law.yale.edu/bitstream/handle/20.500.13051/6364/06_22YaleJIntlL1_1997_.pdf?sequence=2&isAllowed=y
https://web.archive.org/web/20240131141237/https:/www.bundesverfassungsgericht.de/SharedDocs/Entscheidungen/EN/1977/10/qs19771016_1bvq000577en.html
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responsabilité pénale par le biais de l'interprétation judiciaire en tant que telle 
n'est pas contraire au principe de légalité.711 

Les critères d'évaluation ne sont pas rares dans le Statut de Rome et ont déjà été 
traités par la CPI.712 Auparavant, la Cour définissait le contenu de ces normes au 
cas par cas. Par exemple, en interprétant le terme "généralisé" dans le contexte 
des crimes contre l'humanité, la Cour a estimé que : 

 "L'évaluation du caractère généralisé de l'attaque n'est pas 
exclusivement quantitative ou géographique, mais doit être effectuée sur 
la base de tous les faits pertinents de l'affaire.713 

L'application de cette approche au seuil de dommage WLS rend inutile 
l'interprétation de cette norme comme exigeant un certain nombre de km2 ou de 
mois. Au contraire, l'application de la règle nécessite une évaluation globale 
fondée sur toutes les circonstances pertinentes de l'affaire. Cela ne saurait 
néanmoins être totalement arbitraire et doit être interprété à la lumière du cadre 
pertinent du DIH sur la protection de l'environnement examiné ci-dessous. 

iii) Les dommages causés au champ de bataille ne sont pas 
ordinaires 

L'exigence de dommages WLS examinée dans cette sous-section trouve son 
fondement dans les articles 35 et 55 de l'API.714 Ces dispositions contiennent des 
modificateurs de dommages environnementaux identiques à ceux de l'article 8 
(2) (b) (iv), à savoir "étendus, à long terme et graves".715 Bien que ces termes 

                                                                  
711 S.W. c. Royaume-Uni, CEDH, Requête n° 20166/92, 22 novembre 1995, paragraphe 36. URL. 
712 Par exemple, le caractère "généralisé" des attaques systématiques contre la population civile 
dans l'article 7(1) de la RS ; la douleur ou les souffrances "aiguës" dans l'article 7(2)(e) ; la privation 
"aiguë" des droits fondamentaux dans l'article 7(2)(g). 
713 Le Procureur c. Jean-Pierre Bemba Gombo, arrêt rendu en application de l'article 74 du Statut. 
ICC-01/05-01/0, 21 mars 2016, para. 163. URL ; Le Procureur c. Bosco Ntaganda. Arrêt rendu en 
application de l'article 74 du Statut. ICC-01/04-02/06, 8 juillet 2019, para. 691. URL. 
714 Projet de code des crimes contre la paix et la sécurité de l'humanité avec commentaires, (1996). 
Nations unies, p. 56, paragraphe 15. Voir également Heller K. J., Lawrence J. C., (2007). Les limites 
de l'article 8(2)(b)(iv) du Statut de Rome, le premier crime de guerre environnemental écocentrique, 
Georgetown International Environmental Law Review. GIELR, p. 15. URL. 
715 Protocole additionnel aux Conventions de Genève du 12 août 1949 relatif à la protection des 
victimes des conflits armés internationaux (Protocole I), (1977). Comité international de la Croix-
Rouge (CICR), 1125 UNTS 3, article 35 (3) : 

[...] 

https://hudoc.echr.coe.int/eng?i=001-57965
https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/CourtRecords/CR2016_02238.PDF
https://www.legal-tools.org/decision/80578a/pdf
https://legal.un.org/ilc/texts/instruments/english/commentaries/7_4_1996.pdf
http://url/
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n'apportent pas plus de clarté,716 l'historique de leur rédaction est une source 
inestimable pour aider notre interprétation. 

L'objectif des dispositions de l'API mentionnées est de faire face à la "grave 
perturbation de l'équilibre naturel permettant la vie et le développement de 
l'homme et de tous les organismes vivants" résultant de la guerre écologique.717 
Il a été largement admis par les rédacteurs que cela signifiait quelque chose de 
plus que "les dommages causés sur le champ de bataille par la guerre 
conventionnelle".718 Par exemple, les dommages à court terme causés par les 
bombardements d'artillerie ne sont pas interdits. 

Cette ligne directrice explique non seulement la logique générale de la norme, 
mais aussi l'application des différents modificateurs WLS. Par exemple, le fait de 
démontrer que l'étendue géographique potentielle des dommages 
environnementaux attendus du barrage de Kakhovka diffère de ce que l'on attend 
habituellement d'un champ de bataille ordinaire indiquerait le modificateur 
"étendu". Des considérations identiques s'appliquent aux aspects "à long terme" 
et "graves" de la norme. 

                                                                  
3. Il est interdit d'employer des méthodes ou moyens de guerre qui visent à causer, ou dont 
on peut attendre qu'ils causent, des dommages étendus, durables et graves à 
l'environnement naturel. 

Protocole additionnel aux Conventions de Genève du 12 août 1949 relatif à la protection des 
victimes des conflits armés internationaux (Protocole I), (1977). Comité international de la Croix-
Rouge (CICR), 1125 UNTS 3, article 55 (1) : 

1. Dans la conduite de la guerre, on veillera à protéger le milieu naturel contre des dommages 
étendus, durables et graves. Cette protection comporte l'interdiction d'utiliser des méthodes 
ou moyens de guerre qui sont destinés à causer ou dont on peut attendre qu'ils causent de 
tels dommages à l'environnement naturel et portent ainsi atteinte à la santé ou à la survie de 
la population. 
[...] 

716 Hulme, K., (2004). Environnement déchiré par la guerre : interpréter le seuil juridique, Brill, p. 89. 
URL. 
717 Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (eds), (1987). Commentaire des Protocoles additionnels 
du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus Nijhoff, Leiden, 
p. 420, par. 1462. URL. 
718 Levie H. S., (1980). Protection des victimes de la guerre : Protocole 1 aux conventions de Genève 
de 1949. Oceana Publications Dobbs Ferry, N.Y. 1979, Vol. III, p. 279. Proposition belge et 
néerlandaise n° CDDH/215/Rev.1, paragraphe 27. URL. 

https://brill.com/display/title/11197?language=en
https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
https://library.icrc.org/library/docs/BIB/BIB_00053.pdf
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iv) Environnement naturel et dommages environnementaux 

Il n'existe pas de définition commune de l'"environnement naturel", ni dans le droit 
international en général, ni dans les domaines spécifiques du droit international 
humanitaire ou de la Convention internationale sur le droit de la mer.719 La raison 
en est l'évolution constante de l'environnement lui-même et l'évolution de notre 
compréhension de ce phénomène complexe.720 Malgré cette ambiguïté générale, 
le CICR a distillé une certaine compréhension implicite dans l'historique de la 
rédaction du Protocole additionnel I : 

 "Le monde naturel ainsi que le système d'interrelations inextricables entre 
les organismes vivants et leur environnement inanimé, dans le sens le 
plus large possible".721 

Cette définition de l'environnement naturel inclut les composants de la Terre, tels 
que les organismes vivants (biosphère), l'eau (hydrosphère), les gaz 
(atmosphère), le sol et les minéraux (géosphère).722 Il englobe également les 
éléments naturels créés par l'intervention humaine, notamment les denrées 
alimentaires, les zones agricoles, l'eau potable et le bétail.723 Le réservoir de 
Kakhovka, le système d'irrigation qui y est relié et les zones agricoles touchées 
par la rupture du barrage de Kakhovka font donc partie de l'environnement 
naturel. 

De plus, cette définition large explique l'environnement non pas comme la simple 
somme d'objets vivants et inanimés, mais met l'accent sur le système 
d'interrelations entre ces objets. En d'autres termes, le milieu naturel se 
caractérise aussi par l'équilibre entre ses composantes, état de fait permettant le 

                                                                  
719 Lignes directrices sur la protection de l'environnement naturel dans les conflits armés, (2020). 
CICR, p. 15, paragraphes 15-16. URL. 
720 Lehto, M., (2019). Commission du droit international. Rapporteur spécial sur la protection de 
l'environnement en relation avec les conflits armés, Deuxième. ONU. CDI, p. 84, par. 192. URL. 
721 Lignes directrices sur la protection de l'environnement naturel dans les conflits armés, (2020). 
CICR, p. 15, paragraphe 16. URL. 
722 Jacobsson, Marie G., (2014). Rapport préliminaire de la Rapporteuse spéciale Marie G. 
Jacobsson, UN. ILC. paras 79-86. URL. 
723 Lignes directrices sur la protection de l'environnement naturel dans les conflits armés, (2020). 
CICR, p. 15, paragraphe 16. URL se référant à Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (eds), (1987). 
Commentaire sur les Protocoles additionnels du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 
1949. CICR, Genève/Martinus Nijhoff, Leiden, p. 662, par. 2126. URL. 

https://www.icrc.org/en/download/file/141079/guidelines_on_the_protection_of_the_natural_environment_in_armed_conflict_advance-copy.pdf
https://digitallibrary.un.org/record/3801185?ln=en&v=pdf
https://www.icrc.org/en/download/file/141079/guidelines_on_the_protection_of_the_natural_environment_in_armed_conflict_advance-copy.pdf
https://digitallibrary.un.org/record/773869?ln=en&v=pdf
https://www.icrc.org/en/download/file/141079/guidelines_on_the_protection_of_the_natural_environment_in_armed_conflict_advance-copy.pdf
https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
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développement de la vie.724 Sous cet angle, les atteintes à l'environnement 
comprennent les dommages subis par les organismes vivants, la dégradation des 
autres composantes naturelles et la perturbation grave de l'équilibre naturel. 

v) Dimensions des dommages environnementaux 

L'évaluation visant à déterminer si certains dommages environnementaux 
peuvent être qualifiés de WLS doit tenir compte des conséquences directes et 
indirectes, à la lumière des connaissances actuelles sur les effets des dommages 
sur l'environnement naturel.725 L'analyse juridique s'appuiera donc inévitablement 
sur l'avis d'experts pour expliquer la composition des écosystèmes affectés, les 
liens entre leurs composantes et les dommages attendus. Nous expliquons ici les 
paramètres des dommages auxquels se réfèrent les termes "étendu", "à long 
terme" et "grave". 

Le terme "étendu" signifie "l'étendue ou la zone affectée".726 Le texte mentionne 
plusieurs centaines de km2 comme suffisants ; cependant, ce critère n'est pas 
strictement limité à la zone géographique affectée. Dans cette mesure, la "portée 
affectée" pourrait également se manifester par des effets globaux de dommages 
environnementaux plutôt locaux,727 le volume de ces dommages, leurs modes de 
distribution, etc. Non seulement les dommages survenant sur une vaste zone 
peuvent être considérés comme étendus, mais des "poches" d'atteintes à 

                                                                  
724 Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (eds), (1987). Commentaire sur les Protocoles 
additionnels du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus 
Nijhoff, Leiden, p. 415, para. 1451. URL. 
725 Bothe M., (1991). La protection de l'environnement en temps de conflit armé : Règles juridiques, 
incertitude, lacunes et développements possibles. German Yearbook of International Law, Vol. 34, 
pp. 6-7. URL ; Tougas, M.L. et Droege C., (2013). « La protection de l'environnement naturel dans 
les conflits armés : règles existantes et nécessité d'une protection juridique accrue, Nordic Journal 
of International Law », p. 33. 
726 Rapport dans Levie H. S., (1980). Protection des victimes de la guerre : Protocole 1 aux 
conventions de Genève de 1949. Oceana Publications Dobbs Ferry, N.Y., Vol. III, p. 276, para. 27. 
URL.  
Décrit également comme "l'étendue de la zone géographique touchée par le dommage" dans le 
projet de code des crimes contre la paix et la sécurité de l'humanité, commentaire de l'article 26 
dans l'Annuaire de la Commission du droit international, (1991). ILC. ONU. Volume II (2), p. 107, 
paragraphe 5. URL. 
727 Bothe M., (1991). La protection de l'environnement en temps de conflit armé : Règles juridiques, 
incertitudes, lacunes et développements possibles. Annuaire allemand de droit international, Vol. 34, 
p. 7. URL. 

https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
https://www.ecolex.org/details/literature/the-protection-of-the-environment-in-times-of-armed-conflict-legal-rules-uncertainty-deficiencies-and-possible-developments-ana-049909/
https://library.icrc.org/library/docs/BIB/BIB_00053.pdf
https://legal.un.org/ilc/publications/yearbooks/english/ilc_1991_v2_p2.pdf
https://www.ecolex.org/details/literature/the-protection-of-the-environment-in-times-of-armed-conflict-legal-rules-uncertainty-deficiencies-and-possible-developments-ana-049909/
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l'environnement relativement plus petites mais largement dispersées peuvent 
également être considérées comme telles.728 

Le critère des dommages "à long terme" se réfère au "moment ou à la durée".729 
Les documents préparatoires de l'API indiquent que la persistance d'un dommage 
environnemental pendant des décennies (20 à 30 ans au minimum) suffirait, alors 
qu'il sera impossible d'identifier un seuil plus précis.730 

Le terme "grave" se réfère à "l'étendue ou l'intensité du dommage".731 Parmi les 
différentes dimensions que ce critère peut englober, les effets néfastes mettant 
en danger la viabilité des espèces, en particulier des êtres humains, seront les 
plus révélateurs.732 D'autres facteurs pertinents comprennent les perturbations 
ou les dommages causés aux ressources naturelles et économiques ou à d'autres 
biens.733 Cet élément est étroitement lié à la longévité des dommages 
environnementaux, car les conséquences à court terme ne seraient pas 
considérées comme graves.734 

                                                                  
728 Hulme K., (2004). Un environnement déchiré par la guerre : interpréter le seuil juridique, Brill, p. 
93. URL. 
729 Levie H. S., (1980). Protection des victimes de la guerre : Protocole 1 aux conventions de Genève 
de 1949. Oceana Publications Dobbs Ferry, N.Y., Vol. III, p. 279, proposition belge et néerlandaise n° 
p. 276, paragraphe 27. URL. 
730 Ibid. 
731 Projet de code des crimes contre la paix et la sécurité de l'humanité, commentaire de l'article 26 
dans l'Annuaire de la Commission du droit international. (1991), ILC. ONU. Volume II (2), p. 107, 
paragraphe 5. URL. 
732 Les travaux préparatoires au PA I contiennent des déclarations contradictoires sur la question de 
savoir si le modificateur discuté exige nécessairement "l'effet préjudiciable des dommages à la 
population civile". À cet égard, voir Hulme, K., (2004). Environnement déchiré par la guerre : 
Interprétation du seuil juridique. Brill, Vol. 2, p. 96. URL. En revanche, l'article 8 (2) (b) (iv) ne fait pas 
explicitement le lien entre les dommages environnementaux et les souffrances humaines. 
733 Le PNUE a recommandé que cette définition soit la base minimale pour une clarification ultérieure 
du terme. Voir "Protéger l'environnement pendant les conflits armés : inventaire et analyse du droit 
international" (2009). PNUE, p 5. URL. Voir également les Lignes directrices sur la protection de 
l'environnement naturel dans les conflits armés, (2020). CICR, p. 38, par. 72. URL. 
734 Voir la déclaration du rapporteur spécial Thiam lors de la discussion du projet de Code des 
crimes contre la paix et la sécurité de l'humanité dans le compte rendu analytique de la 2241e 
séance, (12 juillet 1991), (1991, Vol 1) Y.B.I.L.C. dans l'Annuaire de la Commission du droit 
international, (1991). ILC. ONU. Volume II (2) p. 236, paragraphe 82. URL : 

"Le terme "à long terme" était nécessaire car, si le dommage n'était pas à long 
terme, il ne pouvait pas être grave ; et, pour que le dommage soit grave, il devait 
être à long terme. 

https://brill.com/display/title/11197?language=en
https://library.icrc.org/library/docs/BIB/BIB_00053.pdf
https://legal.un.org/ilc/publications/yearbooks/english/ilc_1991_v2_p2.pdf
https://brill.com/display/title/11197?language=en
https://www.unep.org/resources/report/protecting-environment-during-armed-conflict-inventory-and-analysis-international
https://www.icrc.org/en/download/file/141079/guidelines_on_the_protection_of_the_natural_environment_in_armed_conflict_advance-copy.pdf
https://legal.un.org/ilc/publications/yearbooks/english/ilc_1991_v1.pdf
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vi) Norme cumulative 

L'utilisation de la conjonction "et" pour combiner "des dommages étendus, 
durables et graves à l'environnement naturel" à l'article 8, paragraphe 2, point b) 
iv), exige que chaque modificateur atteigne un seuil juridique. Ce sera 
incontestablement le cas lorsque tous les dommages répondront simultanément 
aux trois critères. Cela dit, il existe une marge de flexibilité car, par exemple, la 
gravité des dommages sera généralement présente avec la longue durée des 
effets. En outre, le caractère généralisé des dommages environnementaux sera 
lié à la gravité et à la durée s'il s'agit de l'extinction d'espèces. 

b) Dommages éventuels causés à l'environnement par la WLS 

Comme indiqué plus haut, l'élément objectif examiné dans cette sous-section 
constitue une tâche ardue lorsqu'il s'agit de déterminer si l'attaque était 
susceptible de causer des dommages à l'environnement naturel. Bien que la 
partie factuelle de ce rapport soit étendue, elle n'est certainement pas exhaustive 
étant donné les limites des processus d'établissement des faits des ONG par 
rapport aux enquêtes formelles. Cela dit, cette sous-section présente des 
arguments avec des indicateurs de dommages WLS distillés à partir des données 
accumulées dans la partie factuelle du rapport. 

i) Zone affectée par la rupture du barrage de Kakhovka 

L'attaque du type de celle lancée contre le barrage de Kakhovka présente un 
risque de dommages environnementaux étendus en raison des caractéristiques 
mêmes de l'installation. Cet argument repose sur l'établissement des 
caractéristiques du barrage et sur la démonstration que l'attaque a été conçue 
spécifiquement pour déclencher sa rupture.735 

Comme indiqué au début de ce rapport, le barrage de Kakhovka doit être 
considéré comme un élément essentiel d'un système hydraulique plus vaste, qui 
comprend le barrage lui-même, le réservoir de Kakhovka et le système d'irrigation 

                                                                  
735 Cette section se concentre uniquement sur les répercussions environnementales, étant donné 
que les données détaillées sur l'attaque elle-même sont limitées. Cette question fera l'objet d'une 
enquête plus approfondie. Les experts estiment que la rupture du barrage n'a pu être déclenchée 
que par une explosion provenant de l'intérieur et sachant où placer les explosifs. Voir p. 42 du 
présent rapport en référence à Garasym, A., (2023). La centrale de Kakhovka a été conçue pour 
résister à une attaque nucléaire. Il n'est pas question qu'elle s'autodétruise. Texty.org.ua. URL. 

https://web.archive.org/web/20240502211729/https:/texty.org.ua/fragments/109844/kakhovka-hpp-was-designed-withstand-nuclear-attack-there-no-question-its-self-destruction/
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fournissant de l'eau dans les régions de Kherson, Dnipropetrovsk et Zaporizhzia, 
ainsi qu'en Crimée.736 L'une des fonctions du barrage était de retenir l'eau dans 
le réservoir, qui était ensuite distribuée aux utilisateurs directement ou par 
l'intermédiaire des canaux d'irrigation. Le réservoir de Kakhovka sert également 
d'espace de vie pour les espèces aquatiques,737 par exemple les poissons ; il 
contribue au bien-être des écosystèmes adjacents ;738 et joue un rôle important 
dans la formation des eaux souterraines.739 En outre, l'eau du réservoir est utilisée 
pour faire fonctionner les mécanismes de la centrale hydraulique construite dans 
le barrage. Cependant, ces avantages ont un coût, car la création du barrage a 
accumulé l'énergie cinétique du débit naturel de la rivière Dnipro dans l'énorme 
énergie potentielle du réservoir, posant ainsi un risque constant d'inondation pour 
les territoires en aval.740 Le barrage a donc agi comme un pivot empêchant 
l'effondrement du système hydraulique. 

Lorsque la cheville ouvrière est enlevée (c'est-à-dire que le barrage est détruit), 
rien n'empêche les forces gravitationnelles de tirer la masse d'eau contenue dans 
le réservoir vers la mer Noire, ce qui entraîne simultanément une inondation en 
aval et un assèchement en amont. Compte tenu de l'échelle colossale du système 
hydraulique, cela déclenche directement une chaîne de causalité incontrôlée 
englobant spatialement le volume du réservoir de Kakhovka (2 155 km2 ),741 les 
territoires situés sur le chemin de l'inondation jusqu'à la mer Noire (environ 400 

                                                                  
736 Vyshnevskyi, V. et al. (2023) "La destruction du barrage de Kakhovka et ses conséquences", 
Water International, 48(5), pp. 632-633. URL. 
737 Voir la section 4.2.2. (a) (i) (Dégradation de l'environnement aquatique et côtier du réservoir de 
Kakhovka et des masses d'eau avoisinantes en raison de l'écoulement des eaux) de ce rapport. 
738 Ibid. 
739 Voir la section 4.2.3. (a) (Déshydratation et salinisation des sols résultant de l'assèchement du 
territoire en amont) de ce rapport. 
740 L'énergie potentielle du réservoir est une source d'électricité produite par la centrale 
hydroélectrique. Voir Réservoir hydroélectrique - Education à l'énergie. Éducation à l'énergie. URL. 
741 Kubijovyc V., (2013). Encyclopédie de l'Ukraine : Volume II : G-K. Presses de l'Université de 
Toronto. 

https://web.archive.org/web/20240506151027/https:/www.tandfonline.com/doi/full/10.1080/02508060.2023.2247679
https://web.archive.org/web/20240309221529/https:/energyeducation.ca/encyclopedia/Hydroelectric_reservoir
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km2 ),742 ainsi que les zones agricoles coupées de l'irrigation (28 629 km2 ).743 Ces 
calculs devraient également inclure les écosystèmes riverains adjacents au 
réservoir, la dimension souterraine de l'impact suite à la connexion du réservoir 
avec les eaux souterraines, et l'impact possible sur l'écosystème de la mer 
Noire.744 

L'inondation et l'assèchement eux-mêmes ne constituent pas des dommages 
environnementaux, car ils représentent des angles différents du mouvement de 
l'eau. Par exemple, les inondations peuvent traverser des terres non cultivées 
sans aucun effet négatif. En revanche, lorsque les inondations et l'assèchement 
ont un impact sur les écosystèmes, des poches de dommages environnementaux 
apparaissent, disséminées dans la zone décrite ci-dessus. La durée et la gravité 
de ces poches de dommages sont examinées plus en détail ci-dessous. 

L'étendue de la zone affectée par la rupture du barrage de Kakhovka est 
extraordinaire par rapport à l'impact d'armes ordinaires sur le champ de bataille. 
La zone de l'écosystème du réservoir de Kakhovka à elle seule (2 155 km2 ) 
comporte plus de chiffres que le seuil généralement mentionné dans la 
documentation (plusieurs centaines de km2 ).745 Aucune fusée conventionnelle ne 
peut avoir un impact cinétique sur des centaines de kilomètres, de Zaporizhzhia, 
où commence le réservoir de Kakhovka, jusqu'à l'embouchure du Dnipro dans la 
mer Noire. Avant même l'effondrement du barrage, les experts avaient prédit que 

                                                                  
742 Voir la section 3.1 (mouvement de l'eau à partir du réservoir de Kakhovka) du rapport, où l'on 
trouve une description de l'inondation réelle après l'attaque du barrage. Cette description est 
similaire aux modèles de destruction possible calculés à l'aide de logiciels militaires avant la 
destruction du barrage. Par exemple, Wildergang L., (2022). Modélisation du pire cas pour la rupture 
du barrage de Nova Kakhovka. Cornucopia, URL. D'autres enquêtes seront menées pour déterminer 
si la documentation officielle concernant le barrage de Kakhovka contenait des cartes d'inondation 
définissant les territoires exposés au risque d'inondation. 
743 Voir les cartes des systèmes d'irrigation près du réservoir de Kakhovka dans la section 4.2.3. 
(Influence néfaste sur les sols). Voir également l'analyse des terres cultivées exposées à un risque 
élevé de perte d'irrigation dans Une évaluation rapide des impacts environnementaux immédiats de 
la destruction du barrage de Nova Kakhovka, en Ukraine,, Ukraine, (2023). UKCEH & HRW, p. 55. 
URL. 
744 La superficie exacte de ces éléments est difficile à calculer, mais ils indiquent l'étendue des 
dégâts. 
745 Voir la pertinence des évaluations numériques par rapport au critère de "généralisation" aux 
pages 287 et 288 du présent rapport. 

https://web.archive.org/web/20240421232059/https:/cornucopia.se/2022/10/worst-case-modelling-for-nova-kakhovka-dam-break/
https://web.archive.org/web/20240406231235/https:/zenodo.org/records/10462809
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sa rupture entraînerait "l'une des plus grandes démolitions non nucléaires de 
l'histoire".746 

ii) Des "poches" de dommages environnementaux graves et à long 
terme 

Suite à l'effondrement d'un système hydraulique tel que le barrage de Kakhovka, 
les mouvements d'eau entraînent de nombreuses "poches" de dommages 
environnementaux, chacune ayant des caractéristiques variables en fonction de 
la localisation et de la nature des écosystèmes touchés. Nous avons identifié des 
groupes de ces "poches" qui répondent manifestement au critère d'irréversibilité 
des dommages à long terme. Ces poches peuvent être utilisées comme 
indicateurs des critères de gravité car elles impliquent l'extinction d'organismes 
vivants ou la dégradation d'éléments naturels. 

Le réservoir de Kakhovka abrite un large éventail d'organismes aquatiques, 
notamment des poissons, des écrevisses, des mollusques aquatiques, des algues 
et des plantes aquatiques supérieures, des larves d'insectes spécifiques à 
l'environnement aquatique, du plancton et du benthos.747 Nombre de ces espèces 
sont protégées par la Convention de Berne, ce qui fait du réservoir de Kakhovka 
un site du réseau Emeraude (748 ), c'est-à-dire un habitat d'espèces menacées 
d'extinction à l'échelle européenne. L'assèchement du réservoir serait fatal aux 
organismes aquatiques susmentionnés. Il ne s'agit pas d'une simple perturbation 
de l'équilibre environnemental, mais d'un effacement complet et irréversible de 
l'écosystème complexe du réservoir et des zones riveraines adjacentes. 

Contrairement à l'assèchement, l'inondation ne laisse aucune chance de survie 
aux espèces terrestres. Une fois le barrage détruit, l'eau se précipite en aval vers 
le Dnipro inférieur, qui fait également partie du réseau Emeraude.749 Comme nous 
l'avons expliqué en détail ci-dessus, cela met en péril la quasi-totalité des habitats 
connus de deux espèces de fourmis, de la libellule à tête de flèche de tilleul, de 

                                                                  
746 Wildergang L., (2022) Modélisation du pire cas pour la rupture du barrage de Nova Kakhovka 
(MISE À JOUR). Cornucopia, URL. 
747 Voir la section 4.2.2. (a) du présent rapport. 
748 Conseil de l'Europe, (1979). Convention relative à la conservation de la vie sauvage et du milieu 
naturel de l'Europe, Berne. Liste actualisée des sites du réseau Émeraude officiellement adoptés 
(décembre 2023), code de site UA0000106. URL. 
749 Ibid, code de site UA0000192. 

https://web.archive.org/web/20240421232059/https:/cornucopia.se/2022/10/worst-case-modelling-for-nova-kakhovka-dam-break/
https://web.archive.org/web/20240306084141/https:/rm.coe.int/draft-list-of-adopted-emerald-network-sites/1680ad54a1
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la mante Empusa pennicornis et de la guêpe Kluge colpus.750 La zone d'inondation 
couvre également une partie importante des habitats d'espèces vertébrées, 
d'amphibiens et de reptiles menacés.751 Cela peut entraîner l'extinction 
irréversible d'espèces entières. 

Comme indiqué à la section 4.3.2, une autre conséquence importante de 
l'effondrement du barrage de Kakhovka est l'impact sur les zones agricoles. L'une 
des fonctions du barrage était de fournir de l'eau aux systèmes d'irrigation, créant 
ainsi des conditions favorables à l'agriculture dans le climat sec du sud de 
l'Ukraine.752 L'affaissement du réservoir a coupé les prises d'eau des canaux 
d'irrigation, rendant impossible l'acheminement de l'eau vers les champs. Cette 
conséquence est naturellement irréversible, car elle nécessite la restauration du 
barrage et du réservoir, ce qui est impossible jusqu'à ce que les hostilités 
s'installent complètement — ce qui pourrait conduire à une période indéfinie sans 
eau d'irrigation. 

c) Autres considérations 

Les conséquences décrites ci-dessus illustrent les dommages étendus, durables 
et graves que causerait une attaque contre une installation telle que le barrage de 
Kakhovka. Elles sont représentatives parce que les différentes dimensions des 
dommages décrits sont imbriquées. Alors que des attaques à plus petite échelle, 
telles que des tirs d'artillerie, pourraient tuer des animaux, l'extinction irréversible 
d'espèces n'est possible que dans le cadre d'une attaque dont l'effet cinétique 
englobe des régions entières. 

La rupture du barrage de Kakhovka entraînerait certainement de nombreuses 
autres conséquences directes et indirectes satisfaisant à l'exigence de WLS 
inscrite à l'article 8(2)(b)(iv) du Statut de Rome. Notre analyse ne constitue donc 
qu'un point de départ pour examiner toute l'étendue de la nature criminelle de 

                                                                  
750 Voir l'aperçu détaillé des conséquences pour la faune à la section 4.2.2. (b) (ii) (Conséquences 
pour la faune en raison des inondations). Voir également Afanasyev, S. O. (2023) « Sur les 
conséquences écologiques de la destruction du barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovka 
: transcription du rapport de la réunion du Présidium d'Ukraine du 6 septembre 2023 », Bulletin de 
l'Académie nationale des sciences d'Ukraine, p 74. URL. 
751 Ibid. 
752 Reznik, V. S., Morozova, O. S., Morozov, O. V., Jaskulska, I., Kamieniarz, J. (2016). État actuel de 
l'irrigation dans la zone de la steppe de Kherson en Ukraine et dans la province de Kujawsko-
Pomorskie en Pologne, p. 74. URL. 

https://visnyk-nanu.org.ua/ojs/index.php/v/article/view/4684
https://bibliotekanauki.pl/articles/47284.pdf
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l'attaque examinée, y compris les conséquences climatiques, l'impact sur les 
eaux souterraines et les ressources en eau douce, l'impact sur les écosystèmes 
de la mer Noire, et d'autres encore. 

5.5.2. Évaluation de l'avantage militaire attendu 
L'article (8)(b)(iv) RS exige que l'avantage militaire anticipé soit un "avantage 
militaire global, concret et direct753 ". L'EOC précise que "l'expression 'avantage 
militaire global, concret et direct' désigne un avantage militaire prévisible par 
l'auteur au moment considéré".754 Ainsi, l'avantage militaire anticipé doit être 
évalué avant la décision de lancer l'attaque.755 Cet avantage doit être évalué en 
fonction de sa contribution à la campagne ou à l'opération globale dont il fait 
partie, mais en aucun cas l'évaluation ne peut s'étendre à l'ensemble du "conflit 
armé" ou à tout autre contexte opérationnel large.756 

a) Avantage militaire concret et direct 

La notion de "concret" fait référence à un avantage militaire spécifique : réel ou 
tangible, définissable et quantifiable, par opposition à un simple espoir, une 
spéculation ou un avantage hypothétique.757 Le terme "direct" indique que 
                                                                  
753 Le terme "global" n'est pas mis en italique en tant qu'exigence distincte de l'infraction 
mentionnée pour les raisons expliquées ci-dessous dans la sous-section. 
754 Éléments des crimes, (2011). Cour pénale internationale (CPI), ISBN No. 92-9227-232-2, Article 
8(2)(b)(iv), note de bas de page 36. URL. 
755 Dörmann, K. (2002). Éléments des crimes de guerre selon le Statut de Rome de la Cour pénale 
internationale. Cambridge University Press, pp. 163-164 ; Triffterer, O., & Ambos, K. (2016). Le Statut 
de Rome de la CPI. Un Commentaire (3e édition). Cambridge University Press, p. 377, paragraphe 
247. URL. 
756 Henckaerts, J.-M., & Doswald-Beck, L. (2005). Droit International Humanitaire Coutumier Volume 
I : Règles, p. 49 ; En ligneDörmann, K. (2002). Éléments des crimes de guerre selon le Statut de 
Rome de la Cour pénale internationale, Cambridge University Press, pp. 170, 172 ; Triffterer O., 
Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire, C.H. Beck/Hart/Nomos, 
München/Oxford/Baden-Baden, 3e édition, pp. 376, 378, paras. 248, 251 ; Les principes de 
proportionnalité dans les règles régissant la conduite des hostilités en droit international humanitaire 
(Réunion internationale d'experts), (2016). CICR, p. 13 : "La prise en compte d'un contexte 
opérationnel trop large risquerait de vider de leur sens les contraintes apportées par les qualificatifs 
"concret et direct"." 
757 Van den Boogaard, J., (2019). La proportionnalité en droit international humanitaire : Principes, 
Règles, et Pratique, p. 283, citant le Commentary on the Harvard Manual on Air and Missile Warfare, 
p. 92. URL ; Les principes de proportionnalité dans les règles régissant la conduite des hostilités en 
droit international humanitaire (Réunion internationale d'experts), (2016). CICR, p. 17. URL. ; Bothe 

https://web.archive.org/web/20240501005407/https:/www.icc-cpi.int/sites/default/files/Publications/Elements-of-Crimes.pdf
https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
https://faculteitmilitairewetenschappen.nl/file/download/d90520f7-5ca9-4d07-9d8d-3c6f1fff1edc/1578584703proefschrift%20jeroen%20van%20den%20boogaard.pdf
https://www.icrc.org/en/document/international-expert-meeting-report-principle-proportionality
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l'avantage doit être évalué sur la base des conséquences prévues de l'attaque 
elle-même, et non de sources ou de causes extérieures.758 Cette position 
correspond au commentaire du CICR sur l'article 57 de l'API, dans lequel les 
termes "concret et direct" visaient à montrer que l'avantage militaire devait être 
substantiel759 et relativement proche, à l'exclusion de tout avantage à peine 
perceptible et à long terme.760 

Pareillement, même une notion moins stricte d'"avantage militaire certain" dans 
l'article 52 de l'API exige que l'avantage militaire ait été clairement déterminé par 
ceux qui planifient et exécutent l'attaque, en excluant tout avantage "indéterminé" 
ou "potentiel".761 Par conséquent, l'avantage prévu à l'article (8)(b)(iv) RS 
n'englobe qu'un avantage véritablement militaire et pas seulement un avantage 
politique ou économique.762 

Pour évaluer correctement l'avantage militaire escompté, il convient de prendre 
en compte la stratégie militaire globale et les éventuelles ramifications futures de 

                                                                  
M., Partsch K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux Protocoles additionnels de 1977 aux 
Conventions de Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. 407 : "Concret" signifie spécifique 
et non général ; perceptible par les sens". 
758 Les principes de proportionnalité dans les règles régissant la conduite des hostilités en droit 
international humanitaire (Réunion internationale d'experts), (2016), CICR, p. 18 ; Bothe M., Partsch 
K. J., Solf W., (1982). Commentaire sur les deux Protocoles additionnels de 1977 aux Conventions de 
Genève de 1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. 407 : "'Direct', d'autre part, signifie 'sans condition 
ou agence intervenante'". 
759 En outre, comme le précise la section 5.5.3., pour satisfaire au critère de proportionnalité prévu à 
l'art. 8(2)(b)(iv), les attaques susceptibles de causer de graves dommages à l'environnement 
doivent offrir un avantage militaire très substantiel. 
760 Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (eds), (1987). Commentaire sur les Protocoles 
additionnels du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus 
Nijhoff, Leiden. Art. 57, paragraphe 2209. URL.  
Voir aussi, même la condition moins stricte "définitif", utilisée pour l'avantage militaire dans l'Art. 52 
exige que l'avantage soit "certain" et en aucun cas "indéterminé" ou "potentiel" - Ibid, Art. 52, para. 
2029 ; Le Procureur c. Germain Katanga, Jugement en application de l'article 74 du Statut, ICC-
01/04-01/07-3436-tFRA, 7 mars 2014, para. 893. URL. 
761 Ibid : "Il est donc important d'évaluer l'"avantage militaire" du point de vue de l'attaquant pour 
chaque objet visé, et cet avantage doit être défini et ne peut en aucun cas être indéterminé ou 
potentiel ;  
Voir aussi, Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (Eds.), (1987). Commentaire sur les Protocoles 
additionnels du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus 
Nijhoff, Leiden. Art. 57, paras. 2207-2208. URL. 
762 Mukherjee, A. (2021). "Article 8(2)(b)(iv) du Statut de Rome : All Bark and No Bite ?" International 
Journal of Legal Science and Innovation, Vol. 3, Is. 4, p. 1002.URL. 

https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
https://www.icc-cpi.int/sites/default/files/CourtRecords/CR2015_04025.PDF
https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
https://ijlsi.com/paper/article-82biv-of-the-rome-statute-all-bark-and-no-bite/
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l'action.763 L'avantage doit également être évalué "dans les circonstances du 
moment", c'est-à-dire qu'il doit être lié au contexte.764 

En outre, les déclarations de la partie qui a mené l'attaque constituent une 
"ressource précieuse pour déterminer" l'avantage militaire attendu d'une telle 
opération.765 Toutefois, la Fédération de Russie n'ayant pas reconnu sa 
responsabilité dans la destruction du barrage, il existe peu de déclarations qui 
confirmeraient que la Russie s'attendait à des avantages militaires spécifiques. 
Au contraire, les responsables russes ont immédiatement regretté la destruction 
du barrage, affirmant que c'est leur armée qui a le plus souffert des inondations 
plus intenses sur la rive gauche que sur la rive droite.766 Plus précisément, 
Vladimir Poutine, tout en niant que la Russie ait fait sauter le barrage, a lui-même 
admis que "ce sont de graves conséquences pour les territoires que nous 
contrôlons".767 Cela ne permet pas d'affirmer que la Russie attendait un avantage 
militaire de la destruction du barrage au moment de l'attaque. Néanmoins, dans 
l'intérêt d'une analyse complète, nous considérons la liste la plus large possible 
des avantages militaires potentiels que l'armée russe pouvait attendre de 
l'attaque du barrage. 

Les dirigeants militaires russes peuvent affirmer qu'ils s'attendaient à empêcher 
la contre-offensive ukrainienne dans la région de Kherson (768), notamment en 
endommageant la route du barrage reliant les deux rives du Dnipro, ou à inonder 
les militaires ukrainiens pour les forcer à quitter leurs positions sur les îles et sur 

                                                                  
763 Cryer, R., et al. (2014). Introduction au droit pénal international et à la procédure pénale 
internationale. Cambridge University Press, p. 300. URL. 
764 Ambos, K., (2013). Traités de droit pénal international. Oxford University Press, Vol. 2, p. 150. 
URL. 
765 Brian, L., (2023). Cox, Pour la défense des évaluations doctrinales : la proportionnalité et 
l'attaque du 31 octobre contre le camp de réfugiés de Jabalia, EJIL:Talk ! URL : "Le communiqué de 
presse a été publié directement par les FDI, il s'agit donc d'une ressource précieuse pour déterminer 
l'avantage militaire concret et direct attendu par les responsables de la planification et de la 
conduite de l'attaque. 
766 Le député de la Douma d'État a déclaré que l'armée russe s'était préparée à l'avance à la percée 
du HPP de Kakhovka, (2023). URA.ru. URL : Selon le premier vice-président de la commission de la 
défense de la Douma d'État, Alexei Zhuravlev, "l'intention était d'éroder la rive gauche, plus en aval 
du Dnipro, sur laquelle les troupes russes étaient stationnées. Et c'est ce qui s'est passé". 
767 Poutine a qualifié la partie ukrainienne de coupable de l'effondrement du HPP de Kakhovskaya, 
(2023). TACC. URL. 
768 Ibid : "Je vais dire une chose étrange, mais néanmoins : malheureusement, cela [l'explosion de la 
centrale hydroélectrique de Kakhovka] a contrecarré leur contre-offensive [de l'Ukraine] dans cette 
direction". 

https://www.cambridge.org/core/books/an-introduction-to-international-criminal-law-and-procedure/7C3C3054A97AE9C199BEAD34F5BF264D
https://opil.ouplaw.com/display/10.1093/law/9780199665600.001.0001/law-9780199665600
https://web.archive.org/web/20240509111452/https:/www.ejiltalk.org/in-defence-of-doctrinal-assessments-proportionality-and-the-31-october-attack-on-the-jabalia-refugee-camp/
https://web.archive.org/web/20230927142554/https:/ura.news/news/1052655704
https://web.archive.org/web/20231010032329/https:/tass.ru/politika/17996925
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la rive gauche.769 De même, les troupes russes peuvent avoir anticipé d'autres 
avantages, tels que l'affaiblissement du potentiel économique et agricole de la 
région par l'inondation ou l'assèchement qui s'ensuivrait,770 le détournement des 
ressources ukrainiennes, y compris militaires, pour surmonter les conséquences 
de la destruction, etc. Cependant, pour l'évaluation de la proportionnalité au titre 
de l'article 8(2)(b)(iv) RS, seuls les avantages militaires concrets et directs 
attendus de l'explosion du barrage de Kakhovka comptent, ce qui exclut 
automatiquement les implications politiques ou économiques potentielles. 

L'avantage militaire attendu de la destruction du barrage ne pouvait être 
significatif. Le 11 novembre 2022, après le retrait de la Russie de la rive droite du 
fleuve, ses troupes avaient déjà fait sauter trois travées au-dessus des vannes du 
barrage HPP (voir l'image satellite ci-dessous), ce qui rendait déjà tout 
déplacement d'engins lourds entre les rives le long de la structure du barrage 
physiquement impossible.771 Au cours de la même période, la centrale 
hydroélectrique du barrage a cessé de produire de l'électricité.772 Si l'on limite 
l'analyse de l'avantage militaire attendu à la seule destruction de la route du 
barrage, il était prévisible que l'attaque n'offrirait aucun avantage militaire 

                                                                  
769 Patrushev a annoncé le rejet d'eau à la centrale hydroélectrique de Dnipro, qui a précédé 
l'explosion du barrage de la centrale hydroélectrique de Kakhovka, (2023). Interfax. URL : "En 
raison de la montée des eaux du Dnipro après la destruction des structures de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovka, les forces armées ukrainiennes quittent leurs positions sur les îles à 
l'embouchure du Dnipro. L'eau est vraiment montée, mais nos positions sont intactes. Les forces 
armées ukrainiennes fuient les îles, car tout y est considérablement inondé", a déclaré 
l'interlocuteur de l'agence. 
770 TACC [@tass_agency], (06.06.2023), Telegram, URL : "Les forces armées ukrainiennes ont 
décidé de frapper la sécurité alimentaire de la région de Kherson en détruisant une centrale 
hydroélectrique afin de détourner l'attention des échecs de la "contre-offensive"." 
771 Maxar Technologies [@Maxar], (11.11.2022), X. URL ; Ministère de la défense [@DefenceHQ], 
(16.11.2022), X, URL : "Le 11 novembre 2022, le site a subi de nouveaux dégâts importants, très 
certainement dus à des démolitions contrôlées par les forces russes en retraite. Il s'agissait 
probablement d'une tentative d'entraver les futures avancées ukrainiennes. Trois travées de ponts 
routiers et ferroviaires situés à l'extrémité nord du barrage ont été détruites, rendant les passages 
impraticables." 
772 Le chef de la région de Kherson a signalé que la centrale hydroélectrique de Kakhovka avait 
cessé de produire de l'énergie, (2022). Interfax. URL : le gouverneur de la région ukrainienne de 
Kherson nommé par la Russie, Volodymyr Saldo, a déclaré que "... les turbines ne produisent pas 
d'électricité, et que cela n'est pas nécessaire" ; En Ukraine, le mode de fonctionnement des 
centrales hydroélectriques est en train de changer, "Ukrenergo" appelle les Ukrainiens à économiser 
l'électricité, (2023). Radio Svoboda. URL : Juste après l'attaque russe sur le barrage le 6 juin 2023, 
le gestionnaire du réseau de transport d'électricité en Ukraine "Ukrenergo" a affirmé que 
l'installation hydroélectrique ne produisait pas d'électricité pour l'Ukraine depuis octobre 2022. 

https://web.archive.org/web/20240405031815/https:/www.interfax.ru/russia/905255
https://web.archive.org/web/20230630090625/https:/t.me/tass_agency/194981
https://web.archive.org/web/20231029090204/https:/twitter.com/Maxar/status/1591158455808954368
https://web.archive.org/web/20240510002514/https:/twitter.com/DefenceHQ/status/1592775465194127361
https://web.archive.org/web/20231013084741/https:/www.interfax.ru/russia/872523
https://web.archive.org/web/20230703223948/https:/www.radiosvoboda.org/a/news-kakhovska-hes-elektryka-ekonomiya/32448513.html
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supplémentaire aux troupes russes. De même, la rupture du barrage n'aurait pas 
privé le complexe militaro-industriel ukrainien d'électricité simplement parce que 
la centrale hydroélectrique était hors service depuis près d'un an. 

 

Image satellite des 3 travées endommagées par l'armée russe  
Source : Maxar, 11 novembre 2022773 

En ce qui concerne l'avantage militaire attendu des inondations consécutives à la 
destruction du barrage, la situation était la suivante au moment de l'attaque : de 
petites unités de l'armée ukrainienne opéraient tout au plus sur la rive gauche du 
Dnipro. En particulier, des groupes des Forces armées ukrainiennes ("AFU") se 
trouvaient dans le cours inférieur du Dnipro et sur les îles marécageuses 
dispersées entre les rives du fleuve. Ils se trouvaient également sur la flèche de 
Kinburn, une péninsule située dans la région de la mer Noire (voir en détail la carte 
1 ci-dessous).774 Dans le même temps, les forces russes contrôlent la rive gauche 
                                                                  
773 Maxar Technologies [@Maxar], (11.11.2022), X. URL. 
774 Korshak, S., (2023). Démolition du barrage de Kakhovka - plus utile militairement à l'Ukraine ou à 
la Russie ? Kyiv Post. URL : "Depuis la mi-avril, les médias militaires ukrainiens ont signalé la 
présence de petites unités de l'armée ukrainienne opérant et menant des raids sur la rive gauche du 

https://web.archive.org/web/20231029090204/https:/twitter.com/Maxar/status/1591158455808954368
https://web.archive.org/web/20240201230458/https:/www.kyivpost.com/post/17998
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du fleuve, où elles ont préparé leurs positions et miné les rives pendant plus de 7 
mois après s'être retirées de la rive droite de Kherson à l'automne 2022.775 
Géographiquement, dans la région de Kherson, par rapport à la rive droite de la 
rivière Dnipro, la rive gauche a un terrain bas, donc en cas d'inondation, elle est 
plus susceptible d'être inondée.776 

 

Carte 1. Forces russes et ukrainiennes déployées dans l'oblast de Kherson (5 juin 
2023)777 

                                                                  
fleuve Dnipro, en particulier dans son cours inférieur, sur une demi-douzaine d'îles marécageuses 
dispersées entre les rives du fleuve, et sur la flèche de Kinburn, une péninsule s'avançant dans la 
mer Noire près de l'embouchure du fleuve."  
Voir également Kofman, M., (2023). The Russian Contingency : la contre offensive ukrainienne 
commence, par Michael Koffman et Aaron Stein. War on the Rocks. URL ; Muzyka, K., (2023). 
Ukraine Conflict Monitor : La situation militaire dans l'oblast de Kherson après l'effondrement du 
barrage de Nova Kakhovka. URL. 
775 Les opérations offensives de l'Ukraine : Changer l’équilibre attaque-défense, (2023). CSIS. URL : 
"La Russie a construit un ensemble de défenses le long du delta du Dnipro, en face de la ville de 
Kherson et à de larges intervalles le long de la rivière Dnipro... La Russie a également construit un 
grand nombre d'ouvrages de terrain pour rendre une telle avancée encore plus difficile. Des 
tranchées jalonnent les routes de Kherson tous les quelques kilomètres, ce qui ralentirait tout effort 
visant à atteindre les principaux centres logistiques et provoquerait l'effondrement du front de 
Kherson". 
776 Carte topographique de l'Oblast de Kherson, élévation, terrain. Carte topographique. URL. 
777 Muzyka, K., (2023). Ukraine Conflict Monitor : La situation militaire dans la région de Kherson 
après l'effondrement du barrage de Nova Kakhovka. URL. 

https://web.archive.org/web/20231205214725/https:/warontherocks.com/episode/therussiacontingency/28898/ukraines-counter-offensive-begins/
https://web.archive.org/web/20230609210319/https:/rochanconsulting.substack.com/p/ukraine-conflict-monitor
https://web.archive.org/web/20240308120756/https:/www.csis.org/analysis/ukraines-offensive-operations-shifting-offense-defense-balance
https://web.archive.org/web/20240509172506/https:/en-us.topographic-map.com/map-cx6wcz/Kherson-Oblast/?center=46.66852%2C33.33355&zoom=11
https://web.archive.org/web/20230609210319/https:/rochanconsulting.substack.com/p/ukraine-conflict-monitor
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Dans un tel contexte où, en raison du faible nombre de troupes ukrainiennes, la 
contre-offensive ukrainienne vers la rive gauche du Dnipro semblait un scénario 
irréaliste, il était prévisible que la prévention de la contre-offensive des troupes 
ukrainiennes dans la région de Kherson n'était pas considérée comme un 
avantage militaire. 

Le seul avantage militaire qui aurait pu être anticipé par les militaires russes était 
que l'inondation qui suivrait la destruction du barrage forcerait les petites unités 
de l'armée ukrainienne présentes à se retirer des zones contrôlées sur les îles du 
Dnipro et sur la rive gauche afin d'empêcher leurs opérations dans la région, par 
exemple les éventuels passages de pontons entre les îles. Toutefois, cet avantage 
n'aurait duré que très peu de temps, jusqu'à ce que l'eau se retire.778 

Compte tenu de ces éléments, plusieurs experts militaires ont souligné que la 
Russie obtiendrait certainement un avantage militaire plus concret et plus direct 
en attaquant le barrage de Kakhovka pendant le regroupement et le transfert des 
troupes ukrainiennes dans les environs du barrage.779 Cela entraînerait en 
particulier un grand nombre de pertes humaines et matérielles pour l'armée 
ukrainienne. 

À première vue, seul l'avantage consistant à contraindre de petites unités de 
l'armée ukrainienne à quitter leurs positions stratégiques sur les îles du Dnipro et 
sur la rive gauche dans la région de Kherson pourrait satisfaire à la notion de 

                                                                  
778 Ibid : "La destruction du barrage limite la manœuvrabilité de toute force dans la direction de 
Kherson et rend la zone inutilisable pour des opérations militaires, probablement pendant quatre à 
huit semaines" ; L’impact de la destruction du barrage de Kakhovka pour la nouvelle contre-
offensive ukrainienne, (2023). CSIS. URL : "La rupture du barrage ne suffira pas à arrêter une 
offensive ukrainienne sur le Dnipro dans l'oblast de Kherson cet été, mais elle retardera une telle 
opération d'au moins plusieurs semaines. 
779 La contingence russe : la contre-offensive ukrainienne commence, par Michael Koffman et Aaron 
Stein, (2023). War on the Rocks, URL : "En ce qui concerne ses conséquences pour l'offensive 
militaire et la situation militaire, il est nécessaire d'écrire plus largement ici. Croyez-le ou non, mais je 
ne pense pas qu'elles soient si importantes. Tout d'abord, la probabilité d'une opération ukrainienne 
majeure visant à traverser la rivière à gué serait, au mieux, analogue à une opération offensive 
majeure dans le sud. Elle serait également très risquée et je pense que la Russie dispose d'une 
défense assez bien préparée pour y faire face. Deuxièmement, les raids fluviaux qui ont attiré 
l'attention au cours des derniers mois n'étaient que de petits groupes de forces spéciales menant 
des raids sur des îles situées entre les deux rives. Par conséquent, s'il s'agit d'une solution au 
problème de la menace des débarquements ukrainiens de l'autre côté du fleuve, ce n'est pas une 
solution très intelligente, car cette menace a toujours été faible, elle détruit les défenses russes de 
"leur" côté du fleuve également", d'après Michael Koffman. 

https://web.archive.org/web/20231204075430/https:/www.csis.org/analysis/impact-kakhovka-dam-breach-new-ukrainian-counteroffensive
https://web.archive.org/web/20240420175326/https:/warontherocks.com/understanding-the-russo-ukrainian-war-a-guide-from-war-on-the-rocks/
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"concret et direct" ; toutefois, son importance doit être évaluée par rapport aux 
dommages que l'attaque causerait à l'environnement (voir le point 5.5.3). 

b) Avantage militaire global 

Par rapport aux dispositions du DIH dont l'article 8(2)(b)(iv) RS est tiré,780 , il exige 
également que l'avantage militaire soit "global". Les COU précisent que 
l'avantage militaire global "peut être ou ne pas être lié temporellement ou 
géographiquement à l'objet de l'attaque". Bien que l'ajout du terme "global" 
indique qu'un avantage militaire pourrait apparaître à un moment ultérieur et dans 
une zone autre que le voisinage de la cible, le CICR a affirmé qu'il ne modifiait pas 
le droit existant qui fournit déjà une telle signification.781 Les travaux préparatoires 
du Statut de Rome montrent également que l'ajout de cette précision avait pour 
seule raison d'être d'englober des types limités d'attaques, y compris des 
attaques simulées,782 semblables à celles qui ont précédé le débarquement des 
forces alliées en Normandie pendant la Seconde Guerre mondiale.783 

                                                                  
780 Statut de Rome de la Cour pénale internationale (modifié en dernier lieu en 2010), (1998). 
Assemblée générale des Nations unies, ISBN No. 92-9227-227-6, article 8(b)(iv), la clause sur les 
dommages collatéraux a été tirée du PA(I) qui consacre la notion d'"avantage militaire concret et 
direct" (voir les articles 51 (5)(b), 85 (3)(b), 35 (3)(b), et 55 (1)(a)). 51 (5)(b), 85 (3)(b), 35 (3)(b), et 55 
(1)(a) du PA(I)). 
781 Dörmann K., (2002). Éléments des crimes de guerre selon le Statut de Rome de la Cour pénale 
internationale. Cambridge University Press, p. 170. URL ; Henckaerts, J-M., Doswald-Beck L., (2005). 
Droit international humanitaire coutumier. Comité international de la Croix-Rouge (CICR), Vol. I, p. 
577 ; Heller, K. J., Lawrence J., (2007). Les limites de l’article 8(2)(b)(iv) du Statut de Rome, le 
premier crime de guerre environnemental écocentrique, Georgetown International Environmental 
Law Review. GIELR, p. 10. 
782 Dörmann K., (2002). Éléments des crimes de guerre selon le Statut de Rome de la Cour pénale 
internationale, avec une attention particulière sur les négociations sur les éléments des crimes.. Max 
Planck Yearbook of UN Law, Vol. 7, p. 386. URL. 
783 Dörmann K., (2002). Éléments des crimes de guerre selon le Statut de Rome de la Cour pénale 
internationale : sources et commentaire. Cambridge University Press, p. 166 : "Lors de consultations 
informelles, la nécessité de cette phrase a été soulignée pour couvrir les attaques où l'avantage 
militaire est planifié pour se matérialiser à un moment ultérieur et dans un lieu différent (à titre 
d'exemple, il a été fait référence aux attaques feintes pendant la Seconde Guerre mondiale pour 
permettre aux forces alliées de débarquer en Normandie)", citant Bothe M., Partsch K. J., Solf W., 
(1982). Commentaire sur les deux protocoles additionnels de 1977 aux conventions de Genève de 
1949. Martinus Nijhoff Publishers, p. 366. Voir aussi, L'utilisation de fausses transmissions radio et 
d'équipements leurres, tels que des chars gonflables et des péniches de débarquement factices, a 
été utilisée pour simuler les préparatifs d'une invasion massive de la région du Pas de Calais en 

https://assets.cambridge.org/97805218/18520/sample/9780521818520ws.pdf
https://assets.cambridge.org/97805218/18520/sample/9780521818520ws.pdf
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Dans l'ensemble, il ne faut pas s'attendre à des interprétations déraisonnables et 
excessivement larges, car l'exigence de prévisibilité784 empêche simplement de 
comptabiliser des avantages vagues.785 En outre, le recours à des justifications a 
posteriori est également exclu.786 Compte tenu du caractère inchoatif de ce crime, 
seul l'avantage militaire prévisible d'une opération militaire particulière doit être 
mis en balance avec les dommages prévisibles d'une telle opération.787 

Même si l'on adopte une interprétation abusive du terme "global" en tant que 
notion distincte incluant les avantages militaires à long terme, la conclusion 
relative à l'avantage militaire anticipé uniquement sous la forme du retrait des 
forces de l'AFU de la rive gauche du Dnipro et de la limitation temporaire de leur 
capacité opérationnelle ne changerait pas. Au moment de l'attaque, les zones 
touchées par les inondations étaient géographiquement éloignées des principaux 
affrontements sur la ligne de front entre les troupes russes et ukrainiennes.788 De 
plus, lorsque l'eau s'est retirée, l'AFU a rétabli sa présence sur les îles proches 
de la rive gauche du Dnipro, et la plupart d'entre elles étaient sous le contrôle des 
tirs de l'AFU ou des forces opérationnelles spéciales ukrainiennes.789 

En outre, immédiatement après l'attaque, c'est l'armée russe, et non l'armée 
ukrainienne, qui a été la plus touchée. Les positions russes sur la rive gauche du 
Dnipro et les territoires minés sur le rivage ont été emportés et les unités russes 
se sont retirées plus profondément dans le territoire occupé (voir la carte 2 ci-

                                                                  
France : Les mannequins parachutistes et les chars gonflables du jour J. Imperial War Museums. 
URL. 
784 Il a été mentionné plus haut que les crimes contre l'humanité stipulent que "l'expression 
"avantage militaire global, concret et direct" renvoie à un avantage militaire prévisible par l'auteur au 
moment des faits". [Éléments des crimes, (2011). Cour pénale internationale (CPI), ISBN No. 92-
9227-232-2, p. 13, article 8(2)(b)(iv), note de bas de page 36]. 
785 Dörmann, K. (2002). Éléments des crimes de guerre selon le Statut de Rome de la Cour pénale 
internationale. Cambridge University Press, Cambridge, pp. 163-164. URL ; Triffterer O., Ambos K., 
(2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire. C.H. Beck/Hart/Nomos, 
München/Oxford/Baden-Baden, 3e édition, p. 377, paragraphe 247. 
786 Ibid. 
787 Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire. C.H. 
Beck/Hart/Nomos, München/Oxford/Baden-Baden, 3e édition, p. 173. URL. 
788 Évaluation de la campagne offensive russe, (2023). ISW. URL : "Il convient en outre de noter que 
les zones du théâtre touchées par les inondations (celles situées dans un rayon de 120 km entre 
Nova Kakhovka et Kizomys) sont géographiquement très éloignées des zones de la ligne de front où 
ISW a observé une activité de combat récente au cours des derniers jours." 
789 Les troupes ukrainiennes auraient repris du terrain dans la province de Kherson, (2023). The 
Guardian, se référant aux chaînes de télégrammes pro-russes. URL. 

https://web.archive.org/web/20240121192448/https:/www.iwm.org.uk/history/d-days-parachuting-dummies-and-inflatable-tanks
https://assets.cambridge.org/97805218/18520/sample/9780521818520ws.pdf
https://www.legal-tools.org/doc/040751
https://web.archive.org/web/20240507092747/https:/www.understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-june-6-2023
https://web.archive.org/web/20231130035727/https:/www.theguardian.com/world/2023/jun/26/ukrainian-troops-reportedly-reclaim-territory-in-kherson-province
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dessous).790 Au 9 juin 2023, la Russie avait déjà perdu jusqu'à 375 km2 du territoire 
qu'elle contrôlait sur la rive gauche.791 

Par conséquent, une fois de plus, le fait de forcer les troupes ukrainiennes à se 
retirer de leurs positions sur les îles du fleuve Dnipro et sur la rive gauche, ainsi 
que la limitation temporaire de leur capacité opérationnelle, auraient pu constituer 
le seul avantage militaire escompté, susceptible de satisfaire à la notion de 
"concret et direct". 

                                                                  
790 Évaluation de la campagne offensive russe, (2023). ISW. URL : "Des images publiées le 6 juin 
prétendent montrer des forces russes se retirant de positions inondées, suggérant que ces forces 
n'étaient pas préparées à l'inondation qui a résulté de la destruction du barrage KHPP... Les 
responsables ukrainiens ont reconnu que les formations et les positions russes sur la rive est ont pu 
être prises au dépourvu et menacées par l'inondation en raison de la topographie de la zone, 
certains responsables ukrainiens ont suggéré que cela était le résultat de la gestion chaotique de la 
détonation intentionnelle du barrage par les forces russes." 
Voir aussi les Russes eux-mêmes qui ont admis ce qui précède, par exemple Komsomolskaya 
Pravda, (2023). Neuf faits irréfutables contre Kiev : voilà pourquoi l'Ukraine a besoin de la 
catastrophe de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. URL, : "La rive gauche - la nôtre - du Dnipro 
dans la région de Kherson est nettement plus basse que la rive droite, contrôlée par l'Ukraine. Nous 
avons construit une ligne de défense le long de la côte, qui comprend des champs de mines. Nos 
unités étaient constamment en service sur les îles (il y en a beaucoup dans le cours inférieur du 
Dnipro), s'opposant aux groupes de sabotage ennemis. Nous étions en mesure d'arrêter à distance 
les tentatives des forces armées ukrainiennes de débarquer sur nos côtes et de signaler à l'avance 
les mouvements des groupes du DRG sur les bateaux. Aujourd'hui, les îles sont sous l'eau et les 
champs de mines sont emportés par un puissant courant. 
791 Carte interactive : visualisation des inondations à Kherson, Ukraine, (2023). ISW. URL. 

https://web.archive.org/web/20240507092747/https:/www.understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-june-6-2023
https://web.archive.org/web/20240102093552/https:/www.kp.ru/daily/27513/4775219/
https://web.archive.org/web/20230908084118/https:/www.understandingwar.org/backgrounder/interactive-map-visualizing-flooding-kherson-ukraine
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Carte 2. Inondations du barrage de Nova Kakhovka au 9 juillet 2023792 

5.5.3. Évaluation de l'exigence de proportionnalité 
Selon l'article 8(2)(b)(iv) RS, une attaque est interdite si elle est telle qu'elle 
causerait à l'environnement des dommages étendus, durables et graves qui 
seraient manifestement excessifs par rapport à l'avantage militaire global concret 
et direct attendu. Cette formulation introduit un test de proportionnalité 
nécessitant une évaluation ex ante entre les dommages attendus que l'attaque 
infligerait à l'environnement (section 5.5.1) et l'avantage militaire attendu (section 
5.5.2).793 

                                                                  
792 Carte interactive : visualisation des inondations à Kherson, Ukraine, (2023). ISW. URL. 
793 Triffterer, O., & Ambos, K. (2016). Le Statut de Rome de la CPI (3e édition). Hart, et Nomos, p. 
379, par. 254 ; Henckaerts, J.-M., & Doswald-Beck, L. (2005). Droit Coutumier Humanitaire 
International, Cambridge, vol. I, pp. 153, 583 ; Gillet, M., (20 ; Lieber Studies... Proportionnalité dans 
les IHL : Conséquences, précautions et procédures, p. 88. 

https://web.archive.org/web/20230908084118/https:/www.understandingwar.org/backgrounder/interactive-map-visualizing-flooding-kherson-ukraine
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a) Comparaison des deux conséquences 

Par rapport à la description conventionnelle de l'API concernant le caractère 
excessif des dommages, l'Art. 8(2)(b)(iv) RS ajoute le terme "clairement".794 Cette 
inclusion ne semble pas établir un seuil plus élevé pour le principe de 
proportionnalité en tant que tel. Toutefois, elle peut également préciser que seuls 
les cas où le déséquilibre significatif entre le dommage environnemental et 
l'avantage militaire anticipé était évident méritent d'être poursuivis.795 

Sur cette base, il est généralement admis que pour satisfaire à l'exigence de 
proportionnalité et être légitime, l'attaque doit offrir un avantage militaire très 
substantiel.796 Le TPIY a confirmé ce dernier point dans son rapport sur les 
bombardements de l'OTAN en Serbie, dans lequel il a également déclaré que les 
actions qui entraînent des dommages environnementaux massifs, en particulier 
lorsqu'elles ne servent pas un objectif militaire clair et important, sont 
susceptibles d'être illégales.797 Il est clair que l'armement de l'eau est plus 
susceptible de causer des dommages environnementaux disproportionnés que 
d'"affaiblir les forces militaires".798 

                                                                  
794 Dörmann K., (2002). Éléments des crimes de guerre selon le Statut de Rome de la Cour pénale 
internationale. Cambridge University Press, p. 166. URL. 
795 Cryer R. et al. (2007). Introduction au droit pénal international et à la procédure pénale 
internationale. Cambridge University Press, p. 300. URL ; Dörmann K., (2002). Éléments des crimes 
de guerre selon le Statut de Rome de la Cour pénale internationale. Cambridge University Press, p. 
166. URL. "L'ajout semble avoir pour but de s'assurer que seuls les cas évidents d'attaques 
disproportionnées sont sanctionnés, et il a été interprété comme tel par le Bureau du Procureur 
lorsqu'il a examiné les violations présumées du principe de proportionnalité par les forces 
britanniques en Irak." - Lettre aux expéditeurs concernant la situation en Irak (2006). Bureau du 
Procureur de la CPI, pp. 5-7. URL ; Rapport final au Procureur, (2006). Comité établi pour examiner la 
campagne de bombardement de l'OTAN contre la République fédérale de Yougoslavie. TPIY, 
paragraphe 21 : "L'utilisation du mot "clairement" garantit que la responsabilité pénale ne serait 
engagée que dans les cas où le caractère excessif des dommages fortuits serait évident ;" Le Conflit 
de Gaza 2014 : 7 Juillet - 26 Aout 2014 : Aspects factuels et légaux, (2015). État d'Israël, ministère 
des Affaires étrangères, para. 330 URL : "Tant qu'il n'y a pas de déséquilibre significatif entre les 
dommages collatéraux attendus et l'avantage militaire anticipé, il n'y a pas de caractère excessif." 
796 Yves Sandoz et al, (1986). Commentaire sur le Protocole additionnel I aux Conventions de Genève 
du 12 août 1949. CICR, paragraphe 2209. URL. 
797 Rapport final du Comité chargé d'examiner la campagne de bombardements de l'OTAN contre la 
République fédérale de Yougoslavie, paragraphe 22. URL. 
798 Tignino M., et al, (2023). Droit international et responsabilité pour la catastrophe du barrage de 
Nova Kakhovka - Lieber Institute West Point, URL citant Déclaration renonçant à l'utilisation, en 

https://assets.cambridge.org/97805218/18520/sample/9780521818520ws.pdf
https://www.cambridge.org/core/books/an-introduction-to-international-criminal-law-and-procedure/7C3C3054A97AE9C199BEAD34F5BF264D
https://assets.cambridge.org/97805218/18520/sample/9780521818520ws.pdf
http://www.icc-cpi.int/iccdocs/asp_docs/library/organs/otp/OTP_letter_to_senders_re_Iraq_9_February_2006.pdf
https://mfa.gov.il/protectiveedge/documents/2014gazaconflictfullreport.pdf
https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
https://www.icty.org/en/press/final-report-prosecutor-committee-established-review-nato-bombing-campaign-against-federal
https://web.archive.org/web/20240315141712/https:/lieber.westpoint.edu/international-law-accountability-nova-kakhovka-dam-disaster/
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Malgré la rareté de la jurisprudence internationale pertinente concernant 
l'évaluation de la proportionnalité, quelques cas pourraient aider à interpréter 
l'article 8(2)(b)(iv) du RS. 8(2)(b)(iv) RS. Dans l'affaire Galic, le TPIY a établi 
qu'une attaque contre une foule d'environ 200 personnes, dont de nombreux 
enfants, malgré la présence d'un nombre substantiel de soldats, "serait 
manifestement de nature à causer incidemment des pertes en vies humaines et 
des blessures aux civils excessives par rapport à l'avantage militaire direct et 
concret escompté".799 Dans l'affaire Gotovina,800 , le TPIY a également estimé que 
le fait de tirer sur les résidences d'un commandant de haut rang offrirait un 
avantage militaire certain sous la forme d'une perturbation de ses principales 
capacités militaires. Néanmoins, la Cour a considéré que ces attaques 
particulières étaient disproportionnées en raison de l'emplacement de ces 
résidences dans une zone résidentielle civile, ce qui entraînait "un risque 
important d'un grand nombre de victimes civiles et de blessés, ainsi que de 
dommages aux biens de caractère civil".801 

De même, le déversement massif d'une énorme quantité d'eau à la suite de 
l'attaque du barrage de Kakhovka pourrait constituer une menace pour les petites 
unités de l'armée ukrainienne stationnées à proximité du barrage de Kakhovka. 
Comme cela a été expliqué (voir section 5.5.2), les inondations auraient pu 
contraindre les groupes de l'AFU à se retirer de leurs positions sur la rive gauche 
du Dnipro et limiter leur capacité à opérer dans la zone mentionnée, mais 
seulement pendant 2 à 3 semaines, jusqu'à ce que l'eau se retire. Il s'agit là, à 
première vue, du seul avantage militaire concret et direct que l'on aurait pu 
attendre de la rupture du barrage. 

                                                                  
temps de guerre, de certains projectiles explosifs de moins de 400 grammes, (1868). Saint-
Pétersbourg. URL. 
799 Procureur c. Stanilav Galic, Tribunal pénal international pour l'ex-Yougoslavie (TPIY), IT-98-29-T, 
5 décembre 2003, p. 387. URL. 
800 NB : La Chambre d'appel a renversé le jugement de la Chambre de première instance et a déclaré 
que "les attaques contre Martić impliquant une cible militaire légale n'étaient pas fondées sur une 
évaluation concrète de l'avantage militaire comparatif, et n'ont pas fait de constatations sur les 
dommages ou les pertes qui en ont résulté". Néanmoins, les conclusions de la Chambre de première 
instance concernant la disproportion de l'attaque contre Martic n'ont pas été infirmées : Procureur c. 
Ante Gotovina et Mladen Markač, Tribunal pénal international pour l'ex-Yougoslavie (TPIY), IT-06-
90-A, 16 novembre 2012, para. 82, fn. 252. URL. 
801 Procureur c. Ante Gotovina et al, Tribunal pénal international pour l'ex-Yougoslavie (TPIY), IT-06-
90-T, 15 avril 2011, paras 1910-1911. URL. 

https://web.archive.org/web/20220124011011/https:/www.icrc.org/ru/download/file/83862/1868_declaration_fr_ru_en.pdf
https://www.refworld.org/jurisprudence/caselaw/icty/2003/en/40194
https://web.archive.org/web/20240409022350/https:/www.icty.org/x/cases/gotovina/acjug/en/121116_judgement.pdf
https://www.legal-tools.org/doc/86922c/pdf/
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Compte tenu du risque de dommages environnementaux émanant de l'attaque du 
barrage de Kakhovka (voir section 5.5.1), l'avantage militaire escompté par les 
militaires russes sous la forme de la contrainte des petites unités de l'AFU à se 
retirer de leurs positions sur la rive gauche du fleuve, pour une durée très limitée, 
ne peut en aucun cas satisfaire au critère de proportionnalité prévu à l'article 
8(2)(b)(iv) du RS. L'effet limité dans le temps et sur le terrain de l'attaque sur les 
groupes militaires ukrainiens dans la région de Kherson ne nous permet pas de 
considérer l'avantage militaire anticipé comme "substantiel". Même si le terme 
"clairement" énoncé à l'article 8(2)(b)(iv) RS est interprété comme fixant un seuil 
plus élevé pour l'évaluation de la proportionnalité que la norme conventionnelle 
de l'API, cela ne modifie pas la conclusion. Il est tout simplement évident que les 
litres d'eau qui jailliraient après la rupture du barrage inonderaient des hectares 
de terres riches en biodiversité, et que les impacts négatifs de cette dernière 
l'emporteraient clairement sur l'avantage militaire minime du retrait temporaire de 
quelques groupes de l'AFU opérant sur la rive gauche. 

b) Choisir les moyens susceptibles de causer le moins de 
dommages à l'environnement 

En outre, un facteur crucial qui peut contribuer à l'évaluation de la proportionnalité 
est la mesure dans laquelle les dommages collatéraux inutiles causés à 
l'environnement ont été réduits au minimum, comme le prévoit le principe de 
précaution du droit international humanitaire.802 Plus précisément, si d'autres 
moyens d'anticiper l'avantage militaire avec moins de dommages collatéraux 
causés à l'environnement étaient disponibles mais n'ont pas été utilisés, on peut 
en déduire que l'attaque était disproportionnée.803 Cette règle est décrite par les 

                                                                  
802 Selon l'art. 21(1)(b) du SR, la CPI applique, outre le Statut et les éléments des crimes, le cas 
échéant, les traités applicables et les principes et règles du droit international, y compris les 
principes établis du droit international des conflits armés. En ce qui concerne les attaques, l'art. 57 
PA I stipule la nécessité de réduire au minimum les dommages collatéraux causés aux personnes 
civiles et aux biens de caractère civil, et l'art. 57(3) précise la nécessité de choisir des moyens qui 
procurent un avantage militaire similaire mais qui devraient causer le moins de danger possible pour 
la vie des civils et les biens de caractère civil. Bien que la règle particulière ne fasse pas directement 
référence à l'environnement, elle "[a] une incidence importante sur la protection de 
l'environnement", comme l'a affirmé le Secrétaire général de l'ONU (Rapport du Secrétaire général 
sur la protection de l'environnement en période de conflit armé, (1993). CSNU et CICR, paragraphe 
35, URL). 
803Gillett M., (2018). Poursuivre les atteintes à l'environnement devant la Cour pénale internationale. 
Leiden University Press, pp. 110-111. URL ; Henderson I., (2009). Le droit contemporain du ciblage : 

https://digitallibrary.un.org/record/171335
https://www.cambridge.org/core/books/prosecuting-environmental-harm-before-the-international-criminal-court/E00E95CC2F1EB3014FA7227BD8EF2772
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commentateurs de l'API comme "le moindre de deux maux" : au lieu d'attaquer 
les gares ferroviaires dans les villes, les chemins de fer sont frappés à des points 
cruciaux, mais loin des zones habitées, ce qui permet d'obtenir le même avantage 
militaire.804 Dans le domaine des dommages environnementaux, l'attaque par 
l'armée de l'air américaine, pendant la guerre du Viêt Nam, de la centrale 
hydroélectrique de Lang Chi, qui fournissait jusqu'à 75 % des besoins industriels 
et de défense de Hanoi, permet de comprendre la signification pratique de la règle 
susmentionnée. Sûrs d'avoir encore 90 % de chances d'anticiper un avantage 
militaire substantiel, les États-Unis ont choisi de n'attaquer que la centrale de 
Lang Chi sans percer son barrage, parce que la percée du barrage aurait entraîné 
un risque estimé à 23 000 morts parmi les civils.805 

L'analyse des pratiques militaires ukrainiennes et russes montre que les Russes 
auraient pu employer d'autres moyens pour forcer les troupes ukrainiennes à 
quitter leurs positions sur les îles du fleuve Dnipro et sur la rive gauche dans la 
région de Kherson. Dans ce domaine, une combinaison efficace de l'utilisation 
des forces terrestres, de l'artillerie et des drones806 pour le renseignement s'est 
avérée être une méthode pratique pour contraindre les forces ennemies à se 
retirer de leurs positions et de leurs établissements, à la fois avant807 et après la 
rupture du barrage. 808 

                                                                  
Objectifs militaires, proportionnalité et précautions lors des attaques en vertu du Protocole 
additionnel I, Martinus Nijhoff Publishers, Leiden, p. 199. URL ; Cohen, A., & Zlotogorski, D. (2021). 
Proportionnalité en droit international humanitaire : conséquences, précautions et procédures. 
Presse universitaire d'Oxford. Oxford University Press, p. 83. URL ; Bothe, M. (2020). Précaution 
dans le droit international de l'environnement et précautions dans le droit des conflits armés. 
Goettingen Journal of International Law, Vol. 10(1), p. 276. URL ; Cryer, R., et al. Une introduction au 
droit pénal international et à la procédure pénale. Cambridge University Press, 2014, p. 301. URL. 
804 Sandoz Y., Swinarski C., Zimmermann B. (Eds.), (1987). Commentaire des Protocoles additionnels 
du 8 juin 1977 aux Conventions de Genève du 12 août 1949. CICR, Genève/Martinus Nijhoff, Leiden, 
p. 687, paras. 2227-2228. URL. 
805 Hays Parks W., (1990). Droit aérien et droit de la guerre. Air Force Law Review. Vol. 32, pp.167-
168. 
806 Un véhicule aérien sans pilote (UAV) est communément appelé drone. 
807 obs [@JdgObserver], (20.05.2023), X. URL ; Voir aussi, Stepanenko K., et al, (2023). Évaluation 
de la campagne offensive russe, 20 mai 2023. Critical Threats. URL : "Des images géolocalisées 
publiées le 20 mai indiquent que les forces ukrainiennes opèrent dans des zones supplémentaires 
sur l'île de Cherkesky (26 km au sud-ouest de la ville de Kherson)." 
808 Évaluation de la campagne offensive russe, (2023). ISW. URL. "Le ministère russe de la Défense 
a affirmé que les forces russes avaient détruit quatre groupes de sabotage et de reconnaissance 
des forces spéciales ukrainiennes près de Kozatske (au nord-ouest de Nova Kakhovka) et des îles 

https://academic.oup.com/jcsl/article-abstract/16/2/411/895147
https://global.oup.com/academic/product/proportionality-in-international-humanitarian-law-9780197556726?cc=ua&lang=en&
https://gojil.eu/issues/101/101_article_bothe.pdf
https://www.cambridge.org/core/books/an-introduction-to-international-criminal-law-and-procedure/7C3C3054A97AE9C199BEAD34F5BF264D
https://www.legal-tools.org/doc/6d222c/
https://web.archive.org/web/20240510182329/https:/twitter.com/JdgObserver/status/1659850874062028802
https://web.archive.org/web/20230531194345/https:/www.criticalthreats.org/analysis/russian-offensive-campaign-assessment-may-20-2023#_edn718297774b6366c5fbf986c7c4f25d49ref41
https://web.archive.org/web/20240506032959/https:/www.understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-september-20-2023
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Par conséquent, à première vue, les dommages environnementaux étendus, 
durables et graves qui seraient causés par la destruction du barrage de Kakhovka 
par les troupes russes seraient clairement excessifs par rapport à l'avantage 
militaire global concret et direct escompté. 

5.6. Mens Rea des auteurs : Se mettre dans la 
tête de ceux qui l’ont fait 
En règle générale, l'élément moral des crimes internationaux n'exige pas de 
l'auteur qu'il porte un jugement de valeur spécifique. En revanche, l'article 
8(2)(b)(iv) RS exige un tel jugement, ce qui nécessite une analyse et une 
compréhension plus approfondies de sa description actuelle dans les COU pour 
prouver l'élément moral de cette infraction. 

Cette sous-section passe en revue les principales théories d'interprétation des 
exigences relatives à l'élément mental, propose le test le plus raisonnable pour y 
satisfaire (5.6.1) et fournit des preuves et une analyse du fait que les auteurs ne 
pouvaient ignorer les conséquences de l'attaque contre le barrage de Kakhovka 
(5.6.2). 

Le troisième élément du crime, qui se rapporte à l'élément mental de l'article 8, 
paragraphe 2, point b) iv), énonce les exigences suivantes : 

 "(3) L'auteur savait que l'attaque causerait [...] des dommages étendus, 
durables et graves à l'environnement naturel et que ces [...] dommages 
seraient d'une ampleur telle qu'ils seraient manifestement excessifs par 
rapport à l'avantage militaire global concret et direct attendu."809 

L'article 8, paragraphe 2, point b) iv), semble contenir plusieurs expressions de 
jugement de valeur, telles que "clairement excessif", "concret", "direct" et 
"global", qui compliquent déjà son application. Par ailleurs, la difficulté de 

                                                                  
"Aleshkinsky" et "Pereyaslavsky", faisant probablement référence à des îles portant des noms 
différents dans un secteur non spécifié du delta de la rivière Dnipro. D'autres sources russes ont 
affirmé que les forces russes et ukrainiennes opéraient sur des îles non spécifiées dans le delta de 
la rivière Dnipro, dans l'oblast de Kherson. 
809 Éléments des crimes, (2011). Cour pénale internationale (CPI), ISBN No. 92-9227-232-2, article 
8(2)(b)(iv). 
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déterminer si les critères de la mens rea sont remplis réside dans l'évaluation du 
"jugement de valeur" effectué par l'auteur au moment de l'attaque. 

La note de bas de page 37, adjacente au troisième élément du crime, énonce ce 
qui suit : 

 "Contrairement à la règle générale énoncée au paragraphe 4810 de 
l'introduction générale, cet élément de connaissance exige que l'auteur 
porte le jugement de valeur qui y est décrit. L'évaluation de ce jugement 
de valeur doit se fonder sur les informations nécessaires dont dispose 
l'auteur à ce moment-là".811 

La note de bas de page 37 a attiré l'attention des universitaires, car elle crée un 
conflit entre l'utilisation d'une approche objective et subjective pour évaluer le 
"jugement de valeur" porté par l'auteur de l'infraction.812 

5.6.1. Élucidation de la norme 
a) Approches subjectives et objectives de l'interprétation d'un 
jugement d'évaluation 

L'approche purement subjective signifie que même en lançant une attaque 
objectivement disproportionnée, l'auteur ne sera responsable que s'il (1) savait à 
l'avance que l'attaque causerait des dommages environnementaux étendus, 
durables et graves, (2) a déterminé la portée de l'avantage militaire global direct 
attendu, et (3) a déterminé que le dommage serait clairement excessif par rapport 
à l'avantage militaire.813 De son côté, l'approche objective veut que la 

                                                                  
810 Le paragraphe 4 de l'introduction générale précise quant à lui : "[I]l n'est pas nécessaire que 
l'auteur ait personnellement porté un jugement de valeur particulier, sauf indication contraire". Au 
sens du paragraphe 4, il suffit que l'auteur ait connaissance des faits pertinents. Selon les Éléments 
des crimes, l'article 8(2)(b)(iv) est un cas de "indication contraire", et donc, pour la commission du 
crime, l'auteur doit faire ce "jugement de valeur". 
811 Éléments des crimes, (2011). Cour pénale internationale (CPI), ISBN No. 92-9227-232-2, article 
8(2)(b)(iv), note de bas de page 37. 
812 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, p. 164 ; Cryer R., et al. 
(2014). Une introduction au droit pénal international et à la procédure pénale. Cambridge University 
Press, p. 302. 
813 Heller K. J., Lawrence J. C., (2007). Les limites de l’article 8(2)(b)(iv) du Statut de Rome, le 
premier crime de guerre environnemental écocentrique, Georgetown International Environmental 
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détermination soit effectuée objectivement par la Cour sur la base des 
"informations nécessaires dont disposait l'auteur au moment des faits".814 

L'inclusion des mots "clairement" et "globalement" dans le texte de l'article était 
un compromis entre les parties aux négociations, car certains États craignaient 
que le tribunal n'applique a posteriori une approche stricte et ne considère pas la 
situation à travers les yeux du commandant pendant les hostilités.815 Il s'agissait 
d'une tentative de donner une plus grande marge d'appréciation, c'est-à-dire une 
liberté de discrétion, à l'auteur de l'infraction.816 Les parties semblent avoir ajouté 
la note de bas de page 37 avec la même idée, mais elles l'ont fait au dernier 
moment des négociations, sans discussions intensives au sein des groupes de 
travail.817 En d'autres termes, les travaux préparatoires ne donnent pas 
suffisamment d'informations pour comprendre pleinement les éléments du 
"jugement de valeur" et son évaluation après le déroulement des événements. 

Cependant, le fait de suivre une approche subjective et d'élargir la 
compréhension de la marge d'appréciation de l'auteur crée d'importantes 
possibilités d'impunité, faisant de "l'auteur, d'une certaine manière, le juge de sa 
propre cause".818 Certaines délégations favorables à une approche plus 
subjective ont même soutenu l'exclusion de la responsabilité dans les cas où 
l'auteur croit à tort que les dommages accessoires ne seraient pas excessifs, ou 
ne sait pas qu'une évaluation de l'excessivité doit être faite. 819 

                                                                  
Law Review. GIELR, Vol. 20, p. 22 ; Cryer R., et al. (2014). Une introduction au droit pénal 
international et à la procédure pénale. Cambridge University Press, p. 302. 
814 Cryer R., et al. (2014). Une introduction au droit pénal international et à la procédure pénale. 
Cambridge University Press, p. 302 ; Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard 
du Statut de Rome de la Cour pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge 
University Press, p. 164 ; Elements of Crimes, (2011). Cour pénale internationale (CPI), ISBN No. 92-
9227-232-2, article 8(2)(b)(iv), note de bas de page 37. 
815 Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire. Hart Publishing, 
3e édition, paragraphe 247, p. 377. 
816 Ibid. 
817 Cryer R., et al. (2014). Une introduction au droit pénal international et à la procédure pénale. 
Cambridge University Press, p. 302 ; Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard 
du Statut de Rome de la Cour pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge 
University Press, p. 164. 
818 Bothe M. War Crimes in Cassese et al, (2002) Le Statut de Rome de la CPI : Un Commentaire. 
Oxford University Press, p. 400. 
819 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, p. 165. 
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La logique du premier argument est critiquée car "un jugement déraisonnable [...] 
dans un cas de décès, de blessure ou de dommage clairement excessif, ne serait 
tout simplement pas crédible" et permettrait à la cour de rendre un jugement sur 
l'élément évaluatif sur la base de ce manque de crédibilité.820 La logique de ce 
dernier argument est critiquée par le principe selon lequel l'ignorance de la loi 
n'exonère pas de la responsabilité. De même, la défense selon laquelle l'auteur 
n'a pas fait de "jugement de valeur" et ne peut donc pas être tenu pour 
responsable semble absurde et peut justifier n'importe quel acte criminalisé. 

Il semble que les États conviennent que la note de bas de page 37 ne devrait pas 
permettre à un auteur imprudent qui disposait à l'époque des informations 
nécessaires sur les dommages potentiels et les avantages militaires d'échapper 
à sa responsabilité en raison d'un simple défaut d'évaluation de la "démesure".821 
En refusant de procéder à une telle évaluation, l'auteur de l'infraction porte 
essentiellement son propre "jugement de valeur".822 

b) Une approche raisonnable du commandant militaire 

À son tour, le critère du "commandant militaire raisonnable" permet de déterminer 
si l'élément mental requis pour ce crime est rempli. Comme l'a noté le comité de 
révision du TPIY, "il est peu probable que des commandants militaires ayant des 
doctrines différentes et des degrés différents d'expérience du combat ou 
d'histoire militaire nationale soient toujours d'accord dans des cas proches". Il 
est suggéré que la détermination des valeurs relatives doit être le fait du 
"commandant militaire raisonnable".823 Une grande partie de la communauté 
scientifique soutient cette opinion afin d'équilibrer la possibilité d'impunité pour 
l'auteur de l'acte en cas d'interprétation subjective.824 Il convient de noter que le 
critère du "commandant raisonnable" s'applique aux spécificités du texte de 
l'article 8(2)(b)(iv). En d'autres termes, il n'ignore pas la composante évaluative 

                                                                  
820 Ibid. 
821 Ibid. 
822 Ibid. 
823 Rapport final au procureur du comité chargé d'examiner la campagne de bombardements de 
l'OTAN contre la République fédérale de Yougoslavie, (1999). TPIY, para. 15. 
824 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires, Cambridge University Press, p. 164 ; Cryer R., et al. 
(2014). Une introduction au droit pénal international et à la procédure pénale internationale. 
Cambridge University Press, p. 302 ; Triffterer O., Ambos K., (2016). Le Statut de Rome de la CPI : 
Un Commentaire. Hart Publishing, 3e édition, paragraphe 247, p. 377. 
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"manifestement excessive par rapport à l'ensemble concret et direct...", mais 
évalue ces composantes de manière adéquate. En appliquant cette norme, la 
Cour ne justifie pas l'insouciance des auteurs et considère le caractère 
raisonnable du jugement.825 

L'évaluation objective du jugement de valeur ou de l'authenticité de ce jugement 
est particulièrement importante pour les dommages causés à l'environnement. 
Souvent, l'importance de l'environnement est négligée en raison de l'engagement 
des commandants militaires à l'égard de leurs objectifs militaires.826 Par 
conséquent, aux yeux d'un commandant particulier, un objectif militaire 
insignifiant justifiera un avantage militaire même au prix de dommages 
environnementaux importants, qui n'apparaîtront peut-être même pas comme un 
facteur dans leur évaluation. Si l'on suit une approche subjective, un jugement de 
valeur totalement déraisonnable, comme le fait de considérer "la destruction d'un 
habitat naturel célèbre et unique comme justifiée par la nécessité de dissuader 
un ennemi d'attaquer, entraînerait un acquittement en vertu de l'article 
8(2)(b)(iv)".827 Une telle approche reviendrait à niveler complètement 
l'importance de la protection de l'environnement et rendrait illusoire son 
inscription dans le Statut de Rome. 

Dans le cas de Kakhovka, comme on l'a vu, le principal avantage militaire potentiel 
aurait pu être d'inonder les troupes ukrainiennes pour qu'elles se retirent de leurs 
positions sur la rive gauche du Dnipro et/ou de les dissuader davantage 
d'attaquer les positions de la Russie. Comme indiqué à la section 5.5.2, l'avantage 
escompté était mineur par rapport aux dommages environnementaux attendus à 
la suite de l'attaque. En appliquant le critère du "commandant militaire 
raisonnable", les conclusions et les constatations refléteront plus précisément 
une évaluation réaliste de la proportionnalité, ce qui empêchera les individus 
d'échapper à leur responsabilité en raison d'interprétations purement subjectives 
et déraisonnables de la proportionnalité. Cette norme permet une évaluation 
adéquate des actions du commandant, réduisant ainsi la possibilité d'impunité 
pour des violations évidentes du droit international humanitaire. 

                                                                  
825 Ibid. 
826 Gillett M., (2018). Poursuivre les atteintes à l'environnement devant la Cour pénale internationale. 
Leiden University Press, p. 110. 
827 Ibid, p. 109. 
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Le cas de Lothar Rendulić, un général allemand de la Seconde Guerre mondiale, 
est souvent mentionné de manière critique dans le contexte environnemental.828 
Il était responsable des tactiques de guerre de la terre brûlée qui ont causé 
d'importants dommages environnementaux en Norvège. Bien que le tribunal ait 
reconnu que ces actions n'étaient pas justifiées, "il pensait sincèrement que [ses 
actions] étaient militairement justifiées à l'époque" et Rendulic n'a porté aucune 
responsabilité juridique.829 La règle dite de Rendulic exige une évaluation des 
actions du commandant en fonction de ce qu'il savait lorsqu'il a pris la décision, 
plutôt qu'une évaluation a posteriori.830 Cependant, même dans ce cas, une 
certaine évaluation raisonnable de ce que l'attaquant aurait pu savoir et de la 
qualité de sa décision est appliquée, car rien n'empêche les défendeurs de 
minimiser leurs connaissances.831 Par exemple, dans le cas de Kakhovka, les 
circonstances objectives et les déclarations de l'attaquant ne laissent pas de 
place à l'ignorance des conséquences potentielles, qui seront explorées plus loin. 
Cependant, considérer de telles situations, comme dans l'affaire Rendulić, 
uniquement à travers une compréhension subjective de l'article 8(2)(b)(iv) 
reviendrait essentiellement à accorder aux commandants militaires "un permis 
d'infliger de graves dommages à l'environnement, pour autant qu'ils aient été 
entrepris avec une sorte de motif militaire à l'esprit".832 

Il est donc essentiel d'examiner les conséquences du maintien du barrage de 
Kakhovka non seulement d'un point de vue purement subjectif, mais aussi sous 
l'angle de la bonne foi et de l'authenticité. Procéder autrement permettrait à une 
partie attaquante de faire sauter l'un des plus grands réservoirs d'eau d'un autre 
pays, de causer des dommages environnementaux et des souffrances humaines 

                                                                  
828 Brian J. Bill (2009). La "règle" de Rendulic : Nécessité militaire, connaissance du commandant et 
méthodes de guerre. Yearbook of International Humanitarian Law, Vol. 12, pp. 119-155, p. 151. 
829 Procès des otages, (1949). Commission des Nations unies pour les crimes de guerre, Recueil des 
procès des criminels de guerre, vol. III, p. 66-9 ; J. Yuzon, (1996). Modification délibérée de 
l'environnement par l'utilisation d'armes chimiques et biologiques : « écologiser » les lois 
internationales des conflits armés pour établir un régime de protection de l'environnement. Revue 
de droit international de l'Université américaine, p. 815. dans Gillett M., (2018). Poursuivre les 
dommages environnementaux devant la Cour pénale internationale. Leiden University Press, p. 110. 
830 Brian J. Bill (2009), La "règle" de Rendulic : Nécessité militaire, connaissance du commandant et 
méthodes de guerre. Yearbook of International Humanitarian Law, Vol. 12, pp. 119-155, pp. 134-135. 
831 Ibid, pp. 119-155, p. 136-137. 
832 Gillett M., (2018). Poursuivre les atteintes à l'environnement devant la Cour pénale internationale. 
Leiden University Press, p. 110. 
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à grande échelle, et de justifier cette action par la croyance déraisonnable et 
purement subjective que ces moyens justifient tout avantage militaire escompté. 

5.6.2. Jugement de valeur des auteurs dans le cas de 
l'explosion du barrage de Kakhovka 
Le barrage de Kakhovka était un objet stratégique pour les secteurs de l'énergie 
et de l'agriculture, car il créait un grand réservoir et limitait le débit du Dnipro, l'un 
des plus grands fleuves d'Europe. L'existence d'un nombre important de colonies 
en aval du barrage, principalement sous contrôle russe, était bien connue. 

Il existe des scénarios dans lesquels les auteurs d'actes terroristes auraient du 
mal à faire valoir leur ignorance des conséquences et leur incapacité à porter des 
jugements de valeur. L'utilisation d'armes nucléaires tactiques en est un exemple 
frappant.833 Un autre parallèle peut être établi avec les attaques contre des 
installations militaires situées dans des zones densément peuplées. Sans entrer 
dans la question de la proportionnalité, il est difficile de soutenir que la partie 
attaquante, consciente de l'emplacement de l'attaque, n'a pas "anticipé un degré 
significatif de dommages accidentels".834 

Une logique similaire peut être appliquée au barrage de Kakhovka en raison de sa 
taille imposante, de son importance stratégique, de l'usage auquel il est destiné 
et de son emplacement. La destruction d'un tel objet libère une quantité 
importante d'eau qui inonde de vastes zones en aval, causant des dommages 
considérables à l'environnement, à l'approvisionnement en eau, à l'agriculture, 
etc. 

La tactique des attaques de barrages n'est pas nouvelle dans la doctrine militaire 
russe, avec des exemples historiques (par exemple, le bombardement de la 
centrale hydroélectrique de Dnipro pendant la Seconde Guerre mondiale) et 
contemporains.835 Par exemple, en avril 2022, les Russes, qui se retiraient de 
                                                                  
833 Heller K. J., Lawrence J. C., (2007). Les limites de l’article 8(2)(b)(iv) du Statut de Rome, le 
premier crime de guerre environnemental écocentrique, Georgetown International Environmental 
Law Review. GIELR, p. 23. 
834 Cox B. L., (2023). À la défense des évaluations doctrinales : Proportionnalité et attaque du 31 
octobre contre le camp de réfugiés de Jabalia. EJIL:Talk ! Blog du Journal européen de droit 
international, URL. 
835 Moroz D., (2013). Jusqu'à 100 000 personnes sont mortes suite à l'explosion des Dniproges sur 
ordre de Staline, Radio Svoboda, URL. 

https://web.archive.org/web/20240509111452/https:/www.ejiltalk.org/in-defence-of-doctrinal-assessments-proportionality-and-the-31-october-attack-on-the-jabalia-refugee-camp/
https://web.archive.org/web/20230901231521/https:/www.radiosvoboda.org/a/25077771.html
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l'oblast de Kharkiv, ont posé des explosifs et fait sauter le barrage du réservoir 
d'Oskil, l'un des plus grands de la rive gauche ukrainienne.836 Le réservoir d'Oskil 
était un réservoir d'eau pour la rivière Siverskyi Donets, qui fournissait de l'eau à 
la quasi-totalité de l'Est ukrainien.837 En septembre 2022, des missiles russes ont 
détruit le barrage du réservoir de Karachuniv à Kryvyi Rih.838 Cette destruction a 
entraîné une hausse importante du niveau de la rivière Ingulets et l'inondation de 
certains foyers de la ville. En mai 2023, l'armée russe a détruit le barrage du 
réservoir de Karliv dans l'oblast de Donetsk, entraînant l'inondation partielle des 
villages de Halytsynivka et Dolynivka.839 Si ces attaques n'ont pas eu de 
conséquences catastrophiques, l'assaut contre le barrage de Kakhovka marque 
une escalade d'une autre ampleur. 

Dans l'affaire Kakhovka, l'attaquant ne peut pas s'appuyer sur l'absence 
d'informations suffisantes disponibles au moment de l'attaque pour porter un 
jugement de valeur objectif. En particulier, l'un des aspects problématiques de 
l'article 8(2)(b)(iv) RS est que des jugements de valeur tels que "l'avantage 
militaire global" et "clairement excessif" peuvent être imprévisibles pour le soldat 
ordinaire.840 Bien que cela soit généralement vrai, l'affaire Kakhovka se distingue 
clairement par le fait que les conséquences potentielles étaient connues de 
presque toute personne ordinaire, sans parler du personnel militaire ou des 
officiers. En outre, la partie attaquante doit "faire tout ce qui est faisable pour 
obtenir des informations qui permettront une évaluation significative des effets 
incidents prévisibles sur les personnes civiles et les biens de caractère civil". 841 

En outre, les dirigeants politiques et militaires de la Fédération de Russie ont eux-
mêmes reconnu à plusieurs reprises que la destruction du barrage de Kakhovka 
aurait des conséquences catastrophiques (voir annexe G), ce qui prouve la 
compréhension générale de ces impacts. Par exemple, le général Surovikin, 

                                                                  
836 Garasym, A., Kelm, N. (2022). Égoutter toute l'eau. Lors de la retraite, les Russes ont vidé le plus 
grand réservoir de la Rive Gauche. Texty.org.ua, URL. 
837 Ibid. 
838 Chernysh, O. (2023). La guerre contre le Dnipro. Comment la Russie tente d'attaquer les 
réservoirs et les barrages ukrainiens - BBC News Ukraine. URL 
839 Stepura, A. (2023). Destruction du barrage du réservoir de Karkhova : la situation au matin du 26 
mai. Publique | Nouvelles, URL 
840 Ambos K., (2013). Traité de droit pénal international. Oxford University Press, Vol. 1, p. 92. 
841 32e Conférence internationale de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge. Le droit international 
humanitaire et les défis des conflits armés contemporains, (2015). Comité international de la Croix-
Rouge, p. 52. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-g.pdf
https://web.archive.org/web/20221208194343/https:/texty.org.ua/articles/108232/vycherpaty-vsyu-vodu-vidstupayuchy-rosiyany-osushyly-najbilshe-vodoshovyshe-livoberezhzhya/
https://web.archive.org/web/20240331055130/https:/www.bbc.com/ukrainian/articles/cx79xyj71yzo
https://web.archive.org/web/20240512161225/https:/suspilne.media/donbas/487660-poskodzenna-grebli-karlivskogo-vodoshovisa-pisla-obstrilu-situacia-na-ranok-26-travna/
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commandant de l'"opération militaire spéciale" russe en Ukraine, a souligné que 
l'attaque de la centrale hydroélectrique de Kakhovka pourrait entraîner "la 
destruction de l'infrastructure d'un grand centre industriel et des pertes civiles 
importantes"842 et "des pertes importantes".843 Raison de plus pour dire que ces 
mots ont trouvé un écho dans les médias mondiaux (Reuters,844 BBC,845 The 
Economic Times,846 etc.), ce qui a rendu les dommages et les victimes excessifs 
encore plus répandus, démontrant que de tels dommages étaient prévisibles. 

L'Institut pour l'étude de la guerre a également fait référence aux propos de 
Surovikin et a suggéré que la vaste vague d'accusations des autorités russes est 
une couverture possible pour accuser plus tard l'Ukraine d'avoir fait exploser le 
barrage.847 Cette hypothèse semble plausible compte tenu de la vaste campagne 
d'accusations et de désinformation orchestrée par les Russes. Les allégations 
relatives à une éventuelle explosion du barrage ont atteint leur paroxysme en 
octobre-novembre 2022, de nombreux responsables russes diffusant ces 
informations. En outre, à la suite du discours de Surovikin, l'administration 
d'occupation a annoncé l'évacuation de la population vivant en aval du barrage, 
y compris Kherson, alors occupée.848 Dans le même temps, il n'existe aucune 
preuve publiquement disponible d'une quelconque intention de la part de 
l'Ukraine de détruire le barrage, d'autant plus que les autorités ukrainiennes ont 
activement nié de tels scénarios.849 Toutefois, on peut supposer que ces actions 
ont servi à justifier le retrait des troupes russes de la rive droite de Kherson, le 
seul centre de l'oblast que l'armée russe avait réussi à capturer depuis 2022.850 
En tout état de cause, cette situation souligne la pleine conscience des 

                                                                  
842 Le général Surovikin a mis en garde contre la préparation d'une attaque des forces armées 
ukrainiennes contre la centrale hydroélectrique de Kakhovskaya (2022). Kommersant, URL. 
843 Surovikin a mis en garde contre les conséquences d'une puissante attaque contre le barrage de 
Kakhovka. (2022). RIA Novosti, URL. 
844 Le barrage de Kakhovka en Ukraine est-il sur le point de sauter ?, (2022). Reuters, URL (consulté 
le 9 mai 2024). 
845 Kirby P., (2022). Guerre en Ukraine : Zelensky accuse la Russie de comploter pour faire sauter le 
barrage. BBC News, URL. 
846 Guerre en Ukraine : Le barrage de Kakhovka va-t-il sauter ? (2022). The Economic Times, URL. 
847 Lawlor K, et al (2022). Évaluation de la campagne offensive russe. ISW Press, URL. 
848 Lawlor K, et al (2022). Évaluation de la campagne offensive russe. ISW Press, URL. 
849 Bilefsky, D., (2022). Zelensky affirme que la Russie prévoit de faire sauter un grand barrage dans 
le cadre d'une attaque "sous fausse bannière", inondant le sud de l'Ukraine. The New York Times. 
URL. 
850 Le système d'information de l'Union européenne (UEI). Comment les troupes quittent-elles les 
territoires occupés ? (2022) Service russe de la BBC, URL. 

https://web.archive.org/web/20240505144354/https:/www.kommersant.ru/doc/5620635
https://web.archive.org/web/20240113183840/https:/ria.ru/20221109/plotina-1830317986.html
https://www.reuters.com/world/europe/is-kakhovka-dam-ukraine-about-be-blown-2022-10-21/
https://web.archive.org/web/20240206103420/https:/www.bbc.com/news/world-europe-63341251
https://web.archive.org/web/20230607185132/https:/economictimes.indiatimes.com/news/international/us/russia-ukraine-war-is-kakhovka-dam-to-be-blown/articleshow/95019088.cms?from=mdr
https://web.archive.org/web/20240506073758/https:/understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-october-19
https://web.archive.org/web/20240506073758/https:/understandingwar.org/backgrounder/russian-offensive-campaign-assessment-october-19
http://web.archive.org/web/20240404075808/https:/www.nytimes.com/2022/10/21/world/europe/zelensky-putin-russia-ukraine-dam.html
https://web.archive.org/web/20230830090246/https:/www.bbc.com/russian/features-63599675
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conséquences potentielles d'une remise en cause du barrage par les autorités 
russes. Elle souligne également leur capacité à répondre à de tels défis par des 
évacuations de population. En même temps, comme on le verra plus loin, 
l'administration russe a été absente pendant les trois jours qui ont suivi la 
destruction du barrage, ce qui a entraîné des pertes importantes au sein de la 
population.851 

D'autres déclarations faites par les autorités russes à différents niveaux indiquent 
également qu'elles sont conscientes des conséquences potentielles de la 
destruction du barrage. Ainsi, le représentant permanent de la Russie auprès des 
Nations unies, Vassily Nebenzya, a déclaré que la rupture du barrage de 
Kakhovka entraînerait une montée du niveau de l'eau et des inondations, et que 
"des milliers de civils pourraient mourir et des milliers de maisons pourraient être 
endommagées".852 De même, le chef de l'administration militaire et civile de la 
région de Kherson, Vladimir Saldo, nommé par la Russie, a déclaré que les 
conséquences de la destruction de la centrale hydroélectrique de Kakhovka 
pourraient être catastrophiques pour les habitants de la région de Kherson.853 

En outre, le chef de l'administration civilo-militaire (CMA) de Novaya Kakhovka 
(représentation des autorités russes dans le territoire occupé), Vladimir Leontiev, 
a donné une vision particulièrement détaillée des conséquences possibles : 

 "Si la centrale hydroélectrique de Kakhovka est détruite, le niveau de 
l'eau à Nova Kakhovka augmentera de plus de 12 mètres. Tout le littoral 
de la rive gauche de la région de Kherson sera inondé, y compris toutes 
les maisons côtières. En particulier, le village de Dnipryany sera 
sévèrement touché, et le village de Korsunka, situé en aval, le sera encore 
plus. Le Dnipro s'élargira considérablement en cas de rupture du barrage. 
Après une rupture, le canal de Crimée du Nord cessera de fonctionner et 
il faudra des années pour reconstruire la centrale hydroélectrique elle-
même. Les conséquences seront terribles et tragiques.854 

Il est également important de souligner que l'agresseur était conscient non 
seulement des conséquences de l'explosion du barrage pour les personnes, mais 
                                                                  
851 La Russie a dissimulé et sous-estimé le coût humain réel des inondations après l'explosion d'un 
barrage, selon une enquête de l'AP, (2023). AP News, URL. 
852 (2022). Mission permanente de la Fédération de Russie auprès de l'ONU, URL. 
853 (2022). RIA Novosti, URL. 
854 Vladimir Léontiev sur les conséquences possibles de la destruction de la centrale 
hydroélectrique de Kakhovskaya, (2022). Izvestia, URL. 

https://web.archive.org/web/20240506192714/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
https://web.archive.org/web/20221021215424/https:/russiaun.ru/ru/news/unsc_211022
https://web.archive.org/web/20230529160918/https:/ria.ru/20220708/rakety-1801195515.html
https://web.archive.org/web/20221126060502/https:/iz.ru/1415277/video/vladimir-leontev-pro-vozmozhnye-posledstviia-razrusheniia-kakhovskoi-ges


303 
 

aussi pour l'environnement. Outre le fait que cette prise de conscience peut être 
déduite du bon sens, en raison de la nature de l'objet décrit ci-dessus, les 
responsables ont explicitement mentionné les conséquences environnementales 
potentielles. Par exemple, le jour où le barrage de Kakhovka a explosé, le 
ministère russe de la défense a déclaré qu'il s'agissait d'un "acte terroriste qui a 
entraîné l'inondation de zones importantes et qui aura des conséquences 
environnementales graves et durables".855 Le secrétaire présidentiel russe, Dmitri 
Peskov, a déclaré que "ce sabotage pourrait avoir de graves conséquences, des 
conséquences environnementales et d'autres conséquences d'une autre 
nature".856 De nombreux autres représentants russes ont fait des déclarations 
similaires lors d'événements officiels publics et dans des commentaires aux 
médias, y compris aux médias gouvernementaux (par exemple, RIA Novosti ou 
TASS). (Voir la liste complète des noms et des citations à l'annexe G.) 

On peut en conclure que les informations sur les conséquences de l'explosion du 
barrage étaient largement répandues et généralement connues. Il est important 
de noter que les sources de ces informations étaient diversifiées, allant du 
représentant de la Fédération de Russie au Conseil de sécurité des Nations unies 
et du commandant de l'"Opération militaire spéciale" russe en Ukraine aux 
représentants des autorités d'occupation locales. Ces informations ont eu le 
temps de se propager et de devenir publiques ; on a commencé à parler d'une 
attaque potentielle contre le barrage à la mi-2022. Les informations sur les 
conséquences ont été diffusées non seulement par les médias russes ou 
ukrainiens, mais aussi par les médias mondiaux, ce qui a permis de les faire 
connaître encore plus largement. Par exemple, le 21 octobre 2022, CBS a écrit 
que "l'explosion [du barrage] pourrait entraîner un désastre pour les milliers de 
personnes qui vivent dans les colonies situées en dessous"857 ; le même jour, le 
Daily Mail a diffusé un message indiquant que les dommages causés par 
l'explosion "peuvent facilement être comparés à l'explosion d'une bombe 
atomique"858 ; le même jour, Le Monde a également partagé des informations 

                                                                  
855 Ministère de la Défense de la Russie [@mod_russia], (06.06.2023), Telegram, URL. 
856 La centrale hydroélectrique a été délibérément et intentionnellement attaquée, l'explosion de la 
centrale hydroélectrique de Kakhovskaya a été qualifiée de sabotage délibéré de l'Ukraine (2023.). 
Actualités de la Russie, de la CEI et du monde - ИА REGNUM, URL. 
857 Goodyear S., (2022). L'Ukraine met en garde contre une "énorme catastrophe humanitaire" si 
elle ne peut pas maintenir les lumières allumées. CBC Radio, URL. 
858 Jewers C., Pleasance C., (2022). La Russie a miné le barrage hydroélectrique et prévoit de le 
faire exploser, avertit Zelensky. Mail Online, URL. 

https://truth-hounds.org/wp-content/uploads/2024/06/submerged-annex-g.pdf
https://web.archive.org/web/20240506004349/https:/t.me/mod_russia/27145
https://web.archive.org/web/20230607172205/https:/regnum.ru/news/3811287
https://web.archive.org/web/20221118211023/https:/www.cbc.ca/radio/asithappens/ukraine-deputy-energy-minister-kakhovka-dam-1.6625328
https://web.archive.org/web/20221101133807/https:/www.dailymail.co.uk/news/article-11339521/Russia-mined-hydro-dam-plans-blow-Zelensky-warns.html
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indiquant qu'un tel acte serait "une catastrophe à grande échelle".859 La plupart 
des médias se sont concentrés sur les déclarations des représentants de 
l'Ukraine ou de la Russie concernant les conséquences environnementales 
potentielles. Cependant, dans ce cas, ce qui importe le plus, c'est la prévalence 
de certaines informations, plutôt que l'unicité des opinions des experts sur la 
question. 

Il est évident qu'un "soldat ordinaire" était ou aurait dû être conscient des graves 
conséquences de l'explosion du barrage. Les déclarations de soldats ordinaires 
prouvent que c'était le cas. L'un des faits importants qui le confirment est la vidéo 
publiée le 11 décembre 2022, c'est-à-dire moins d'un mois après que la partie 
ukrainienne a ouvertement accusé les Russes d'avoir eu l'intention de faire 
exploser le barrage.860 Dans cette vidéo, un blogueur ukrainien surnommé Edgar 
Myrotvorets, prétendant être loyal envers la Russie et résidant dans la région de 
Donetsk, discute en ligne avec deux soldats des forces armées russes sur 
« Chatroulette ». L'un des soldats des forces armées russes dit faire partie de la 
"Wagner Private Military Company". L'un des soldats a dit par inadvertance que 
l'exploitation du barrage de Kakhovka était un cadeau de Nouvel An pour les 
forces armées ukrainiennes.861 Plus tard, un autre soldat confirme que le 1er 
janvier, la centrale hydroélectrique de Kakhovka doit être dynamitée.862 Ils notent 
: "On nous a dit de miner ce qu'on nous a dit de miner, alors nous l'avons miné".863 

Il est incontestable que les soldats russes de bas niveau ont une conscience claire 
(comme le montre clairement la vidéo)864 des conséquences précises de 
l'explosion du barrage de Kakhovka. L'un des soldats déclare qu'après la rupture 
du barrage, "Kherson sera complètement emporté".865 Les soldats précisent 
ensuite que "la vague sera très forte" ; "elle ne couvrira pas seulement Kherson, 
mais aussi 80 localités .... ; la vague atteindra 36 mètres ... à une vitesse de plus 
de 100 kilomètres par heure ... tout sera balayé".866 Cela confirme clairement à 
quel point les conséquences étaient connues et diffusées parmi les soldats des 
forces armées russes. On peut donc dire que même un "soldat ordinaire" ne 
                                                                  
859 Bouvier P., (2022). Le barrage de Kakhovka, nouvel enjeu de la contre-offensive ukrainienne. Le 
Monde.fr, URL. 
860 Edgar le pacificateur [@edgarU], (11.12.2022), Télégramme, timecode : 00:50, URL. 
861 Ibid, timecode : 01:20, URL. 
862 Ibid, timecode : 01:30, URL. 
863 Ibid, timecode : 02:13, URL. 
864 Ibid, timecode : 02:05, URL. 
865 Ibid, timecode : 01:50, URL. 
866 Ibid, timecode : 08:20, URL. 

https://web.archive.org/web/20230612131346/https:/www.lemonde.fr/international/article/2022/10/21/le-barrage-de-kakhovka-nouvel-enjeu-de-la-contre-offensive-ukrainienne_6146859_3210.html
https://drive.google.com/file/d/1c603jhI5rsFui1qQ5qyEAg45MmYOhW1w/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1c603jhI5rsFui1qQ5qyEAg45MmYOhW1w/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1c603jhI5rsFui1qQ5qyEAg45MmYOhW1w/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1c603jhI5rsFui1qQ5qyEAg45MmYOhW1w/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1c603jhI5rsFui1qQ5qyEAg45MmYOhW1w/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1c603jhI5rsFui1qQ5qyEAg45MmYOhW1w/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1c603jhI5rsFui1qQ5qyEAg45MmYOhW1w/view?usp=sharing
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pouvait manquer de recevoir ne serait-ce qu'une partie de ces informations ou 
d'en prévoir intuitivement les conséquences. 

Quoi qu'il en soit, ce n'est guère un simple soldat qui a pris la décision de faire 
exploser une installation aussi stratégique. En revanche, les officiers supérieurs 
disposent généralement de plus de données et d'autorité pour porter un 
"jugement de valeur" sur le rapport entre l'avantage militaire et le préjudice. 

Il est important de noter qu'après la catastrophe, les autorités russes ont cherché 
à dissimuler l'étendue réelle des dégâts causés par les inondations, en minimisant 
le nombre de victimes et en restant inactives dans les opérations de sauvetage.867 
Dans ce contexte, la Russie a refusé d'autoriser l'ONU à envoyer une mission 
humanitaire pour aider les victimes de la catastrophe.868 Selon une enquête de 
l'AP, la Russie a dissimulé des centaines de morts sur le territoire qu'elle 
contrôle.869 Un grand nombre de ces décès sont probablement dus aux 
déclarations des autorités d'occupation sur la "non-criticité de la situation", 
malgré sa gravité, et à leur absence du site de la catastrophe pendant les trois 
premiers jours.870 En conséquence, la plupart des missions de sauvetage ont été 
menées par la population locale à l'aide de bateaux, sans aucune assistance des 
autorités.871 Ces informations sont également corroborées par les déclarations 
des témoins recueillies lors des missions de TH et de PEJ sur le terrain, détaillées 
à la section 4.1.1(a)(i). Les témoins ont spécifiquement fait état de 
bombardements constants en provenance des territoires sous contrôle russe 
pendant que les sauveteurs menaient des missions de sauvetage d'êtres humains 
et d'animaux. En conséquence, on peut affirmer que l'intentionnalité des actions 
de l'auteur est démontrée non seulement par la dissimulation des conséquences, 
mais aussi par des efforts actifs pour empêcher leur atténuation. 

En outre, le 30 mai 2023, soit une semaine avant l'explosion, le gouvernement 
russe a publié un décret concernant la modification de la législation "dans les 

                                                                  
867 Novikov I., (2023). Les conclusions de l'enquête de l'AP sur la dissimulation par la Russie des 
décès causés par l'explosion d'un barrage en Ukraine. AP News, URL ; Zelenski en Ukraine : la 
Russie cache les corps des victimes de la rupture du barrage (2023). Reuters, URL (consulté le 9 mai 
2024). 
868 La Russie rejette l'aide de l'ONU alors que le bilan des morts suite à la rupture du barrage 
s'alourdit, (2023). Reuters, URL (consulté le 9 mai 2024). 
869 La Russie a dissimulé et sous-estimé le coût humain réel des inondations après l'explosion d'un 
barrage, selon une enquête de l'AP, (2023). AP News, URL. 
870 Ibid. 
871 Ibid. 

https://web.archive.org/web/20231229202501/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-takeaways-1990ddd405844c189bb4cfac9384b6ec
https://www.reuters.com/world/europe/ukraines-zelenskiy-russia-is-hiding-bodies-victims-dam-breach-2023-06-22/
https://www.reuters.com/world/europe/death-toll-rises-flooding-after-ukraine-dam-breach-2023-06-18/
https://web.archive.org/web/20240506192714/https:/apnews.com/article/russia-ukraine-war-dam-collapse-kakhovka-kherson-daacdc431f42912dfb91548794f03a3c
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domaines de la sécurité industrielle des installations de production dangereuses 
et de la garantie de la sécurité des structures hydrauliques" dans certains 
territoires occupés, y compris la région de Kherson. Le paragraphe 10 du décret 
se lit comme suit : "Jusqu'au 1er janvier 2028, les enquêtes techniques sur les 
accidents dans les installations de production dangereuses et les accidents dans 
les structures hydrauliques qui se sont produits à la suite d'opérations militaires, 
de sabotage et d'actes terroristes ne devront pas être effectuées. Bien que ce 
décret n'indique pas directement l'intention de commettre une infraction ou d'en 
dissimuler les conséquences, il mérite d'être examiné dans un contexte plus 
large. Il suggère un certain niveau de préparation de la part des dirigeants 
politiques et militaires russes, ce qui pourrait indiquer que l'attaque contre le 
barrage de Kakhovka avait été prévue à l'avance. Avec d'autres preuves à l'appui 
(voir, par exemple, la section 2.2), il contribue à l'évaluation selon laquelle 
l'explication la plus plausible de la catastrophe est que les forces russes ont 
délibérément fait exploser le barrage. 

En résumé, l'un des concepts clés énoncés dans cette sous-section, ainsi que le 
test proposé du "commandant raisonnable", est qu'un auteur imprudent qui 
disposait des informations nécessaires sur les dommages potentiels et les 
avantages militaires ne devrait pas être autorisé à échapper à sa responsabilité 
par un simple défaut d'évaluation de la "démesure".872 

Compte tenu des informations disponibles au moment de l'attaque, l'auteur de 
l'explosion du barrage de Kakhovka ne pouvait ignorer les conséquences 
potentielles de l'explosion du barrage. C'est ce que démontrent de nombreux 
arguments évoqués plus haut, notamment la connaissance générale des 
conséquences de l'explosion d'une installation critique d'une telle ampleur ; une 
campagne de désinformation à grande échelle consistant à accuser l'autre partie 
de vouloir faire sauter le barrage, accompagnée de nombreuses déclarations de 
responsables politiques et militaires russes à différents niveaux décrivant 
explicitement les conséquences d'un tel acte ; des séquences vidéo montrant des 
militaires russes de bas niveau confirmant l'intention de faire sauter le barrage et 
fournissant des données assez précises sur les conséquences potentielles ; et 
l'adoption d'une législation réglementaire immédiatement avant l'attaque, qui a 
empêché les enquêtes sur des désastres similaires dans la région. Par 
conséquent, soit l'auteur de l'attentat a délibérément décidé de provoquer ces 

                                                                  
872 Dörmann K., (2003). Éléments des crimes de guerre au regard du Statut de Rome de la Cour 
pénale internationale : sources et commentaires. Cambridge University Press, p. 165. 
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conséquences, soit, en refusant d'évaluer les conséquences potentielles, il a 
implicitement porté un jugement de valeur par ses actes.873  

                                                                  
873 Ibid, p. 165. 
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Appels à l'action 

1. Poursuite internationale des responsables de l'explosion du 
barrage de Kakhovka 

Dans le cadre de l'enquête ouverte par le Bureau du Procureur de la CPI en mars 
2022 sur les crimes de guerre perpétrés lors de l'agression russe sur le territoire 
de l'Ukraine, les enquêteurs de la CPI se sont rendus dans la région de Kherson 
à la suite de l'attaque du barrage de Kakhovka afin de recueillir des éléments de 
preuve essentiels. 

Nous demandons respectueusement à la CPI d'entreprendre une enquête 
approfondie et systématique sur l'attaque du barrage de Kakhovka et de la 
considérer comme un crime de guerre conformément à l'article 8(2)(b)(iv) du 
Statut de Rome. Cette disposition concerne les crimes de guerre impliquant des 
dommages étendus, durables et graves à l'environnement naturel qui sont 
manifestement excessifs par rapport à l'avantage militaire escompté. La 
réalisation de cette enquête créera un précédent juridique crucial pour la 
poursuite des individus responsables de tels actes préjudiciables à 
l'environnement. 

En outre, nous préconisons la création d'une commission indépendante des 
Nations Unies (qui serait intégrée à l'un des mécanismes de surveillance existants 
pour l'Ukraine ou créée sur une base ad hoc) afin de lancer une enquête 
indépendante sur la destruction du barrage de Kakhovka. Cette enquête devrait 
déboucher sur des recommandations concernant la responsabilité pénale 
individuelle de ceux qui ont ordonné et exécuté l'attaque. Cela permettra de faire 
avancer de manière significative la cause de la justice pour les victimes et de 
renforcer l'obligation de rendre des comptes. 

2. Engager la société civile et les mouvements de base, les 
mouvements sociaux et environnementaux, les organisations non 
gouvernementales et les organisations communautaires 

La participation active de la société civile et des mouvements de base est 
essentielle à la réussite des actions de plaidoyer en faveur de la justice, de la 
responsabilité et de la protection de l'environnement. Nous appelons les 
mouvements sociaux et environnementaux, les organisations non 
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gouvernementales ("ONG") et les organisations de la société civile ("OSC") à 
plaider en faveur de l'adoption et de l'application de politiques et de lois qui 
protègent l'environnement et défendent les droits des victimes et des survivants 
de crimes contre l'environnement. Nous exhortons ces acteurs à s'engager dans 
des campagnes de sensibilisation aux impacts des crimes environnementaux et à 
la nécessité d'une responsabilité internationale. 

En adoptant ces mesures, la communauté internationale peut prendre fermement 
position contre l'impunité, promouvoir l'obligation de rendre des comptes et 
garantir la justice pour les victimes et les survivants de la catastrophe de 
Kakhovka et de tout autre acte grave similaire à l'avenir. 

3. Évaluation objective des dommages et de la mise à l'écart de la 
Russie sous la forme d'une cessation de sa participation aux 
organes du traité sur l'environnement 

Nous soutenons les principaux appels à l'action lancés par un groupe d'experts 
ukrainiens dans leur rapport analytique intitulé Analyse écologique et juridique 
préliminaire de la rupture du barrage de Kakhovka et de ses impacts874 , en 
particulier : 

1. Demander au secrétaire général des Nations Unies de convoquer le 
comité consultatif d'experts au titre de la convention sur la modification 
de l'environnement (ENMOD) afin d'évaluer l'impact environnemental de 
l'explosion de la centrale hydroélectrique de Kakhovka. 

2. Élaborer un mécanisme d'indemnisation efficace pour garantir que les 
victimes et les communautés touchées reçoivent un dédommagement 
approprié. 

3. Soutenir les efforts diplomatiques de l'Ukraine pour limiter ou mettre fin à 
la participation de la Russie aux organes des traités environnementaux. 

                                                                  
874 Analyse écologique et juridique préliminaire de la rupture du barrage de Kakhovka et de ses 
impacts : rapport analytique / Coalition "Ukraine. 5 AM" ; ONG "Fonds de soutien à la recherche 
fondamentale" ; Resource & Analysis Center "Société et Environnement". - Kyiv, 2023. Équipe de 
recherche : Andrusevych A., Korotkyi T., Marushevskyi G., Medvedieva M., Polovyi M., Tropin Z., 
Hendel N 
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4. Empêcher la Russie d'influencer les processus décisionnels au sein de 
ces cadres environnementaux internationaux. 

5. Restreindre l'accès de la Russie aux mécanismes de coopération 
financière et technique. 
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* La colombe blanche est l'œuvre de Polina 
Rayko de la ville d'Oleshky, dans la région de 
Kherson. Sa maison, un chef-d'œuvre de l'art 
populaire décoré de ses peintures à l'intérieur 
et à l'extérieur, a été inondée et en grande 
partie détruite à la suite de l'explosion du 
barrage de Kakhovka.
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